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Préface 


Lorsque mon ami le physicien et professeur 
Hervé MOSKOVAKIS, pionnier de l'Électrophoto- 
nique me recommanda Madame MANZONI- 
ESTEVE (alias Monique-Gabrielle BALTHAZARD) 
afin que je dédicace son ouvrage sur le Magnétisme 
en général, je marquais une certaine hésitation tel¬ 
lement, d une part le sujet me sembla vaste, clas¬ 
sique, banal, parfois charlatanesque, d autre part 
faisant l'objet d une trop abondante littérature pour 
s'ajouter encore aux catalogues surchargés des 
librairies spécialisées dans ce domaine. Pire que 
cela, je m'étonnais qu'un esprit aussi rigoureux et 
pragmatique que celui de mon ami MOSKOVAKIS 
se soit attardé à prendre connaissance d'un tel 
sujet. Toutefois, habitué à sa convivialité naturelle 
et à son hospitalité coutumière, je trouvais normal 
qu'il se soit penché sur la question, et ait fait bon 
accueil à l'auteur. Je fis de même, et m'interrogeais 
sur la façon dont j'allais introduire un tel sujet 
auprès du public. 

Le « Magnétisme » ! Quel programme ! Encore 
un mot qui, à l'instar de « l'Énergie », est utilisé à tout 
bout de champ pour tout dire et ne rien dire à la 
fois ! Il y a les « machos » qui se disent « posséder 
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suffisamment de magnétisme pour séduire toutes 
les femmes ». Dun autre côté, beaucoup de femmes 
pensent que n importe quel nigaud masculin suc¬ 
combera à leur « magnétisme de minauderies et de 
frou-frou vestimentaires qui auréole leur per¬ 
sonne ». J'ai connu personnellement des représen¬ 
tants et agents commerciaux qui se vantaient d un 
certain « magnétisme irrésistible pour la vente ou 
lâchât»... Il existe aussi des lieux «magnétique¬ 
ment favorables » et des endroits « rayonnant du 
Noir maléfique »... 

Nous subissons, depuis que nous sommes nés, à 
chaque seconde de notre existence, le champ 
magnétique terrestre que la tremblante aiguille 
aimantée de boussole nous signale perpétuellement 
dans le sens Sud-Nord... Un morceau de fer 
entouré d un solénoïde conducteur d un courant 
électrique sera transformé en aimant lorsque sous 
son effet, tous les atomes qui le constituent s'orien¬ 
teront brusquement dans un sens unique... Déjà, 
nous voyons à quel point le mot « magnétique » 
possède des significations aussi disparates les unes 
que les autres !.... 

J'ajouterai que dans les Temps Anciens, ce mot 
couvrait une foule d'interprétations assez variées. 
Mais ne nous hâtons pas de conclure, car nos 
ancêtres n'étaient ni plus naïfs ni moins évolués 
que nous, peu s'en faut ! Ainsi, par exemple, l'impo¬ 
sition des mains, ou transfert vibrant d'un fluide 
d'un thérapeute à un malade, voire d'un prêtre à 
un disciple, perdura durant des millénaires comme 
le montre si bien l'auteur de l'ouvrage. Ce que je 
confirme par ailleurs dans deux de mes livres 
(G. OSORIO, « Le Message Étemel des Grands Ini¬ 
tiés » et « L'Homme Énergétique Éternel » Ed. 
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Aquarius). Il n'y a pas d’effet sans cause, comme 
le fait remarquer Madame M-G. Balthazard, et le 
fait que dans l’Univers tout se meut, implique 
nécessairement du mouvement. C’est, par consé¬ 
quent, la manière d’être d’une « ÉNERGIE PRE¬ 
MIÈRE » qui la possède en soi, le COMMUNIQUE 
ensuite. Selon les Écoles initiatiques de l'Inde (dixit 
mon ouvrage), le fluide vital est LE MOUVEMENT- 
EN-SOI, la vibration primordiale, intelligente, 
consciente, ultra-pénétrante, source même de toute 
Énergie dans l’Univers, et là encore, nous devons 
féliciter Madame M-G. Balthazard d'avoir su nous 
communiquer ce concept à travers son livre. Cette 
force universelle est donc, pour beaucoup de per¬ 
sonnes des deux sexes qui l’ignorent, un ÉTAT 
VIBRATOIRE INCESSANT qui ENGENDRE et 
COMMUNIQUE LA VIE et LE MOUVEMENT à des 
êtres vivants qui en sont dépourvus momentané¬ 
ment ou naturellement. 

Je sais que le simple mot « magnétiseur » fait 
sourire le monde obtus matérialiste. Toutefois, je 
puis dire que lorsque j’étais en activité dans un 
centre d’Études Nucléaires, lors de la construction 
d’un synchrotron à protons, j’ai assisté à des phé¬ 
nomènes insolites de magnétisme là où, apparem¬ 
ment, rien n'était sensé se passer : déplacements 
bizarres d’outils, mémorisation magnétique de cer¬ 
tains matériaux amagnétiques, etc., etc. Je rappel¬ 
lerai en la circonstance que 5000 ans av. J.C., la 
« Bible » des « Écoles des Mystères » égyptiennes, le 
KyBaLYoN, proposait 7 principes universels dont 
le troisième s’énonçait ainsi : «... Dans l’univers, 
RIEN N'EST AU REPOS, tout est en MOUVEMENT 
PERMANENT... » 
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Plus « sublime » est la vibration, plus haute sera 
lelévation hors Matière, quelle que soit l'entité 
existante dans l'Univers. Dans ces hautes sphères 
vibrantes, l'ondulation du milieu-porteur est telle¬ 
ment intense et infiniment rapide quelle semble 
pratiquement immobile. C'est, à l'échelle humaine, 
l'exemple de la roue de vélo qui tourne tellement 
vite quelle semble à l'arrêt, tant les rayons défilent 
rapidement à notre vue. Le phénomène est iden¬ 
tique lorsque le magnétiseur opère localement sur 
une partie devenue énergétiquement « résistante » 
au passage de la force vitale : le courant ne passant 
plus ou fractionnellement, des millions de vibra¬ 
tions/seconde émanant de sa personne tentent de 
« casser » cette zone compacte comme le montre 
cet intéressant ouvrage. 

Il me fallait faire un détour quelque peu « bio¬ 
physique » sur la question, afin de créditer le livre 
Le grand livre du magnétisme et des énergies 1 , dont 
le titre résume à lui seul tout le problème. Vous 
m'objecterez à juste raison que les œuvres sur ce 
thème pullulent sur les rayons de librairies et de 
bibliothèques. Ce qui est vrai ! Mais j'oserai dire que 
l'auteur sort des sentiers battus, raison pour laquelle 
je me fais ici un plaisir de le préfacer. D'abord, parce 
qu'il éveille chez le public le désir de s'examiner soi- 
même, car beaucoup ignorent qu'ils possèdent ce 
pouvoir donné par la Nature-Conscience à ceux et 
celles qui ont charge de transmettre « quelque chose 
de vibrant qui doit soulager autrui ». 

Secondo, nous prenons ici connaissance des dif¬ 
férentes sortes de magnétisme, et j'avoue là avoir 

1. Livre déjà paru sous le titre : Le magnétisme, le magnétiseur et 
le magnétisé. 
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appris beaucoup de procédés insoupçonnés. Enfin, 
félicitons Fauteur d avoir abordé la partie opéra¬ 
tionnelle d une manière didactique, accessible au 
profane. Elle s est voulu « comprise » et non « com¬ 
merciale » ou « technocratique ». Elle a voulu pro¬ 
poser « un service » et non vendre un bloc de 
papier imprimé, comme on le déplore trop souvent. 

Enfin, jen terminerai par deux remarques, lune 
touchant le plan scientifique, lautre le plan affectif. 
En ce qui concerne la première, j'ai vivement apprécié 
que, dans un ouvrage de magnétisme, disons plutôt 
de « bio-magnétisme », Madame M-G. Balthazard 
conforte ses démonstrations eu égard à la LOI UNI¬ 
VERSELLE de la DOUBLE-POLARITE (4 e principe 
contenu dans le « KyBaLYoN » pré-cité), jamais évo¬ 
qué dans ce genre d'ouvrages, d'autant plus quelle en 
appelle constamment à la tradition antique. Ensuite, 
Fauteur a choisi de publier sous le pseudonyme de 
« Monique-Gabrielle Balthazard », pour la noble rai¬ 
son que ces noms sont l'identité de jeune fille de sa 
défunte mère. Voilà une fille, auteur de talent, prati¬ 
cienne compétente, qui s'efface pour que soit perpétué 
le souvenir aimé de celle qui lui a donné le jour. 

Souhaitons au livre de Monique Manzoni-Estève 
le succès et la diffusion qu'il mérite !.... 

Georges OSORIO 

- Ancien Ingénieur en Physique-Chimie- 
Biologie au Commissariat à l'Énergie 
Atomique. 

- Membre de l'Académie des Sciences de 
New York 1972. 

- Ancien Vice-Président de l'Université 
Populaire de Paris et de l'Université Libre 
de l'île-de-France. 





Au lecteur 


Les anciens, Monsieur, sont les anciens, 
et nous sommes les gens de maintenant. 

Molière 

Ce livre sur l'art controversé du magnétisme 
curatif 1 ne se prétend ni exhaustif ni impartial ; il 
s'adresse à tous ceux qui ne liront pas les livres 
des maîtres en la matière. 2 

Il doit être lu avec simplicité, pour que chacun 
découvre selon sa propre sensibilité, la portée du 
pouvoir universel et universaliste des procédés 
magnétiques. 

Lorsque j'emploierai le terme « magnétiseur », le 
lecteur voudra bien entendre ce mot sans restric¬ 
tion, car l'homme est naturellement capteur magné¬ 
tique ; être magnétiseur devient un état et il n'y a 
ni obligation ni nécessité de l'être professionnelle¬ 
ment. 

Présenté sous un aspect concret et dynamique, 
ce livre démontre que le magnétisme curatif n'est 
pas du charlatanisme, pas plus qu'il ne porte une 
auréole de merveilleux ou de surnaturel. 

Les procédés étrangers au magnétisme curatif tels : 
l'occultisme dans tous ses domaines, divination. 


1. Cf. Glossaire: 27. 

2. Durville, du Potet, Richet, Rochas, Mesmer. 
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magie, matérialisation, voyage astral, dédouble¬ 
ment, envoûtement, possession et autres phéno¬ 
mènes paralogiques ou métapsychiques n ont pas 
leur place dans le cadre de cet ouvrage. 

Le sujet ne semble pas riant, mais magnétiser est 
une fête, c’est célébrer la joie dexister et de faire 
exister ; c est connaître et utiliser des phénomènes 
naturels qui peuvent être passionnants. 

Celui qui sait que la curiosité intellectuelle est 
mère de la Connaissance, trouvera « l’histoire » des 
circonstances naturelles qui le font vivre, réagir, 
ÊTRE... et surtout, il découvrira une possibilité de 
modifier son comportement pour vivre mieux, réa¬ 
gir mieux et être de mieux en mieux. 

Le lecteur sourcilleux de rigueur scientifique dis¬ 
posera d’informations partielles qu’il saura compléter. 

Si le magnétisme veut s’affirmer en tant que dis¬ 
cipline scientifique, il faut le sortir de sa mauvaise 
réputation, entretenue par des personnes incompé¬ 
tentes qui peuvent être dangereuses. C’EST IMPOR¬ 
TANT DE LE DIRE. 

Il faut souvent redire aussi, que le magnétisme 
est une méthode intuitive d’abord, mais que ce n’est 
pas le magnétiseur qui fait du bien : c’est le magné¬ 
tisme bien diffusé. 

Le magnétisme n’est pas de la futurologie ; tou¬ 
jours influent et omniprésent, il évolue et appar¬ 
tient à un avenir encore à découvrir et à conquérir, 
en s’appuyant sur les sciences modernes qui confir¬ 
ment quelquefois l’empirisme intelligent des Anciens. 

Les piliers sur lesquels reposent les nouvelles 
données de magnétisation sont les phénomènes 
vibratoires 1 , ondulatoires 2 et quantiques, le principe 

1. Cf. Glossaire : 40. 

2. Cf. Glossaire : 32. 
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de complémentarité et de correspondance des éner¬ 
gies, selon la loi de subsistance. 

Le magnétisme s'impose par sa puissance élé¬ 
mentaire dans l'acception « fondamentale et essen¬ 
tielle ». Il plaide pour lui-même par les résultats 
obtenus qui suggèrent les propriétés curatives du 
magnétisme, sans pouvoir en expliquer tous les 
mécanismes d'action. 

Parmi ces mécanismes, l'énergie magnétique 
agissante est un système d'électromagnétisme 
caractérisé par : 

- les interactions 1 entre courants électriques et 
champs magnétiques, 

- par les actions concomittantes de deux cou¬ 
rants électriques, 

- ou par l'induction magnétique créée par la sti¬ 
mulation d'un courant électrique et/ou inversement. 

Sans aucune mièvrerie ou sentimentalisme, il 
faut insister sur un autre processus indissociable 
des techniques magnétiques ; inacceptable et/ou 
incompréhensible pour certains, d'autres appellent 
cette dimension complexe L'AMOUR, dans tout son 
sens et sa portée les plus élevés. 

C'est une synergie 2 , une symbiose bienveillante 
et pénétrée de raison qui s'ajoute à la puissance 
électromagnétique. 

Le magnétiseur se donne accès aux conceptions 
médicales et scientifiques nouvelles qui livrent les 
clés des phénomènes naturels et mènent vers la 
connaissance des énergies subtiles qui gouvernent 
les équilibres fonctionnels. 


1. Cf. Glossaire : 25. 

2. Cf. Glossaire : 39b. 
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Ces études, dispensées dans les universités et les 
facultés sont un complément au don seins lequel il 
n est pas possible d être magnétiseur. 

Toutefois, il faut savoir que tous les êtres vivants 
possèdent leur magnétisme personnel quïls peuvent 
développer ; chacun peut apprendre à mieux jouir 
des plaisirs de la vie, à mieux traverser les épreuves 
de lexistence, à mieux se réaliser dans sa profession 
où il passe en général le plus de temps, en exploitant 
ses propres potentialités insoupçonnées. 

Ce livre, qui n est pas une panacée, met l'accent 
sur l'état d'esprit, la mentalité et les attitudes 
indispensables à qui veut se servir du magnétisme 
curatif. 

La modestie est une règle, mais le magnétiseur 
doit être conscient de ses capacités et savoir que 
plus il est doué, plus il doit travailler et étudier, ce 
qui est commun à toutes les disciplines. 

Il doit estimer justement ses niveaux de 
connaissances indispensables à la pratique magné¬ 
tique, car le magnétiseur n'est valable que dans 
le dessein d'un ensemble harmonisé. Ses études 
sortent d'un conformisme intellectuel installé, sont 
de moins en moins obscurantistes et de plus en 
plus scientifiques, car les techniques magnétiques 
sont à plusieurs sens et se placent dans une archi¬ 
tecture spirituelle, intellectuelle et curative iné¬ 
branlable. 

Pour être connaissant, il doit apprendre des 
méthodes cognitives sans notion de niveaux supé¬ 
rieur ou inférieur ; il doit agir dans le domaine 
et les limites de ses connaissances de l'instant, 
car UN ÉCHEC DÛ À L'INAPTITUDE EST 
ABSOLU. 
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Une magnétisation sérieuse peut être considérée 
comme une thérapie existentielle d’avant-garde ; 
outre ses propriétés curatives, elle entretient l'état 
de santé avant qu’il se dégrade. 

C’est à partir du xvm e siècle que les médecins et 
les scientifiques s’intéressèrent aux différentes pro¬ 
priétés du magnétisme humain. 

L’Allemand Franz Anton MESMER (1734-1815) 
théologien, philosophe, docteur en Droit et en 
Médecine, constate l’influence du fluide magné¬ 
tique sur les organismes vivants et élabore des tech¬ 
niques curatives. 

Un gentilhomme français, le baron du POTET 
qui travaille avec le professeur RECAMIER, admet 
que l’action du magnétisme est liée à la matière et 
à l’esprit. 

Le naturaliste français Philippe DELEUZE 
explique, en 1824 : « que le magnétisme est un fluide 
impondérable, un principe vital, qu’il augmente les 
moyens de défense de l’organisme, qu’il expulse les 
principes morbides responsables de certaines mala¬ 
dies ». Il codifie les techniques et précise de larges 
indications. 

En 1887, le Français Hector DURVILLE, magné¬ 
tiseur et hypnotiseur, travaille avec des médecins 
qui constatent les résultats obtenus par ce principe 
équilibrant. Il étudie plus particulièrement le 
magnétisme mental ou l’action de l’esprit sur la 
santé. Pour les théistes, la puissance de la prière 
s’ajoute à la puissance magnétique et devient gué¬ 
rison spirituelle. 
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Toutes ces notions, exprimées dans des langages 
toujours plus précis, servirent de base de travail 
jusqu'au xrx e siècle. 

Au début du XX e siècle, d'autres pionniers conti¬ 
nuèrent à chercher malgré le caractère hypothé¬ 
tique du sujet et leurs travaux servent déjà de base 
aux pionniers du xxi e siècle. 

Les chercheurs étudient la vie et ses « variables 
cachées » par la physique des rayonnements 1 , des 
distributions énergétiques et les conceptions 
matière-esprit et esprit-matière. Leurs travaux 
confirment que l'énergie peut créer la matière, la 
modifier ou la transformer. 

Ces théories applicables au magnétisme, lui per¬ 
mettent de sortir de sa renommée de pratique pri¬ 
maire et empirique pour se hisser au niveau des 
thérapies holistiques et subtiles, en suivant l'évolu¬ 
tion cyclique des savoirs qui apparaissent ou réap¬ 
paraissent. 

Ce serait une erreur de garder enfermées pour 
soi-même les techniques exotériques, c'est-à-dire 
claires et raisonnables du corps et de l'esprit qui 
sont accessibles à tous ceux qui ressentent l'impé¬ 
ratif moral d'améliorer leurs modes de pensée, 
d'action et de réactions pour bien vivre et/ou aider 
et/ou soulager autrui. 

J'ai donné à ce texte le titre subsidiaire de 
« notes d'expériences et chroniques magnétiques ». 
En effet, ce sont des observations chronologiques 
sur le magnétisme. Elles se veulent « mésoté- 
riques », c'est-à-dire didactiques, afin de commu¬ 
niquer les éléments de la culture générale 
magnétique et les méthodes d'application, en 


1. Cf. Glossaire : 36. 


28 



consignant des phénomènes observés et leurs 
conséquences. 

La tradition ancienne, universelle et universaliste 
du magnétisme recèle des interprétations ésoté¬ 
riques que certains présentent comme des principes 
cachés. Cet aspect ésotérique du magnétisme inté¬ 
gral et omnipotent voile quelques procédés magné¬ 
tiques curatifs abscons pour eux. Je considérerai 
comme une faute de ne pas respecter la vertu du 
silence qui n est d ailleurs pas la loi du silence en 
vigueur dans différentes sociétés et corporations. 

Mes propos pourront être taxés parfois de 
lyriques et doptimistes démesurés, mais ils sont 
l'expression, même à travers des phrases emprun¬ 
tées à d'autres, de ma perception qui peut être dis¬ 
cutable et discutée. 

Toutefois, je me suis attachée à ce qu'ils soient 
impersonnels quand c'est le tempérament du 
magnétisme curatif et celui de l'interdépendance 
universelle qui doivent prévaloir. 

La lecture d'un texte sur le magnétisme curatif 
ne peut être menée sans pauses ni précautions ; elle 
peut malmener les pré-établis intellectuels, puisque 
la substantialité du magnétisme est souvent à devi¬ 
ner dans ses « non-dits » mêmes. 

Les mots français de racines latine et/ou grecque 
sont employés de préférence à des mots étrangers 
qui n'exprimeraient pas le même sens. 

Certains noms communs portent volontairement 
une majuscule pour leur attribuer la signification 
la plus élevée. 

Des maîtres-mots et des idées-force sont souvent 
répétés pour en souligner l'importance. 
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À la fin du volume, un glossaire éclaire quelques 
concepts 1 contenus dans ses chapitres et une biblio¬ 
graphie indique quelques ouvrages traitant des 
sujets abordés. 

Que votre indulgence en me lisant excuse la sim¬ 
plicité de mon écriture, pour magnifier l’attitude la 
plus ample et sublime de l’être humain : 
la Réflexion. 

Tout a déjà été lu, mais continuons... 


M.-G. B. 


1. Cf. Glossaire : 10. 



Chapitre 1 

Comment prend-on conscience 
que l’on est magnétiseur ? 


Le premier outil de Vhomme a été son corps 
et surtout sa main, modèle de ses outils 
ultérieurs, « l'instrument des instruments ». 

Aristote 

Prendre conscience que l'organisme minéral, végé¬ 
tal, animal et humain est naturellement magnétiseur, 
cest comprendre que l'énergie magnétique appartient 
au patrimoine universel et que son emploi est en per¬ 
manence à la disposition de tous les êtres vivants. 

L'homme est capteur, accumulateur et dispensa¬ 
teur de forces tant positives que négatives pour être 
équilibrées ; c est une propriété que tous les êtres 
possèdent à la naissance, mais quelques-uns la vivent 
puissamment et parfois à leur insu, ils exercent une 
action sur autrui. C est ce que l'homme fait incons¬ 
ciemment depuis toujours dans ses pensées et dans 
ses actes et cela en toute modestie naturelle. 

Il n'y a ni création, ni disparition de l'énergie, il 
y a conversion et transfert. 

Trois points sont abordés : 

• À quoi sert le magnétisme ? 

• L'eau magnétisée. 

• La viande momifiée. 
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À QUOI SERT LE MAGNÉTISME ? 

- Pour soi-même : le magnétisme sert à sortir 
du cercle étroit de la conscience habituelle, à se 
libérer des misères, des angoisses et autres inhibi¬ 
tions, sans pour autant se détacher de la réalité pré¬ 
sente, car il exerce une influence très salutaire sur 
l’existence concrète. 

Il développe les facultés de perception de l’être, 
qui permettent de maîtriser la vie courante et favo¬ 
risent la progression intérieure vers un bien-être 
permanent dont on aime prendre l’habitude. 

Croire en cette chance n’est pas de la supersti¬ 
tion ; c’est se faire confiance et compter sur soi 
d’abord, pour stabiliser cet état homéostatique par 
le travail sur soi-même. 

- Pour les autres : le magnétisme peut, par 
l’intermédiaire du magnétiseur, transmettre l’éner¬ 
gie qui leur manque, rétablir leur harmonie fonc¬ 
tionnelle, réaliser un travail d’équilibre et de 
détente entre le corps et l’esprit, base du bien-être 
général et il réconcilie l’homme avec lui-même s’il 
veut bien se prendre en charge. 

Les deux expériences qui suivent confirmeraient 
si besoin était, que la projection magnétique par 
les mains est une réalité tangible. 

L’aventure commence par une magnétisation à 
la portée de tous ceux qui sont tentés de se mieux 
connaître. 

L'EAU MAGNÉTISÉE 

Remplissez deux verres d eau du robinet et lais- 
sez-en un à 1 écart comme verre témoin. 
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Asseyez-vous confortablement devant le verre 
d'eau et placez vos mains cinq centimètres au- 
dessus, de telle façon que vos paumes convergent 
au centre de l'eau sans la toucher ; vous resterez 
ainsi concentré pendant une vingtaine de minutes 
en pensant : « Je projette la force magnétique ». 

Après cette imposition, goûtez les deux eaux ; 
vous constaterez que leau magnétisée présente une 
saveur acidulée comparée à leau du verre témoin. 

Il suffit que les papilles gustatives fonctionnent 
normalement pour apprécier la différence de goût, 
bien que la modification soit subtile et sans action 
visible. 

Toutefois, si vous êtes déçu ou peu convaincu, 
recommencez l'opération en intensifiant la concen¬ 
tration et la projection magnétique. 

La magnétisation de l'eau ou toute autre boisson 
non alcoolisée se pratique par l'imposition des deux 
mains ou d'une seule main et son action se porte 
sur les fonctions organiques suivantes : 

- magnétisée de la main droite, elle stimule, 

- magnétisée de la main gauche, elle calme, 

- magnétisée des deux mains, elle fortifie et 

régularise. 

Cette eau magnétisée est appelée « eau mer¬ 
veilleuse » par les Chinois qui la consomment en 
bien des circonstances. 

Bue à raison d'un litre par jour, elle influence 
les processus métaboliques et diminue le taux 
d'urée et de cholestérol, elle draîne les systèmes 
émonctoriels en les stimulant et par son action 
détoxicante, elle modifie les troubles fonctionnels 
du stress pathologique qui prive du sommeil, de la 
joie de vivre et du bien-être, par excès d'adrénaline 
dans le sang. 
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Ses propriétés diurétiques peuvent réduire les 
œdèmes internes et externes et faciliter la réduction 
cellulitique ; elle retarde la formation des calculs 
rénaux ou biliaires, mais il conviendra à !'être pru¬ 
dent quant à son administration sur d'importants 
et nombreux calculs. La cure d eau magnétisée à 
laquelle il sera souhaitable d'ajouter une pointe de 
bicarbonate de soude peut être commencée sous 
contrôle médical pour faciliter, si besoin était, la 
lothotritie qui consiste à broyer et évacuer tous les 
calculs en une seule séance sous anesthésie géné¬ 
rale. La cure d'eau magnétisée légèrement bicarbo¬ 
natée pourra être poursuivie trois mois encore à 
raison d'un grand verre aux trois principaux repas 
et avec l'accord du médecin traitant. 

Ainsi détoxiqué, l'organisme résiste mieux aux 
agressions extérieures et devient plus réceptif aux 
autres thérapies qu'il ne faut pas négliger pour 
autant. 

L'eau magnétisée peut être utilisée en com¬ 
presses, en lavages des dents ou des sinus, en lave¬ 
ments, en injections vaginales et en lotion tonique 
pour le corps et le visage. 

Le café, le thé, les tisanes et les légumes gardent 
leur saveur originelle s'ils sont préparés à l'eau 
magnétisée, mais elle perd ses propriétés en chauf¬ 
fant. 

Utilisée en arrosage de plantes ou de graines ou 
en eau de conservation des fleurs, l'eau magnétisée 
leur assure éclat et longévité, car l'eau reste plus 
longtemps fraîche dans le vase. Le rayonnement 
magnétique vivifie les substances d'activation de la 
matière vivante et développe rapidement le pouvoir 
germinatif des graines. 
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Pour magnétiser un liquide, il convient de se ser¬ 
vir de récipients ouverts non métalliques du type 
jatte ou saladier et les mains peuvent aussi entourer 
une bouteille en verre ; si la consommation doit 
être importante, magnétiser plusieurs litres à la 
fois, car l'eau magnétisée se conserve plusieurs 
jours. 

La magnétisation de l'eau se produit non par 
l'action du champ magnétique séparant les parti¬ 
cules, mais plutôt par le mouvement créé par la 
rencontre du champ magnétique et de la faible ten¬ 
sion électrique provoquée par la stimulation 
magnétique des ions métalliques, conducteurs posi¬ 
tif et négatif. 

Ce mouvement turbulent dissocierait les sels 
alcalins, donnant naissance au dioxyde de carbone 
qui dissout, entre autres, le calcaire de l'eau, la ren¬ 
dant plus douce. 

La composition chimique de l'eau du robinet et 
de l'eau magnétisée est la même, seules les proprié¬ 
tés physiques sont différentes. 

Les molécules de l'eau du robinet sont structu¬ 
rées comme un rayon de miel, tandis que l'eau 
magnétisée présente une structure libre et variable ; 
par le mouvement et les combinaisons intermolé¬ 
culaires, l'eau magnétisée est énergétique, favorise 
les réactions chimiques de l'organisme et procure 
la fraîcheur savoureuse de l'eau de source. 

LA VIANDE MOMIFIÉE 

Sur les viandes, l’action magnétique demande un 
peu plus de temps et d’application... et toujours 
beaucoup de concentration. 

Achetez chez le boucher une tranche ultra mince 
de bœuf (le bœuf est choisi parce qu’il est rouge et 


35 



que le résultat sera plus spectaculaire) ; posez la 
viande sur une assiette et placez vos deux mains cinq 
centimètres au-dessus pendant un bon quart d'heure 
en vous concentrant bien et en répétant la phrase 
habituelle : « Je projette la force magnétique ». 

Retournez la tranche de viande sur l'assiette et 
gardez-la au réfrigérateur. 

Répétez l'opération de magnétisation matin et 
soir sans faute et après quelques jours, les bords 
de la viande se raccomiront et ce sera bientôt toute 
la surface qui se desséchera et se momifiera, ou 
bien alors il faudra recommencer ! 

Cette momification peut demander de douze à 
quinze jours de soins attentifs, mais soyez 
patients... cette viande momifiée restera intacte 
pendant de nombreuses années. 

FIG. 1 







La momification ou la dessication demandent un 
temps plus ou moins long d'imposition manuelle 
dont voici quelques exemples : 

- petit oiseau genre serin, mésange, rouge- 
gorge... 10 minutes 4 à 5 fois par jour, pendant 
15 à 20 jours. 

- fleur sur tige, genre rose, œillet, anémone... 
5 minutes, 2 à 3 fois par jour pendant 15 jours. 

- fruit peu juteux et petit, abricot, banane... 
10 minutes, 2 à 3 fois par jour pendant 15 jours. 

- poisson extra plat, genre petite sole, 
limande,... 6 à 8 minutes 5 à 6 fois par jour pen¬ 
dant 15 jours. 

Dès que la maîtrise est acquise, le temps d'impo¬ 
sition diminue et il est possible de traiter des sujets 
plus importants. 

Ces expériences de la magnétisation de l'eau et 
de la momification de la viande n'ont d'autre but 
que de vous convaincre que vous aussi, vous pos¬ 
sédez un rayonnement magnétique actif. 

Ce rayonnement 1 stoppe les processus bactério¬ 
logiques de putréfaction et prouve qu'il possède un 
pouvoir de dessication, de stérilisation et de conser¬ 
vation des formes, puisqu'un fruit, une fleur, un 
poisson, une côtelette, gardent leurs conformations. 

Si magnétiser l'eau ou autre liquide et momifier 
viande, fruit, fleur est de la physique amusante à 
la portée de tous, le magnétisme curatif fait appel 
à des procédés plus complexes qui s'acquièrent par 
le travail et l'économie de l'être, l'étude et la 


1. Cf. Glossaire : 36. 
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réflexion, la confiance et le doute sagace, l'intuition 
et le savoir, l’altruisme et la modestie, toutes qua¬ 
lités indispensables pour devenir un bon magnéti¬ 
seur pour soi-même et les autres. 

Dans cet ouvrage d’approche du magnétisme 
curatif, il convient de faire connaissance avec 
quelques notions indispensables bien que suc¬ 
cinctes, pour savoir ce que l’on fait. 

Tout a déjà été fait, mais continuons... 



Chapitre 2 

Savoir ce que l'on fait 


Nous marchons à tâtons dans un Univers 
dont nous ne connaissons 
que les apparences grossières 

Aldous Huxley 

Le magnétisme est un sujet si vaste, que des 
limites sont volontairement fixées aux exposés ci- 
après, pour ne pas perturber le magnétiseur débu¬ 
tant : 

• Définitions simples des magnétismes, 

• Le magnétisme animal, 

• Le magnétisme terrestre. 

À la fin du volume, d autres rubriques magné¬ 
tiques présentent un intérêt documentaire qui 
confirme la cohésion de l'homme et des éléments 
qui l'environnent et le constituent. Une partie his¬ 
torique donne la continuité de la prise de 
conscience de la réalité et de la pratique du magné¬ 
tisme curatif à travers les âges. 

Le magnétiseur doit tenir compte de ces rudi¬ 
ments indispensables à son approche du magné¬ 
tisme curatif, sinon ce n'est pas du magnétisme. 

Il abordera le magnétisé avec une seconde vue 
personnelle certes, mais dans l'observance des 
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règles du magnétisme universel et le respect des 
procédés employés dans la projection du magné¬ 
tisme sous tous ses angles... 

DÉFINITIONS SIMPLES DES MAGNÉTISMES 

Le problème fondamental du magnétisme 
est un problème expérimental 

Le mot « magnétisme » ! désigne d abord tout ce 
qui concerne les propriétés de l'aimant. 

L aimant naturel ou magnétite Fe 3 0 4 porte tou¬ 
jours en quantités égales des charges des deux 
signes - positif et négatif - mais possède ses sym¬ 
pathies. Il attire les particules ferreuses, mais il est 
attiré par des particules dont le poids en fer est 
trop supérieur à ses potentialités physiques. 

Il fait preuve de mémoire, démontrée lors de 
l'étude de sa désaimantation due à la vieillesse ou 
à l'exposition prolongée à une température trop éle¬ 
vée ; en effet, le réarrangement de ses molécules 
n'efface pas toutes les traces magnétiques. Cette 
expérience prouve que la force vitale contenue dans 
la matière n'est pas seulement faite de forces 
aveugles. 

Ces travaux sont menés dans des laboratoires 
magnétiques isolés, installés dans des régions du 
monde où l'influence magnétique est très faible. 

Il convient de distinguer les différentes sortes de 
magnétismes, leurs manifestations, leurs propriétés 
et leurs conséquences d'après leurs divers types 
d'interactions. 

On ne peut examiner tous les aspects des 
magnétismes dont chacun fournit matière à de 

1. Cf. Glossaire : 27. 
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grands développements ; seuls, le magnétisme ani¬ 
mal ou humain et le rayonnement magnétique ter¬ 
restre sont choisis pour leur interdépendance et 
pour dégager la notion d’activité scientifique du 
magnétisme curatif, souvent qualifié de fiction. 

Le magnétisme animal ou humain offre des sys¬ 
tèmes et suscite l’élaboration des théories qui sont 
abordées ici sans a-priori. Sa définition demeure 
complexe parce quelle échappe encore à la forme 
de pensée des sciences reconnues exactes. 

Le magnétisme terrestre joue-t-il un rôle ? Si 
la réponse est limitée aux phénomènes physico¬ 
chimiques du magnétisme terrestre et universel, 
elle expose seulement l’activité matérielle de ce 
magnétisme. Cette restriction rejette le concept 1 
paradoxal que tous les éléments de l’Univers sont 
de la future matière vivante et que tous les êtres 
vivants, dès qu’ils sont privés de l’Énergie Vitale, 
redeviennent une association d’éléments inani¬ 
més. 

En conséquence, le magnétisme terrestre joue 
bien un rôle prépondérant dans l'ordre de l’Univers 
à condition d’accepter le concept 1 de Globalité. 

Ce concept de Globalité tient compte de la 
matière extra-terrestre, des molécules cosmiques 
et de la poussière lunaire, principaux éléments 
de la matière primordiale, origine de la matière 
organique constituant la matière de la vie ter¬ 
rienne. 


1. Cf. Glossaire : 10. 
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LE MAGNÉTISME ANIMAL 

Encore frappé d ostracisme, le magnétisme ani¬ 
mal est souvent relégué dans les sciences occultes, 
la magie, le charlatanisme ou autres conceptions 
obscurantistes ou obscures. 

Peu à peu, le magnétisme sort de la pseudo-méta¬ 
physique de bas-étage pour entrer dans les concepts 
scientifiques subtils, il a besoin d 1 'être étayé par une 
solide charpente scientifique qui lui donnera une 
structure rigoureuse et des lois incontournables, 
pour l'accomplissement de ses potentialités selon le 
Principe de Bien-Faisance. 

Dans cette notion de magnétisme animal dispa¬ 
raît toute connotation exclusivement psychique ou 
spirituelle, car l'idée et l'action se situent aux 
niveaux des interactions 1 de tous ordres de l'être 
entier, qui est le point d'appui électromagnétique 
du magnétisme animal. 

La Science a découvert la non-substantialité de 
l'Univers physique, mais intègre rarement la force 
psychique. Elles mènent toutes deux aux concep¬ 
tions de l'ensemble matière-esprit. 

Il faut à la Science une préparation intellectuelle 
pour être saisie, mais pour discerner la sensation du 
magnétisme animal si difficile à percevoir, il faut 
transcender le raisonnement intellectuel jusqu'à la 
symbiose Homme-Énergie et leur interdépendance 
universelle, sinon, ce n'est pas du magnétisme. 

L'approche pragmatique du magnétisme animal 
est raisonnable et de bon aloi. Le pragmatisme 
scientifique peut le mettre à l'épreuve dans ses 
applications scientifiques et médicales pour recon¬ 
naître ses résultats. 


1. Cf. Glossaire: 25. 
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Ce que l’on appelle le « don » chez le magnéti¬ 
seur est la propriété de détecter les mouvements 
des champs électromagnétiques environnants. 

Cette propriété de détection des variations 
magnétiques est innée et déterminée en partie par 
la quantité plus ou moins importante de magnétite 
ou oxyde naturel de fer qui entre dans la compo¬ 
sition des êtres vivants ; il semblerait qu’elle se pré¬ 
sente cristallisée en dodécaèdres rhomboïdaux et 
en octaèdres de 1/10 e de microcube environ dans le 
corps humain et animal. 

Son examen au microscope électronique montre 
un cristal percé de trous par lesquels passent des 
terminaisons nerveuses qui font office de microré¬ 
cepteurs et de neuro-transmetteurs. 

Le magnétiseur est sensé posséder une charge 
et même une surcharge de magnétite qui devient 
son « matériel intégré » dont il se sert ; détenue 
en grande quantité, la magnétite fait office 
d’aimant permanent dont l’aimantation rémanente 
crée des champs magnétiques 1 sans dépenses 
d’énergie. 

Chez les humains, la magnétite a été détectée au 
creux de la selle turcique, sous les arcades sour- 
cillières, le long des 4 e , 5 e , 6 e et 7 e vertèbres cervi¬ 
cales, sous les ongles des doigts et des orteils, sous 
les talons, dans le clitoris et le pénis. 

La personne qui ne possède pas suffisamment de 
magnétite ne peut ressentir les modifications 
magnétiques qui sont de très faible puissance ; le 
magnétisme terrestre global de la France, par 
exemple, est de 0,47 gauss environ. 

Chez les mammifères terrestres ou marins et les 
oiseaux, elle a été décelée au-dessus des yeux, dans 

1. Cf. Glossaire: 9. 
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les canaux semi-circulaires 1 de l'oreille interne, 
dans les coussinets des pattes, dans les ailerons, les 
nageoires ou toutes palettes membraneuses. 

Ce phénomène explique-t-il que certains animaux 
parcourent des centaines de kilomètres pour 
retrouver leur maître ? S'orientent-ils en suivant les 
réseaux du champ magnétique terrestre ? 

Pourquoi certains mammifères marins 
s'échouent-ils en groupe sur des plages ? Est-ce à 
cause de fortes perturbations magnétiques ou de 
courants de turbidité qui remontent du fond des 
océans, des matériaux susceptibles de modifier le 
champ magnétique ? 

Il y a 2 500 ans, la magnétite fut reconnue dans 
les sables aurifères du Pactole ; THALES de Milet, 
l'un des Sept Sages de la Grèce constata que cer¬ 
tains minerais de fer possédaient une force d'attrac¬ 
tion et/ou de répulsion sur certains métaux et leur 
attribuait une âme ou force vitale. 

Il appartenait au groupe de savants de toutes dis¬ 
ciplines dont CRESUS, dernier roi de Lydie en Asie 
Mineure, sût s'entourer pour étudier, connaître et 
exploiter les richesses de son pays. 

L’origine du nom de cet oxyde de fer est 
variée : 

PLATON (427-347 av. J.C.) l'appelle « pierre 
d'Héraklion ». 

THÉOPHRASTE (372-287 av. J.C.) auteur du 
premier traité de minéralogie connu l'appelle « la 
pierre qui attire le fer » ; il ne lui donne pas de 
nom mais la compare à l'ambre, doté des mêmes 


1. Cf. Glossaire : 5. 
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propriétés. L ambre est une résine fossile provenant 
de conifères de l'époque oligocène (-10 millions 
d années) qui attire les corps légers quand on la 
frotte. Ce phénomène fait penser à une désintégra¬ 
tion atomique infime du fait de sa constitution 
moléculaire instable. Ambre, en grec signifie « élec¬ 
tron » qui est un des constituants universels de la 
matière ! 

NICANDER (184-135 av. J.C.) historien, raconte 
que c est le berger Magnés qui observa que le bout 
ferré de sa houlette attirait une roche noire, d où 
son nom de « sidérite de Magnés ». 

Pour d autres, « pierre de Magnés » signifiait que 
le gisement était situé dans la région de Magnésie, 
ville de Lydie. 

En 1652, le minéralogiste anglais Thomas 
NICHOLS écrivait : « La quatrième sorte de pierre 
est une pierre d’aimant féminine qui est noire et n’a 
point d’utilité». Il était professeur à l'université de 
Cambridge ! 

Au début du xrx e siècle, le minéral était simple¬ 
ment dénommé « oxyde de fer magnétique » et 
classé dans la variété « pierre d aimant ou aimant 
naturel ». 

Le nom de « magnétite » fut attribué définitive¬ 
ment en 1845. 

La conception du magnétisme animal a changé 
et sa connaissance intéresse la nouvelle recherche 
scientifique par les questions posées : 

- comment, à partir d un état moléculaire fluc¬ 
tuant, le magnétisme animal peut-il provoquer un 
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mouvement cellulaire qui rétablit un nouvel équi¬ 
libre du système fonctionnel ? 

- comment, à partir d'une action polaire sur un 
organe, le magnétisme animal peut-il stimuler ou 
calmer son fonctionnement ? 

- le phénomène du magnétisme animal obéit-il, 
comme les phénomènes climatiques, au mécanisme 
dordre par fluctuation, créant des désordres puis 
une auto-réorganisation ? 

- le magnétisme animal peut-il être comparé à 
un courant faradique ou courant d'induction, deve¬ 
nant vecteur énergétique ? 

- le magnétisme animal est-il seulement une 
inférence de raisonnements primitifs ? 

- le magnétisme est une masse d'énergie à dis¬ 
position, pourquoi doit-il rester inemployé et 
ignoré ? 

Le magnétisme animal s'apparente à la circula¬ 
tion de la Vitalité naturelle et s'identifie à la Force 
Vitale de l'Univers ; il est une sorte d'énergie phy¬ 
siologique qui agit plus sur la structure de la 
matière que sur la matière elle-même. 

Le magnétisme animal est une force au repos, 
en dehors de l'activité dirigée qui obéit à des Lois 
de Force qui permettent de qualifier le magnétisme 
animal de physique magnétique, susceptible 
d'influencer l'harmonie fonctionnelle de tout corps 
vivant. 

Le magnétisme animal passe par l'étude de tous 
les êtres qui présentent une sensibilité aux varia¬ 
tions, modifications ou perturbations des champs 
électromagnétiques 1 , quelles soient d'origine ter- 

1. Cf. Glossaire : 14. 
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restre, minérale, végétale, animale, humaine ou 
cosmique. 

Pour le magnétiseur, la formule de bien-être 
de l’Homme est l’Harmonie de ses constituants, 
de ses composants physiques et moraux et de ses 
fonctionnements personnels avec le mouvement 
universel ; c’est la consonance des rythmes du 
corps et de l’esprit, bien accordée à celle de l’Uni¬ 
vers. 1 

Ce concept rejoint celui de PYTHAGORE qui 
proposait l’unisson de l’Homme avec la Grande 
Harmonie Universelle grâce à l’indispensable 
Connaissance qui doit avoir une base scientifique, 
comme le prouve la Physique Mathématique 
moderne à laquelle le magnétisme animal se rat¬ 
tache. 

Cette tendance pythagoricienne, soulignée par 
PLATON dans le Banquet et le Timée, marqua aussi 
les travaux de Max PLANCK et de ses confrères du 
début de siècle. 

Us allièrent Science et Philosophie, ne limitant pas 
leur action à la systématisation pure des mathéma¬ 
tiques, mais en admettant les variances et les inva¬ 
riances dans les systèmes de référence, les systèmes 
d’équations, le système newtonien, les systèmes- 
experts, etc. 

Selon PLATON : « Il est impossible de bien com¬ 
biner ensemble deux systèmes sans un troisième : il 
faut entre eux un lien qui les rassemble ». 2 C’est le 
cas du magnétisme animal rassemblant l’Homme 
et l’Univers, comme celui du magnétiseur, situé 
entre le magnétisme et le magnétisé. 

1. Cf. Bibliographie : 17. 

2. Cf. Bibliographie : 43. 
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Toutes ces notions sont à considérer, sinon ce 
n’est pas du magnétisme. 

La remise en cause périodique de la réalité du 
magnétisme animal atteste sa pérennité malgré les 
persécutions inquisitoriales, politiques, administra¬ 
tives, religieuses ou médicales. 

Amoindri par la dispersion épisodique de ses pra¬ 
ticiens, le magnétisme animal survit en sauvegar¬ 
dant son unité de pensée et ses traditions orales ; 
son appartenance cosmique lui permet de ne pas 
disparaître. 

Depuis toujours il y a des « toucheux » qui ne 
prétendent à aucune connaissance scientifique, à 
aucune reconnaissance quelconque ni à aucune 
dénomination officielle, malgré une efficience et 
une modestie souvent irrécusables. 

Il y a « ceux » qui veulent garder secrètes leurs 
techniques de guérissage pour des raisons person¬ 
nelles... 

Il y a « ceux qui bricolent » ; ils insistent sur 
l'aspect exceptionnel de leurs manières, refusent 
toute diffusion et condamnent ceux qui se veulent 
clairs... 

Il y a les « magnétiseurs » qui veulent démythi¬ 
fier les procédés magnétiques curatifs. Ils souhai¬ 
tent qu'une étude statistique des résultats obtenus 
soit menée. Toutefois, le magnétiseur-expérimenta¬ 
teur exercera une sorte de droit de réserve quant 
aux moyens de détection et d'action qu'il emploiera, 
par respect de la vertu du silence en les règles de 
l'Ame-Groupe du magnétisme-magnétiseur. 

Le médecin et le scientifique observateurs qui 
s'intéressent au magnétisme curatif reconnaîtront- 
là une conformité à l'attitude d'éthique. 
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La nouvelle intelligence et ses mutations, les 
arcanes de la nouvelle recherche et ses notions uni¬ 
verselles ont fait naître un nouveau système d'inter¬ 
rogations dépourvu de philosophie creuse, mais 
riche de supports scientifiques. 

Le chercheur courageux ne s'enferme plus dans 
les limites de certitudes hâtives, il reste sourd à 
l'oukase car il sait que chaque découverte en tous 
domaines éclaire et approfondit à la fois le mystère 
fondamental de la Vie. 

Il n'est pas important que les magnétiseurs soient 
reconnus, car c'est le magnétisme qui peut être 
dénommé « guérisseur » l : c'est lui qui agit, ce n'est 
pas le magnétiseur seul et c'est indispensable de le 
savoir. 

L'ESSENTIEL, C'EST QUE LE MAGNÉTISME 
CURATIF DEVIENNE UNE DES THÉRAPIES 
RECONNUES EFFICIENTES. 

Ses actions peuvent être les suivantes : 

- salutaires si le cas relève du magnétisme cura¬ 
tif et qu'il est bien utilisé, 

- nocives si le cas relève du magnétisme curatif 
mais qu'il est imprudemment projeté, 

- nulles si le cas relève du magnétisme curatif, 
mais que le procédé employé ne correspond pas, 

- nulles et malhonnêtes, si le cas ne relève pas 
du magnétisme curatif et que le magnétiseur insiste 
dans son utilisation. 

Le magnétisme animal est indissoluble du 
magnétisme terrestre qui devrait être familier au 
magnétiseur. 

1. Cf. Glossaire : 36. 
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En effet, plus il connaîtra les magnétismes, 
mieux il utilisera le magnétisme animal qui varie 
avec les champs magnétiques et électriques macro¬ 
cosmiques et microcosmiques. 

LE MAGNÉTISME TERRESTRE 

Tous les êtres vivants sont constitués des mêmes 
éléments que l'Univers ; ils sont différemment 
structurés, mais interdépendants. 

Les mondes de l'Univers et de l'atome sont tenus 
en équilibre et en harmonie par les rayonnements 1 
qu'ils échangent, émettent, réfléchissent, diffusent 
et absorbent. 

Le rayonnement est le mode de propagation de 
l'énergie et des radiations ; il interpénètre et exté¬ 
riorise dans toutes les directions tous les systèmes 
constituant les êtres vivants. 

L'énergie est nécessaire pour que s'accomplisse 
le cycle global de la Vie. La Vie, qui est une des 
caractéristiques de notre planète dans le système 
solaire est un phénomène cosmique qui a des inte¬ 
ractions 1 avec d'autres phénomènes liés à l'astro¬ 
nomie, à l'astrophysique, à l'évolution nucléaire, à 
la biologie moléculaire, etc. 

Après un long périple qui se compte en milliards 
d'années, de processus en processus, l'Univers est 
poussé au-delà des limites de ses facultés et les par¬ 
ticules simples s'organisent, deviennent perfor¬ 
mantes et l'Homme apparaît, intégré à la matière 
sans en être prisonnier. 

Le noyau atomique est le siège de rayonnements 
de grande énergie et c'est dans le nuage électro- 


1. Cf. Glossaire : 36. 
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nique que s effectuent les échanges matière-énergie, 
lumière-chaleur, d où dépend la vie. 

Le magnétisme terrestre comprend l'étude des 
phénomènes liés à notre planète, dont les éléments 
constitutifs ne peuvent être dissociés des éléments 
constitutifs du corps humain ; sa composition 
amène à considérer son influence, car nous savons 
que la Terre c est nous, que nous sommes la Terre, 
que nous y retournons et en revenons par un pro¬ 
cessus continuellement renouvelé. 

La Terre est un vaste aimant dont la ligne 
moyenne se situe dans les régions équatoriales. 
L'action magnétique de la Terre peut être représen¬ 
tée par un système de deux forces parallèles et 
opposées : 

- le pôle magnétique austral est au sud, 

- le pôle magnétique boréal au nord, 

- tous deux situés à 1 900 km des pôles géogra¬ 
phiques. 

Le magnétisme terrestre résulte d'une action 
continuelle de la Terre sur toutes les substances qui 
contiennent du magnétisme ; sans cesse, elle fait 
effort pour attirer ou repousser les actions et les 
réactions de décomposition et de recomposition. 

Il existe une sorte de balancement qui, alterna¬ 
tivement, rapproche et éloigne les masses continen¬ 
tales les unes par rapport aux autres. La périodicité 
de ce phénomène est de onze ans et correspond à 
celle de l'activité solaire. 

Suivant l'intensité de la force coercitive, tous les 
éléments qui forment la Terre résistent plus ou 
moins à cette puissance universelle et tous en 
éprouvent quelques modifications. 
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Tous les éléments de la Terre ont un rôle majeur 
dans la constitution de la matière vivante en créant 
le cycle : pierre, métal, minéral, végétal, animal, 
humain, pierre, métal, etc. 

Le rayonnement corpusculaire crée la disconti¬ 
nuité paradoxale de la lumière, de la matière et de 
1 électricité, tous éléments organisés mais confon¬ 
dus dans l'être vivant formé de particules électri¬ 
sées ou non, de protons, d'électrons, de neutrons, 
d'ions, agités sous l'action de la chaleur vivante, car 
le mouvement cesse là où il n'y a pas de chaleur. 

La magnétisation, qui emprunte les ondes 1 élec¬ 
tromagnétiques, maintient ou réactive le mouvement 
corpusculaire, favorisant la réaction calorifique du 
corps tout entier. 

Sans rayonnement 1 calorifique, pas de matière 
animée, pas de vie. 

Pour bien magnétiser, le magnétiseur doit savoir 
que le rayonnement s'explique par la complémen¬ 
tarité de fonctions et de forces 2 inverses régies par 
les lois d'alternance, équilibrant activité et repos, 
force verticale et force horizontale. 

Cette discontinuité de l'activité vitale crée un 
courant électrique qui permet à chaque élément 
constitutif de l'atome de relayer continuellement 
l'élément inactif, rendant plausible le caractère 
d'inertie, soupçonné dans ce système complexe, au 
développement indéfini et infini. 

Cette constatation confirmerait que le magné¬ 
tisme influence davantage la structure de la matière 
que la matière elle-même. 

1. Cf. Bibliographie : 4. 6. 10. 29. 36. 41. 44. 47. 52. 57. 

2. Cf. Ibid. 
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Quand l'électricité croise un champ magnétique, 
elle induit le moment magnétique. Cette action 
perpendiculaire forme le rayonnement électroma¬ 
gnétique chargé de la propagation des ondes élec¬ 
tromagnétique sans support matériel, qui peuvent 
être modulées en fréquence 1 , en amplitude 2 et en 
phases 3 . Ce processus est engendré par la projec¬ 
tion magnétique bien menée. 

Les ondes électromagnétiques perturbent pro¬ 
gressivement l'espace nucléaire et c'est l'interaction 
électromagnétique qui entraîne les transformations 
de l'énergie, les passages d'une forme à une autre, 
pour aboutir au phénomène biologique vivant. 

Tous les êtres vivants sont électromagnétiques 
comme tout ce qui vit et se meut. L'électromagné¬ 
tisme universel est impalpable dans son expression 
macrocosmique, mais observable dans sa manifes¬ 
tation microcosmique qu'est l'homme. 

Ces quelques informations, à compléter par des 
lectures à la portée de tous, permettent au magné¬ 
tiseur de mieux connaître les effluves magnétiques 
qu'il utilise à son propre profit et à celui des autres 
à travers les procédés magnétiques qui vont suivre. 


1. Cf. Glossaire : 19. 

2. Cf. Glossaire : 2. 

3. Cf. Glossaire : 35. 




Chapitre 3 

Les procédés magnétiques 


N'entreprenons jamais 
ce que nous ne connaissons pas : 

apprenons. 

Pythagore 

Les grandes lignes des procédés sont dégagées 
d une façon accessible à la compréhension du non- 
scientifique, du non-spécialiste et claire pour le 
profane - que nous sommes tous. 

Pour le magnétiseur il y a des procédés de détec¬ 
tion, d'application ou de contrôle et toutes ces 
notions deviennent une sorte de « tables » aux¬ 
quelles il se reporte pour situer le mal-être et les 
dysfonctionnements et pour définir les procédés 
magnétiques appropriés dans l'instant. 

Par procédés magnétiques, on entend : 

• La terminologie. 

• La topographie magnétique : 

- les plexus, 

- la polarité, 

- les repères morphopsychologiques et l'habitus, 1 

- les vibrations, 2 

- le halo ou aura, 


1. Cf. Glossaire: 20. 

2. Cf. Glossaire : 40. 
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- l'effet Kirlian et 1 electrographie. 

• La projection de l'influx magnétique. 

• La gestuelle proprement dite : 

- la prise de contact, 

- les passes magnétiques : longitudinales et 
transversales, 

• Les impositions : 

- palmaire, 

- digitale circulaire, 

- perforante. 

• Les effleurages. 

• Les frictions : 

- traînante 

- circulaire. 

• Les souffles chaud et froid. 

• Les regards magnétiques. 

• Le sommeil magnétique. 

• Les magnétisations intermédiaires : 

- les métaux, l'eau, les couleurs, les aimants, 

- les chaînes humaines. 

• Les inconvénients pour le magnétisé : 

- les dangers physiques et moraux, 

- l'hyperimpressionnabilité, 

- l'inhibition, 

- les phénomènes transférentiels. 

- Contre les dangers : la protection et la vigi¬ 
lance. 

• Les inconvénients pour le magnétiseur : 

- les phénomènes transférentiels, 

- le vampirisme. 

- Contre les risques : la protection, la défense et 
le dégagement des ondes nocives. 

LE RÔLE DE CELUI QUI TRANSMET LES 
PROCÉDÉS EST IMPORTANT, car il faut que les 
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degrés de cette passation soient gravis très labo¬ 
rieusement et sans hâte. 

L'être vivant tout entier est une source ponctuelle 
d'énergie et le considérer en termes de dynamisme, 
de transformations, d'évènements énergétiques 
concomitants et de changement est une notion 
magnétique. 

Le changement n'est pas le changement de 
quelque chose, il est le principe même de la Vie et 
s'exprime par sa seule manière de changer. 

C'est la coordination mentale du magnétiseur qui 
conçoit le meilleur procédé à appliquer ; les intui¬ 
tions, les sensations et les réactions de l'être biolo¬ 
gique doivent être au service de la technique qui 
réalise. 

Le procédé choisi règle certains processus : 

- il définit la longueur d'onde 1 utilisée pour 
modifier l'intensité de la distribution énergétique, 
car les ondes magnétiques projetées par l'homme 
peuvent être modulées, 

- il permet de multiplier ou démultiplier l'éner¬ 
gie programmée par le temps de projection de cette 
énergie, 

- il rééquilibre les champs électromagnétiques 
agents unificateurs du schéma énergétique des 
corps vivants, qu'ils soient minéral, végétal, animal 
ou humain, 

- il peut lever un blocage psychosomatique pour 
que la logique de fonction reprenne ses droits, 

- il peut être expectant, c'est-à-dire qu'il laisse 
les mécanismes naturels agir, puisque le corps pos¬ 
sède de façon inhérente, la permanence de réac¬ 
tions ; en effet, la vie d'une cellule vivante n'est pas 

1. Cf. Glossaire : 26. 
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soumise à Fun de ses constituants en eux-mêmes, 
mais à Fénergie que leurs réactions dégagent 1 . 

Il faut compter sur les forces d'actualisation de 
la cellule vivante, pour transformer la matière envi¬ 
ronnante en énergies diversifiées qui permettent au 
système vital de demeurer. 

Le procédé choisi peut changer d une séance à 
lautre à cause des variations biochimiques indivi¬ 
duelles difficiles à apprécier, mais il respecte tou¬ 
jours la vie privée de l'organisme traité. 

Le procédé choisi doit être revu et corrigé conti¬ 
nuellement par l'audace de la pensée qui s'affine par 
l'expérience, par la complexité fonctionnelle révélée 
par l'Intuition, toujours dominée par l'Intelligence. 

À travers les âges, les procédés ont fait leurs 
preuves et conservé toute leur puissance. 

Certains pensent pouvoir démontrer que Faction 
magnétique dépend du lien psychosomatique établi 
entre le magnétiseur et le magnétisé, mais il faut 
toujours insister sur la réalité suivante : 

CE N’EST PAS LE MAGNÉTISEUR QUI FAIT 
DU BIEN, C’EST LE MAGNÉTISME 

Il faut lever l’ambiguïté d’une pensée curative du 
magnétiseur seul et il faut souligner inlassablement 
que ce n’est pas le magnétiseur qui fait du bien : 
c’est le magnétisme dont il sait se servir. 

Le procédé ne peut être bricolé. 

Pour parvenir à cette précision d’orfèvre qui 
donne les meilleurs résultats, il faut travailler et 
croire aux solides vertus du travail 2 . 


1. Cf. Bibliographie: 16. 29. 36. 40. 

2. Cf. Bibliographie : 4. 12. 20. 22. 23. 37. 40. 50. 51. 
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Aucun magnétiseur ne peut en être dispensé car 
un magnétiseur est toujours un élève. 

Dans rapproche du magnétisme qui est aussi une 
réflexion sur soi-même et l'Univers, il ne faut 
jamais craindre d'avancer lentement, il faut seule¬ 
ment redouter de s'arrêter. 

Les démonstrations des procédés reposent entiè¬ 
rement sur des expériences quotidiennes, des amé¬ 
liorations durables dues aux propriétés rémanentes 1 
du magnétisme. 

Les indications et les applications des procédés 
seront développées au chapitre des pathologies. 

LA TERMINOLOGIE 

La terminologie est très importante car elle per¬ 
met de mieux maîtriser une discipline manuelle ou 
intellectuelle. 

Le jargon des magnétiseurs doit être clair. 

Les locutions complaisantes, les termes savam¬ 
ment hermétiques et les énumérations éblouis¬ 
santes sont écartés pour éviter les abus 
d'interprétation. 

Le choix juste des mots évite toute ambiguïté 
sur leur signification : vibration, rayonnement, 
radiation, onde, mouvements ondulatoire et vibra¬ 
toire, force, inertie, vitesse, énergie-matière, 
matière-énergie, théorie-application ou intuition- 
action, empathie, transformation, harmonie... 

Le mot juste définit le rituel des gestes à faire 
pour répondre à des besoins essentiels ; chaque 
indication doit susciter des attitudes de l'esprit et 
du corps, suivies de la gestuelle qui doit être exé¬ 
cutée avec la plus grande rigueur. 

1. Qui subsistent après la suppression du champ magnétisant; 
cette propriété est due à la réactivité du tissu nerveux central. 
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Dans la terminologie, certaines clefs peuvent 
échapper au lecteur et c’est souvent dû au degré 
de connaissance de chacun. Ces informations, 
utiles à la compréhension du sujet sont quelquefois 
dispensées au cours d’un récit dont le sens est éclai¬ 
rant pour ceux qui ont acquis par leur travail, plus 
de connaissances. 

CONFUCIUS, (551-479 av. J.C.) a insisté sur 
l’importance des dénominations justes : « Mettez 
en ordre les dénominations et les définitions. 
Quand les dénominations sont incorrectes, les rai¬ 
sonnements sont incohérents. Quand les raisonne¬ 
ments sont incohérents, les affaires vont de travers. 
Quand les affaires vont de travers, on néglige de 
cultiver la musique et les rites. Quand la musique 
et les rites sont négligés, les punitions sont dis¬ 
proportionnées en plus ou en moins et alors, le 
peuple ne sait plus sur quel pied danser ni que 
faire de ses dix doigts ». 

Il est donc important de connaître ce vocabulaire 
spécifique. 

Au chapitre des pathologies, les procédés 
seront simplement dénommés dans l’ordre 
d’application. 

LA TOPOGRAPHIE MAGNÉTIQUE 

La topographie magnétique est importante à 
connaître pour bien employer le magnétisme cura¬ 
tif, suivre son action et en apprécier les résultats 
obtenus. 

Certaines informations ne peuvent être instinc¬ 
tives, on les possède parce qu on les a apprises, soit 
à l'école, soit par l'expérience. 
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D autres renseignements proviennent de percep¬ 
tions innées reposant sur un savoir immanent tou¬ 
jours susceptible de s'approfondir et qui s'ajoute 
aux valeurs acquises par le travail. 

La topographie magnétique comprend les 
plexus, la polarité, les repères morphopsycholo¬ 
giques et l'habitus, les vibrations, l'aura et l'effet 
Kirlian : 

- les plexus 1 , du latin plexum, veut dire « entre¬ 
lacements ». Ils sont les points de croisement de 
différents courants d'énergie vitale et de milliers de 
lignes de force. 

Ils sont répartis le long de l'épine dorsale et 
situés pratiquement aux mêmes endroits que les 
plexus électriques. 

Ils sont les points de recharge, de surcharge, de 
décharge ou d'ancrage des centres énergétiques 
vitaux. 

Leurs emplacements connus permettent de 
mieux maîtriser la propagation de l'influx magné¬ 
tique. 

- La polarité et le magnétisme sont des phéno¬ 
mènes physico-chimiques généraux qui obligent le 
magnétiseur à tenir compte de la polarité de tout 
corps vivant et de tout objet dit inanimé. 

Pour bien magnétiser, il observe sa propre pola¬ 
rité, la polarité globale du magnétisé et la polarité 
locale et organique de la région magnétisée. 

- Les repères morphopsychologiques et 
l’habitus 2 sont une première indication pour le 
magnétiseur observateur ; sa perception visuelle 
s'appuie sur sa faculté à regarder et à voir. 

1. Cf. Bibliographie : 11. 17. 19. 21. 35. 46. 57. 

2. Cf. Bibliographie: 14. 15. 17. 
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Le magnétiseur voit, il sait qu’il voit et il sait ce 
qu’il voit. Ces repères sont une préparation aux 
autres repères que sont les vibrations, si subtiles, 
qu’il faut parfois un long entraînement persévérant 
avant de les ressentir. 

- Les vibrations harmonieuses sont une force 
vitale, directive, ascensionnelle et bienfaisante, en 
même temps qu’une force attractive et il faut faire 
honneur aux vibrations sans lesquelles l’homme 
n’existerait ni matériellement ni émotionnellement ; 
il vibre à toutes les influences de la vie, il en est 
l’écho sonore. 

La perception vibratoire est très difficile à recon¬ 
naître, même après de longues années d’efforts. 

- L’aura ou halo : de tous temps, des médiums 
et des clairvoyants ont affirmé voir autour du corps 
une sorte d’enveloppe qui émet des radiations ou 
« aura ». Certains magnétiseurs la voient aussi et 
ils considèrent cette faculté comme un « privilège » 
perfectionnant leur approche du magnétisé. 

Certains peintres traduisent cette radiance par 
une auréole. 

Cette « aura » en tant que halo fut scientifique¬ 
ment reconnue lorsque les KIRLIAN la photogra¬ 
phièrent vers 1940. 

D’autre part, les médecins définissent et englo¬ 
bent sous le terme d’« aura » des sensations vagues, 
parfois motrices, cutanées, visuelles ou internes, 
des phénomènes psycho-physiques ressentis et/ou 
perçus par des malades atteints d’une certaine 
forme d’épilepsie (temporale entre autres), 
d’asthme ou d’hystérie. 

Ces phénomènes, toujours les mêmes, d’ordre 
cénesthésique répétitif, se présentent périodique¬ 
ment à la conscience encore vigilante de ces 
malades et sont des signes précurseurs de la crise 
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qui peut être enrayée alors, par des soins médica¬ 
menteux lorsque le patient en a reconnu la fré¬ 
quence et la forme, et indique leur survenue à 
temps. Ces signes constituent donc le « halo » 
annonciateur de la crise. 

La question reste posée des points de concor¬ 
dance existant entre la définition de cette aura 
médicale et celle de l'« aura » du corps « éthérique » 
selon le concept du magnétiseur. 

- L'effet KIRLIAN est le résultat de radio-pho¬ 
tos ou électrographies qui montrent les différentes 
longueurs d émanations corporelles révélatrices du 
ou des sièges du mal-être. 

C est à TUniversité de ALMA-ATA, capitale du 
KAZAKHSTAN, que les travaux des Kirlian sont 
poursuivis et les résultats consignés. 

Par le procédé KIRLIAN appliqué à une feuille 
végétale qui vient d'être coupée, l'image montre la 
feuille tout entière ; ce phénomène est à rapprocher 
de la douleur fantôme d'un membre amputé ou 
d'un organe supprimé : rein, ovaire, poumon... En 
électrophotographiant cette feuille à intervalles 
réguliers, son agonie apparaît spectaculaire par la 
diminution de son irradiation et sa mort est consta¬ 
tée par la disparition totale de toute manifestation. 

La main d'un magnétiseur ou de tout autre thé¬ 
rapeute présente une « aura » régulière d'un centi¬ 
mètre environ. Lorsque les soins commencent, le 
phénomène peut s'allonger jusqu'à deux centi¬ 
mètres et plus. Les irradiations varient avec les 
fluctuations du magnétisme terrestre qui s'exprime 
pleinement vers 19h. et plus modestement vers 4h. 
G.M.T. Le procédé a démontré que le corps humain 
est constitué de divers corps subtils évoluant sur 
des plans vibratoires de même niveau. 
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Le procédé KIRLIAN est connu en Europe occi¬ 
dentale depuis 1970 environ et révèle entre 40 et 
60% de la visualisation du champ électromagné¬ 
tique humain. 

Le procédé a été perfectionné par le physicien 
Hervé MOSKOVAKIS, qui a mis au point un géné¬ 
rateur de hautes performances asservi par ordina¬ 
teur et qui dévoile par électrographie jusqu’à 98 % 
de la structure électromagnétique humaine. 

Pour que les connaissances de chacun soient un 
tremplin et non une barrière, il faut lire et relire 
ces indications pour qu’elles se fixent dans la 
mémoire. 

BIAS, vers 570 av. J.C., l'un des Sept Sages de 
la Grèce a légué une maxime applicable à l'étude 
du magnétisme : « Entreprenez froidement et pour¬ 
suivez ardemment ». 

LES PLEXUS 

Les plexus, dynamiseurs de l'énergie vitale pro¬ 
duite par une partie du cerveau et récepteurs des 
ondes magnétiques, partent du grand sympa¬ 
thique ou système nerveux central 1 ou S.N.C., du 
parasympathique ou système neurovégétatif ou 
S.N.V. et du système nerveux périphérique ou 
S.N.P. 1 

Le grand sympathique est le modèle idéal d'un 
ordinateur, dans lequel l'idée de circuit logique, de 
mémoire et de rapidité d'exécution d'opérations est 
acquise ; comme pour tout ordinateur, c'est la 
force-pensée et l'action du manipulateur efficient 
qui le rend efficace et fonctionnel. 

1. Cf. Glossaire: 38. 39. 
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Le S.N.C. ou sympathique (dilatateur) main¬ 
tient le corps en éveil, prêt à réagir aux circons¬ 
tances extérieures heureuses ou malheureuses, en 
déclenchant les processus de résistance, de lutte, 
de conquête et de force pour rester en harmonie 
vitale. 

FIG. 2 



Face antérieure Face postérieure 

Système Nerveux Central ou S.N.C. 


Le S.N.V. ou parasympathique (constricteur) se 
manifeste au repos : il stimule ou calme les fonc¬ 
tions internes des systèmes cérébral, digestif, car¬ 
diaque, pulmonaire, locomoteurs, etc. 

Le S.N.P. OU périphérique est un immense 
réseau de systèmes complexes qui divergent et 
convergent des plexus ; ils sont centrifuges quand 
ils tendent à s'éloigner dun centre nerveux ou cen¬ 
tripètes quand ils s'en rapprochent. 
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Ces trois systèmes sont intimement liés et indis¬ 
sociables. Le S.N.C. est le véritable patron de 
l'entreprise physiologique et chimique qu est le 
corps. Le S.N.V. est son antagoniste et le S.N.P. 
est leur serviteur. 

Ce qui atteint lun de ces systèmes se répercute 
sur lun ou l'autre système au point correspondant 
et se manifeste par des modifications fonctionnelles 
bienfaisantes ou nocives. 

Les plexus, ou points de recharge magnétique ou 
centres de force vitale, correspondent à certaines 
glandes endocrines ou exocrines : 

- endocrines : telles la thyroïde ou l'hypophyse, 
déversent le produit de leur sécrétion ou hormone, 
directement dans le sang, 

- exocrines : telles les glandes sébacées ou 
digestives, déversent leur sécrétion sur la peau ou 
dans un organe communicant avec le milieu exté¬ 
rieur. 

Véritable outillage industriel, le système glandu¬ 
laire général compte 285 organes et peut devenir 
un redoutable tyran pour le corps et l'esprit en cas 
de dysfonctionnements. 

Les plexus forment un réseau ténu de cordons 
vasculaires ou nerveux entrelacés, enveloppant le 
corps tout entier. 

Cette enveloppe devient un corps subtil qui peut 
être perturbé par des cicatrices internes dues à des 
blessures profondes ou à des interventions chirur¬ 
gicales, même par les voies naturelles ; lors de la 
magnétisation, il faut tenir compte de leurs empla¬ 
cements pour que l'action magnétique se propage 
au-delà et en-deçà de la coupure occasionnée. 
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Les désordres plexulaires liés à des stress patho¬ 
logiques ou non ou à la présence excessive de cer¬ 
tains produits secrétés par le corps ou absorbés : 
adrénaline, acide chlorydrique ou urique, graisse, 
drogues diverses, tabac, alcool, médicaments... 
peuvent transformer cette enveloppe en camisole 
chimique. 

Les ganglions sympathiques sont reliés à la 
matière grise et motrice de la moelle épinière et 
constituent les réserves nerveuses de 1 organisme. 

Les ganglions lymphatiques sont les réserves de 
la matière et leur activité semble liée au cervelet. 

L'harmonie fonctionnelle est liée à l'équilibre des 
besoins organiques et des ressources énergétiques 
des plexus 1 . 

Les ressources plexulaires sont de trois 
sortes : 

- déficitaires : elles provoquent un dysfonction¬ 
nement général ou local ; cette détresse énergétique 
peut entraîner une asphyxie ou un ralentissement 
organique aux conséquences graves, 

- excédentaires : elles provoquent un hyper- 
fonctionnement général ou local ; sous la poussée 
d'une trop forte énergie, les organes suractivés 
s'emballent et entraînent des surexcitations épui¬ 
santes, 

- anarchiques : elles provoquent un dysfonc¬ 
tionnement général ou local ; simultanément, un ou 
plusieurs plexus se déchargent, se surchargent ou 
deviennent atones et cette confusion générale 
entraîne des désordres en chaînes. 


1. Cf. Bibliogaphie : 11. 21. 35. 57. 
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Le magnétisme possède la propriété de recharger 
ou décharger certains plexus en difficulté ; cette 
possibilité est due à la sélectivité et à la maîtrise 
de la projection magnétique sur le plexus concerné. 

Le magnétisme tient compte de sept points de 
départ de la force vitale ; ce sont les sept points 
d ancrage de ce que le magnétisme appelle les Sept 
Grandes Forces Universelles. 

Ces plexus sont répartis le long de la moelle épi¬ 
nière qui est une sorte de prolongement du cer¬ 
veau ; elle est contenue dans le canal rachidien le 
long de la colonne vertébrale. 

L alignement n'est pas réel, il se déplace avec 
révolution et l'harmonie fonctionnelle si elle est 
régulièrement maintenue. 

Des canaux relient les plexus entre eux et per¬ 
mettent une communication et un processus 
d'échange pour un travail intégral. 

1) le plexus coronal ou cérébral supérieur 
concerne les deux hémisphères du cerveau, 

2) le plexus cervical ou frontal ou cérébral infé¬ 
rieur concerne le cervelet et les quatre premières 
vertèbres cervicales, 

3) le plexus carotidien ou pharyngé concerne 
les 5 e , 6 e et 7 e vertèbres cervicales, 

4) le plexus cardiaque concerne les quatre pre¬ 
mières vertèbres dorsales, 

5) le plexus solaire concerne les 5 e , 6 e , 7 e et 8 e 
vertèbres dorsales, 

6) le plexus ombilical concerne les 9 e , 10 e , 11 e 
et 12 e vertèbres dorsales, 

7) les plexus génital, périnéal ou sacré concer¬ 
nent les cinq vertèbres lombaires et le sacrum. 
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1) Le plexus coronal 

Coronal signifie « qui concerne la couronne 
solaire ». 

Ce toit crânien est symbolisé par la tonsure des 
moines chrétiens, par la kipa, la petite calotte des 
juifs et par la mèche de cheveux des enfants musul¬ 
mans non encore baptisés. 

Ce plexus est situé au-dessus de la tête, poutre 
maîtresse de 1 édifice ; il influence les parties supé¬ 
rieure et moyenne du cerveau, l'œil droit et le sys¬ 
tème optique ou thalamus. 

Le thalamus est un centre intégrateur de la sen¬ 
sibilité corporelle intérieure qu'il transmet au cer¬ 
veau sous forme de messages rapides grâce à sa 
formation réticulée ; c'est l'état de vigilance. 

Le plexus coronal est le point de départ des 
influx de la motricité volontaire, des ordres de fonc¬ 
tionnement vers les organes et les membres ; c'est 
aussi le siège de l'attention, de la volonté spirituelle 
et du pouvoir, de la pensée, de l'imagination et de 
la création artistique. 

Il est en rapport direct avec le grand sympathique. 

Sa glande endocrine est la glande pinéale ou épi¬ 
physe, située entre le cerveau supérieur et le cer¬ 
veau moyen. 

L'épiphyse fait office d'horloge biologique dans 
la régulation veille-sommeil et le cycle menstruel. 
Il relie le corps physique au corps psychique, qui 
assure la distribution et le contrôle de l'énergie du 
système nerveux. 

2) Le plexus cervical 

Il est situé entre les deux yeux, un peu au-dessus 
de la racine du nez ; il joue un rôle capital dans le 
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magnétisme du regard et la puissance magnétique 
de la pensée ; il est aussi appelé le troisième œil. 

C est le siège de l'intuition, de la connaissance 
concrète et de la vision. Véritable réservoir de la 
vitalité psychique, il procure la conscience de la vie 
intangible de l'être. 

Il est lié à l'œil gauche, aux oreilles, au nez, au 
système nerveux et au bulbe rachidien qui régit la 
circulation sanguine et la respiration. 

Sa glande endocrine est l'hypophyse ou glande 
pituitaire ; située dans la selle turcique au-dessous 
du cerveau moyen, elle produit de nombreuses hor¬ 
mones dont la somatotrophine qui contient les fac¬ 
teurs de croissance. 

Quand la croissance est terminée, il faut réduire 
la somathormone sous peine d'emballement hypo¬ 
physaire. 

L'hypophyse mesure 1,5 cm. de largeur, 0,5 à 
0,7 cm. d'épaisseur et autant de hauteur, pour un 
poids de 0,8 gramme environ. 

L'hypophyse secrète principalement les stimu- 
lines dont l'action se répercute sur toutes les autres 
glandes en les régulant. 

Le fonctionnement de l'hypophyse est étroite¬ 
ment lié à celui de l'hypothalamus, siège des 
centres supérieurs du système végétatif; il inter¬ 
vient dans la régulation de quelques grandes fonc¬ 
tions, tels la faim et la satiété, la soif, les facilités 
psychiques et le langage, l'activité sexuelle et la 
thermorégulation. Il est le centre des automatismes 
inconscients, des instincts, de l'affectivité et aussi 
de l'humour. II contrôle les centres végétatifs dans 
le domaine cardio-vasculaire. 
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3) Le plexus carotidien 

Placé sous la pomme d'Adam formée par le car¬ 
tilage thyroïde et devant la trachée artère, il régule 
le flux magnétique entre le cerveau et les autres 
plexus. Il est responsable du flux sanguin des caro¬ 
tides ; la carotide externe vascularisé la face et la 
carotide interne concerne l'encéphale. L'encéphale 
est l'ensemble des centres nerveux ; il est composé 
du cerveau, du cervelet et du tronc cérébral. 

Le cerveau est considéré comme le siège des 
facultés mentales. 

Le cervelet intervient dans la régulation des acti¬ 
vités motrices et dans l'équilibration. II permet la 
circulation de l'énergie entre le sommet de la tête 
et l'abdomen. 

Le tronc cérébral est le prolongement de la 
moelle épinière dans la boîte crânienne. 

Ce plexus est lié aux cordes vocales, aux pou¬ 
mons, aux bronches, à l'intelligence active et à la 
connaissance de soi. C'est là qu'est ressentie 
l'impression de « gorge serrée », d'étranglement ou 
d'étouffement due à l'anxiété et à l'angoisse. 

Sa glande endocrine est la glande thyroïde, en 
forme de nœud papillon, d'une jolie couleur corail 
et d'un poids de 25 à 30 grammes. Elle est physio¬ 
logiquement très importante ; pour fabriquer les 
hormones quelle déverse dans chaque cellule, elle 
a besoin de l'iodure transporté par le sang. Entre 
autres hormones, la thyroxine et la calcitonine agis¬ 
sent directement sur la croissance générale de 
l'individu, le développement des os, les systèmes 
pileux et dermique, etc. 

Si l'activité thyroïdienne est excessive, il y a 
hyperthyroïdie ou Maladie de BASEDOW, donnant 
lieu à des goitres, de la tachycardie, un tremble- 
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ment caractéristique, de l'agitation, des vomisse¬ 
ments, des modifications cutanées, et 
l'amaigrissement augmente avec la nervosité et 
l'anxiété... 

S'il y a ralentissement de la sécrétion, il y a hypo¬ 
thyroïdie, pouvant entraîner un myxœdème et ses 
conséquences fâcheuses. En cas d'hypothyroïdie 
chronique, survient un état morbide, accompagné 
d'obésité du bas du corps quand elle est conjuguée 
à une insuffisance hypophysaire et surrénale ; si 
l'obésité est localisée en haut du corps, elle indique 
un hyperfonctionnement hypophysaire et surréna¬ 
lien. 

S'il y a suppression de la fonction thyroïdienne 
à la naissance, le crétinisme se développe ; décelé 
et traité trop tard, il est irréversible. Le crétinisme 
est l'état de l'organisme caractérisé par l'absence à 
peu près complète des facultés intellectuelles (idio¬ 
tie), par l'arrêt du développement du corps 
(nanisme) et en particulier des organes génitaux et 
par le ralentissement de diverses fonctions. 

4) Le plexus cardiaque 

Le plexus cardiaque est formé de rameaux sym¬ 
patiques nés des ganglions cervicaux. Il est situé 
entre le sein gauche et le sternum ; il est très proche 
du plexus solaire. 

Il est responsable des échanges fluidiques entre 
le corps et son environnement et des échanges inté¬ 
rieurs. 

Il est lié à l'air, à l'effectivité en général, à la 
conscience de groupe et à l'amour à tous ses 
niveaux. 

Sa glande endocrine est le thymus, réserve de 
protides, d'acides aminés et de protéines. 


73 



Le thymus est un organe transitoire. À la nais¬ 
sance, son volume est important : il mesure 5 cm. 
de longueur, 1,5 cm. de largeur, 1,5 cm. d'épaisseur 
pour un poids de 5 gr. environ ; il se développe gra¬ 
duellement, pour atteindre 12 à 13 gr. vers 3 ans. 
Ensuite, il régresse jusqua vingt-cinq ans environ, 
pour devenir un corps adipeux de forme et de poids 
variables. 

Ce plexus est en rapport avec le cœur et le sys¬ 
tème circulatoire sanguin et son rôle est détermi¬ 
nant dans le développement de l'immunité 
cellulaire et de l'immunité humorale. 

5) Le plexus solaire 

C'est le plus important de tous les plexus par 
l'immensité de ses réseaux de connexions nerveuses 
qui en partent et qui y aboutissent. 

Sa situation interne est intéressante : il est en 
avant de l'aorte, entre l'orifice aortique du 
diaphragme en haut, les artères rénales en bas et 
les capsules surrénales sur les côtés. 

En situation externe, il est sous la pointe du ster¬ 
num, au creux de l'épigastre, souvent mal nommé 
l'estomac : 

- épigastre : partie supérieure superficielle de 
l'abdomen, 

- estomac : organe du tube digestif situé der¬ 
rière l'épigastre. C'est là qu'est ressentie l'émotion 
douce et forte à la fois des bonnes nouvelles, mais 
aussi la crispation douloureuse du chagrin, de la 
tristesse, de la douleur morale, de la colère, de la 
trahison... 

C'est un point émotionnel lié aux désirs, aux pul¬ 
sions, à la dévotion, à la passion et son feu intérieur. 
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Sa glande, située derrière l'estomac est le pancréas 
avec sa double fonction : exocrine et endocrine. 

- exocrine : par les sécrétions pancréatiques 
directement déversées dans le duodénum qui est 
lui-même le début de l'intestin, d'où élimination 
directe. 

- endocrine : par les sécrétions internes dont 
l'insuline qui est une hormone hypoglycémiante ; 
dont l'action sera déterminante pour abaisser le taux 
de glycémie et favoriser le métabolisme du sucre. 

Le pancréas mesure de 13 à 15 cm de longueur, 
6 à 7 cm dans sa plus grande hauteur et 2 à 3 cm 
d'épaisseur pour un poids de 60 à 70 grammes. Il 
est indispensable dans le corps humain et ne peut 
être enlevé, contrairement à certains autres 
organes. 

6) Le plexus ombilical 

Il est le centre universel et il est situé sous 
l'ombilic ; dès la vie fœtale, il organise les transferts 
magnétiques des énergies produites par l'alimenta¬ 
tion de la mère et c'est une des phases invisibles 
du catabolisme 1 . 

Ce plexus est en rapport avec l'énergie de la terre, 
la Terre-mère, le sein de la terre, les profondeurs. 
Par transfert ombilical, le bébé tire sa substance de 
sa mère, et indique que ce plexus est aussi en rap¬ 
port avec l'eau originelle. 

Dans la circulation énergétique, ce plexus est un 
relais entre l'énergie terrestre qui monte des pieds 
vers l'ombilic et l'énergie cosmique qui descend de 
la tête vers l'ombilic. 


1. Cf. Glossaire: 6. 
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C est un plexus énergétique et surtout régulateur 
de 1 équilibré psychosomatique, car il développe 
l'énergie de la volonté de vivre ; il renforce et puri¬ 
fie l'énergie des canaux de force vitale, situés à 
l'intérieur de la mœlle épinière. 

Il est une réserve constante d energie. 

Sa glande endocrine sont les capsules surrénales. 
Chaque capsule mesure 4 à 5 cm. de longueur, 3 à 
4 cm de largeur ; leur épaisseur est de 8 à 10 mm 
pour le bord externe et de 3 à 4 millimètres pour le 
bord interne, pour un poids de 6 grammes environ. 

En forme de bonnet phrygien à gauche et de vir¬ 
gule à droite, chaque capsule comprend deux par¬ 
ties indépendantes, lune corticale (l'enveloppe) et 
l'autre médullaire, (la partie centrale), aux fonc¬ 
tions différentes. 

- Les cortico-surrénales : productrices d'hor¬ 
mones agissant sur le métabolisme de certaines 
substances, représentent quatre-vingt pour cent de 
la masse totale. 

- La médullo-surrénale : représentant vingt 
pour cent de la masse totale est productrice de la 
noradrénaline et de l'adrénaline ; cette dernière 
accélère le cœur, contracte les vaisseaux, fait rougir 
ou pâlir, élève la tension artérielle, fait vivre un peu 
plus vite, un peu plus intensément. 

Quelquefois, la production d'adrénaline est si 
intempestive, quelle conduit au stress pathologique 
qui entraîne des perturbations psychiques, des dys¬ 
fonctionnements organiques, allant même jusqu'à 
la lésion grave 1 . 

1. Lire quelques ouvrages de Hans SELYE, qui inventa le mot 
« stress » en 1936, pour exprimer letat dans lequel un organisme 
sain se retrouve modifié par l’action excessive d’un excitant à 
quelque niveau que ce soit. Bibliographie : 53. 
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7) Les plexus génital et périnéal 

- génital : relatif à la reproduction sexuée. 

- périnéal : région du petit bassin traversée chez 
Thomme par lurêtre et le rectum et chez la femme 
par lurêtre, le vagin et le rectum. 

Le plexus génital est situé sur le pubis et le 
plexus périnéal dans le périnée. 

En magnétisme, ils sont considérés comme 
« videurs », « consommateurs » d'énergie, car ils 
sont les pourvoyeurs des nécessités sexuelles. 

Pour une activité sexuelle très active ou désor¬ 
donnée, qu elle soit solitaire, partagée ou cérébrale, 
la consommation d'énergie est la même. 

L'obsession sexuelle est une névrose qui peut 
vider jusqu'au plexus solaire lui-même. 

Ces deux plexus sont liés à la vitalité physique, 
à la vie animale et à ses vieux instincts. 

Leurs glandes endocrines sont les glandes 
sexuelles, dont le fonctionnement est dépendant de 
l'appareil hypothalamo-hypophysaire (Tout est 
dans la tête !). Ce sont : 

- les ovaires : glandes génitales femelles paires, 
en forme d'amande, longs de 4 cm., larges de 2 cm. 
et épais d'1 cm ; producteurs d'hormones folliculi- 
niques et de progestérone, 

- les testicules : glandes génitales mâles paires ; 
producteurs de testostérone ou hormones mâles, 
élaborées dans les îlots des cellules intersticielles 
et circulant dans des tubes séminifères (qui condui¬ 
sent le sperme) longs d'un kilomètre environ pour 
chaque testicule. 

Vers 400 av. J.C., HIPPOCRATE tenait compte 
de la fonction endocrinienne, mais en Europe il fal¬ 
lut attendre que Claude BERNARD la codifiât en 
1855 pour quelle soit reconnue. 
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- Selon le magnétisme : 

Outre les plexus, il faut savoir que l'énergie cos¬ 
mique descend par le côté droit du corps, qu elle 
intéresse l'organisation, l'intelligence de l'action par 
esprit de créativité, la conscience de groupe, 
l'Amour universel et sa Force. Le côté gauche, par 
lequel monte l'énergie terrestre ou tellurique est 
consommateur d'énergie et concerne les émotions, 
les désirs, les passions, les haines, les doutes, les 
peurs, et tout ce qui est égocentrique dans son 
expression la plus primaire. 

C'est la fusion de ces deux énergies, qui favorise 
l'harmonie du fonctionnement psychique et orga¬ 
nique, en confondant matière-esprit et esprit-matière. 

C'est l'indépendance de ces deux énergies qui 
crée une énergie perverse, favorisant les dysfonc¬ 
tionnements psychiques et organiques et entraînant 
maladies physiques et/ou mentales. 

La pratique magnétique est facilitée par la 
connaissance du fonctionnement de l'usine 
humaine et cette maîtrise permet de respecter le 
sens physiologique de l'organisme. 

L'animation de tout être vivant est liée à cer¬ 
taines fonctions qui relèvent de certaines disci¬ 
plines et ce sont : 

- la physiologie : qui traite des fonctions orga¬ 
niques par lesquelles la vie se manifeste et se main¬ 
tient. Ex. : le cœur bat. 

Dans les organismes multicellulaires, ce sont des 
groupes de cellules qui assurent les fonctions 
propres à chacun et ces groupes forment des sys¬ 
tèmes : 

- le système respiratoire, qui capte l'oxygène 
et élimine le gaz carbonique, 
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- le système cardio-vasculaire, qui distribue les 
produits du métabolisme et de l’oxygène, 

- le système gastro-intestinal, qui absorbe les 
aliments, les digère et élimine les déchets, 

- le système urinaire, qui élimine les déchets, 

- le système de reproduction, qui perpétue 
l’espèce, 

- les systèmes nerveux et endocrinien, qui 

coordonnent et intègrent les fonctions de tous les 
autres systèmes, 

- le catabolisme 1 : c’est la transformation et 
l’utilisation énergétique des aliments décomposés ; 
cette dégradation produit de l’énergie qui sert à 
couvrir les dépenses énergétiques de l’organisme, 

- l’anabolisme 2 : cest la transformation et l'uti- 
lisation plastique des aliments assimilés par les tis¬ 
sus pour faire la synthèse de la matière vivante ; 
cette fonction favorise la croissance, le remplace¬ 
ment des constituants épuisés ou l'excès de fabri¬ 
cation de cellules vivantes. Ex. : 1 gâteau = 
1 bourrelet... au moins ! 

- le métabolisme 3 : c est l'ensemble du catabo¬ 
lisme et de l'anabolisme ; c'est la transformation et 
la distribution des substances alimentaires trans¬ 
formées. Ex. : 1 oursin = iode = stimulation thyroï¬ 
dienne, 

- l'anatomie : c'est l'étude de la structure des 
corps organisés, leur disposition topographique et 
les relations entre formes et fonctions. Ex. : le nez 
est au milieu de la figure et permet de respirer, 

- la physiopathologie : c'est l'étude des troubles 
qui perturbent les fonctions physiologiques pen¬ 
dant la maladie. Ex. : 1 coryza = nez coulant et œil 

1. Cf. Glossaire : 6. 

2. Cf. Glossaire : 3. 

3. Cf. Glossaire : 28. 
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larmoyant par obstruction nasale ou bien nez bou¬ 
ché et œil larmoyant ou non, 

- la biologie : c est l'étude de la vie de tous les 
êtres vivants ; elle peut aller jusqu'au sublime, 
puisqu'elle tente de surprendre le vivant dans son 
intimité. 

Ces mécanismes, qui ne sont pas développés 
dans cet ouvrage, peuvent être étudiés dans des 
livres de qualité, à la portée des non-spécialistes. 1 

Les plexus et leur système endocrinien étant suc¬ 
cinctement situés, la reconnaissance polaire permet 
au magnétiseur de considérer la positivité et la 
négativité globales ou locales du magnétisé. 

LA POLARITÉ : LA CONNAÎTRE 
ET S'EN SERVIR 

C'est la constitution atomique de l'homme qui le 
rend magnétipolaire. 

Connaître quelques notions scientifiques permet 
au magnétiseur de mieux travailler. 

Il doit tenir compte de ce que la matière est faite 
d'ondes lumineuses et mécaniques ou électroma¬ 
gnétiques, de particules thermiques, de molécules 
magnétipolaires qui intéressent le magnétisme 
curatif. 

Il doit savoir que c'est par le jeu des combi¬ 
naisons moléculaires que le corps humain se 
constitue dans un tourbillon oscillatoire perpétuel 
qui lui assure son activité permanente ; il est 
constamment transformé par la mobilité des cel¬ 
lules qui sont génératrices ou fonctionnelles, 
mutantes ou seulement génératrices exponen- 

1. Cf. Bibliographie : 6. 10. 11. 29. 35. 36. 56. 57. 
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tielles en cas de maladie tumorale maligne. Cette 
impermanence d'activités cellulaires diverses, leur 
énergie propre et leurs arrangements précaires 
assurent les alternances de ces unions et de ces 
désunions. 

Une des pièces maîtresses du jeu est 1'A.D.N. ou 
acide désoxyribonucléique, véritable code génétique 
individuel qui permet le maintien de la vie et sa 
reproduction à l'infini. 

Cette macromolécule, omniprésente par sa struc¬ 
ture en double hélice vit une agitation thermique 
permanente. Elle forme une chaîne immortelle, 
puisqu'elle se transmet de génération en généra¬ 
tion, ajoutant sa mémoire à la précédente mémoire, 
pour la multiplication du vivant. 

Son immortalité est liée à son arrangement héli¬ 
coïdal qui lui assure de recevoir les rayonnements 
actifs quelle que soit son orientation et grâce à ses 
quelques cinq cents millions de bases azotées. 

Tout est changement, ce qui existe à l'instant 
n'existait pas et n'existe déjà plus parce que 
la Vie est métamorphose et impermanence 
constantes. 

La polarité est indissociable de la matière 
vivante, du magnétisme curatif et de bien d'autres 
thérapies liées à l'électricité, elle-même polarisée. 
En effet, les cellules réagissent aux inductions du 
cerveau qui possède une activité électrique comme 
en témoigne l'électroencéphalogramme. 

Tantôt le positif est actif et le négatif passif, tan¬ 
tôt c'est le contraire ; ils s'attirent, se repoussent, 
concordent, s'harmonisent et s'équilibrent éternel¬ 
lement pour « être » en « étant ». 

L'atome est polarisé, il est la plus petite partie 
de l'élément physique et chimique ; il comprend un 
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noyau lourd, constitué de protons chargés positi¬ 
vement, de neutrons sans charge électrique et il est 
entouré d'électrons chargés négativement. C'est 
l'électron qui détermine les propriétés physiques et 
chimiques de la matière dont il est une particule 
fondamentale. 

Selon les calculs de RUTHERFORD, la masse 
de l'électron est 1800 fois plus petite que celle du 
proton. 

Le corps humain contient au moins cent mille 
milliards (10 14 ) d'atomes, tous cohérents et répartis 
en deux cents variétés environ. 

Parmi ces variétés, outre la molécule d'A.D.N., la 
cellule contient des mitochondries qui sont ses 
« poumons » qui apportent l'énergie par l'apport de 
l'oxygène respiré et transmis par le système circu¬ 
latoire sanguin. 

Elle contient des ribosomes qui assurent la 
synthèse des protéines, des lysosomes qui font 
fonction de désassimilation et d'élimination des 
déchets. 

La mitose est le mode de division de la cellule 
qui lui assure le nombre correct de chromosomes. 

Quand l'œuf maternel est fécondé par le sperma¬ 
tozoïde paternel, la cellule se divise en deux, quatre, 
huit, seize, jusqu'à cent mille milliards ou plus, 
pour devenir l'homme adulte. 

La vie physique est toujours remise en cause par 
la mobilité des cellules, par leur énergie et leurs 
arrangements précaires et par la discontinuité de 
l'espace-temps qui assure leur équilibre selon la 
théorie quantique de Niels BOHR. 

Le mouvement de rotation semble bien être la 
loi universelle à laquelle sont soumis l'atome, la 
molécule et le protoplasme humain, puisque tous 
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ces constituants de la matière vivante tournent sur 
eux-mêmes comme des planètes. 

L atome s est révélé peu à peu ; LEUCIPPE (460- 
370 av. J.C.) et DEMOCRITE, tous deux philo¬ 
sophes grecs, fondateurs de la théorie atomiste et 
matérialiste, étudièrent le KyBaLYon, doctrine her¬ 
métique égyptienne et grecque qui enseigne la loi 
des correspondances en ces termes bien connus : 
« Ce qui est en haut est comme ce qui est en bas ; 
ce qui est en bas est comme ce qui est en haut : tout 
correspond dans VUnivers ». 

Mêlant les aspects philosophiques et scientifiques 
à l'étude de cet adage attribué à HERMES- 
TRISMEGISTE, ils conçoivent l'atome qu'il dénom¬ 
ment « ATouM » et le voient régi de manière méca¬ 
niste et indivisible. HERMES-TRIMEGISTE (Tri 
mega esta : trois fois grand), est le nom grec du 
dieu égyptien ToTh, inventeur de tous les arts et 
de toutes les sciences. 

ÉPICURE, (341-270 av. J.C.) envisageait le même 
matérialisme que son maître DÉMOCRITE, mais il 
voyait l'atome non plus régi par un déterminisme 
mécanique rigoureux, mais il y admettait un 
hasard, dû à une éventuelle déclinaison spontanée ; 
il osa même avancer une hypothèse d'indétermina¬ 
tion, qu'HEISENBERG (1901-1976) énonça en 
principe. 

C'est vers 1930, que ce physicien allemand appli¬ 
qua la mécanique quantique à l'atome, conçu 
comme un tableau de nombres et justiciable du 
calcul matriciel, rejoignant PYTHAGORE qui énon¬ 
çait déjà que « Tout est nombre ». 

L'atome devint une notion scientifique 
lorsqu'AMPÈRE (1775-1836) jeta les bases de la 
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théorie électronique de la matière et édifia la théo¬ 
rie de l'électromagnétisme. 

On dénombre actuellement 105 atomes conte¬ 
nant de 1 à 105 électrons et répertoriés dans le 
tableau périodique des éléments que MENDE- 
LEIEV (1834-1907) traça en 1869 ; il prit l'hydro- 
gène (1 électron) comme unité de mesure du 
nombre d électrons contenus dans chaque élément. 

Comme bien souvent, c est le premier qui établit 
une théorie qui lui donne son nom ; ce fut le 
chimiste russe Dimitri MENDELEIEV qui concré¬ 
tisa les recherches et les découvertes européennes 
en matière de classification des atomes. 

Actuellement, certains scientifiques et penseurs, 
déjà dans l'esprit du XXI e siècle, refusent la dicho¬ 
tomie entre la philosophie et la science, du fait des 
intrications existant entre elles deux, sans pour 
autant tomber dans la métaphysique ordinaire. 

Ils sont les chaînons entre physique classique et 
physique quantique ; leurs découvertes donnent 
toujours naissance à de nouvelles découvertes et 
prouvent le phénomène cyclique de l'évolution 
humaine. 

Simplifiant de plus en plus son approche des 
mystères de la Nature, la Science retient actuelle¬ 
ment quatre interactions fondamentales de la phy¬ 
sique qui intéresseront le magnétiseur curieux : 

- la force nucléaire forte, qui unit les parti¬ 
cules du noyau de l'atome, 

- la force nucléaire faible, qui se manifeste 
lorsque le noyau de l'atome se restructure pour lui 
permettre d'éjecter un électron, 

- la force électromagnétique, qui unifie élec¬ 
tricité et magnétisme, puisqu'un courant électrique 
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crée une induction magnétique et qu un aimant en 
mouvement peut induire un courant dans un 
conducteur, 

- la gravitation, qui est l'architecture de notre 
Univers, est une force toute relative, selon laquelle 
les corps matériels s'attirent réciproquement en rai¬ 
son directe de leur masse et en raison inverse du 
carré de leur distance. 

Le magnétisme du corps humain, né de l'attrac¬ 
tion moléculaire, vient des propriétés de l'atome ; 
il présente ses pôles positifs et négatifs, ses lignes 
de force et ses points neutres. Les polarités inverses 
créent les attractions ou les inductions et les pola¬ 
rités semblables créent les répulsions et les stimu¬ 
lations ; on peut ainsi parler de physique 
magnétique quantique. 

Les dynamiques de la matière et de l'esprit relè¬ 
vent principalement de deux grands rythmes diffé- 


remment dénommés : 



- magnétisme .... 

+ 

. positif .. 

... négatif 

- biologie. 

.vie . 

... mort 

- chimie. 

. volatil .. 

... fixe 

- esthétique. 

. beau .... 

... laid 

- éthique . 

. bien .... 

... mal 

- métaphysique ... 

. esprit ... 

... corps 

- physique. 

. fluide ... 

... dense 

- théologie. 

. verbe ... 

... chair 


L'inertie pure n'est pas un rythme mais peut le 
devenir. 

Le dynamisme positif se manifeste par un mou¬ 
vement centripète, c'est-à-dire par la contraction, la 
construction, la cohésion et la pression. 
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Le rythme négatif se manifeste par son caractère 
centrifuge, c'est-à-dire par la dilatation, l'expansion, 
la dilution et la dépression. 

Ce n est pas une conception statique, c est une 
constante mobile, contradictoire, évolutive et dyna¬ 
mique, confirmant bien que la seule constante de 
FUnivers est le changement. 

Pour qu'il y ait rythme, il faut qu'il y ait toujours 
prédominance d'une dynamique par des combinai¬ 
sons complexes et changeantes. 

Le baron de REICHENBACH étudia la polarité 
humaine pendant plus de trente ans ; vers 1850, il 
prouva que la polarité existait dans le corps humain 
comme dans toute matière vivante. 

Il envisagea son emploi thérapeutique et vers la 
fin du XIX e siècle, la polarité était codifiée scienti¬ 
fiquement en Europe. 

Cette réglementation est encore suivie pour 
l'application de différentes thérapies telle l'électro- 
thérapie ou pour poser un diagnostic par élec¬ 
troencéphalographie ou électrocardiographie, etc. 

En magnétisme, la polarité utilisée est la sui¬ 
vante : une ligne médiane appelée « vertex », large 
de trois à quatre centimètres sépare le corps en 
deux parties. 

- Sur le devant du corps, elle passe par le nez, 
le nombril et se termine au pubis. 

- Dans le dos, elle part de la base du crâne et 
s'arrête à la terminaison vertébrale ou coccyx. 

En regardant de face, elle se définit comme 
suit : 

- polarité positive superficielle : tout ce qui se 
trouve à droite du vertex : demi-crâne, épaule, bras, 
main, torse, hanche, jambe et pied. 
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Il faut connaître une particularité : le front et la 
lèvre supérieure sont totalement positifs. 

- polarité positive organique : cerveau droit, 
œil droit, oreille droite, langue, glande thyroïde, 
poumon droit, œsophage, estomac, foie, duodé¬ 
num, côlon ascendant, droite du côlon transverse, 
intestin grêle, rein droit, ovaire droit, testicule droit 
et vessie. 

- polarité négative superficielle : tout ce qui se 
trouve à gauche du vertex : demi-crâne, épaule, 
main, torse, hanche, jambe et pied. 

Une particularité existe aussi dans la polarité 
négative : la ligne médiane du dos et de la nuque 
est complètement négative, comme la lèvre infé¬ 
rieure, 

- polarité négative organique : cerveau gauche, 
œil gauche, oreille gauche, cervelet, poumon 
gauche, cœur, rate, gauche du côlon transverse, 
côlon descendant, pancréas, rein gauche, ovaire 
gauche, testicule gauche, rectum et anus, 

- points neutres : le sommet exact du crâne et 
le point précis du périnée. 

Chez les gauchers, la polarité est presque tou¬ 
jours inversée : leur côté gauche et leur main 
gauche sont positifs, tandis que leur côté droit et 
leur main droite sont négatifs. Leur front reste 
positif et leur nuque négative. 
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FIG. 4 



Chez les ambidextres, (également habiles des deux 
mains mais les vrais sont très rares) la polarité suit 
la loi générale, c'est-à-dire que le côté droit est positif 
et le côté gauche est négatif dans l'axe vertical. 

Voici d’importants détails polaires que le magné¬ 
tiseur doit savoir prendre en compte pour éviter 
toute erreur de magnétisation : 

- chez l'homme, c'est l’élément positif qui 
domine puisqu’il est régi par le Soleil, symbole de 
force projetée ; l’homme exprime la force centri¬ 
pète, caractérisée par le mouvement : les chairs 
sont vigoureuses, les muscles sont durs et la pilosité 
est développée. 

- chez la femme, régie par la Lune qui est sym¬ 
bole de Féminité, la polarité est de modalité domi- 
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nante négative : c est la force centrifuge qui domine 
par les chairs souples, la peau douce, la poitrine 
et les fesses marquées sinon rebondies et la pilosité 
soyeuse et peu abondante. 

Le sexe de l'homme est à l'extérieur du corps, 
dominé par la force de dilatation et l'éjaculation 
des spermatozoïdes filiformes qui montent. 

Le sexe de la femme est à l'intérieur du corps, 
dominé par la force de constriction et la production 
d'ovules de formes rondes qui descendent. 

Quand l'homme présente les qualités que la tra¬ 
dition prête au mâle et que la femme reflète la 
féminité qui sied à son sexe, l'homme et la femme 
sont complémentaires et leur polarité respective est 
souvent précise. 

Quand l'homme présente une féminisation ou un 
féminisme caractérisés qui font suite à une dévirili¬ 
sation et quand la femme montre une virilisation ou 
un virilisme tant anatomique que psychologique, 
tous deux souffrent de syndromes chromosomiques 
ou hormonaux à étudier et à soigner. Ils ne peuvent 
être complémentaires et leur polarité est à observer 
attentivement avant toute magnétisation. 

Quand un individu est intersexué, l'hermaphro¬ 
disme vrai reste exceptionnel, il est victime d'une 
aberration chromosomique qui développe l'ambi¬ 
guïté des caractères anatomiques et psychiques des 
deux sexes ; c'est une pathologie qui résulte d'une 
maladie génétique. La polarité est souvent anar¬ 
chique et doit être scrupuleusement suivie. 
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Quand un individu est homosexuel, ses organes 
génitaux sont normalement conformés, mais il pré¬ 
sente une inversion de l'instinct sexuel qu'il assou¬ 
vit avec un individu du même sexe. C'est la polarité 
dominante qui doit être considérée. 

Pour bien magnétiser, il faut savoir que les 
hommes, les animaux, les végétaux, les métaux et 
les minéraux auxquels on doit reconnaître un pro¬ 
cessus de vie par leurs transformations au sein 
même de la nature, l'air, les planètes, l'univers... 
tous possèdent deux modes de rayonnement : posi¬ 
tif par certains points et négatif par d'autres. 

Les lois polaires sont très importantes pour le 
magnétiseur et doivent être connues, maîtrisées et 
appliquées avec compétence. 

Les actions polaires sont de deux natures : 
hétéronomes et isonomes. 

- Hétéronome : c'est l'opposition de deux pôles 
contraires qui s'attirent, calment, décongestion¬ 
nent, rafraîchissent, détendent spasmes et contrac¬ 
tures, 

Exemple : la main gauche (négative) du magné¬ 
tiseur, sur l'estomac (positif) du magnétisé. 

Cette position hétéronome calme les spasmes et 
les crampes d'estomac entre autres effets. 

- isonome : c'est l'opposition de deux mêmes 
pôles qui se repoussent, excitent l'activité orga¬ 
nique, contractent et réchauffent... 

Exemple : la main droite (positive) du magnéti¬ 
seur, sur le foie (positif) du magnétisé. Cette posi¬ 
tion isonome excite le fonctionnement du foie 
paresseux. 
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ATTENTION : ces deux cas sont à considérer 
seulement comme exemples ; ils pourraient être 
contraires au bien-être de certains organismes. 

L utilisation thérapeutique des lois polaires sera 
détaillée au chapitre des pathologies sensibles au 
magnétisme curatif. 

Ces descriptions résument la polarité humaine 
réduite à sa plus simple expression, mais il existe 
une polarité de détail très complexe qui n est pas 
abordée ici. 

FIG. 5 



Vénus orientale androgyne. Gemme de la fin de Babylone. 

Une polarité universelle 

Ce chapitre serait trop incomplet si la polarité 
universelle n était abordée par quelques exemples 
parfois inattendus mais importants pour le magné¬ 
tiseur compétent qui en tiendra compte. 

La polarité magnétique terrestre fait mieux com¬ 
prendre les influences telluriques qui modifient le 
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fonctionnement corporel et que le magnétiseur peut 
utiliser pour son bienfait et celui des autres. 

Dans TUnivers en expansion permanente, le 
Soleil projette des radiations vers la Terre, et c'est 
la force attractive terrestre qui assure l'équilibre de 
la nature terrestre ; toutefois, des perturbations et 
des phénomènes curieux sont observés dans les dif¬ 
férentes phases magnétiques terrestres ou célestes. 1 

Dans les périodes de variations magnétiques 
signalées par les tremblements de terre, les érup¬ 
tions volcaniques ou solaires ou toutes autres mani- 
festations telluriques ou cosmiques, les 
magnétisations seront modifiées selon les polarités 
dominantes de l'évènement. 

En période calme, le magnétisme bipolaire ter¬ 
restre est lié aux solstices et aux équinoxes, qui sont 
les déclinaisons du Soleil. L'axe des solstices est 
magnétique et Taxe des équinoxes est électrique. 

Les solstices 

Ils se situent quand le Soleil est le plus éloigné 
de l'Équateur et ne semble ni s en éloigner, ni s en 
rapprocher, 

- le solstice d'été a lieu quand le Soleil entre 
dans le Tropique du Cancer ou hémisphère sud et 
atteint sa plus forte déclinaison australe, 

- le solstice d'hiver a lieu quand le Soleil entre 
dans le Tropique du Capricorne ou hémisphère 
boréal et coupe l'Équateur céleste dans son appa¬ 
rent mouvement sur l'écliptique. 

Les équinoxes 

Elles correspondent à la durée égale des jours et 
des nuits pour tous les points de la Terre, quelle 

1. Cf. Bibliographie : 1. 4. 6. 10. 12. 22. 29. 36. 41. 45. 47. 51. 52. 
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que soit la latitude, pour les régions situées à 15° 
au nord et au sud de l'Équateur. 

Le magnétisme terrestre en est modifié et ses 
influences sur tout ce qui vit sont les suivantes : 

- l'influence négative croît de l'équinoxe de 
printemps au solstice d été ; les jours sont les plus 
longs et la Nature, qu elle soit végétale, animale ou 
humaine, est au maximum de ses expressions 
vitales et vivantes, 

- l'influence négative décroît du solstice d été 
à 1 equinoxe d'automne ; la durée du jour décroît, 
comme la natalité, la vitalité végétale, animale et 
humaine. 

- l'influence positive croît de l'équinoxe 
d'automne au solstice de printemps ; les jours sont 
les plus courts, la mortalité augmente, la 
Nature semble être morte, mais elle est en instance 
de renaissance, 

- l'influence positive décroît du solstice d'hiver 
à l'équinoxe de printemps ; la durée du jour croît 
et la Nature, qu'elle soit végétale, animale ou 
humaine s'éveille. 

Toutes ces notions, qui sont des aides pour le 
magnétiseur, confirment l'interdépendance du Cos¬ 
mos et de l'Homme que les Anciens connaissaient. 

Vers 2500 av. J.C., KHI PA, le médecin de 
l'Empereur HOUANG-TI composa « le Canon de 
la Médecine Orientale » ou « NEI KING SO 
OUENN » qui stipule : «À la Nouvelle Lune , le sang 
et Vénergie commencent à se purifier , Vénergie défen¬ 
sive à s écouler. À la Pleine Lune , le sang et Vénergie 
sont en abondance et les muscles se raffermissent. 
Au décours de la Lune , les muscles se relâchent , les 
méridiens et les vaisseaux secondaires se vident , 
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l'énergie défensive se disperse, le contenant ne 
s'adapte plus au contenu . C'est pourquoi la régula¬ 
tion du sang et de l'énergie doit être basée sur l'étude 
des phénomènes célestes : ne pas disperser à la Nou¬ 
velle Lune, ne pas tonifier à la Pleine lune, ne pas 
ponctuer au décours de la Lune ». 

Vers Fan 30 de notre ère, le médecin romain 
CELSE rédigea un traité de médecine dans lequel 
il décrit la technique de la saignée, recommandant : 
« la pratiquer aux grandes marées, en septembre, 
avril ou mai, car à ces époques-là, la Lune détient 
un plus grand pouvoir ». 

Entre le dernier quartier, la Nouvelle Lune et peu 
avant le premier quartier qui sont des phases crois¬ 
santes et positives, la natalité humaine et animale 
augmente fortement, tandis qu elle baisse très sen¬ 
siblement entre le premier quartier et la Pleine 
Lune. 

Ces chiffres ont été estimés après une étude hos¬ 
pitalière française portant sur plus de 5 millions 
d accouchements. 

La Pleine Lune est une phase dépressive et néga¬ 
tive ; chez les hommes et les animaux, les maladies 
mentales s'aggravent et les lunatiques comme les 
caractériels deviennent agressifs. Les plantes elles- 
mêmes sont moins vigoureuses 1 . 

La culture naturelle est tributaire de la polarité 
terrestre et de la polarisation de la lumière ; hélas, 
l'emploi des engrais a modifié cette notion. La 
lumière est également utilisée pour forcer la matu¬ 
ration des fruits ou la floraison des plantes, comme 

1. Cf. Bibliographie : 6. 10. 12. 22. 44. 46. 54. 
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le noir est employé pour retarder la maturité des 
fruits et légumes et la floraison des plantes à cer¬ 
taines époque de Tannée. 

Les végétaux sont positifs par leur sommet et 
négatifs par leur racine. Dans la salade, nous man¬ 
geons la partie positive et dans la carotte, nous 
mangeons la partie négative, mais les jeunes 
pousses sont succulentes aussi. Il serait tout à fait 
profitable à l'organisme d'équilibrer l'alimentation 
positive et négative. 

Certaines matières sont amorphes ; c'est le cas 
des états fluides ou gazeux et de certains liquides 
qui présentent, pour quelques-uns, une organisa¬ 
tion moléculaire partielle. 

Le verre, résultat de liquides surfondus est 
amorphe et c'est une des raisons pour lesquelles 
l'eau peut être magnétisée à travers une bouteille 
tenue entre les mains. 

L'eau, par sa composition moléculaire, est 
magnétipolaire. La magnétisation positive ou néga¬ 
tive provoque le déplacement, le mouvement, la 
déstructuration et la restructuration de tous les 
arrangements atomiques de l'eau. 

L'eau maintient ainsi sa charge positive qui sti¬ 
mule, ou bien sa charge négative qui calme. 

L'eau des rivières, des lacs ou du robinet n'est 
pas salée, mais celle des salines, des mers et des 
océans représente près de 1400 millions de km 3 , 
soit un peu moins de 98% de l'eau du globe. 

La composition de l'eau salée ne permet pas de 
la magnétiser. À la polarité de l'eau douce s'ajoute 
la polarité du chlore provenant de l'activité volca¬ 
nique (l'ion de chlore est négatif) et la polarité du 
sodium provenant des roches déversées par les 
fleuves et les rivières (l'ion de sodium est positif). 
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C est l'association du chlore et du sodium qui 
forme le sel ou chlorure de sodium, si couramment 
utilisé en cuisine, soins, salage des routes, de la 
viande, etc... 

Les métaux allongés, comme les bracelets 
ouverts, sont bipolaires ou multipolaires, tout 
dépend de la polarité des métaux employés. 

Le fer est positif, le cuivre est négatif, portés 
ensemble, ils se neutralisent. 

Selon le résultat escompté, le porteur doit tenir 
compte de sa propre polarité générale et de celle 
du bracelet. S'il porte un bracelet positif à droite, 
l'effet est stimulant et s'il le porte à gauche, il est 
calmant. 

Le sujet sera repris au paragraphe des magnéti¬ 
sations indirectes. 

Les acides sont positifs et les oxydes sont néga¬ 
tifs. 

Exemple : l'œuf est polarisé, le blanc est négatif 
parce qu'il est un milieu oxydé et le jaune est positif 
parce qu'il est un milieu acide. 

Une solution est acide si son pH est inférieur à 
7 et basique s'il est supérieur à 7 ; pH est l'abré¬ 
viation de « potentiel hydrogène » et caractérise 
l'acidité ou la basicité d'un milieu. 

Svante ARRHENIUS (1859-1927), chimiste sué¬ 
dois, osa avancer dans sa thèse de doctorat en 
1887, la théorie de la dissociation ionique appliquée 
aux acides et bases. Il démontrait les propriétés 
électrolytiques et la conductibilité électrique des 
solutions aqueuses, ce qui explique quelles sont 
magnétisables. 
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Les ions positifs et les ions négatifs font la qua¬ 
lité de l'air. 

L air est un ensemble de gaz ; il est inodore, insi¬ 
pide, incolore et transparent en faible épaisseur, 
c'est-à-dire entre les humains et l'environnement 
proche, mais il devient bleu sous une grande épais¬ 
seur, le ciel par exemple. Sa coloration est due à 
la diffraction de la lumière par les molécules 
gazeuses. 

La composition volumétrique de l'air pur est de 
21 % d'oxygène, 78 % d'azote et de 1 % de gaz rares 
comme l'argon, le néon, le xénon, le krypton et 
l'hélium. 

Malheureusement, l'air respiré est pollué, il 
contient des impuretés, des poussières, des 
brouillards artificiels, des fumées, appelés agents 
ionisants ; ils deviennent conducteurs d'électricité 
et modifient la composition de l'air, donnant nais¬ 
sance à des ions. 

Les ions rassemblent plus ou moins d'électrons 
autour de leur noyau et déterminent la densité des 
particules électriques contenues dans l'air. 

Pour les ions simples, le degré d'oxydation est 
égal au nombre d'électrons perdus qui indique le 
degré positif, ou bien au nombre d'électrons captés 
ou conservés et fixés qui précisent le degré négatif. 1 

Si l'air est surchargé d'ions positifs ou cations 
juste avant un orage ou par grand vent, il est bien 
connu que les plantes, les animaux et les hommes 
sont mal à l'aise et les grands malades voient leur 
état empirer... 

Dès que l'orage est passé, que le vent s'est apaisé, 
aussitôt le nombre d'ions négatifs ou anions aug¬ 
mente et le bien-être général aussi. 

1. Cf. Bibliographie: 1. 4. 36. 41. 
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Des travaux scientifiques et médicaux ont mis en 
évidence les effets bénéfiques de l'ionisation obte¬ 
nue par la production et la diffusion d'ions négatifs 
à partir d'électrodes négatives et d'une électrode 
positive entre lesquelles s'établit un champ élec¬ 
trique chargé négativement. L'appareil doit être de 
bonne qualité et choisi en fonction du volume d'air 
de la pièce. 

Des ioniseurs ont été installés dans des crèches 
en Isère et des effets salutaires ont été observés sur 
les jeunes enfants : 

- comportements moins nerveux et moins agres¬ 
sifs, 

- moins de rhumes et autres affections O.R.L. 
confondues, 

- diminution de l'électricité statique qui donne 
des sensations de décharges électriques aux consé¬ 
quences néfastes sur le comportement des enfants. 

Il est à noter que l'électricité statique provient 
souvent d'une présence excessive d'ions positifs par 
rapport aux ions négatifs. 

Pour le bon fonctionnement de l'organisme, il est 
recommandé de respirer un air chargé de deux 
mille milliards d'ions négatifs/seconde au cm 3 . 

À titre indicatif, voici quelques chiffres d'ions 
négatifs contenus dans l'air au cm 3 , à lire en mil¬ 
liards, sans oublier que le rapport entre ions posi¬ 
tifs et ions négatifs est plus important que le 
nombre d'ions, mais la pollution générale ou les 
conditions atmosphériques fournissent souvent 
plus d'ions positifs que d'ions négatifs : 

- près d'une cascade : 12 000, 

- en montagne au-dessus de 800 mètres : 8 500, 

- au bord de la mer : 4 200, 
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- en forêt : 3 500, 

- à la campagne : 1 500, 

- dans un bureau ou une pièce avec un fumeur : 18, 

- en voiture au milieu de la circulation : 14. 

L'humoriste français Alphonse ALLAIS préconi¬ 
sait le remède suivant « Il faudrait construire les 
villes à la campagne ». 

Avec la connaissance des plexus et de la dispo¬ 
sition polaire, la nature du magnétisé peut encore 
mieux ressortir en s'aidant des repères morphopsy¬ 
chologiques ci-après décrits. 

LES REPÈRES MORPHOPSYCHOLOGIQUES 
ET L'HABITUS 1 * 2 

La morphopsychologie est l'étude des relations 
entre la forme corporelle et le psychisme ; l'habitus 
est l'aspect extérieur du corps et du visage, indi¬ 
quant à première vue, l'état de souffrance ou de 
bien-être d'une personne. 

La morphopsychologie est considérée comme 
une science, mais elle n'appartient pas aux sciences 
dites exactes ; rien n'y est mesurable, il n'y a pas 
d'appréciation quantitative, mais une estimation de 
l'équilibre, de la qualité et de l'harmonie des pro¬ 
portions. 

Les linéaments du visage et des différentes par¬ 
ties du corps sont relativement faciles à interpréter 
chez les enfants, mais ils deviennent beaucoup plus 
obscurs et beaucoup moins évidents chez les 
adultes. 


1. Cf. Bibliographie: 14. 15. 43. 

2. Cf. Glossaire : 20. 
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Ce ne sont pas les dimensions physiques qui font 
la place de l'homme et l'être est si complexe, qu'il 
est très difficile pour un amateur, de se fier à cette 
méthode d'investigation. C'est une notion secrète 
par nature, dotée d'influence et d'omniprésence, qui 
aide à comprendre que l'aspect physique essentiel 
peut orienter la démarche intellectuelle et les 
recherches de l'esprit, confirmant l'interdépendance 
matière-esprit et esprit-matière. 

Pour le magnétiseur, les repères sont une indi¬ 
cation supplémentaire, mais ils ne sont pas une 
identification définitive, sinon l'homme perdrait 
son libre arbitre et sa sensibilité ; il serait défini et 
sans possibilité d'évolution puisqu'il ne pourrait 
comparer les aptitudes acquises et les aptitudes 
requises à la recherche, à la découverte de lui- 
même et à sa rencontre avec lui-même. 

La limite des perceptions et l'infinité des infor¬ 
mations modifient la quintessence de l'homme. Les 
accidents existentiels et circonstanciels spécifient 
sa personnalité et sa conscience lui dicte sa ligne 
de conduite morale pour son accomplissement. 

Si chacun peut faire son profit de ces observa¬ 
tions, il faut se méfier des abus d'interprétations ; 
il arrive que le corps tout entier se révèle indéchif¬ 
frable par la multiplicité de ses expressions. 

Toutes les sociétés ont leurs niveaux, leurs cou¬ 
tumes et leurs influences propres. 

Chaque individu présente les caractères propres 
à ses habitudes nationales, familiales et person¬ 
nelles, tant dans les domaines intellectuel et spiri¬ 
tuel que dans les modes d'alimentation et d'activités 
physiques, issus de l'inné, de l'éducation et de 
l'acquis de chacun. 
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Tout l'aspect d'un être peut être modifié, 
déformé, torturé, magnifié ou sublimé par diffé¬ 
rentes raisons : la Compassion et l'Amour profonds, 
le Bonheur et la Joie intenses, la Douleur morale 
insoutenable, la Souffrance physique atroce, la 
Détresse déchirante, la Désespérance, le Mépris, la 
Jalousie et la Haine. 

La pratique d'exercices physiques appropriés à 
chacun harmonise le corps et l'esprit, mais certains 
mouvements peuvent être défavorables et modifier 
les proportions physiques au détriment de l'esprit. 

Les modifications du visage peuvent rajeunir 
l'image extérieure et rassurer l'image intérieure ou 
bien la bouleverser ; les rides sont les archives du 
passé et certains êtres, psychologiquement fragiles, 
ne se reconnaissent plus dans ce visage qui a perdu 
les traces des émotions vécues. 

Une fois encore, ce sont les multiplicités de l'être 
intérieur et la diversité de ses apparences qui for¬ 
ment son unité ; ces quelques repères ne doivent 
pas être une systématisation forcée, car leur signi¬ 
fication risque d'être faussée si les mécanismes psy¬ 
chiques et leur suite réactionnelle ne sont pas 
connus, puisque tout repose sur de multiples 
indices. 

Actuellement, l'homme moyen est éloigné des 
arcanes et des canons de la beauté grecque immor¬ 
talisée par les œuvres de PHIDIAS, PRAXITÈLE et 
POLYCLÈTE, qui illustrèrent si bien la maxime de 
JUVÉNAL (60-130) : « Mens sana in corpore sano ». 

L’homme des champs n'est plus ce qu'il était à 
cause de la mécanisation, mais il brave encore les 
intempéries et sa vie est réglée sur l'horloge biolo¬ 
gique naturelle. Il présente la stature du « terrien », 
souvent râblé, musclé, bien campé sur ses jambes ; 
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il apprécie et mange copieusement ses produits. Sa 
démarche est assurée, son teint hâlé, et ses mains 
calleuses expriment la solidité de Y 'être en contact 
intime avec la terre et l'état du ciel, qui lui dictent 
souvent son travail. 

L’homme des villes, lui, est coupé de la Nature 
et de lexercice naturel. Il appuie sur des boutons 
pour chauffer ses repas, pour descendre ou pour 
monter, pour « faire du sport » à la télé et son auto 
le déplace sans effort physique. Petit à petit, son 
aspect se modifie, il devient adipeux, sa peau est 
grisâtre, son ventre est trop gros, ses jambes sont 
trop frêles et il rêve de minceur séduisante devant 
un repas trop riche et trop copieux. 

Heureusement, il y a encore ceux qui veulent 
vivre dans l'harmonie en étant vigilant pour équi¬ 
librer l'activité de l'esprit et du corps qui ne doit 
pas être une charge. 

Avant d'aborder le corps et ses constitutions, le 
magnétiseur s'intéresse principalement à l'aspect 
des mains, des doigts et des différentes parties de 
la tête qui sont un langage universel et un révéla¬ 
teur relatif des êtres : la peau, le front, les yeux, 
les sourcils, le nez, la bouche, les dents et les 
oreilles. Bien que leurs attitudes soient des expres¬ 
sions mentales, elles doivent être prudemment tra¬ 
duites. 1 

Le magnétiseur accède, sans les juger, aux indi¬ 
cations morphologiques, tactiles, visuelles et vibra¬ 
toires qui révèlent le mal-être, et en laissant place 
à la vacuité, il engage intuitivement le meilleur pro¬ 
cédé magnétique. 

1. Cf. Bibliographie: 11. 14. 15. 37. 40. 
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Chaque partie sera remarquée discrètement, 
pour que la personne observée ne puisse modifier 
la position et l'expression qui doivent être saisies 
dans leur manifestation naturelle et sans ostenta¬ 
tion. 

Il semble que les gestes, les attitudes et les pos¬ 
tures constituent plus de deux tiers de la commu¬ 
nication et que la parole ny occupe qu'un tiers à 
peine. 

Les indications ci-après n'exposent qu'une infime 
partie de l'ensemble des tendances humaines dont 
la liste demeure impressionnante par le nombre et 
par la variété des sujets quelle recouvre. 

Les mains : tendues ou refusées ? 

Sans retenir que la main gauche détermine le 
mode de perception et que la main droite indique 
le mode d'action chez les droitiers, les deux aspects 
généraux sont les suivants : 

- les mains longues et effilées sont les plus élé¬ 
gantes et les plus attirantes, mais elles peuvent tra¬ 
duire de la faiblesse et de la cupidité ; chez les 
écrivains, elles sont un signe de finesse de style et 
elles dénotent de l'altruisme quand elles appartien¬ 
nent à des musiciens, des chirurgiens, des sages- 
femmes, des magnétiseurs ou autres praticiens. 

- les mains courtes et épaisses révèlent de 
bons vivants qui « vivent » la belle vie sans se poser 
trop de questions. Ils s'amusent sans se préoccuper 
de la moralité ni d'autrui, bien trop accaparés par 
leur égoïsme, leur plaisir et les biens matériels 
qu'ils peuvent obtenir. 

Les attitudes manuelles interprétables sont des 
positions naturelles et non affectées : 


103 



- les mains ouvertes ou qui s offrent ou qui 
s ouvrent pour donner, sont un signe de sincérité, 
de probité et de générosité ; toutes ces qualités sont 
rehaussées par le visage qui s éclairé et s épanouit 
dans un large sourire, la bouche s entrouvre pour 
une parole aimable et les yeux sont pleins de 
lumière joyeuse, 

- les mains qui se ferment pour ne pas donner, 
qui s'enfouissent dans une grande poche, dans un 
grand sac ou qui se tiennent derrière le dos sont 
un signe d avarice, d 'égoïsme et d'insensibilité (sauf 
pour leurs intérêts), souvent accentué par le visage 
contracté, l'œil froid et sombre, les lèvres pincées 
et le front plissé, 

- la main vers la bouche, la paume plaquée ou 
le poing fermé sur les lèvres, semble vouloir retenir 
les mots mensongers ou trompeurs, mais curieuse¬ 
ment, ce geste peut aussi signifier la crainte d'être 
trompé, aussi bien chez l'enfant que chez l'adulte, 

- la main vers Poreille, le pouce et l'index qui 
« triturent » le lobe ou qui rabattent le pavillon sur le 
conduit auditif, sont des gestes pour « ne pas 
entendre » chez l'adulte, mais que l'enfant manifeste 
nettement en se bouchant les oreilles des deux mains, 

- la main vers l'œil, c'est souvent pour se voiler 
la vue, afin de ne pas percevoir la tromperie émise 
ou reçue. L'homme qui ment se frotte les yeux ou 
lance un regard oblique et sournois ou même, il 
détourne les yeux si le mensonge est trop gros. La 
femme qui ment est plus discrète, surtout si elle 
est maquillée : elle passe soigneusement et joliment 
un doigt léger sous sa paupière inférieure. Les 
enfants, eux, regardent obstinément par terre ou 
cachent leurs yeux, 

- la main vers le nez, l'index ou le majeur posé 
ou promené sous les narines est une manifestation 
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ambivalente qui trahit aussi bien le menteur que 
le sceptique. 

La poignée de main 

Elle est presque une carte d'identité à elle seule : 

- la main largement ouverte et tendue qui sai¬ 
sit fermement la main et exerce une pression assu¬ 
rée et franche, dénote la sincérité et la 
détermination, surtout si elle est accompagnée dun 
regard droit dans les yeux et dun sourire, 

- la main mollement tendue qui se laisse saisir 
mollement, qui se retire mollement et qui est 
accompagnée dun regard vague reflète le caractère 
mou de la personne molle qui peut, par des moyens 
peu scrupuleux, se faire passer pour un être sur 
qui on peut compter, mais la personne ressemblera 
toujours à sa poignée de main, 

- la main qui broie appartient à l'égocentrique 
ou au timoré ; c'est souvent la seule expression dont 
il dispose pour faire croire à sa force ou laisser un 
souvenir, surtout quand il l'accompagne d'un sou¬ 
rire vainqueur. 

Jules CÉSAR ne s'entourait que de gens dont les 
mains lui plaisaient et bannissait ceux qui avaient 
les mains moites. 

Quand SOCRATE était très content, il frottait 
très vigoureusement son gros nez, entre le pouce 
et l'index. 

Sigmund FREUD, qui s'est intéressé à cette 
science, citait le jeu de scène d'une comédienne qui, 
dans le rôle d'une femme adultère, ne cessait d'ôter 
et de remettre son alliance. 
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Les doigts : font-ils le doigté ? 

Ils font partie de la main, mais leur aspect propre 
révèle également quelques particularités indivi¬ 
duelles : 

- les doigts longs et minces : ce sont des idéa¬ 
listes dévoués, qui peuvent se gêner pour les autres, 
mais il arrive aussi que leurs bonnes pensées ne 
soient pas suivies d'effet. Ce sont des imaginatifs 
portés vers la poésie, la musique, la peinture et 
lecriture, 

- les doigts longs et épais : ce sont des idéa¬ 
listes aussi, mais ils ont les pieds sur terre ; ils tra¬ 
vaillent plutôt pour eux et mettent du temps pour 
réaliser leurs projets. Malgré leur apparente soli¬ 
dité, ils ont besoin de se sentir entourés et protégés, 

- les doigts courts et minces : ce sont des 
ambitieux, des gagneurs autoritaires ; ils veulent la 
première place, sans tenir compte que c est au 
risque de la payer très cher, 

- les doigts courts et épais : ils peuvent faire 
beaucoup pour les autres, à la seule condition d en 
retirer de gros avantages personnels qu'ils obtien¬ 
nent pour un temps en « claquant des doigts ». 

Chaque doigt possède sa signification quand il 
est naturellement posé, par rapport à la main et 
aux autres doigts : 

- le pouce est le doigt le plus important, car il 
est le seul opposable aux autres doigts pour faciliter 
la préhension. S'il forme une équerre franche avec 
la main, c'est un signe de volonté et d'esprit non 
influençable. Si l'équerre est inférieure à 90°, la per¬ 
sonne est influençable, mais elle à le cœur sur la 
main. Si l'équerre est très fermée, la personne est 
rarement honnête, 
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- l'index représente les rêves et les désirs. S’il 
est court par rapport aux autres doigts, la personne 
est pressée pour tout, elle manque de persévérance 
et de confiance en elle-même et souffre d’un com¬ 
plexe d’infériorité. S’il est long, la personne réalise 
ses rêves en restant maîtresse de la situation et en 
faisant tout ce qu’il faut faire pour y arriver, 

- le majeur ou médius est le doigt de l’équilibre. 
Très long par rapport aux autres doigts, la personne 
est introvertie. Très court, la personne se disperse, 
appréhende, craint tout et hésite tellement quelle 
commet des erreurs impardonnables et s’intéresse 
aux sujets... sans intérêt. 

- l’annulaire est le représentant des émotions et 
de la créativité ; c’est à lui qu’est confié l’anneau 
nuptial. Si l’annulaire est penché vers le majeur, la 
personne vit son bonheur sentimental en dehors de 
son conjoint. S’il est franchement séparé du 
majeur, la personne est indépendante, aime l’aven¬ 
ture dans les grands espaces... et le célibat. S’il est 
très court, la personne possède un cœur d’artichaut 
et s’il est très long, c’est une introvertie égoïste, 

- l’auriculaire est le révélateur des relations 
amoureuses, amicales, et sociales. S’il est grand par 
rapport aux autres doigts, la personne ment facile¬ 
ment. S’il est penché vers l’annulaire, la personne 
use de séduction égoïste ou intéressée. S’il est net¬ 
tement détaché des autres doigts et légèrement 
courbé, c’est un signe de nymphomanie ou de don¬ 
juanisme. S’il est levé pour boire ou manger, il fait 
semblant de connaître les usages actuels de la table. 
Clin d’œil : au Moyen-Âge, on mangeait avec les 
doigts en levant le petit doigt afin de le garder 
« sec », pour se servir plus facilement du sel ou 
autre aromate en poudre ! 
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Le visage : épanoui ou renfrogné ? 

Le visage est un blason et son examen peut révé¬ 
ler des nuances de caractère par la peau, le front, 
les yeux, le nez, la bouche, les dents, le menton et 
les oreilles. 

La peau : la faire neuve ou Lavoir dure ? 

La peau est un excellent repère ; elle est vivante 
et son éclat et sa teinte sont rapidement modifiés 
par l'état physiologique ou mental : 

- un être en bonne santé physique et morale 
présente une peau claire, transparente et nette, 

- un être en mauvaise santé physique et au 
moral dégradé fait « grise-mine » et son teint bla¬ 
fard peut orienter sur l'origine de son mal-être, 

- un être exposé aux intempéries ou aux pro¬ 
duits corrosifs qui ne se protège pas, fausse l'inter¬ 
prétation de son problème, car les substances 
protectrices que la peau secrète sont quelquefois 
insuffisantes pour empêcher la pénétration des pro¬ 
duits par capillarité, 

- les bébés qui souffrent de troubles de la 
peau généralement liés à l'alcoolisme, sont victimes 
de leur attentive maman qui les frictionne trop sou¬ 
vent et trop abondamment avec des lotions trop 
alcoolisées et incompatibles avec la peau fragile des 
bébés. Le phénomène est plus fréquent qu'on ne 
pense. 

- un être qui se savonne trop connaît des pro¬ 
blèmes de peau parce que la composition du savon 
qu'il emploie ne correspond pas au pH de sa peau 
qui se trouve agressée à chaque savonnage ; la réac¬ 
tion n'est pas un miroir interne, mais un signal 
d'alarme pour changer de produit. 
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Heureusement, les différentes couches de cellules 
qui composent la peau se reproduisent continuel¬ 
lement, la rendant inusable et constamment chan¬ 
geante dans ses aspects, qui reflètent si subtilement 
la vie plus ou moins mouvementée du monde inté¬ 
rieur et fermé qu elle défend. La puissance de sa 
protection et de sa défense est telle, qu une brûlure 
qui affecte une surface trop étendue de la peau fait 
craindre de graves infections et peut même entraî¬ 
ner la mort. 

Le front : le baisser ou le tenir ? 

Le front est une partie très caractéristique du 
visage. 

- le front très élevé sur un visage allongé qui 
se termine en pointe annonce des moyens très limi¬ 
tés ; si la peau du front est très tendue et immobile 
en toutes circonstances, c est un caractère caus¬ 
tique, froid, soupçonneux et avare, 

- le front court, irrégulier, qui se plisse de dif¬ 
férentes façons doit inspirer la plus grande 
défiance ; si les rides sont importantes dans la par¬ 
tie supérieure et presque inexistantes sur la partie 
inférieure, la stupidité est réelle, 

- le front très osseux appartient au querelleur 
têtu, 

- le front très charnu est signe de grossièreté 
en presque tous domaines, 

- le front large ou carré aux coins arrondis 
indique un caractère flexible, de la bonté, de la 
sagesse, du courage et des pensées profondes, 

- le front ridé de lignes parallèles régulières et 
peu profondes indique un esprit droit de jugement, 
de probité et de sagesse. 
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Les yeux et les sourcils : les uns ouverts, 
les autres froncés ? 

Leur signification peut être faussée par le 
maquillage ou l'épilation : 

- les grands yeux surmontés de sourcils longs 
et bien dessinés dénotent un esprit subtil, très 
capable mais envieux, 

- les yeux ronds et les sourcils mal garnis 
annoncent un esprit petit et faible, un jugement 
lent, hésitant, et une crédulité excessive, 

- les yeux saillants et les sourcils courts et clair¬ 
semés sont à un esprit fantasque aux idées 
brouillonnes, 

- les yeux hagards et les sourcils qui se rejoi¬ 
gnent, trahissent le chicaneur, le menteur, lavare 
et le méchant, 

- les yeux moyens, le regard franc et mobile, 
les sourcils garnis, également mobiles à l'occasion 
d'une réaction, indiquent un caractère solide, bon, 
tolérant, mais pas dupe. 

Le nez : en avoir ou pas ? 

Un beau nez est la parure la plus rare dans un 
visage, mais la chirurgie esthétique a pu en modi¬ 
fier les contours. 

- le nez large aux ailes mobiles dévoile des qua¬ 
lités supérieures, une grande délicatesse de senti¬ 
ments et un penchant pour la sensualité, 

- le nez étroit aux petites narines dénonce un 
tempérament à trouver des expédients à cause de 
certaines incapacités reconnues, 

- le grand nez montre un tempérament phy¬ 
sique bien équilibré, une grande probité, et appar¬ 
tient aux êtres généreux, bons et joyeux, 
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- le petit nez, surtout s'il est retroussé est signe 
de gaieté et d'espièglerie, 

- le nez courbé au sommet révèle une nature 
dominatrice bien accrochée à ses idées. 

La bouche : que veux-tu ? 

La bouche révèle toutes les impressions ressen¬ 
ties : la joie relève les coins, la douleur et la tris¬ 
tesse les abaissent, mais le maquillage peut fausser 
l'indice. Les expressions de la bouche s'accordent 
souvent aux sons de la voix, tout aussi reflétant : 

- la bouche charnue indique la bonté, la géné¬ 
rosité, la franchise, la gaieté et la sensualité ; la voix 
est modulée mais l'élocution peut s'accélérer, dans 
l'illusion qu'ainsi personne ne sera lésé par une 
rétention d'expression... 

- la bouche mince est l'indice du sang froid, de 
la propreté, de la tenue, de la méchanceté, de l'ava¬ 
rice et de l'indifférence, confirmant l'adage : 
« lèvres pincées et nez pointu n'ont jamais rien 
valus » ; la voix est brève, sèche, comme pour affir¬ 
mer l'égoïsme de ne dire que l'essentiel - pour elle 
seulement d'ailleurs... 

- la bouche forte : si la lèvre supérieure 
déborde, elle indique la bonté ; la voix est chaleu¬ 
reuse, pleine d'intonations pour mieux faire sentir 
son attention vers l'autre. Si c'est la lèvre inférieure 
qui avance, elle annonce l'indifférence et l'égocen¬ 
trisme ; la voix est tremblante, mielleuse, comme 
pour adoucir l'hypocrisie qui veut cacher l'égo¬ 
tisme, 

- la bouche ouverte est le signe de l'irrésolu¬ 
tion ; la voix est molle, stressée, et dénote la fai¬ 
blesse et l'inconsistance de son caractère, associées 
à la diversité négative de ses états d'âme, 
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- la bouche fermée est le signe des résolutions 
fermes ; la voix est bien placée, le timbre est juste, 
1 élocution est distincte, précise, et le message est 
sans ambiguïté. 

Les dents : de jeune loup ? 

Il faut tenir compte des prothèses et des soins 
esthétiques qui modifient le sourire et les signifi¬ 
cations de la denture : 

- les dents petites et courtes indiquent une 
grande force physique et une faiblesse intellectuelle, 

- les dents larges et serrées sont signe de lon¬ 
gévité, 

- les dents longues appartiennent aussi bien 
aux timides et aux faibles qu'aux ambitieux féroces. 

Le menton : saillant ou fuyant ? 

- angulaire, il appartient aux esprits élevés, 
justes et équitables, 

- avancé et charnu, il indique un caractère 
ferme et sensuel, 

- perpendiculaire à la lèvre inférieure il inspire 
confiance, 

- plat ou en retrait, signe de faiblesse intellec¬ 
tuelle, froideur et sécheresse, 

- percé d’une fossette ou fendu par le milieu, 
il dénote de la bonté, du calme et de la résolution. 

Les oreilles : basses ou frottées ? 

Comme beaucoup dorganes, l'oreille peut avoir 
subi des interventions : 

- les oreilles détachées et étroites annoncent 
des qualités supérieures, des capacités en tous 
domaines et de la franchise, 
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- les oreilles larges dans leurs contours, dénon¬ 
cent le goût de la musique et des arts en général, 

- les oreilles massives et arrondies appartien¬ 
nent à des caractères mous, velléitaires, de capaci¬ 
tés très moyennes et vulgaires en général, 

- les oreilles sans rebord et collées à la tête 
allient les caractéristiques typiques de l'entêtement, 
de la stupidité et de la vanité. 

Le corps : perdu ou défendant ? 

Le corps est un véhicule ou l'esprit s'installe le 
temps d'une vie ; observé dans son ensemble, il per¬ 
met de découvrir partiellement l'individualité et le 
caractère original de chaque être qui est unique. 

Les remarques portent sur les points suivants : 

- sa morphologie qui est l'aspect général du corps, 

- sa constitution qui est fixe de naissance, est 
l'ensemble des apparences physiques influencées 
héréditairement ; c'est le signe distinctif de chaque 
individu sain ou malade, qui va l'accompagner tout 
au long de sa vie, 

- sa typologie ou mentalité constitutionnelle, 
est l'étude des caractéristiques morphologiques en 
rapport avec ses traits de personnalité. 

La structure des corps n'oblige pas à des actes 
déterminés ; elle prédispose mais ne contraint 
point. L'homme agit conformément à son tempé¬ 
rament, son type morphologique, ses capacités 
innées et ses connaissances acquises, selon sa force 
ou sa faiblesse à maîtriser les événements de la vie 
en étant son libre et propre arbitre. 

Pour plus de simplicité, seul le type européen est 
effleuré dans cet ouvrage, dans lequel une étude 
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comparée des différentes ethnies ou races ne peut 
être envisagée. Le mot « race » reposant ici sur des 
critères génétiques, anatomiques, physiologiques et 
pathologiques, dominés par lame-groupe. 

Dans toutes les formes engendrées et chez 
Thomme en particulier, les Anciens de toutes 
les civilisations reconnaissaient la présence 
réelle et la signification symbolique des quatre 
éléments constitutifs de la substance vitale. 

Les QUATRE GRANDS ÉLÉMENTS qu'ils consi¬ 
déraient comme les Quatre Mystères Terrestres, 
désignaient les quatre états physiques dans leur 
sens occulte, puisqu'il ne s'agit pas de l'eau ordi¬ 
naire ou du feu ordinaire. 1 

Ils « entendaient » l'Eau qui participe de 
l'humide et du froid, la Terre qui participe du froid 
et du sec, le Feu qui participe du sec et du chaud 
et l'Air qui participe du chaud et de l'humide, insis¬ 
tant une fois encore sur l'interdépendance et la 
double nature de tout ce qui existe. 

L'EAU, c'est l'élément originel ; il semble que la 
Terre soit la seule planète à posséder de l'eau liquide, 
entre 0° et 100°. L'eau constitue, avec des sels en 
suspension, 80 % du corps humain et elle recouvre 
70 % du Globe. Elle possède un pouvoir vivifiant 
visible par sa circulation : les mers, les nuages, la 
pluie, les sources, les ruisseaux, les rivières, les 
fleuves et le retour à la mer. Elle s'identifie avec les 
grandes marées de la force vitale universelle. À l'inté¬ 
rieur du corps, le Grand Élément Eau est représenté 
par la lymphe, les sécrétions endocriniennes, la 
salive, l'urine et le sang. Elle possède aussi un pou- 

1. Cf. Bibliographie : 14. 15. 43. 
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voir vivifiant invisible dans le liquide amniotique 
pour la naissance physique et dans lepreuve de l’eau 
pour la naissance baptismale ou initiatique par son 
caractère de Communicabilité, de Nutrition, d’Éla- 
boration et de Sécrétion. 

LA TERRE, c’est l’élément lourd et matériel en 
mouvement et en vie perpétuels, car elle change de 
forme mais ne meurt jamais. Dans tout corps vivant, 
le solide est en flux et le pesant sans pesanteur. Bien 
vivre, c’est maîtriser les moyens de fonctionnement 
de la matière et les lois qui la régissent, pour devenir 
de la matière-énergie faite homme, seins en être son 
esclave. À l'intérieur du corps, le Grand Élément 
Terre est représenté par la peau, la chair, les 
muscles, les tendons et les os. Elle possède le carac¬ 
tère de Solidité, de Matérialisation Expansive de 
l’Univers, de Combinaison et de Reproduction. 

LE FEU, c’est l’élément originel de la lumière et 
de la chaleur dans les manifestations physiques et 
morales. La matière ne peut exister sans la chaleur, 
puisque c’est elle qui crée le mouvement vital. Le Feu 
soulève l’amour et la colère car il peut être un bon 
ou un mauvais génie. Bien vivre, c’est maîtriser en 
soi-même les émotions, les passions et les ardeurs, 
ces forces qui prédominent dans cet élément de sen¬ 
sualité et de création. À l'intérieur du corps, le Grand 
Élément Feu est représenté par la Thermicité Régu¬ 
lée, la Combustion et la Germination. 

L’AIR, c’est l’élément qui tient en harmonie les 
mondes de l’esprit et les mondes de l’atome, en 
établissant le rapport des choses existantes et leur 
origine. Les atomes dans la molécule, les électrons 
dans l’atome sont des points dans un vide apparent 
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et leur force provient de l'Énergie impalpable. 
Bien vivre, c'est respirer l'air pur qui améliore 
l'état de santé ; spirituellement et psychologique¬ 
ment, c'est aspirer à la pureté aérienne en élevant 
le niveau de la pensée. Pour le corps, le Grand 
Élément Air est représenté par le mouvement des 
membres, les gestes, les exercices du corps et ses 
déplacements, par son caractère de Mobilité, 
d'Oxydoréduction et de Respiration. C'est le pre¬ 
mier souffle de la vie et le dernier soupir avant 
la mort. 

FIG. 6 



La Terre L’eau Le Feu L’air 

Symbole des 4 éléments tirés de Viatorum Spagyrimum 
de H. JAMSTAER et cité par I. SCHWALLER de LUBICZ 
dans « Le Miracle Égyptien » Éd. Flammarion 

L'homme n'est pas influencé par les éléments, il 
est en résonance profonde avec chacun d'eux, 
simultanément, ou séparément, ou alternativement. 


116 





Le bien-être, c est l'harmonie des quatre élé¬ 
ments mêlant le corporel et le spirituel ou l'harmo¬ 
nie des parties par rapport au Tout. 

Le mal-être, c est la dysharmonie des quatre élé¬ 
ments, engendrant les souffrances et les détresses 
physiques et morales par le chaos des parties par 
rapport au Tout. 1 

En se basant sur ces notions élémentales, HIP¬ 
POCRATE ébaucha un système d'identification 
pour toute expression vitale. Il distinguait les habi¬ 
tants des montagnes, ceux des plaines fertiles, ceux 
des vallées arides et ceux du bord de mer. Il les 
classa en quatre tempéraments : sanguin, bilieux, 
nerveux et lymphatique. 

Il appela ce nouveau concept « la constitution 
médicale », car elle concernait l'aspect général des 
êtres en bonne santé, mais aussi l'expression du 
mal-être régnant, considéré comme modifié par les 
influences cosmiques, telluriques et extérieures. 

Au V e siècle av. J.C., le philosophe grec EMPÉ- 
DOCLE élabora une théorie des quatre éléments 
qu'il publia en un poème de quatre cents vers inti¬ 
tulé « L'Univers ». 

Il s'inspira de PARMÉNIDE qui affirmait que 
«rien ne commence et rien ne finit », et d'HÉRA- 
CLITE qui assurait que tout change continuelle¬ 
ment, même si les composants sont immuables, au 
contraire de leurs arrangements composés. 

Cette combinaison permanente des quatre élé¬ 
ments lui fit ressentir les notions d'évolution, de 
sélection et même de mutation. 


1. Cf. Bibliographie: 4. 12. 40. 43. 45. 50. 52. 
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Il établit que deux principes opèrent sur les élé¬ 
ments : l'Amour qui les unit et la Haine qui les 
sépare, en rappel de la bipolarité, de l'attraction, de 
la répulsion et de leur interdépendance universelle. 

Au xvm e siècle, le chimiste suédois Olof BERG¬ 
MAN fut le premier savant connu à dresser une 
classification des minéraux à partir de l'étude des 
quatre éléments pour lesquels il définit un symbole. 

Au xrx e siècle, le botaniste et religieux autrichien 
Johann Grégor MENDEL fixa les lois de l'hérédité 
selon quatre groupes sanguins basés sur les quatre 
éléments : le respiratoire, le digestif, le musculaire 
et le cérébral. 


Au début du XX e siècle, le médecin suisse Antoine 
NEBEL reprit l'ensemble des travaux et distingua 
d'abord trois constitutions chez l'homme : le car¬ 
bonique, le fluorique et le phosphorique. Ses obser¬ 
vations portèrent sur l'étude du squelette humain, 
et c'est la présence du sel de calcaire prédominant 
qui donna son nom à chaque constitution. Un peu 
plus tard, le sulfurique compléta le schéma corpo¬ 
rel humain. 


Sans approfondir ce sujet trop ardu pour le 
traiter ici, les quatre constitutions peuvent se 
définir ainsi : 


Constitution 

élément 

- carbonique 

terre 

- fluorique 

eau 

- phosphorique 

feu 

- sulfurique 

air 


type 

musculaire 

digestif 

respiratoire 

cérébral 


apparence 
état solide 
état liquide 
état radiant 
état volatil 
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Seules les grandes lignes sont ici dégagées, mais 
différents caractères sont souvent mêlés, comme de 
nombreux aspects liés à la sensibilité de chacun ; 
ceci incite à la plus grande prudence quant aux 
déductions faites, qui doivent aussi tenir compte 
des sensitifs, des actifs, des passionnés, des 
amorphes, etc. 

La population européenne se répartit à peu 
près connue suit : 

- le carbonique ou bréviligne : 

40 % .signe d expansion, 

- le fiuorique ou asymétrique : 

30 % .signe de rétraction, 

- le phosphorique ou longiligne : 

20 % .signe de mixité, 

- le sulfurique ou normoligne : 

10% .signe d expansion. 

Se reconnaître ou identifier quelqu'un n est pas 
toujours flatteur, mais il peut y avoir de bonnes 
surprises... 

LE CARBONIQUE OU BREVILIGNE 

- Morphologie : l'aspect général est trapu, la 
démarche est régulière et lourde. 

Le modelé du visage, bien en chair et coloré, 
s'inscrit dans un cercle, un ovale large ou un carré 
aux coins arrondis, indiquant la flexibilité, l'effi¬ 
cience, le goût du mouvement, de l'action et de la 
lutte. Le front large, signifie intelligence positive, 
disposition pour les affaires, le commerce, l'ensei¬ 
gnement, la recherche scientifique, les arts, la 
musique, la peinture et la sculpture, grâce à une 
intelligence de praticien. 


119 







Les récepteurs sensoriels sont importants et très 
mobiles : la bouche est charnue, le nez est épais, 
les narines sont dilatées, et les yeux sont à fleur 
de tête. 

- Test d'appréciation globale : arcades sourci¬ 
lières puissantes, grande distance entre les doigts 
et le sol. Lextension de l'avant-bras et de la jambe 
ne se fait pas complètement. Les mains sont carrées 
et tous les gestes sont utilitaires, précis et adaptés. 

- Enfant : il joue très sérieusement, surtout aux 
jeux de construction. Bébé, il a une pendule dans 
le ventre pour les repas, mais il mange aussi la 
terre, le papier et tout ce qui traîne, pour marquer 
un peu plus tard un goût prononcé pour les pâtes 
et les pommes de terre. 

- Mentalité constitutionnelle : il passe pour 
un être fort, endurant, battant, de bonne humeur. 
Content de son sort, il s'attache à l'améliorer car 
il est ambitieux, mais son attachement à la régu¬ 
larité peut le mener à la monotonie existentielle. 
Il est un homme de cœur, extraverti, qui se 
dépense généreusement pour les autres, car il 
aime la compagnie ; il est très attachant et 
sociable, il apprécie la bonne chair, et sa vie affec¬ 
tive est abondante. Certains s'intéressent aux spi¬ 
ritualités. 

- Santé : il est très sensible à l'embompoint, car 
sujet à une réduction du métabolisme et de la thy¬ 
roïde ; le problème parathyroïdien aboutit à une 
précipitation des sels calciques, d'où production 
osseuse et épaississement ligamentaire qui expli¬ 
quent sa raideur. Il présente une physiologie lym¬ 
phatique et vagotonique, due à une anomalie 
constitutionnelle du nerf pneumogastrique, qui part 
du bulbe rachidien, innerve les bronches, le cœur, 
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l’appareil digestif et les reins. Il transpire abondam¬ 
ment et souffre souvent de constipation. 

- Points faibles : il est menacé de décalcifica¬ 
tion et d’ostéoporose rachidienne, de vertèbres 
aplaties, d’ostéophytes ou becs de perroquet, de cal¬ 
cification artérielle ou ligamentaire. Il est allergique 
aux anabolisants, aux anti-inflammatoires autres 
que les antalgiques simples. Il souffre d’angines fré¬ 
quentes, de bradycardie qui est un rythme car¬ 
diaque lent non pathologique, de myosis qui est le 
rétrécissement anormal de la pupille (le contraire 
est la mydriase) et d’hyperchlorydrie qui est un 
excès d’acide chlorhydrique dans le suc gastrique. 
Il tombe en syncope, craint le froid et l’humidité 
qui accroissent sa raideur de façon visible, au 
niveau lombaire en particulier. 

- Types : dans ce signe d’expansion, se trouvent 
BEETHOVEN, VINCI, LOUIS XIV, DIDEROT, 
COURTELINE, BALZAC, EDISON, PAGNOL, PLA¬ 
TON, SURCOUF, STANLEY, GALILÉE, SOCRATE, 
JULES CÉSAR, mais aussi des rugbymen, des cou¬ 
reurs de fond, des haltérophiles, etc.. 

- Magnétisation : charger abondamment les 
plexus coronal, solaire et périnéal avant de traiter 
la partie concernée. 

- Conclusion : dans les hautes vibrations, le car¬ 
bonique agit par la gentillesse, les sentiments et le 
dévouement, en étant travailleur, rationnel et dis¬ 
cipliné, ou bien en philosophe mal habillé mais 
heureux. Dans les basses vibrations, il est peu sen¬ 
sible aux sentiments ou aux émotions et devient 
gris, terne, égoïste ou bien clochard loqueteux et 
aigri. 
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Le carbonique 


LE FLUORIQUE ou ASYMÉTRIQUE 

- Morphologie : l'aspect général est souple, mal¬ 
gré une irrégularité de silhouette due à une diffé¬ 
rence de longueur des membres inférieurs. 

Le modelé du visage maigre et anguleux, s'inscrit 
dans un rectangle, un ovale allongé ou un triangle, 
indiquant une intelligence froide, individualiste, 
égocentrique, égoïste et égotiste, une moralité 
apparemment rigide, incluant le mépris de la 
société, la misanthropie et le manque de souplesse. 
Qu'il soit haut ou bas, le front est étroit et fuyant, 
révélant la méchanceté qui se traduit par l'élabo- 
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ration en secret de plans de destruction, qu'il exé¬ 
cute si les bénéfices de toutes sortes lui sont acquis, 
même s'il doit, pour parvenir à ses fins, devenir 
l'éminence grise de mauvais milieux. 

Les récepteurs sensoriels sont effacés et inactifs : 
la bouche est pincée, les lèvres sont minces, le nez 
est en lame de couteau, les narines étroites et 
immobiles, les yeux rapprochés et baissés, le regard 
est froid et inexpressif. 

- Test d'appréciation globale : hyperlaxité liga¬ 
mentaire, récurvatum du genou et du coude, scoliose, 
mâchoire inférieure proéminente qui crée des 
troubles posturaux, car l'articulation temporo-mandi- 
bulaire est très importante pour l'équilibre du corps. 

- Enfant : il a des tics, il est atteint de dyslexie, 
il connaît des difficultés scolaires par agitation per¬ 
manente. Il est intuitif, précoce mais instable, et 
ne peut se concentrer. Il se tient n'importe com¬ 
ment et aime se gaver de sucreries. 

- Mentalité constitutionnelle : le maître mot : 
instabilité en tout, physiquement et psychologique¬ 
ment. C'est l'infidèle né. Sa laxité physique concorde 
avec sa labilité psychique. Il craint la solitude mais 
n'aime guère la société et ses réactions sont de type 
paranoïaque et imprévisibles en général ; il raconte 
ses succès, ses échecs, ses conquêtes, ses abandons, 
ses ruptures et désespoirs sur un rythme si rapide 
et confus, qu'il en bégaie. Il a peu d'amis car peu 
résistent à sa sélection, mais il sait être mielleux 
pour exploiter autrui. Il pense méchamment. 

- Santé : son bassin est une clé osseuse. Ses dents 
mal plantées et de mauvaise qualité empêchent une 
bonne mastication, ce qui provoque des troubles de 
l'estomac, du foie et des intestins, entraînant des dys¬ 
fonctionnements physiques et des états d'âme. Ses 
éructations et ses flatulences tonitruantes accentuent 
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ses maux de tête. Ses vertèbres cervicales déplacées 
sont des obstacles à la circulation énergétique, d où 
fatigue quasi permanente. 

- Points faibles : il est habitué aux entorses du 
genou et de la cheville, aux affections ligamentaires, 
aux pubalgies et aux cruralgies. Il a tendance aux 
tumeurs kystiques ou synoviales ou aux exostoses 
des doigts. Son trac permanent peut provoquer un 
ulcère à l'estomac, une crise de foie ou une diarrhée 
émotionnelle. Toute son ossature est fragile. 

- Types : dans ce signe de rétraction se trouvent : 
MÉPHISTO, CÉSAR BORGIA et le duc d’ALBE 
(1508-1582), sanguinaire notoire en Flandres et au 
Portugal, plus quelques autres que chacun peut 
connaître... 

FIG. 8 
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- Magnétisation : charger les plexus pinéal, 
carotidien et solaire, puis la partie concernée. 

- Conclusion : même dans les hautes vibrations 
il est instable et indiscipliné, il recherche la spiri¬ 
tualité facile, dans le but de briller en société et 
d'en tirer profit personnel. Dans les basses vibra¬ 
tions, il pratique ouvertement la simonie, le nar¬ 
cissisme et l'égoïsme ; s'il échoue, sa jalousie est 
féroce. Il peut devenir un vieux misanthrope aigri. 

LE PHOSPHORIQUE ou LONGILIGNE 

- Morphologie : l'aspect général est souple, 
élancé et distingué, malgré un dos rond. 

Le phosphorique est un signe de mixité, qui 
s'exprime dans le juste milieu des situations 
extrêmes et peut être considéré comme un tempé¬ 
rament équilibré. 

Le modelé du visage qui est mince, présente des 
sinuosités composées de zones saillantes qui révè¬ 
lent l'expansion, et de zones en retrait qui indiquent 
la rétraction. Si le visage est harmonieux, il y a 
dominance équilibrée. Si le visage est très en relief 
avec des creux et des bosses, il y a dominance 
conflictuelle. 

Les récepteurs sensoriels présentent également 
tous les signes de l'expansion et de la rétraction, 
harmonieusement mêlés ou disproportionnés, si 
l'une ou l'autre tendance l'emporte. 

- Test d'appréciation globale : la paupière infé¬ 
rieure est bleutée, la tête a tendance à pencher vers 
lavant. La cage thoracique est aplatie, une lordose 
très marquée est compensée par une cyphose dor¬ 
sale, et sa musculature pratiquement inexistante, 
l'oblige à chercher un appui pour son corps. Plus 
il vieillit, plus il maigrit. 
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- Enfant : il est enthousiaste, charmeur et char¬ 
mant ; il s'intéresse à tout, et sa vivacité d esprit 
fait l'admiration générale. Il a besoin de contact, 
de câlins, de baisers, de donner et de recevoir de 
l'affection. Il veut la « petite lumière » pour dor¬ 
mir. 

- Mentalité constitutionnelle : c'est un 
curieux, un passionné vite épuisé. Sa gentillesse 
naturelle lui permet de passer d'une idée à l'autre, 
et de changer d'avis sans en être mal vu ; ses élans 
sont freinés par une fatigabilité qui l'empêche de 
réaliser ses projets, et sa promptitude au décou¬ 
ragement entraîne une difficulté d'adaptation à 
quelque discipline que ce soit. Il choisit de préfé¬ 
rence des professions intellectuelles dans les¬ 
quelles il pourra vivre ses rêves et ses fantasmes ; 
il aime le paranormal et la vie nocturne. Il craint 
la solitude, mais il a des difficultés d'adaptation 
à la vie familiale, et présente les réactions vio¬ 
lentes qui caractérisent les faibles. Sa vie amou¬ 
reuse est passionnée, mouvementée, et surtout 
égoïste. 

- Santé : il est sujet aux douleurs et aux 
entorses ; il est rapidement fatigué, car il traîne des 
maladies d'adolescence toute sa vie. La fragilité des 
muqueuses entraîne des problèmes O.R.L. aggravés 
dans une pièce chaude et améliorés dans une pièce 
froide. 

- Points faibles : sa minéralisation insuffisante 
rappelle le rachitisme, d'où risques de fractures 
multiples et de caries dentaires. Il a toujours mal 
quelque part. 


126 



Le phosphorique 


- Types : dans ce signe de mixité se trouvent 
VOLTAIRE, MUSSET, PÉRICLES, PASTEUR, 
OFFENBACH, WAGNER. 

- Magnétisation : il convient de charger tous les 
plexus, très lentement et longuement. 

- Conclusion : dans les hautes vibrations, il est 
extraverti, développe une intelligence pratique et 
une aptitude aux études par curiosité intellectuelle 
ce qui l’amène à étudier beaucoup de sujets, en pas¬ 
sant de l’un à l’autre très rapidement. Dans les 
basses vibrations, il est introverti et développe son 
intelligence dans le but de se faire servir par les 
autres et pour y arriver, il n’hésite pas à courir deux 
lièvres à la fois ; si son projet mental échoue, il 
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devient violent et agressif par instinct de défense 
et de conservation. 

LE SULFURIQUE ou NORMOLIGNE 

- Morphologie : l’aspect général est décontracté, 
sportif et donne une apparence de solidité à toute 
épreuve. 

Le modelé du visage s’inscrit dans un carré ou 
un rectangle large. Il peut être de constitution 
hépatique et très pâle, ou bien de constitution san¬ 
guine et très haut en couleurs. Il a besoin d’activité 
physique intense et la nécessité d’une expression 
orale prolixe... Le front est large, révélant une viva¬ 
cité d’esprit au-dessus de la moyenne, favorisant la 
communication, le commerce, la sociabilité et la 
convivialité. 

Les récepteurs sensoriels sont importants, 
mobiles et sensuels, le dénonçant sans retenue. 

- Test d’appréciation globale : il est très char¬ 
penté, musclé et toujours en mouvement ; les mains 
sont carrées et il transpire beaucoup. 

- Enfant : il déborde de vitalité, il trouve tou¬ 
jours quelque chose à inventer, il est désordonné 
et bavard ; le bain sert plus à organiser des batailles 
navales qu’à se laver. Il a toujours chaud, et les 
vêtements peuvent être à l’endroit, à l’envers ou de 
travers, peu importe. Il se calme à l’heure tendre 
et « s’écroule », content d’avoir bien rempli sa jour¬ 
née, surtout quand elle a été réservée aux jeux. 

- Mentalité constitutionnelle : son optimisme 
et sa jovialité le desservent dans le travail car on 
le trouve désordonné, pensant peu ou pas ; il est 
accusé de mettre plus d’ardeur à se distraire qu’à 
travailler. Pourtant, il peut être une fourmi qui 
agace en répétant cette phrase de R. W. EMER- 
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SON : « le sérieux est le bonheur des imbéciles ». 
C’est un pudique qui semble superficiel pour mieux 
cacher sa sensibilité ; ses recherches affectives le 
rendent serviable et généreux, mais il est surtout 
récompensé par l’ingratitude, alors il explose et se 
calme sans rancune, en jurant qu’on ne l’y repren¬ 
dra plus, mais il se fait encore « avoir » parce que 
c’est un homme de cœur. 

FIG. 10 



Le sulfurique 

- Santé : malgré sa puissance apparente, sa 
santé est moyenne, faite de forme, de méforme et 
de malaises divers. Il se dépense sans compter, et 
vieillit prématurément en négligeant l’entretien de 
son corps. Il présente des carences salines, protéiques 
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et vitaminiques en ne compensant pas les déperdi¬ 
tions dues à sa sudation excessive. Il est sujet aux 
claquages musculaires et aux hernies. 

- Points faibles : sa peau lui pose de gros pro¬ 
blèmes ; elle est très sensible aux agressions exté¬ 
rieures et aux réactions intérieures. Il souffre de 
quelques manifestations allergiques difficilement 
identifiables, ou d’origine surprenante. La circula¬ 
tion sanguine est capricieuse, comme la régulation 
thermique. Il connaît de fréquents déplacements 
vertébraux et articulaires. 

- Types : BALZAC, HUGO, NÉRON, LA 
BRUYÈRE, LINNE. 

- Magnétisation : changer longuement tous les 
plexus. 

- Conclusion : dans les hautes vibrations, mal¬ 
gré ses apparences futiles et inconséquentes, il pos¬ 
sède un idéal élevé et peut se révéler, tôt ou tard, 
un être tout à fait exceptionnel par ses qualités 
d’esprit et d’humanité. Il devient très actif pour 
faire passer et accepter des idées nouvelles de haute 
moralité. Il se sert de ses déceptions et de ses cha¬ 
grins pour évoluer, comme il se sert de son humour 
pour tout accepter. Dans les basses vibrations, il 
oublie les influences spirituelles et se révèle terre 
à terre, sensuel, fêtard, inconstant et superficiel. Il 
entraîne les autres dans des émotions charnelles 
excessives, ce qui le ramène vers les hautes vibra¬ 
tions pour pouvoir les aider à se retrouver... 

La constitution psychopathique 

C’est l’aspect, la manière d’être et la personnalité 
innée des individus durant leur existence qui amènent 
les tendances psychiques qui aboutissent quelquefois 
à diverses névroses, sans altération de la personnalité. 
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- S'il y a altération de la personnalité, les 
troubles observés mèneront aux psychoses qui peu¬ 
vent être des états confusionnels ou dépressifs, sans 
pour autant conduire aux maladies mentales ou à 
la démence. 

- Personne, de quelque constitution que ce soit, 
n est à l'abri d'évènements existentiels importants, 
graves ou dramatiques, et la force ou la succession 
de ces réalités ont parfois raison des plus forts. Ces 
événements, revécus dans l'imaginaire, sont aussi 
perturbants que les vrais, et persistent plus long¬ 
temps encore. 

- Les épreuves sont fertilisantes pour l'esprit 
affirmé qui, dans les difficultés et les désenchante¬ 
ments de la vie peut venir au secours du corps. 

Si l'esprit est trop faible momentanément ou en 
permanence, le mal-être peut se traduire par : 

- Anxiété : sentiments d'insécurité douloureuse 
non défini ; s'il y a des sensations physiques, c'est 
plutôt de l'angoisse. 

- Angoisse : inquiétude profonde, peur intense, 
constriction gastrique, mal-être général, tachycardie, 
gêne respiratoire et toutes réactions neurovégétatives 
qui accompagnent les formes sévères de l'anxiété. 

- Asthénie : diminution des forces par manque 
de stimulation psychique ou nerveuse, par manque 
de désir psychologique ou par surmenage, entraî¬ 
nant des insuffisances fonctionnelles multiples. 
Presque toujours, le système nerveux est en cause 
et provoque un affaiblissement et un ralentissement 
de la mémoire, de la concentration et du travail 
intellectuel en général. 

- Obsession : idées ou pensées de caractère 
absurde que la personne reconnaît souvent comme 
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telles, mais qui s'imposent à l'esprit et suscitent de 
l'angoisse. 

- Phobies : peurs reconnues irraisonnables, à 
l'égard d'objets, de personnes ou de circonstances 
déterminées et toujours les mêmes pour chaque 
personne. 

- Neurasthénie : état d'asthénie physique entraî¬ 
nant l'insomnie, la sensation de fatigue et une dimi¬ 
nution fonctionnelle générale. Psychiquement, c'est 
l'abattement, la tristesse, le pessimisme, la crainte 
et l'indécision. 

Les repères morphopsychologiques et l'habitus pré¬ 
parent à la perception vibratoire, qui est un repère 
plus subtil et pointu ; le magnétiseur doit être persé¬ 
vérant, travailler et s'entraîner parfois longtemps 
avant de percevoir ces indications supplémentaires. 

FIG. il 
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LES VIBRATIONS ET LES ONDES 


Pour parler « vibration », il faut vibrer soi-même . 

La perception vibratoire : 

Elle n appartient pas au paranormal, elle est une 
expérience qui ne peut faire appel ni aux idées 
reçues, ni aux réponses des autres ; même faible, 
elle apporte un dépaysement dans la façon de 
« comprendre » un être et dans le choix de la thé¬ 
rapie à employer pour son retour au bien-être. 

La perception vibratoire physique dépend des 
milliards de connexions chimico-physiologiques, 
cérébrales et vibratoires ; aussi le magnétiseur doit- 
il subir un entraînement patient et persévérant 
avant de la reconnaître . 1 

La perception vibratoire impalpable est sans 
état de conscience et sans idée d'action, car elle 
reste en dehors de la sensibilité humaine ; elle n est 
d aucune substance matérielle, elle n a ni début ni 
fin. C'est fugitif et sans mot pour le dire, car la 
compréhension humaine peut dévier la significa¬ 
tion du phénomène naturel . 2 

Ainsi, lesprit au repos et loubli volontaire géné¬ 
ral permettent de débloquer le mental. Ces deux 
perceptions vibratoires cohérentes se situent dans 
la lucidité passive de la vacuité du corps et de 
l'esprit, et bien que formellement très différentes, 
elles participent à l'intuition spontanée. 

La perception des vibrations amène des décisions 
d'instinct plutôt que de raison, des avis de plénitude 
et de vitalité vibrante. 

Même le magnétiseur averti doit être vigilant 
quant à l'interprétation de sa perception vibratoire 


1. Cf. Glossaire : 40. 

2. Cf. Bibliographie: 5. 28. 36. 41. 44. 54. 55. 58. 
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qui doit être dénuée de toute connexité médico¬ 
sociale, de toute connotation imaginative ou de 
comparaisons partisanes, bien quelle provoque de 
la pensée. La faculté de perception vibratoire n’est 
pas à la portée du magnétiseur débutant, et 
l'employer empiriquement sans les compétences 
requises est une imprudence, sinon une faute. 

Certaines perceptions vibratoires peuvent mener à 
des niveaux de conscience très élevés et si le magné¬ 
tiseur n'est pas apte à assumer un tel degré d’énergie, 
il peut se trouver en péril physique et psychique. 

Sur ce sujet encore, quelques silences seront res¬ 
pectés, pour que des personnes téméraires ne 
s’exposent, elles-mêmes et/ou leurs proches, à des 
dommages divers. 

Les vibrations au quotidien : 

Une vibration est un état primordial et les vibra¬ 
tions sont l’état organisé de tout être vivant. 

C’est la vibration primordiale qui a animé la 
matière, elle est l’essence de la substance et pour 
qu’il y ait vie, l’harmonie vibratoire est inévitable, 
obligatoire, et même fatale. 

Tout ce qui est vivant, pierre, métal, minéral, 
plante, animal, homme, etc. tous ces microcosmes 
sont dans la même arène cosmique, toujours en 
mouvements vibratoires, et leurs modifications 
indépendantes ou dépendantes sont permanentes. 

Au milieu des tourbillons moléculaires univer¬ 
sels, le corps humain est une merveille d’organisa¬ 
tion équilibrée, mais fragile et instable ; il est 
continuellement bombardé par des ondes nocives, 
des vibrations décalées trop faibles ou trop fortes, 
des radiations cosmiques, des émanations tellu¬ 
riques, sans parler de la pollution, entièrement 
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conçue et réalisée par l’homme lui-même, au nom 
de la rentabilité financière... 

Les vibrations ne sont pas un hasard, elles 
sont une nécessité pour la vie. Elles sont évoquées 
ici parce qu’elles font partie des structures qui 
arrangent les réalités de la matière brute en liant 
son homogénéité et son hétérogénéité, pour aboutir 
à la matière organisée. 

Chaque être est le résultat absolument unique de 
vibrations déclenchées naturellement ou accidentel¬ 
lement, volontairement ou involontairement, intrin¬ 
sèquement ou extrinsèquement ; il est une masse 
de molécules, vibrant à des vitesses vertigineuses 
et leurs vibrations sont leur faculté de réaction. 

Pour maintenir la vie, les mouvements vibra¬ 
toires se succèdent sur des rythmes étemels et 
rien n’est jamais identique à cause des variables 
cachées ; c’est un processus sans cesse en évolu¬ 
tion dynamique, mais il suffit qu’un phénomène 
déstabilise le système vibratoire constitutif, pour 
qu’il y ait rupture vibratoire, tel le pare-brise qui 
vole en éclats sous le mini choc d’un mini gravier. 

Les variations du champ magnétique terrestre 
modifient le taux vibratoire de tout être vivant, 
minéral, végétal, animal ou humain. 

Les personnes qui portent des montres à quartz 
et de nombreuses cartes magnétiques se « coupent » 
en grande partie de la vibration universelle. Quel¬ 
quefois, leur état de santé s’en ressent et leur équi¬ 
libre postural en particulier, par modification de 
l’oscillation naturelle du corps humain qui s’effectue 
de gauche à droite et d’avant en arrière. Toutes ces 
vibrations, appartenant en propre à chaque être 
considéré, ajoutées à toutes les vibrations des condi¬ 
tions du milieu, font l’indéfinie multiplicité des états 
qui mènent à l’état principiel d’Unité. 
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Les vibrations encouragent la structuration molé¬ 
culaire de la matière, qui met de l’acharnement à 
exister par ses différents arrangements. Les vibra¬ 
tions concourent au renouvellement cellulaire qui 
n'est pas une répétition, mais une autre combinaison 
constitutive qui fertilise l’environnement vital. 

En physique, une vibration est le mouvement 
périodique d'un système matériel autour de sa posi¬ 
tion d’équilibre et elle s’identifie par deux fonc¬ 
tions : 

- la fréquence, qui est le nombre de fois que le 
phénomène se reproduit en un temps donné, 

- la période, qui est l’intervalle de temps entre 
chaque mouvement. 

Chaque vibration ou système vibratoire, est sus¬ 
ceptible d’amplification et d’activation, ou bien de 
réduction et de ralentissement et les différentes 
gammes de fréquences produisent des effets divers 
et des résultats particuliers. 

S’il y a des perturbations dans le système 
vibratoire, il y a amortissement de la fréquence qui 
entraîne une décroissance de l’amplitude, qui peut 
même disparaître. La répétition prolongée des 
désordres peut occasionner des distorsions structu¬ 
relles dans le système lui-même. 

Toute modification périodique dans le rythme 
d’un programme fonctionnel par rapport à 
l’ensemble, provoque une discordance, mais 
comme dans toute combinaison d’éléments, c’est le 
« jeu » qui assure la pleine utilisation de la force 
vibratoire . 1 


1. Cf. Bibliographie: 6. 22. 29. 36. 
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Si le taux vibratoire personnel est en harmo¬ 
nie avec le taux vibratoire universel, les forces inté¬ 
rieures ne diminuent jamais, elles viennent à bout 
des conflits intérieurs et des soucis de la monotonie 
existentielle ou au contraire, de l'excitation perma¬ 
nente. Le maintien élevé du taux vibratoire devient 
une force exponentielle toujours à disposition. 

Cette force rend heureux de vivre, donne confiance 
en soi, rend inventif de bonnes idées, de pensées 
riantes et dynamiques. Elle est la joie de vivre et pour 
l'entretenir, il faut avoir une hygiène de vie mentale 
et corporelle, basée sur l'harmonie des vibrations du 
corps et de l'esprit, avec une modulation de ses vibra¬ 
tions personnelles sur les vibrations universelles. 

Si plusieurs personnes vibrent à l’unisson, 

c'est une affinité essentielle qui les réunit, l'harmo¬ 
nie règne au sein du groupe, et chacun est content 
de chacun. Les taux vibratoires sont sur la même 
longueur d'ondes et créent des courants de sympa¬ 
thie, d'amitié et d'Amour ou Pure Énergie. La pré¬ 
sence d'êtres généreux et bons emplit l'air de 
bonnes vibrations, de calme et d'aisance ; ils res¬ 
semblent aux joies reçues et aux bonheurs donnés, 
ils élèvent le taux vibratoire de leur environnement. 
Quand les mêmes taux vibratoires se trouvent réu¬ 
nis en même temps, ils se potentialisent et s'addi¬ 
tionnent, qu'ils soient très élevés ou très bas. 

Si les taux vibratoires sont discordants, c'est 
l'agressivité, la colère et la mésentente qui désunit tout 
le monde, que ce soit dans un couple, une famille, 
au travail, en politique ou en religion. Le conflit des 
vibrations provient des longueurs d'ondes antago¬ 
nistes, qui créent des parasitages à tous les niveaux. 

La proximité de gens égoïstes ou méchants 
perturbe le passage des ondes et des vibrations 
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bienfaisantes ; leur attitude générale abaisse le taux 
vibratoire qui s'apparente, en ce cas-là, à celui des 
maladies infectieuses. 

Il y a aussi les « esprits froids », qui ne peuvent 
concevoir l'idée qu'un comportement peut être 
transformé par les vibrations d'un chant d'oiseau, 
d'une musique, d'un regard, d'une pensée, d'un cri 
de joie ou d'un gémissement de douleur ; ils limi¬ 
tent l'homme à ses simples fonctions viscérales . 1 

Bien souvent, en parlant de la bassesse d'une per¬ 
sonne, il est fait allusion à son taux vibratoire qui 
est si bas, que seules les pensées négatives, nui¬ 
sibles ou nocives se succèdent dans son esprit et 
guident sa conduite. 

Les vibrations du magnétiseur : 

Le magnétiseur vibre omnidirectionnellement et 
s'il transmet la puissance vibratoire par les sept 
plexus, la projection est équilibrée et si les bonnes 
vibrations-pensées s'y confondent, l'action bienfai¬ 
sante est renforcée. Pour le magnétiseur, cette réso¬ 
nance des vibrations est la symbiose qu'il établit 
avec le magnétisé, pour lui donner conscience qu'il 
est aidé. 

Le magnétiseur doit maintenir son taux vibra¬ 
toire le plus élevé possible, pour s'assurer une 
bonne santé physique et mentale, et une immunité 
physique et morale. 

Le magnétiseur élève son taux vibratoire par le 
dévouement pratiqué, l'abnégation, la modestie, les 
sentiments nobles mais lucides. Il peut moduler lui- 
même l'intensité de ses vibrations pour ménager ou 
stimuler ses structures locales, et pour satisfaire har¬ 
monieusement et joyeusement à tous ses besoins 

1. Cf. Bibliographie : 4. 6. 7. 10. 12. 17. 22. 35. 40. 50. 55. 57. 58. 
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physiologiques, car il ne faut pas que les réalités du 
corps deviennent pesantes . 1 

Il lui faut respecter certaines lois psychologiques 
et quelque discipline, qui ne sont pas obligatoire¬ 
ment des contraintes, pour s'habituer peu à peu, à 
maintenir le niveau vibratoire favorable au bien- 
être, qui doit devenir une habitude. Ainsi, de taux 
vibratoire élevé en harmonie fonctionnelle, l'adap¬ 
tabilité se renforce, et le magnétiseur vibre de plus 
en plus avec une force douce permanente. 

L'influence vibratoire est rythmique et fluidique ; 
elle doit atteindre les niveaux les plus élevés pour inter¬ 
pénétrer le système vibratoire du magnétisé. Pour être 
transmises à l'infini, les vibrations accèdent au niveau 
transcendental de la Pure Énergie cohérente, pour que 
les émissions se propagent sur des longueurs d'ondes 
que rien ne peut perturber, et des formes d'ondes dont 
la célérité contribue à l'élévation du taux vibratoire. 

Pour le magnétiseur, la perception devient une 
vibration réfléchie de l'homme microcosme vers 
l'Homme universel qui est l'indéfinité de l'Univers. 

Dans l'expression vibratoire, il faut savoir que le 
spirituel et le physique finissent par se rattacher, 
et qu'ensemble ils sont une force liant à l'infini le 
magnétiseur et le magnétisé, sans le rendre dépen¬ 
dant pour autant. 

Par ce taux vibratoire harmonisé, il y a synesthésie 
entre ces éléments vitaux, pour éveiller la seule 
vibration qui les englobe toutes, celle de la Vie. 

Peut-on ressentir des vibrations ? 

Ressentir les vibrations au point de devenir 
vibration soi-même, est l'essence absolue des 


1. Cf. Bibliographie: 4. 6. 7. 10. 12. 17. 22. 35. 40. 50. 55. 57. 58. 


139 



sensations, mais c est si difficile à reconnaître, que 
c est une épreuve d'honnêteté quant à sa réalité et 
à sa qualité. Le niveau conscientiel dun être vivant 
se situe dans les hautes vibrations et son corps 
matériel vibre à un niveau plus bas. Pour être équi¬ 
libré et installé dans le bien-être, l'homme doit 
mêler son taux vibratoire spirituel et son taux 
vibratoire corporel en un mouvement harmonieux. 

L'énergie vibrante de l'esprit est une force vibra¬ 
toire sans manifestation matérielle, mais ce pouvoir 
de la pensée est la clé de toutes les expressions 
vitales et de l'activité mentale. L'énergie des vibra¬ 
tions de la lumière, des couleurs, de la chaleur et 
du froid est une force sans manifestation matérielle 
non plus, mais on peut en voir ou détecter les résul¬ 
tats matériels obtenus et les influences exercées sur 
tout ce qui est vivant. 

Quand j'ai commencé à magnétiser, mes mains 
recevaient une sensation infime, ou plutôt un pres¬ 
sentiment de sensation d'une délicatesse et d'une 
subtilité quasi sublimes, qui me portaient tout 
entière aux limites du presque parfait accord avec 
le magnétisé. Bientôt, je réalisais que je recevais 
dans mes mains l'expression de la vie dans son inti¬ 
mité harmonieuse ou tempétueuse, et aujourd'hui 
encore, j'en suis émue à chaque magnétisation. 

Cette aptitude doit être l'existentiel du magnéti¬ 
seur en état de vacuité totale à ces moments-là, car 
il faut peu de choses, une impulsion de l'intelli¬ 
gence, même, pour que la perception s'évanouisse 
dans le tumulte de la vie interne 1 . 


1. Cf. Bibliographie: 8.16. 20. 21. 24. 25. 32. 37. 52. 58. 
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L'indication vibratoire 

C est par vibrations que le cerveau reçoit les 
informations du milieu extérieur et des différentes 
parties internes du corps, qui possède au moins 
onze sensibilités conscientes. De neurotransmet¬ 
teurs en neurotransmetteurs, les vibrations parvien¬ 
nent au neurorécepteur du cortex concerné. 

Dans cette notion vibratoire, la vitesse et le 
temps sont confondus, mais il est plus exact de par¬ 
ler de vecteur de vitesse et de temps d accès, bien 
que le temps n ait pas d existence propre en ce cas. 
De la célérité de la sensation ressentie, de celle de 
sa transmission au cortex et de celle de la réponse, 
dépendent la mémoire restituée, l'esprit vif, l'inspi¬ 
ration et même le génie dont les réalisations sont 
parfois des souvenirs ressurgis. 

Ces récepteurs sensitifs ou messagers chimiques, 
sont des masses de molécules à très haute fréquence, 
qui vibrent à grande vitesse pour transporter les mes¬ 
sages vibratoires jusqu'au S.N.C. Ses processeurs 
identifient la nature des informations et déclenchent 
le processus mental, pour les transformer et les ren¬ 
voyer sous formes de réponses organiques, gestuelles 
ou verbales. Ces informations peuvent être mémori¬ 
sées, bien que le cerveau ne semble pas présenter de 
centre de mémoire connu, et que la mémoire ne soit 
plus considérée comme une salle d'archives. Pour¬ 
tant, ces connaissances sont toujours à disposition. 

L'énergie vibratoire de tout être vivant s'extério¬ 
rise par une irradiation variable en longueur et en 
intensité, de toute la surface-espace de son corps. 

Les vibrations humaines peuvent subir des accélé¬ 
rations ou des décélérations, par la simple indiscer¬ 
nabilité des réactions mentales et physiologiques 
propre à chaque individu en face des réalités de la vie. 
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Par les répercussions des émotions sur l'orga¬ 
nisme, l'activité vibratoire globale et/ou locale, est 
une réponse physiologique pour le magnétiseur. 

En effet, la différence entre le relatif bien-être 
passé, le siège du mal-être primaire et le mal-être 
surajouté est si ténue, que c'est la différence vibra¬ 
toire qui donnera l'ordre chronologique des princi¬ 
pales fonctions affectées. Ce qui explique une fois 
encore, la nécessité d'un certain savoir... 

Pour ne pas être influencé par ses propres vibra¬ 
tions, le magnétiseur est attentif à sa vacuité intel¬ 
lectuelle et très vigilant sur les interprétations et 
les déductions premières ; s'il tombe dans le piège 
des sentiments, l'appréciation vibratoire devient 
arbitraire. Plus le mal-être est important, plus les 
vibrations perçues sont désordonnées et la percep¬ 
tion peut disparaître si les vibrations sont trop 
fortes. Dans ce cas-là, le magnétiseur poursuit 
d'autres investigations, grâce aux différents procé¬ 
dés déjà vus. Ne jamais oublier que les variations 
vibratoires subtiles sont plus perceptibles que les 
fortes turbulences. 

L’indication vibratoire est recherchée de la 
façon suivante : 

- le magnétisé est debout, le magnétiseur debout 
également, se tient au côté du magnétisé, 

- le magnétiseur place ses paumes à quelques 
centimètres devant et derrière la tête du magnétisé, 
jusqu'à ce qu'il ressente une espèce d'impression 
inexplicable, impalpable mais réelle, d'un mouve¬ 
ment harmonieux ou saccadé, 

- le magnétiseur descend ses mains très lente¬ 
ment jusqu'au bas du tronc, pour « estimer » la 
vibration globale du magnétisé, 
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- quand la vibration globale est reconnue, ce qui 
peut demander plusieurs minutes, le magnétiseur 
repasse ses mains devant et derrière le magnétisé 
pour apprécier les variations vibratoires devant 
telle ou telle région, 

- une vibration harmonieuse dans la tiédeur 
générale émane d un organisme sain, 

- une vibration saccadée rapide indique un 
dysfonctionnement ou une lésion de la région 
explorée, 

• accompagnée de chaleur, elle révèle une fièvre, 
une hyperfonction, un engorgement, une excitation, 
une inflammation, etc. 

• avec une sensation de froid, elle permet de 
déceler une détresse physique ou morale, une défi¬ 
cience, une insuffisance par hypofonctionnement, 
une atonie fonctionnelle, une fatigue ou de l'épui¬ 
sement, etc. 

- une vibration saccadée lente, trahit la peur de 
tout, l'alcoolisme avéré ou mondain ignoré, le taba¬ 
gisme installé, la prise régulière de drogues dites 
douces ou dures, une sur-médication anti-dépressive 
ou une sexualité exacerbée non contrôlée. 

Cette liste de symptômes révélés par la percep¬ 
tion vibratoire est partielle, mais l'expérience 
apporte des compléments d'informations, à condi¬ 
tion de ne pas confondre la réalité avec l'imagi¬ 
naire, et de ne pas faire de comparaison, que ce 
soit avec une autre série de magnétisations ou avec 
d'autres magnétisés semblant présenter les mêmes 
vibrations. 

Toujours redire que chaque magnétisé est 
unique. 
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Cette typologie vibratoire et thermique dresse 
Thistoire du magnétisé, qui est traité d après cette 
espèce de stratigraphie pathologique. Quand le fac¬ 
teur initial ou déclenchant est décelé ou que les 
manifestations du mal-être ressortent d origines dif¬ 
férentes, la thérapie est différentielle. 

L'estimation vibratoire humaine ne peut être 
quantifiée matériellement, mais il existe des appa¬ 
reils qui déterminent les hauteurs de vibrations 
physiques et physiologiques ; perçues comme un 
frémissement, les vibrations s'impriment en oscilla¬ 
tions lisibles par le manipulateur compétent : 

- le vibroscope physique est un instrument qui 
étudie les vibrations des corps sonores, 

- le vibrographe électrique est un appareil qui 
inscrit des courbes sur un diagramme, permettant 
de se rendre compte de la forme de l'amplitude et 
de la fréquence des vibrations d'un corps, 

- le vibromètre acoustique est un appareil qui 
mesure le déplacement, la vitesse et l'accélération 
vibratoire d'un corps, 

- l'électroencéphalographe est un appareil qui 
peut enregistrer une amplitude de l'ordre de 100 
micronvolts et plus, sur une durée de 40 à 60 mil¬ 
lisecondes. Dès qu'il y a pensée, il y a mouvement 
vibratoire cérébral et l'E.E.G. traduit les vibrations 
en oscillations ; elles reflètent les manifestations de 
l'écorce cérébrale et les modifications sensorielles 
ou les fonctions psychophysiologiques ou psycho¬ 
corporelles, causées par toutes les excitations, 

- l'électromyographe, F électrocardiographe 
sont des appareils qui fonctionnement sur le même 
principe. 

L'unité de mesure des longueurs d'ondes et des 
dimensions atomiques est l'angstrôm, qui vaut un 
milliardième de mètre (10- 10 m). Le physicien sué- 
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dois Anders ANGSTROM, mort en 1874, s’intéressa 
au magnétisme, et détermina les limites du spectre 
visible qui intéressent le magnétiseur curieux. 

Pour plus de facilité, le terme « vibration » est 
conservé ici. 

Admettons que le seuil vibratoire minimal pour 
que la matière se condense et puisse remplir une 
fonction quelconque est d’environ 3500 vibrations 
par seconde, sans pouvoir aller, semble-t-il, au-delà 
de 14000 vibrations par seconde ; entre ces deux 
extrémités se situent les niveaux de santé physique 
et morale, de communication ou de rupture, de 
rayonnement continu ou de réfraction de tous les 
êtres vivants. 

Un être humain en bonne santé oscille entre 7000 
et 7500 vib./sec. et entre 7500 et 8500 pour les plus 
robustes ; chacun possède sa propre tonalité vibra¬ 
toire et son rythme vibratoire personnel. Ce qui 
explique en partie que chaque être est unique. 

La perturbation vibratoire est une perte de résis¬ 
tance du terrain biologique et crée le mal-être par 
déséquilibre. 

Le vide ainsi créé est le temps d’inertie lui-même, 
qui ne peut transporter l’impulsion vibratoire, 
modifiant ainsi l’action moléculaire. Ce vide, dans 
la transmission des impulsions aux cellules ner¬ 
veuses influence le présent même : la matière existe 
et n’existe pas, car l’instant d’après, elle devient ce 
qui n’existait pas. 

Chaque maladie possède son propre taux vibra¬ 
toire et se déclare, faute de réponse immunitaire. 
Pour une personne équilibrée à 7000 vib./sec. envi¬ 
ron, voici quelques exemples de dysharmonie vibra¬ 
toire en ordre décroissant du taux global : 
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- rhume ou coryza, 

stress phase 1 . 6500 

- crise de foie, dérangements 

intestinaux chroniques . 6500 

- rhumatisme dégénératif 

ou infectieux. 6200 à 5800 

- névralgies dentaires, grosse grippe, 
sinusite chronique, 

bronchite, asthme, . 6000 

- infections uro-génitales . 5900 

- otite purulente . 5800 

- rubéole. 5700 

- appendicite aiguë. 5000 

- fracture osseuse importante .... 5500 

- tuberculose, pneumonie . 5200 

- zona toutes localisations. 5000 

- péritonite. 5000 à 4500 

- scléroses combinées. 5000 à 4300 

- leucémie, brûlures 

au second degré. 4700 à 4400 

- septicémie . 4500 à 4100 

- méningites quelle qu’en soit 

la cause. 4500 à 4000 

- séropositivité. 4300 à 4000 

- cancer phase 1 . 4300 à 4000 

- cancer phase 2 . 4000 à 3700 

- cancer phase 3 . 3700 à 3300 

- sida déclaré. 3700 à 3200 

- les maladies mentales profondes.. 3500 à 3000 
Ces malades réagissent au-dessous du seuil 

conscientiel, ce qui les positionnent en dehors de 
leur environnement ; leur santé physique peut 
conserver des vibrations saines, puisque les vibra¬ 
tions fonctionnelles peuvent être différentes des 
vibrations structurelles. 
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La vibration globale ou locale du corps humain 
perçue par l’humain semble encore appartenir à 
la science fiction et la remise en cause de sa réa¬ 
lité scientifique amène le doute sagace et le doute 
sceptique. 

Le doute sagace peut se transformer en certitude 
lucide, tandis que ce doute sceptique a souvent la 
vie longue. 

De plus en plus, la science expérimentale s’inté¬ 
resse à ces phénomènes humains et aboutit à des 
confirmations scientifiques quant à l’authenticité 
de faits supposés métaphysiques jusqu’à présent. 

Il semble que les facultés de perception et d’émis¬ 
sion vibratoires du magnétiseur soient favorisées 
par différents facteurs, parmi lesquels : 

- une sorte d’anomalies cellulaires au niveau du 
lobe pariétal, bien connu pour jouer un rôle pré¬ 
pondérant dans l’intégration de la sensibilité, 

- une exceptionnelle vigueur et un nombre par¬ 
ticulièrement élevé de fibres nerveuses constituant 
le faisceau pyramidal qui relie le cortex cérébral et 
la moelle épinière, 

- sans doute une surcharge de magnétite, 

- certainement une symbiose physique, mentale 
et spirituelle entre le magnétiseur et le magnétisé, 
pour répondre sûrement aux réels besoins du 
magnétisé. 

LE MAGNÉTISEUR SE SERT-IL 
DES VIBRATIONS ? 

Avant de parvenir à la perception impalpable, le 
magnétiseur débutant peut puiser des indications 
dans les vibrations corporelles ténues, mais ponc¬ 
tuelles. 
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Les vibrations interprétées sont complémentaires 
de toutes les informations recueillies précédem¬ 
ment, elles permettent au magnétiseur de faire plus 
ample connaissance avec la nature du magnétisé ; 
le tout doit être bien maîtrisé pour aborder la 
meilleure gestuelle à appliquer. 

Il semble que les vibrations physiques et physio¬ 
logiques soient d abord perçues par les cinq sens 
principaux, qu elles soient propagées jusqu'au cor¬ 
tex cérébral, et que les réponses soient émises par 
les tissus caverneux. 1 

Le toucher, le goût, la vue, Fouie et Fodorat 

sont les sens les plus connus qui permettent à 
l'homme d'identifier les multiples aspects et les dif¬ 
férentes réactions de son mental et de son corps à 
toutes les manifestations de la vie. 

La Nature semble avoir établi une chronolo¬ 
gie des sens dans un ordre adapté à certaines 
espèces : 


1 er sens 2 e 3 e 4 e 5 e 

Homme : toucher goût vue ouïe odorat 

Quadrupède :odorat goût ouïe vue toucher 

Oiseau : vue ouïe toucher goût odorat 


Dans la conversation générale, le magnétiseur 
peut connaître l'intérêt du magnétisé pour ses cinq 
sens, qu'il manifeste par les soins qu'il leur apporte 
et l'importance qu'il leur attache. Par exemple : 

- j'aime les douches et les massages, 

- j'apprécie un bon repas bien préparé, 

1. Cf. Bibliographie : 4. 6. 10. 12. 17. 21. 35. 55. 57. 
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- un beau paysage memeut, 

- la musique me fait craquer, 

- certains parfums me font fantasmer. 

Les informations perçues par les sens et leurs 
réponses sont des fonctions psycho-physiologiques 
remplies par l'intermédiaire des organes de relation 
que sont la peau, les yeux, le nez, la langue et les 
oreilles, qui sont évoqués ci-après pour leurs pro¬ 
priétés vibratoires. 

Le contrôle des sens n'exclut pas un mode de vie 
qui respecte leurs nécessités puisqu'il faut que le 
corps exulte pour être bien équilibré. Comme l'a 
dit Vincent de Paul : « Il faut soigner le corps pour 
que lame s’y plaise ». 

LA PEAU : LE TOUCHER À REDÉCOUVRIR 

- c'est l'organe le plus étendu du corps puisqu'il 
l'enveloppe entièrement sur 2 m 2 environ chez un 
adulte moyen ; il est recouvert d'au moins 5 mil¬ 
lions de récepteurs tactiles et d'1 million de cellules 
au cm 2 . Il est l'organe le plus lourd car il représente 
environ 3% du poids total du corps. 

- la peau de l'extrémité d'un seul doigt compte 
mille capteurs ultrasensibles et la main en compte 
environ 10 000, ce qui explique l'importance et les 
soins que le magnétiseur doit apporter à ses mains, 

- c'est un organe privilégié par sa double fonc¬ 
tion : toucher, être touché, 

- par la richesse de son innervation grâce à un 
mètre de nerfs au cm 2 et par les poils tactiles, la 
peau perçoit trois sensations qui provoquent des 
vibrations différentes et simultanées : 

• sensations thermiques qui permettent 

d'apprécier la température de ce qui est touché, 
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• sensations douloureuses : piqûres, coupures, 
brûlures, etc. 

• sensations tactiles qui font reconnaître le 
poids, la résistance, la forme et la dimension de 
ce qui est touché, 

- sur certaines régions corporelles, la peau est 
très fine et très douce, et les terminaisons nerveuses 
y sont superficielles et sensibles, 

- la peau possède quatre sensibilités : le contact, 
le froid, le chaud et la douleur, 

- différents types de terminaisons nerveuses et 
vibrantes font la qualité du toucher : 

1) les fibres vibratoires ou sensitives A peuvent 
atteindre de 1 à 5 pm de diamètre et expédient les 
messages vibratoires au cortex concerné à des 
vitesses variant de 12 à 30 m/sec, 

2) les fibres vibratoires ou sensitives C mesurent 
de 0,4 à 1,2 pm de diamètre et conduisent l'influx 
vibratoire de 0,5 à 2 m/sec, 

3) une douleur fulgurante ou exquise peut par¬ 
courir jusqu'à 120 m/sec. 

- les pores ou orifices de la peau mettent en 
communication différentes parties de l'organisme 
avec l'extérieur par les voies respiratoires, diges¬ 
tives, génitales, urinaires, et par diverses glandes : 
mammaires et sébacées, par lesquelles les vibra¬ 
tions ou impressions extérieures sont plus rapi¬ 
dement ressenties et transmises au cerveau. Les 
glandes sudoripares, 50 au cm 2 , sont constam¬ 
ment liées à l'activité mentale, émotionnelle et 
nerveuse ; elles font office de régulateur ther¬ 
mique, 

- la peau est irriguée par des vaisseaux san¬ 
guins particulièrement contractiles et les varia¬ 
tions extérieures donnent au système nerveux 
sympathique la possibilité de régler le débit san- 
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guin cutané, c'est-à-dire de provoquer la rougeur 
ou la pâleur, 

- la peau est constituée : 

• de 70 % d'eau contenant des sels minéraux, 

• de protides qui agissent sur sa texture, 

• de lipides qui maintiennent son pH., et assu¬ 
rent sa protection contre les attaques micro¬ 
biennes, 

- toucher ou caresser un animal est si salutaire, 
que l'acte est devenu une thérapie : la zoothérapie 
améliore l'état des enfants et des adultes caracté¬ 
riels, atténue la tristesse des personnes seules, 
adoucit la détresse des personnes âgées ou malades 
et augmente le bien-être des gens bien portants. 1 

Pour le magnétisé : 

- la vibration dermique équilibrée indique sa joie 
de vivre et son harmonie intérieure en dépit du 
mal-être ressenti, 

- la vibration désordonnée révèle son pessi¬ 
misme qui augmente son mal-être et prouve son 
abandon personnel, 

- la vibration très lente et arythmique peut signi¬ 
fier un coma vigil, une affection cutanée grave, érysi¬ 
pèle, lupus ou cancer et si elle est accompagnée 
d'insensibilité, elle peut indiquer le début de la lèpre. 

Pour le magnétiseur : 

- il doit protéger et entretenir sa peau et plus 
particulièrement celle des mains et du bout des 
doigts, 

- c'est au bout de la pulpe des doigts que se 
retrouve le maximum des corpuscules du tact qui 
favorisent la perception vibratoire physique, 

1. Cf. Bibliographie : 13, 18. 
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- il doit affiner cette sensibilité par l’exercice 
régulier et les soins permanents, pour aiguiser 
encore la perception, 

- par le contact de la main, il perçoit déjà 
quelque indication sur le magnétisé. 

Pour tout le monde : 

- soigner sa peau pour qu’elle soit agréable à 
regarder, à caresser, à humer et à toucher, c’est 
aussi s’occuper des autres. 

LA LANGUE : VERS TOUTES LES SAVEURS 

- c’est un corps musculaire, membraneux et 
muqueux ; il est le siège des organes du goût et le 
support des récepteurs gustatifs, 

- très mobile grâce à ses 17 muscles, elle est 
multifonctionnelle et joue un rôle prépondérant 
dans la phonation, la succion, la mastication et la 
déglutition, 

- elle possède 8 à 10 000 bourgeons du goût ou 
récepteurs gustatifs qui mesurent de 50 à 70 pm 
chacun et qui sont innervés par environ 50 fibres 
nerveuses chacun, 

- l’innervation sensitive mais non sensorielle lui 
permet d’apprécier la pression, le chaud, le froid 
et la douleur, 

- l’innervation sensorielle gustative procure des 
sensations vibratoires de type discriminatif pour 
reconnaître les saveurs, 

- dans l’appréciation des saveurs qui est une 
réaction individuelle, il est à remarquer que tous 
les sens vibrent : 

• le toucher si le mets se mange avec les doigts, 

• la vue par la présentation, 

• l’odorat par les arômes dégagés, 
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• le goût par la sapidité, 

• l’ouïe par le mets craquant ou croustillant, 

- les saveurs parviennent au S.N.C. en quelques 
dixièmes de seconde par les vibrations des fibres 
du goût, du nerf facial, du nerf glosso-pharyngien 
et du nerf pneumogastrique, 

- à partir des vibrations des quatre saveurs fonda¬ 
mentales : salé, sucré, acide et amer, l'interprétation 
cérébrale de l'infinité des saveurs provoque un vif 
régal avec onomatopées mélodieuses, regard brillant 
et visage serein, ou bien la répugnance, avec onoma¬ 
topées dégoûtées, yeux fermés et visage grimaçant, 

- les gourmets recherchent les saveurs simples et 
arrangent les saveurs subtiles, et les épicuriens y ajou¬ 
tent les autres plaisirs ; chacun vibre à la dégustation 
et jouit également à la mastication et à la déglutition, 

- c’est un sens en voie de régression chez 
l'homme. Toujours plus pressé, il ingurgite, il avale 
sans mâcher, ce qui diminue l’acuité gustative de 
ses papilles par atrophie, 

- organe de la phonation, c’est la vibration de la 
langue et de la luette qui module la prononciation. 
Le niveau vibratoire des mots exprimés élève ou 
abaisse le taux vibratoire projeté ou reçu, 

- les vibrations des cordes vocales féminines 
sont de l’ordre de 200 à 250 fois/sec. et celles des 
hommes sont de 100 à 130 fois/sec., ce qui semble¬ 
rait expliquer que la voix masculine est plus grave 
que celle des femmes en général, 

- pour l’anecdote : un contre-ut fait vibrer la 
glotte 1 046 fois/sec, 

- la langue joue un rôle essentiel dès la naissance : 
l'enfant tête sa mère, suce son pouce et souvent, il 
lèche ceux qu’il aime. Il porte tout à sa bouche pour 
faire connaissance avec l’objet et sa délicatesse innée 
peut se révéler, aussi bien que sa grossièreté naturelle. 
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Pour le magnétisé : 

- quand il y a difficulté phonatoire, il y a géné¬ 
ralement altération du S.N. C. ou du S.N.P., 

- quand il y a une anomalie du goût ou dys¬ 
gueusie, il y a confusion des saveurs et des vibra¬ 
tions d'identification, souvent causée par des 
lésions de l'aire gustative cérébrale, 

- quand il y a diminution ou abolition provisoire 
ou définitive du sens du goût ou agueusie, diffé¬ 
rentes causes sont possibles : 

• un rhume ou une angine, 

• une importante consommation de tabac, 

• une tumeur cérébrale comprimant les centres 
neurorécepteurs gustatifs, 

• tout simplement, une déviation de la cloison 
nasale peut être responsable, et le cas est plus fré¬ 
quent qu'on ne croit généralement, 

- si la langue présente un énanthème ou érup¬ 
tion rouge vif, il y a presque sûrement une maladie 
infectieuse à déceler par des analyses médicales. 

Pour le magnétiseur : 

- le taux vibratoire des mots exprimés par le 
magnétisé est une indication de son état psychique, 

- la vibration qu'il émet à la prononciation du 
mot d'un organe ou d'une région localisée est pré¬ 
cieuse, 

- ce procédé n'est pas à la portée du magnétiseur 
débutant. 

Pour tout le monde : 

- choisir son style de langage dans le ton, les 
mots et la forme pour être clair et agréable à tout 
l'entourage, c'est aussi s'occuper des autres. 
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LES YEUX : LA LAMPE DU CORPS 


Les vibrations ou sensations visuelles peuvent 
être un dialogue, un message, une caresse, un inté¬ 
rêt, de l'amour ou de la haine, un échange silen¬ 
cieux de raffinement émotionnel, une thérapie qui 
fiait vibrer le magnétisé jusqu’au niveau de l'énergie 
vibratoire la plus harmonieuse, c’est-à-dire la sym¬ 
biose magnétiseur-magnétisé, 

- comme la peau, les yeux ont double fonction 
vibratoire : 

• ils envoient un message en modifiant leur taux 
vibratoire, 

• ils reçoivent un message en se mettant au 
niveau vibratoire de l’émetteur qui est étonné et 
quelquefois gêné d’avoir été si bien compris, sinon 
« découvert ». Cette technique est à connaître, mais 
dépasse les limites volontairement fixées à cet 
ouvrage, 

- les sensations ou vibrations visuelles sont per¬ 
çues par la rétine, qui est constituée de dix couches 
superposées de cellules qui contiennent les récep¬ 
teurs visuels, sur lesquels des lentilles focalisent la 
lumière ; c’est la raison pour laquelle un décolle¬ 
ment de rétine présente de graves conséquences 
pour les cellules réceptrices, 

- les vibrations visuelles sont conduites au cortex 
en quelques millisecondes par le nerf optique qui 
possède 1,2 million de fibres nerveuses qui produi¬ 
sent la sensation visuelle, 

- l’œil gauche est relié à l’hémisphère cérébral 
droit, siège de l’inconnu, du mystère, des émotions 
et des intuitions, 

- l’œil droit est relié à l’hémisphère gauche, siège 
de la pensée, de l’analyse, du connu, du jugement 
et des principes. 
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- les yeux perçoivent les vibrations de la lumière 
et des sept couleurs fondamentales et le nombre 
de leurs vibrations est en raison inverse de leur lon¬ 
gueur d’onde qui s’exprime en « nm » ou milliar¬ 
dième de mètre ou nanomètre. Cette notion est 
importante par la modification que les couleurs 
portées amènent sur les taux vibratoires : 

• la lumière se situe entre 397 et 723 nm, 

• le rouge ” 723 et 647 nm, accélère 

les vibrations, 

• le vert « 575 et 492 nm, régularise 

les vibrations, 

• le bleu ” 492 et 450 nm, calme les 

vibrations. 


Ces mesures de couleurs ne sont pas quanti¬ 
fiables par l’humain, mais les variations vibratoires 
ne peuvent échapper au magnétiseur compétent. 

- les vibrations psychiques au niveau du S.N.C. 
provoquent des larmes de joie, de rire, de douleur 
ou de chagrin. Plus la vibration est élevée, plus 
abondante est la sécrétion lacrymale. Les poètes 
disent que les larmes sont les perles du cœur, 
d’autres disent que si les hommes pleuraient davan¬ 
tage, la haine diminuerait et le magnétiseur dit que 
pleurer est parfois la seule solution raisonnable... 

- quand les yeux reflètent la colère ou la haine, 
le taux vibratoire est au plus bas, comme dans les 
graves maladies, 

- quand les yeux reflètent la Joie et l’Amour, le 
taux vibratoire général est élevé, comme chez ceux 
qui sont en bonne santé physique et morale et qui 
possèdent la Bonté, 
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- quand les yeux sont privés de la vue, tous les 
autres sens se développent. Pour preuve, quand la 
question : « Comment voyez-vous ? » est posée à un 
aveugle accordeur de piano, il répond : « Par vibra¬ 
tions » et il promène ses mains sur le piano, 

- regarder ou être regardé par un animal est 
aussi de la zoothérapie tant son regard est vibrant 
d’amour et de réconfort pour celui qui souffre ou 
est seul, meus aussi pour celui qui va bien. La peur 
suscitée par le regard d’un animal, indique que la 
personne ne peut supporter l’intensité des senti¬ 
ments exprimés à un taux vibratoire si élevé. Si la 
peur est provoquée par un souvenir d’agression, le 
taux vibratoire baisse sans indiquer l’indifférence 
ou l’hostilité. 

Pour le magnétisé : 

- s’il voit, regarde et réagit dans les taux visuels 
les plus bas, c'est-à-dire seulement au niveau des 
perceptions, sensations et réactions corporelles 
sans jamais élever l’interprétation, il ne peut dépas¬ 
ser les limites viscérales. Chez lui, les dépressions 
sont longues et graves puisqu’il ne peut recourir à 
la force mentale, ignorant les relations corps-esprit. 

Pour le magnétiseur : 

- c’est l’organe percepteur le plus subtil ; par sa 
mobilité visible et son acuité guidée mais invisible, 
il « voit » les différentes expressions du corps et du 
regard du magnétisé, 

- sa perception n’est pas entravée par la qualité 
de sa vision, que ce soit la myopie, la presbytie ou 
toutes autres modifications, 

- les interprétations des niveaux vibratoires par 
le regard se situent dans les domaines physiques, 
psychiques et moraux. 
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Pour tout le monde : 

- savoir regarder autour de soi et se rendre 
agréable à regarder, c’est aussi s’occuper des autres. 

LES OREILLES : POUR ENTENDRE LES BRUITS DE LA VlE 

- les vibrations acoustiques sont des processus 
en spirales et se propagent jusqu’à un organe récep¬ 
teur et c’est un organe sensoriel qui les perçoit. Les 
sons passent par l'oreille externe et l’oreille 
moyenne, avant d’atteindre l’oreille interne où ils 
rencontrent le nerf auditif, 

- s'inspirant d'ARCHYTAS, PLATON écrit : « le 
son est un choc transmis à travers les oreilles, par 
l’air, le sang et le cerveau, jusqu’à l’âme. Si le mou¬ 
vement (vibration) est rapide, le son est aigu, s’il est 
plus lent, le son est plus grave et s'il est uniforme, 
le son est doux et rude à l’opposé », 

- ce sont les pythagoriciens qui ont reconnu la 
division en nombres égaux de parties, de la lon¬ 
gueur d’onde d’une corde vibrante, identifiant la 
consonance harmonique, 

- le nombre des vibrations sonores émises par 
une corde est en raison inverse de la longueur de 
la corde vibrante, 

- l’homme perçoit les sons entre 32 et 
32 000 vib./sec. Les ondes sonores se déplacent 
dans l’air à 345m./sec. et dans l’eau à 1 430m./sec. 
Certains sons, ultrasoniques ou infrasoniques sont 
insituables en temps et en espace, inaudibles et 
invisibles par l’humain, mais ils sont enregistrés 
par les centres nerveux ; ces signaux, subliminaires 
ou infraliminaires modifient lentement mais sûre¬ 
ment les comportements, 

- les sons sont dérangeants quand leur fréquence 
est éloignée de la fréquence de la personne, et 
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moins on en situe la source, plus ils sont déran¬ 
geants. Cependant, certains peuvent élever leur fré¬ 
quence personnelle dans les champs vibratoires 
subtils, donc les sons ne les dérangent pas. La réso¬ 
nance sonore commence au hara, point d appari¬ 
tion de l'Énergie, 

- Thomme peut ressentir des vibrations cos¬ 
miques ou telluriques quand leurs fréquences ne 
sont pas trop basses, mais au-dessous de certains 
niveaux, elles sont seulement perceptibles par les 
choses inanimées, les plantes et les animaux, 

- les vibrations sonores basses font vibrer cer¬ 
taines parties du corps et le traversent en le faisant 
vibrer et frissonner, 

- les vibrations harmoniques extérieures déclen¬ 
chent des vibrations harmoniques intérieures, 
déterminant l'équilibre harmonieux en liant des 
bruits et des sons, évocateurs de sensations 
connues ou inconnues, 

- les vibrations sonores extérieures font vibrer le 
tympan, qui est une membrane circulaire d'1 cm. de 
diamètre, d'une épaisseur de 0,1 mm. et d'une jolie 
couleur gris-perle ; elles empruntent les quelques 
28 000 fibres de chaque nerf auditif pour parvenir 
en quelques centièmes de seconde, au cortex auditif, 

- durant les trois premiers mois de la grossesse 
qui est la période embryonnaire, les rapports 
audibles entre la mère et l'enfant sont si discrets, 
qu'ils passent parfois inaperçus, 

- dès le quatrième mois, la période fœtale com¬ 
mence, elle est animée d'un potentiel vibratoire 
fœtal, influencé par les vibrations maternelles ; la 
mère entend son bébé, en quelque sorte, avant même 
de sentir dans son ventre le mouvement de la vie, 

- le bébé entend les bruits extérieurs, réagit aux 
musiques, aux paroles et aux sons, dont les tonalités 
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fortes l’agitent, tandis que les tonalités douces le 
calment et même l’endorment, 

- au moment de la naissance, les vibrations 
fœtales sont modifiées pair l’interaction de leur vita¬ 
lité avec l'activité vibratoire environnante, 

- quand les oreilles sont privées de l’ouïe, tous 
les autres sens se développent et quand la ques¬ 
tion : « Comment entendez-vous ? » est posée à un 
compositeur malentendant ou sourd total, il 
répond : « la musique est un ensemble de vibrations 
que je sens dans mes mains et dans tout mon 
corps », 

- le ronronnement animal est une gamme de 
vibrations des cordes vocales ; l’animal modifie la 
forme de sa glotte et l’air qu’il respire plus ou 
moins fort, module les vibrations et les tonalités 
du ronronnement. Le phénomène reste supposé, 

- la zoothérapie comprend également les ronron¬ 
nements, les chants d’oiseaux ou les stridulations, 
dont les modulations influencent celles des humains, 

- la musicothérapie a désormais fait ses preuves 
thérapeutiques. 

Pour le magnétisé : 

- s’il réagit dans les hautes vibrations, il inter¬ 
prète ce qu’il entend de façon enrichissante en 
tirant un enseignement, 

- s’il réagit dans les basses vibrations, il juge ce 
qu’il entend comme une agression, se sent 
concerné, et déclenche son processus de persécuté. 

Pour le magnétiseur : 

- les vibrations des mots qu’il entend et des réso¬ 
nances qu’il perçoit le renseignent sur les rythmes 
harmoniques du magnétisé, 
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- il écoute le cœur battre, les organes bruirent 
et le sang circuler, car la friction du sang le long 
des artères crée une électricité, dont les vibrations 
plus ou moins régulières indiquent le point circu¬ 
latoire faible, 

- le magnétiseur non averti s'abstiendra de trai¬ 
ter la circulation sanguine, à cause des risques de 
déblocage de caillots de sang vers le cœur ou le 
cerveau qui risqueraient d etre fatals, 

- cette perception demande un long entraîne¬ 
ment avant d'être identifiée. 

Pour tout le monde : 

- Savoir écouter et pouvoir entendre, c'est aussi 
s'occuper des autres. 

LE NEZ : CE MONUMENT, QUAND LE VISITE-T-ON ? 

- c'est un organe multifonctionnel : organe de 
l'odorat et siège de l'olfaction, il concourt à la pho¬ 
nation, et laisse passer l'air qui permet l'acte res¬ 
piratoire, berceau du rythme vibratoire, 

- dans les fosses nasales qui sont les organes de 
l'olfaction, la muqueuse olfactive couvre de 2 à 5 
cm 2 , sur lesquels 25 à 35 millions de cellules récep¬ 
trices sont réparties. Chacun de ces récepteurs est 
un neurone couvert de 10 à 20 cils vibratiles d'envi¬ 
ron 2 pm. de longueur et 0,1 pm. de diamètre. Les 
nerfs olfactifs fonctionnent environ 30 jours, puis 
se renouvellent, 

- le processus « perception sensorielle-infor- 
mation neuronale » est une réaction en chaîne et 
semble être favorisé par une disposition céré¬ 
brale particulière, qui amène l'hypothèse d'un 
récepteur-détecteur spécifique pour chaque 
odeur, 
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- chez le bébé humain ou animal, l'odorat est le 
premier sens à se développer, sans doute pour 
reconnaître la mère, 

- l'homme moyen distingue entre 100 et 200 
odeurs, un « nez » peut en reconnaître jusqu'à 
10 000 : c'est par séquences vibratoires bien déter¬ 
minées, qu'un système réticulaire de fibres vibrantes 
mènent les odeurs jusqu'au cortex olfactif en 
quelques centièmes de seconde et leur interprétation 
provoque les réactions d'appréciation ou de dégoût. 

Pour le magnétisé : 

- quand l'odorat est très développé, il y a souvent 
insuffisance surrénalienne, 

- la diminution de l'odorat peut signifier une 
atteinte osseuse de l'ethmoïde, l'os de la base du 
crâne qui est traversé par les terminaisons olfac¬ 
tives, ou bien une névrite du nerf olfactif, 

- une préférence marquée pour les odeurs désa¬ 
gréables ou fétides peut indiquer une psychose, une 
hystérie ou bien une altération passagère des voies 
aériennes ou digestives supérieures ; il arrive même 
qu'une mauvaise odeur émane du magnétisé : dans 
ce cas, l'interprétation des vibrations est abolie par 
la rupture avec la réalité, 

- quand les effluves n'ont plus de sens, elles pri¬ 
vent de vibrations importantes pour la perception 
expressive de la vie, mais il est possible de « vibrer 
autrement ». 

Pour le magnétiseur : 

- l'excès, la diminution, l'altération ou la perte 
de l'odorat peuvent modifier la perception vibra¬ 
toire d'un être, d'un lieu, d'un mets, etc., et pertur¬ 
ber sa réaction vis à vis de l'odeur vraie ou 
supposée qu'il détecte, 
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- par lodeur exhalée par le magnétisé, le magné¬ 
tiseur peut déceler certaines pathologies qui modi¬ 
fient complètement lodeur corporelle : 


• acétonémie : 

• sinusite : 

• fièvre jaune : 

• dents 

défectueuses : 

• gangrène : 

• fièvre 
typhoïde : 


odeur d'acétone, 

odeur de l'eau des fleurs en 
décomposition, 

odeur de boucherie, 
odeur de viande avariée, 

odeur de pomme pourrie, 
odeur de croissant, 


ou bien l'odeur peut révéler : 

- le manque de soins corporels et vestimentaires, 

- l'haleine nauséabonde, provoquée par une 
mauvaise alimentation. 

Pour tout le monde : 

« sentir bon », dégager une odeur agréable grâce 
à l'hygiène corporelle et vitale, c'est aussi s'occuper 
des autres. 

Il y a des sens internes dont les organes sont 
moins définis et qui ne sont pas abordés ici : le sens 
musculaire, le sens de l'orientation, celui de l'équi¬ 
libre, le sens physiologique, etc. 

Chacun possède ses propres vibrations et son 
rythme vibratoire ; la vitalité ; et l'entretien des 
forces intérieures est la maintenance du taux vibra¬ 
toire au niveau de l'harmonie privée. Il n'y a pas 
de règles définies ou définissables sur l'arrangement 
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des vibrations, qui semblent interdépendantes et 
duelles, par leur complexité individuelle et complé¬ 
mentaire. 

Les semblables, dans le taux vibratoire, s'har¬ 
monisent dynamiquement par la loi de retour qu'il 
ne faut pas confondre avec la loi de compensation 
morale, souvent nuisible, perturbatrice et parasi¬ 
taire. 

Les contraires, dans le taux vibratoire, sont 
anarchisants et négativisants, par la loi de confu¬ 
sion. En thérapie, il peut y avoir l'union des oppo¬ 
sés vibratoires : le magnétiseur abaisse son taux 
vibratoire à la rencontre de celui du magnétisé et 
peu à peu, les taux vibratoires s'harmonisent, pour 
le plus grand bien du magnétisé et sans aucun 
dommage pour le magnétiseur. 

Sur le plan physiologique, l'action modificatrice 
des vibrations transmises par le magnétiseur 
relève d'une physique qui semble encore échapper 
au rationalisme ; c'est un fait qui paraît expéri¬ 
mental et il est normal de ressentir un scepticisme 
salutaire. 

Ces paramètres ne sont ni nouveaux ni para¬ 
doxaux, PYTHAGORE et PARACELSE s'y fiaient, 
mais il faut que les siècles passent... aujourd'hui, 
les physiciens confirment l'exactitude des faits par 
l'expérimentation. 

Le magnétiseur ou le non magnétiseur, qui vit 
dans son bien-être vibratoire, est libre intérieure¬ 
ment et fait plus facilement du bien autour de lui. 
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LE HALO OU AURA 

Le corps humain est une source d’électricité, 
entouré d’un champ magnétique alternatif qui 
est le corps éthérique. 1 

Si une personne s’approche d une autre per¬ 
sonne, il y a perception : un doigt près de sa nuque 
lui donne la sensation d’être touchée, puisque le 
corps éthérique est sensible au toucher. Le corps 
éthérique est la frontière de l’aura ; il peut entourer 
le corps physique sur une épaisseur d’un ou deux 
millimètres, mais il peut aller jusqu’à une dizaine 
de centimètres et sert à estimer la vitalité d’un être 
puisqu’il change d’intensité selon l'état de santé. 

Ce phénomène est observé le long de certains 
poteaux électriques, sur les routes par nuit noire, 
et sur les superstructures des navires qui semblent 
irradier une vive lueur que les marins connaissent 
bien, et qu’ils nomment « le feu Saint Elme ». Sa 
couleur, dans ce cas est bleue, rose ou nacrée. Au- 
delà du corps éthérique, il y a l’aura, d’origine 
vibratoire et magnétique aussi, mais beaucoup plus 
subtile que le corps éthérique. L’aura est un média¬ 
teur plastique qui assure la jonction entre l’esprit 
et le corps ; c’est le « corps astral » également 
appelé péresprit ou aérosonne par les occultistes. 
Ces exhalations sont diffusées par le cerveau qui 
est le récepteur des messages du « sur-moi » et 
l’émetteur-transmetteur des réponses à la 
« conscience éclairée ». Ces informations transitent 
par la « corde d’argent », qui est une masse de 
molécules vibrant à très haute fréquence et qui gra¬ 
vite à grande vitesse, pour établir la communication 
étroite entre la conscience et le corps. Les êtres de 
génie, les créatifs et les inventifs sont constamment 

1. Cf. Bibliographie : 5. 7. 8. 16. 21. 37. 40. 54. 58. 
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en contact et en communication avec leur 
conscience éclairée, et c est ensuite l'inspiration qui 
leur permet la transcription de leur création, sur 
les modes d'expressions qu'ils ont choisis. 

Ces gammes de perceptions sont accessibles aux 
enfants dont le regard expressif est parfois si péné¬ 
trant et par les animaux dont les yeux sont si trou¬ 
blants. 

En cas de maladie, l'aura se ternit pour disparaître 
au moment de la mort. En cas de mort violente, 
l'aura persiste autour du corps puis s'estompe en 
quelques jours. Certaines traditions font veiller les 
défunts pendant trois jours, délai au-delà duquel la 
corde d'argent est généralement rompue ; d'autres 
sociétés ensevelissent immédiatement le corps sans 
cercueil, pour son retour à la Terre mère et pour que 
Dieu l'accueille plus rapidement dans son Paradis. 

La perception de l'aura est une faculté que l'on 
a ou pas ; sa réalité est une épreuve d'honnêteté, 
mais si elle existe, elle peut être développée par des 
moyens qui sont exposés dans des livres spécialisés 
qui ne seront pas repris ici. 

Pour le magnétiseur qui distingue l'aura, il la 
perçoit sous formes d'émanations fluidiques lumi¬ 
neuses tourbillonnaires autour du corps ; elles for¬ 
ment une sorte de coquille fluctuante qui peut 
atteindre deux mètres de hauteur et une largeur 
d'un mètre ou plus. 

La partie étroite se trouve aux pieds et se renfle 
en montant, pour s'exprimer par des mouvements 
spiralés de radiations colorées, au niveau de cer¬ 
taines parties du corps. Ce sont ces lignes de force, 
leur intensité plus ou moins profonde, leurs cou¬ 
leurs et leurs formes générales, qui permettent une 
interprétation de l'état de la personne regardée. Le 
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magnétiseur perçoit l'aura jusqu'à hauteur des 
yeux, et au-dessus de la tête jaillit la « Fontaine de 
Lumière », entourée par une auréole ou un nimbe 
de couleur variable. Laura est le miroir de l'être, 
elle reflète les pensées, bonnes ou mauvaises, 1 état 
physique sain ou perturbé, par le changement de 
ses couleurs qu'il faut connaître : elles sont beau¬ 
coup plus complexes et nombreuses que celles de 
l'arc en ciel ou du spectre, et les spirales concen¬ 
triques colorées qui montent et descendent de la 
tête aux pieds sont autant d'indications. 

De manière générale, l'aura des personnes bien¬ 
veillantes est jaune vif, ou dorée ou bleu vif, et les 
mouvements sont harmonieux. 

Celle des êtres malveillants est brun terne, entou¬ 
rée de jaune-vert, couleur bilieuse, révélant la trom¬ 
perie, et les tourbillons sont désordonnés. 

Pour un être en bonne santé, le corps est entouré 
de radiations bleuâtres ou jaunâtres, qui se modifient 
légèrement dans les spirales, mais restent dans le ton. 

Le mal-être se révèle par une couleur terne ou 
sale, des tons violents et mal accordés se « bous¬ 
culant » dans un désordre lévogyre ou dextrogyre. 
Lorsque nous trouvons qu'une couleur nous va 
bien, que nous nous y sentons à l'aise, c'est le signe 
que la couleur s'harmonise avec celle de l'aura. 
Quant aux couleurs que l'on trouve atroces ou d'un 
mauvais goût recherché, elles expriment une caco¬ 
phonie mentale, ou intellectuelle, ou spirituelle. 

Quand des radiations jaune-vert se mêlent au 
bleu ou au jaune, elles sont signe... de mensonge. 
Chez les magnétisés en début de traitement, leur 
mal-être s'exprime par des couleurs altérées et des 
mouvements saccadés. Chez les magnétisés en pro¬ 
grès, les couleurs deviennent plus lumineuses et 
franches, et les cercles sont plus harmonieux. 
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Voici quelques couleurs parmi les plus faciles à 
percevoir ; il est à remarquer que les significations 
sont quelque peu différentes de celles des couleurs 
du spectre : 

ROUGE : 

- l'aura à tendance dun beau rouge coquelicot, 
indique un esprit dirigé vers le bien, 

- si le rouge est foncé ou rouge brun, il est un signe 
de méchanceté, de vénalité, d'irritabilité, de félonie, 
le tout camouflé sous des paroles et mines aimables, 

- si le rouge est très pâle, il révèle l'immaturité, 
l'insécurité et une instabilité profonde ; sa proximité 
sternale montre un risque de maladie des nerfs, 

- le rouge marbré vers les joues est un indice de 
mauvaise dentition, nécessitant des soins, 

- l'écarlate est la teinte du faux orgueil, du pleutre, 
de l'égoïste et de l'égocentrique ; placé autour des 
hanches, il y a présomption de « petite vertu », 

- si le rouge clair émane d'un organe, il est en 
bonne fonction, 

- si c'est le rouge très foncé qui en émane, il peut 
indiquer une grave maladie ou nécrose naissante, 
mais il convient de rester prudent sur toutes ces 
interprétations. 

JAUNE : 

- L'aura d'un beau jaune doré indique des êtres de 
grande spiritualité et d'élévation hors du commun, 

- le jaune safran c'est la pureté, la générosité, le 
désintéressement, l'humilité, 

- le jaune vif indique l'honnêteté, la franchise et 
la confiance dans les autres, 

- le jaune à reflets marqués rouge, brun et vert, 
est particulièrement mauvais, car il identifie les 
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lâches, les ratés, les perturbés psychiques, les dro¬ 
gués, même aux drogues dites « douces », les assas¬ 
sins en puissance ou passés à lacté, les violeurs, 
les pédophiles, 

- le jaune rougeâtre uni, marque la timidité, le 
manque de persévérance, la faiblesse, la susceptibi¬ 
lité, rirritabilité, un sérieux complexe d'infériorité et 
une tendance à l'exhibitionnisme et à l'alcoolisme, 

- le jaune associé au brun franc indique la mala¬ 
die mentale, la personnalité double et l'inversion 
cérébrale. Ce sont des états auxquels il est difficile 
de remédier. 

VERT: 

- l'aura vert d'eau est signe de régénération, de 
guérison et de bien-être physique et mental, 

- le vert d'eau accompagné d'un bleu sombre se 
voit chez ceux qui sont compatissants, foncière¬ 
ment bons et dévoués à la cause qu'ils ont choisie, 
honnêtes et intègres dans tous les domaines, 

- le vert indéterminé associé à un jaune sale fait 
reconnaître les voleurs, les malhonnêtes et autres 
escrocs, 

- le vert cru assorti de jaune citron, il faut s'en 
méfier impérativement, sous peine de toutes les tra¬ 
hisons possibles... 

ORANGE: 

- c'est la couleur de l'aura de tous les théra¬ 
peutes fondamentalement préoccupés du bien-être 
des autres, 

- l'orangé franc dénote la maîtrise de soi et la 
possession de certaines vertus infuses, naturelles ou 
acquises, 
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- l'orangé très jaune est le rayonnement de la 
clarté de comportements bienfaisants, de la bonté, 
de la bienveillance et de la tolérance lucide, 

- lorangé mélangé de marron est l'indice d'une 
paresse générale, sauf pour s'occuper de soi-même, 

- l'orangé traversé de bandes vertes désigne des 
personnes à éviter, indique des esprits coléreux, 
boudeurs, rancuniers, susceptibles, creux dans le 
sens « vide », bien qu'ils affirment détenir la 
vérité. 

BLEU: 

- l'aura d'un bleu lumineux révèle la vigueur 
physique, morale, intellectuelle et spirituelle, 

- le bleu-roi signifie poursuite des efforts, aspi¬ 
ration à l'élévation morale et spirituelle et aux qua¬ 
lités supérieures, 

- le bleu sombre se rencontre chez tous ceux qui 
ont vocation d'aide, d'entraide et de bonté au fond 
de leur cœur, et au tréfonds de leur âme, 

- le bleu sombre associé au jaune vif ou doré et 
à l'orangé est rare, car il révèle la sainteté, 

- le bleu très pâle indique une inconsistance de 
l'être, une indécision en tous domaines, un être sur 
lequel on ne peut pas compter malgré son enthou¬ 
siasme apparent, qui n'est en réalité que de la velléité. 

INDIGO ET VIOLET : 

- l'indigo et le violet sont généralement mêlés à 
d'autres couleurs de l'aura, 

- si l'indigo est intense, il indique la sincérité des 
convictions spirituelles et leur respect, 

- s'il est traversé de rose pâle, c'est signe de 
caractère difficile, ingrat, exigeant des autres. 
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GRIS: 


- le gris est généralement mêlé à d autres cou¬ 
leurs de l'aura et en atténue les indications, 

- si le gris domine les autres couleurs, il indique 
une personne peu évoluée, faible de caractère et de 
santé précaire, 

- le gris au-dessus d un organe révèle son dys¬ 
fonctionnement et il faut le signaler, même si la 
personne n en souffre pas, pour que les soins pré¬ 
ventifs soient donnés dans les meilleurs délais. 

MARRON: 

- Le marron ou brun foncé peut accompagner 
les autres teintes de laura qui s'en trouvent dimi¬ 
nuées, sinon négativisées. 

Il est aisé de comprendre que la plus grande dis¬ 
crétion doit accompagner cette autre détection de 
la nature du magnétisé ; l'intégrité du magnétiseur 
lui fait renoncer à « regarder » au-delà de ce qui 
l'orientera dans ses magnétisations, sinon, c'est un 
viol de la personne et c'est une faute grave. 

La perception de l'aura par les sens humains 
n'est pas à la portée de tous ; c'est actuellement 
possible d'estimer le rayonnement du corps par le 
procédé de l'électrographie KIRLIAN. 

L* ÉLECTROGRAPHIE KIRLIAN 

Claude DANIEL, l'un de mes confrères qui exerce 
à Challans en Vendée et à Saint-Sébastien-sur-Loire 
en Loire-Atlantique, s'est intéressé à cette méthode 
scientifique, qui corrobore ou remplace la perception 
humaine pour le bienfait de ses heureux magnétisés. 
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Il livre ici quelques étapes de ses travaux : 
« Lorsque j’ai pris la décision d’ouvrir un cabinet de 
magnétiseur j’avais, comme tous mes confrères, mes 
propres perceptions de l’énergie humaine. Afin de 
mieux comprendre le mécanisme de cette énergie , j’ai 
choisi d’étudier l’effet KIRLIAN ». 

Deux Russes, Sermion et Valentina KIRLIAN 
découvrent, au début de ce siècle , un procédé pho¬ 
tographique permettant de visualiser une force élec¬ 
tromagnétique que dégage le corps humain. Certains 
l’appellent l’aura. Cette découverte sera connue en 
Occident vers les années 60. 

Très vite, les scientifiques occidentaux cherchèrent 
à faire progresser cette technique. Aujourd’hui, grâce 
aux travaux du physicien français Hervé MOSKOVA- 
KIS, un appareil ultra perfectionné permet d’obtenir 
le maximum d’informations sur l’état énergétique cor¬ 
porel. Certains magnétiseurs connaissent, et ont l’habi¬ 
tude de travailler sur les différents corps que constitue 
l’aura : corps éthérique, corps astral, et corps mental. 

FIG. 12 
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LE CORPS ÉTHÉRIQUE a pour principal objec¬ 
tif d’apporter vitalité et énergie au corps physique. Il 
est constitué de lignes d’énergie permettant aux forces 
cosmiques de circuler , comme le sang circule dans 
les veines et les artères. 

LE CORPS ASTRAL est également appelé corps 
émotionnel. Dans ce corps s’inscrivent toutes les 
émotions positives et/ou négatives. On estime actuel¬ 
lement à 90 %, le nombre de maladies qui trouvent 
leurs causes dans ce corps. 

LE CORPS MENTAL est constitué par la quantité 
et la qualité de substance mentale ou pensées, que 
l’être humain est capable d’utiliser. Je le crois res¬ 
ponsable de 5 % des maladies. 

L’électrographie KIRLIAN photographie le rayon¬ 
nement émis par le corps physique suivant ses qua¬ 
lités énergétiques organiques et d’après le 
tempérament de chaque individu ; en aucun cas il 
ne photographie les corps appelés « aura ». 

Toutefois , ce rayonnement émis par l’état énergé¬ 
tique des organes et le tempérament de l’individu 
constitue également une aura que certains voyants 
perçoivent. Ces deux auras sont intimement liées et 
le dérèglement de l’une entraîne celui de l’autre. Ce 
procédé ultra moderne dresse une carte détaillée des 
anomalies énergétiques existantes ou en gestation. Si 
les examens classiques n’ont rien révélé et que les 
malaises persistent , la cause profonde peut se décou¬ 
vrir dans ce rayonnement énergétique. De plus, l’élec¬ 
trographie permet de vérifier si le travail énergétique , 
magnétisme , massages magnétiques, etc. a bien har¬ 
monisé de façon durable, l’énergie du magnétisé. 
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On comprend ainsi le choix supplémentaire et 
complémentaire de cette technique par certains 
magnétiseurs. 

Chaque organe émet un rayonnement différent 
selon qu'il est sain ou perturbé. Depuis plus de 5 000 
ans, les Chinois parlent dune énergie vitale qui cir¬ 
cule en suivant des voies bien connues deux, et que 
les acupuncteurs appellent « méridiens » ; l'électro- 
graphie les met en évidence. 

Vers 1955, le docteur Reinhold VOLL, médecin 
acupuncteur allemand, développa le diagnostic 
fonctionnel bio-électronique et en 1974, le docteur 
Peter MENDEL, également médecin acupuncteur 
allemand eût Vidée de rapprocher les clichés Kirlian 
des trajets des méridiens ; leurs travaux constituè¬ 
rent le point de départ de la mise en place de la 
lecture que nous connaissons aujourd'hui. En effet, 
chaque point ou groupes de point d'acupuncture 
chinoise correspondent à des organes, des fonctions 
ou des métabolisme déterminés ; l'électrographie 
permet d'établir un bilan fonctionnel corporel, et en 
même temps d'identifier et situer les champs per¬ 
turbateurs de l'organisme. 

Cette lecture permet de « voir », de constater 
« de visu » Vétat énergétique de quiconque en 
révélant lisiblement les points suivants : 

- L'identification du terrain énergétique. 

- La sectorisation de l'énergie et des corps énergé¬ 
tiques. 

- L'état des méridiens et des centres énergétiques. 

- Les déséquilibres et les blocages énergétiques. 

- Les anomalies énergétiques des organes : foie, 

cœur, poumons, etc. 
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- Les précisions énergétiques sur les stress, les 
phénomènes inflammatoires, les pertes partielles 
d'énergie, etc. 

- L'influence de l'environnement sur l'état de la 
personne. 

Elle offre aussi la possibilité d'établir un dossier 
général des soins à apporter et de suivre l'évolution 
énergétique de la personne au cours des clichés suc¬ 
cessifs dans le temps. 

ÉLECTROGRAPHIE ET SYSTÈME 
DE VISUALISATION ÉNERGÉTIQUE 

Afin de bien comprendre la suite de mes propos, je 
tiens à faire une mise au point importante. Il existe 
plusieurs sortes d'appareils KIRLIAN. J'ai eu la chance 
de pouvoir travailler avec ces différents appareils. En 
cabinet, je n'utilise qu'un générateur régi par ordina¬ 
teur et mis au point par Hervé MOSKOVAKIS. Le 
choix du matériel est primordial, suivant l'utilisation 
souhaitée. La prise de photo Kirlian se fait en trois 
secondes et le développement est réalisé en trente deux 
secondes. Ensuite, vous vous trouvez face à une photo 
Kirlian. Pour ce faire, nous utilisons la photo des 
doigts et des orteils. Pourquoi ? à cause des méridiens. 

Notions de terrain 

1 - Terrain neuro-endocrinien : 

La prise photo, uniquement des mains, indique le 
terrain sur lequel se situe le magnétisé. Le terrain 
neuro-endocrinien se caractérise par de nombreux 
vides d'anneaux et de bioluminescences plus ou 
moins longues, irrégulières etc. donc cette photo 
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indique une énergie neuro-glandulaire très perturbée , 
avec tendance émotive et fatigue... 


FIG. 13 



Cette photo présente le cas d'une personne en 
carence d’énergie , fatigabilité, émotivité, dysfonction¬ 
nement glandulaire, etc. 

Le magnétiseur doit transférer l’énergie vitale sur 
les glandes surrénales, afin de redonner de l’énergie 
aux reins qui sont la force, pour obtenir un résultat 
plus rapide. 

Dans ce cas précis, l’intérêt de la photo Kirlian 
réside dans la détection de l’épuisement, impossible 
à déterminer globalement par les moyens de 
recherche habituels. 

2 - Terrain toxique : 

Le terrain énergétique toxique est caractérisé par la 
présence de nombreuses boules ou points noirs plus 
ou moins gros. La photo représente une personne qui 


176 



a du mal à faire circuler son énergie , donc en tout 
état de cause, il y a intoxication. Le magnétiseur doit 
donc drainer tout Vorganisme et magnétiser les diffé¬ 
rents corps et les centres énergétiques concernés. 

FIG. 14 



Après chaque magnétisation, il faut contrôler Vétat 
énergétique pour voir Vévolution des traitements 
énergétiques utilisés . Dans ce cas, le magnétisé 
confirmera le côté bénéfique de la magnétisation, et 
si elle a été bien menée, elle sera confirmée par une 
nouvelle photo. 

3 - Terrain dégénératif : 

Ce terrain est caractérisé par des bioluminescences 
très serrées et noires, comme si Vénergie se rassem¬ 
blait à certains endroits, ou s'étendait d'une façon 
plus généralisée, pour travailler contre la matière 
organisée. Décelé localement et en début d'évolution, 
le magnétisme peut le régulariser. Généralisé, il révèle 
des altérations chroniques et/ou dégénératives, ce qui 
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explique toute Vimportance du suivi électrographique 
pour en surveiller révolution. 

FIG. 15 




Ce type de terrain démontre, une fois de plus , l'inté¬ 
rêt de la prévention médicale, afin de devancer les 
inconvénients d'une maladie en voie de développe¬ 
ment , ou installée. C'est là que réside le grand avantage 
de l'électrographie qui décèle un dysfonctionnement 
non encore manifesté par l'apparition du symptôme y 
afférent. La répétition graphique des mêmes biolumi¬ 
nescences sur les clichés successifs indique la nais¬ 
sance du dysfonctionnement dans un des corps 
énergétiques , ce qui permet d'insister sur l'importance 
de magnétiser ces différents corps. Dans ce type de ter¬ 
rain dit « dégénératif », le magnétiseur emploiera des 
procédés pour aérer cette énergie déstabilisatrice et non 
pour transférer une énergie quelconque. 

Il existe bien d'autres terrains , mais les propos ci- 
dessus ne sont que quelques exemples illustrés et ne 
sauraient constituer un cours. Ces indications 
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démontrent que l’homme n’est pas uniquement un 
corps physique mais un être complexe pour lequel la 
science apporte un précieux recours lorsque les sen¬ 
sibilités humaines sont insuffisamment développées. 
L’expérience prouve que les deux systèmes réunis per¬ 
mettent d’apporter une aide précieuse à tous ceux qui 
souffrent. La sectorisation de l’énergie apporte au 
magnétiseur des avantages précieux. En effet , Vélec¬ 
trographie l’aide à déceler ou confirmer un blocage , 
ou une toxicité au niveau d’une énergie ; ainsi , le 
blocage énergétique peut être levé rapidement, sans 
attendre la manifestation du symptôme, qui est perçu 
lorsque l’organisme a déjà subi quelques consé¬ 
quences fâcheuses. L’électrographie Kirlian n’indique 
en aucun cas une maladie dont le diagnostic n’appar¬ 
tient d’ailleurs pas au magnétiseur , mais elle permet 
de comprendre que les mécanismes énergétiques déré¬ 
glés font une place belle à la maladie. Quand les bien- 
portants conscientiseront qu’il est souhaitable de 
contrôler leurs bons fonctionnements vitaux , alors 
l’ÉLECTROGRAPHIE tiendra une place de choix. Je 
tiens à rassurer certains lecteurs qui ont entendu dire 
que la pensée avait une influence sur les clichés de 
l’électrographie Kirlian. Cela pouvait être le cas avec 
les appareils anciens. Actuellement , sur la nouvelle 
génération d’appareils, la pensée ne peut modifier 
l’image. Pourquoi ? Parce que la plupart des êtres 
humains sont actuellement positionnés sur l’Astral, 
donc sur le plan des émotions et que bien peu se 
situent sur le Mental. Quand les hommes réagiront 
d’une façon uniquement mentale , ils pourront pré¬ 
tendre à utiliser la Force. C’est en raison du posi¬ 
tionnement quasi général sur le plan astral que 
j’estime à 90 %, les maladies qui puisent leurs 
sources dans le corps astral et que j’insiste sur 
l’importance du choix d’un excellent appareil. 
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Personnellement , je remercie le hasard qui ma fait 
rencontrer Vinventeur de ce que j'appelle VÉLECTRO- 
GRAPHIE MODERNE, car si Hervé MOSKOVAKIS 
est un scientifique de renom , il possède le don de 
transposer et transmettre sa connaissance par le biais 
de son invention au service de ceux qui souffrent , et 
cette attitude révèle une sérieuse qualité d’« âme », à 
mon sens . (fin de l'article de C. Daniel). 

Que la perception énergétique soit immatérielle 
ou matérialisée scientifiquement, elle doit susciter 
des techniques favorables à la projection de l'influx 
magnétique. 

LA PROJECTION DE L'INFLUX MAGNÉTIQUE 

La puissance de la production et de la projection 
de l'influx magnétique est liée à l'état physique et 
mental du magnétiseur, qui doit acquérir et main¬ 
tenir son équilibre général et la maîtrise de lui- 
même. « Qui domine les autres est fort , qui se 
domine soi-même est puissant » disait Lao-Tseu, 
500 ans av. J. C. La projection de l'influx magné¬ 
tique doit avoir un effet et un but. 

L'effet, c'est la restructuration énergétique conti¬ 
nuelle des facultés défensives de l'être. 

Le but, c'est le maintien du bien-être de l'être 
vivant dans toutes ses expressions et ses compor¬ 
tements à tous les niveaux. 

La transmission de l'influx nerveux ou magné¬ 
tique est la fonction spécialisée des cellules ner¬ 
veuses ou neurones, dont la taille varie de 4 à 
130 micromètres, selon les parties du système ner¬ 
veux. 1 micromètre ou micron = 1 millième de mil¬ 
limètre ; à titre indicatif : 1 cheveu = 50 microns. 
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Le système nerveux humain contient mille mil¬ 
liards (10 12 ) de neurones qui répondent à des stimuli 
qui activent leur fonctionnement ; ces stimuli peu¬ 
vent être électriques, chimiques ou magnétiques, car 
les neurones sont polarisés. Ils peuvent être unipo¬ 
laires, bipolaires, ou multipolaires. Sur le trajet par¬ 
couru par l'influx, les connexions sont assurées par 
les synapses, véritables articulations des neurones 
entre eux. Ce sont les synapses qui perçoivent les 
excitations visuelles, tactiles ou sonores reçues par 
le thalamus et qui les transforment en influx nerveux 
vers les centres ; ce sont des cellules cellulipètes. Ces 
centres nerveux interprètent le message, projettent 
un influx vers les neurones qui les transmettent à 
leur tour vers les parties concernées pour les faire 
réagir ; ce sont des cellules cellulifuges. 1 

L'extériorisation et la projection les plus actives 
de l'influx magnétique sont induites par les yeux, 
l'encéphale, les souffles chaud et froid, l'extrémité 
des doigts, la paume des mains et des pieds, sans 
oublier l'expression phallique que nous n'aborde¬ 
rons pas ici en thérapie, mais qui est largement 
représentée dans tous les symboles de vie. 

Des relevés effectués par le magnétomètre 
démontrent qu'un magnétiseur en bonne santé peut 
projeter un influx magnétique à la vitesse de 8 à 
10 mètres/seconde. Dans le corps, la vitesse de pro¬ 
pagation de l'influx varie de 10 à 100 
mètres/seconde et elle est différente selon les nerfs 
parcourus et les espèces. 

L'amplitude et la vitesse de l'influx restent 
constantes durant le trajet parcouru. L'influx est 
toujours accompagné de phénomènes électriques 
de polarisation au niveau de la gaine du nerf excité. 

1. Cf. Bibliographie: 1. 12. 17. 35. 40. 44. 47. 51. 57. 


181 



L'influx répond aux lois de conduction isolée, car 
la propagation de l'influx dans une fibre est indé¬ 
pendante de l'activité des fibres voisines. En tenant 
compte de l'espace compris entre les mains projec- 
trices et l'organe récepteur et le temps nécessaire 
à l'influx magnétique pour parvenir à cet organe 
effecteur, il est utile de considérer que la projection 
de l'influx magnétique transforme l'espace-temps. 
Cette action, stimulante ou calmante, crée une 
modification physico-chimique de la cellule, dont 
le seuil d'excitation est assez bas. 

Les ondes magnétiques se propagent dans 
l'espace par des vibrations qui sont retransmises 
par relais synaptique ou neuronal, donc décalées 
dans le temps, c'est la polarisation. 

Il peut y avoir, au contraire, phénomène de dépo¬ 
larisation, qui ne permet plus le transport des vibra¬ 
tions par relais. Dans la projection humaine du 
magnétisme, les vibrations humaines ne peuvent avoir 
la fréquence et l'amplitude constantes d'un appareil. 

C'est là qu'intervient l'intuition qu'il ne faut pas 
confondre avec l'imagination : l'intuition se révèle 
par une espèce d'induction électromagnétique dés¬ 
humanisée et spontanée, seulement provoquée par 
la variation désordonnée du flux magnétique du 
magnétisé, à laquelle le magnétiseur répond par la 
projection magnétique appropriée. Comme un cap¬ 
teur, l'intuition bien développée doit percevoir un 
changement vibratoire chez le magnétisé, ce qui 
indique : soit une charge magnétique suffisante, soit 
une recharge nécessaire, soit une décharge bienfai¬ 
sante sur un plexus ou une région bien déterminée. 

Rappelons-nous l'état de vacuité de l'esprit, si 
favorable à l'application d'une magnétisation cor¬ 
recte. La projection magnétique par l'humain et son 
rayonnement, pourtant attestés par des observateurs 
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compétents, appartiennent encore au domaine de 
rirrationnel. Pour le magnétiseur, ces notions sont 
les « passages obligés », pour accéder à la compré¬ 
hension des phénomènes de l'esprit. Il peut faire le 
libre choix de ses comportements particuliers, 
autant sur le champ de mémoire complexe que sur 
la mémoire particulière, pour agir en pleine harmo¬ 
nie avec l'ensemble universel et micro-humain. 

Par les différentes forces de projection, le magné¬ 
tiseur commence par mettre en route le processus 
d'élimination des toxines, cause fréquente du mal¬ 
être. Ce nettoyage fait quelquefois croire à une recru¬ 
descence du mal, tant les symptômes sont amplifiés. 
En réalité, c'est le signe de la lutte secrète entre le 
courant énergétique vital et l'énergie perverse ; c'est 
le choc des influences anarchiques du mal-être et des 
influences rééquilibrantes du magnétisme. 

Si le mal-être est ancien, le retour au bien-être sera 
d'autant plus éprouvant. Le magnétisme curatif, avec 
ses effets latents et rémanents, doit être poursuivi avec 
persévérance ; peu à peu, le bon ordre fonctionnel est 
suffisamment rétabli pour qu'apparaissent les pre¬ 
miers signes d'un retour vers le mieux-être et bientôt 
le bien-être, né de l'harmonie fonctionnelle. 

La magnétisation doit commencer soit d'un 
centre nerveux, soit d'une terminaison nerveuse, en 
empruntant des circuits bipasses, car il ne faut pas 
« rater » l'aiguillage de l'influx nerveux vers le neu¬ 
rone concerné, pour la coordination des mouve¬ 
ments internes. Sous cette impulsion, le 
dynamisme des activités physiques et mentales est 
relancé, en lui redonnant le mouvement perpétuel 
de la circulation de l'énergie. 1 

1. Cf. Bibliographie : 7. 20. 22. 31. 32. 37. 38. 40. 52. 55. 
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L'intensité de la projection reste en proportion 
de l'énergie vibratoire et de la vitalité du magnéti¬ 
seur ; elle nécessite une vigilance permanente, car 
il faut tenir compte de la variabilité individuelle du 
magnétiseur et du magnétisé. 

Le magnétiseur doit être conscient de son niveau 
d'aptitudes, de ses connaissances physiques et 
magnétiques, car il ne peut faire que ce qu'il sait 
faire. La force de projection de chaque magné¬ 
tiseur est unique, et doit s’adapter à chaque 
magnétisé qui est unique aussi. Le magnétiseur 
doit rayonner en permanence, contrôler l'intensité 
et la conductibilité des courants nerveux émis, pour 
maintenir son harmonie intérieure qui doit accom¬ 
pagner la projection. 

La projection magnétique est une distribution 
d'énergies qu'il faut capter, accumuler, émettre, et 
toujours recommencer, car avant de distribuer ses 
forces, le magnétiseur doit sentir lucidement une 
surabondance d'énergie en lui. Pour y arriver, il 
faut apprendre à le faire. 

Dans le chapitre sur le développement du 
magnétisme personnel, la manière de capter les 
énergies, de les maîtriser et d'en disposer sera 
expliquée. 

La projection magnétique exige d'être calme mais 
actif, serein mais vigilant, puissant mais prudent, 
persévérant mais judicieux et joyeux de faire le 
Bien. Les grandes barrières à la projection maîtri¬ 
sée sont l'impulsivité et ses imprudences, la timidité 
et ses limitations, l'excitation et ses excès, l'inven¬ 
tion et ses incohérences, la méconnaissance et ses 
dangers, avec la tristesse et ses abandons. La per¬ 
ception de la projection magnétique humaine qui 
se situe au niveau de l'esprit d'abord et du corps 
ensuite, montre bien la sympathie et la symbiose 
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esprit-matière et matière-esprit, qui semblent se 
comprendre pour entrer en interaction. 

La psychobiologie étudie le psychisme dans sa 
relation-action avec la matière dans ses fonctions 
biologiques, et intéresse le magnétisme curatif. 

La psychokinèse étudie en parapsychologie 
Faction de l'esprit sur la matière vivante ou inani¬ 
mée, dans la lévitation ou la déformation d'objets par 
exemple, mais n'intéresse pas le magnétisme curatif. 

La psychophysiologie étudie les rapports entre 
les événements psychiques et les réactions physio¬ 
logiques, et intéresse le magnétisme curatif. 

FIG. 16 



Le dieu Amon transmet l'énergie à la reine Hatchepsout. 
XVI e dynastie 


LA GESTUELLE PROPREMENT DITE 

En magnétisme, si le geste est précis, le résul¬ 
tat est excellent, comme dans toutes les disci¬ 
plines manuelles présidées par la discipline de 
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l’esprit. L’étude des gestes est significative en ceci 
quelle revêt l’importance et la conséquence de faire 
ce qu’il convient de faire au meilleur moment. 

Magnétiser n'est pas un jeu, car un geste n’est 
jamais anodin ; il ne veut rien dire d’autre que lui- 
même, il est la justesse de l’expression, l’émanation 
de la compétence absolue matérialisée. Dès qu’il y 
a geste, il y a action et réaction. 

Une magnétisation est une projection calculée 
d’énergie et doit être abordée avec précaution et 
minutie tout au long de son déroulement. 

Dans les résultats obtenus, il n’y a ni hasard, ni 
coïncidence, ni facilité. 

La connaissance est l’équipement de l’esprit ; 

ce sont les techniques acquises par le travail et 
l’étude qui mènent à la compétence, seulement 
attestée par les bons résultats. 

La technique magnétique à valeur de moyen et non 
de fin. C’est une gestuelle préliminaire à la transmis¬ 
sion de l’influx magnétique par le magnétiseur qui est 
capteur, récepteur, accumulateur et émetteur. 

La technique s’apprend, mais son application 
exclusive ne suffit pas. 

Le geste dépend de la pensée compétente, et pour 
être compétente, elle doit être maîtrisée pour ne 
pas laisser s’infiltrer la distraction de l’esprit, qui 
viendrait contrecarrer la pensée principale. Cette 
maîtrise, qui fait partie de l’entraînement perma¬ 
nent, écarte naturellement les idées perturbatrices, 
qui nuiraient à la qualité du geste. 

Si la compétence rend conscient de ses respon¬ 
sabilités, l’incompétence mène aux catastrophes et 
aux escroqueries morales. 1 

1. Cf. Bibliographie : 5. 6. 7. 8. 16. 19. 
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Pour être compétent, il faut discerner la 
subjectivité de l’objectivité. 

La subjectivité pose des pièges, présente des 
images quelquefois fausses, puisque ce sont les sens 
de chacun qui interprètent les réalités effectives. 

L'objectivité reste dans le domaine de la 
recherche saine et de la découverte utile, pour être 
sûr de la conformité du geste avec la nature du 
magnétisé. La rigueur d exécution de la gestuelle 
est indispensable pour induire des effets qui sont 
reproductibles et mesurables, donc scientifiques. Si 
la qualité des résultats constitue un stimulant per¬ 
manent, elle ne doit pas donner matière à satisfac¬ 
tion, mais matière à réflexion, pour approfondir 
l'étude et l'utilisation compétente des qualités cura¬ 
tives du magnétisme. Pour matérialiser la pensée 
de faire du bien par lacté magnétique, la technique 
est apprise par cœur, pour être sûre du « geste » 
qui est le « réglage » de l'être. La gestuelle s appuie 
sur l'inné, issu du programme génétique et consi¬ 
dère l'acquis, né de l'éducation, de l'hygiène vitale 
et de l'environnement qui est essentiel. La gestuelle 
efficiente résulte d'un entraînement intensif et quo¬ 
tidien, car c'est de la connaissance, de l'expérience 
et de l'observation que naît sa possible utilisation. 
Des milliers d'inductions sont contenues dans la 
gestuelle magnétique qui n'est pas une fonction 
banale, mais la principale clef de voûte d'une 
magnétisation sérieuse, au cours de laquelle ces dif¬ 
férentes clefs bien utilisées permettent d'accéder à 
toutes les ouvertures. 

Au cours de la magnétisation, il convient d'esti¬ 
mer la distance et le temps de parcours nécessaires 
à l'influx magnétique pour atteindre son but. Cette 
« reconnaissance topographique » dicte la rectitude 
de la gestuelle adéquate. 
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Le magnétiseur doit savoir qu en théorie et pra¬ 
tiques magnétiques, l'espace et le temps sont intime¬ 
ment liés, comme la démontré la physique moderne. 
Au moment où le geste à faire est perçu, l'instant 
où il est exécuté et la fraction de seconde où il est 
reçu, le mouvement global du magnétiseur et du 
magnétisé s'est modifié, puisque dans la nature 
vivante l'évènement est permanent. Par la gestuelle, 
le magnétiseur entre dans l'espace du magnétisé, 
chez qui le mouvement global est erratique ; sa dyna¬ 
mique est relative par rapport au mouvement du 
magnétiseur, qui estime son propre mouvement et 
le mouvement environnant avant d'entreprendre. 

Le geste fait aller du connu vers Finconnu. 

Le connu, c'est le geste à faire. 

L’inconnu, c'est l'effet produit par l'induction 
énergie-matière dont il faut calculer la probabilité 
d'action, face aux énergies dynamiques et statiques 
de l'organisme traité ; ses réactions suggèrent les 
gestes successifs. 

Si la force d'inertie de certains organismes se mani¬ 
feste, il reste à l'accélérer, mais l'inertie entre en mou¬ 
vement sous une impulsion bien déterminée : la force 
du stimulus doit être supérieure à la force de l'inertie, 
donc la projection énergétique sera calculée. 1 

En effet, la conversion d'énergies entraîne des 
pertes, mais aussi des imprégnations, des réso¬ 
nances et des accords en vue de l'harmonisation 
de l'état futur du magnétisé, en tenant compte de 
son état passé. 

Le magnétiseur ne peut penser ou agir « en deve¬ 
nir », il doit seulement penser « ÊTRE ». Le présent 

1. Cf. Bibliographie: 1. 6. 10. 22. 29. 40. 41. 45. 46. 50. 53. 
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n’est pas une notion exacte, puisqu’il se situe à 
l’intersection du passé et du futur. 

Le geste magnétique est sélectif et produit une 
énergie diversifiée, appropriée aux besoins variés 
du magnétisé, qu’il soit végétal, animal ou humain. 

Par une suite de réactions en chaînes, les stimuli 
provoquent la fragmentation de l’énergie pour le 
respect de la dualité de la matière vivante : l’hété¬ 
rogénéité et l’homogénéité. L'énergie fournie par la 
gestuelle magnétique est une énergie de liaison. 
Cette notion est difficilement acceptable parce 
quelle échappe au concept classique des transferts 
énergétiques et quelle fonctionne à partir de théo¬ 
ries à variables cachées, sur des corps à variabilité 
individuelle. Ce dynamisme diversificateur atteint 
son summum d’énergie expansive ou restrictive, par 
les gestes qui respectent l’organisme et ses 
influences extérieur-intérieur, externe-interne, et 
l’antagonisme des systèmes de potentialisation et 
d’actualisation. Pour la gestuelle intuitive, c'est 
l’état de vacuité qu’il faut retenir, car l’instant de 
plénitude est atteint lorsque l’état de vacuité est 
total. Le vide est une réalité substantielle à chaque 
instant constatée : nous occupons le « vide » des 
maisons et c’est le « vide » des vases qui reçoit les 
fleurs. L'attachement aux a priori, aux idées reçues 
et aux illusions éphémères et trompeuses est une 
des barrières à la vacuité de l’esprit pour maîtriser 
les actions-réactions du corps. Quand l’état de 
vacuité est installé, le magnétiseur s'abandonne à 
l’idéation qui suscite le geste. Cette perception, ori¬ 
ginale et particulière, mène à la gestuelle qui doit 
être lucide, rationnelle, méthodique et naturelle. 
D’étape en étape, le processus change impercepti¬ 
blement, pour devenir l’action de l’esprit et non 
plus celle du corps. Chaque geste est intelligemment 
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conçu et réalisé, comme si un cerveau dirigeait 
chaque main et chaque doigt. Quelques lois de la 
gestuelle paraissent incongrues, mais pour parvenir 
à l'intuition des gestes qui font du bien, il faut assi¬ 
miler les données générales par la pensée et parti¬ 
ciper à l'étude qui donne le savoir-magnétiser, en 
s'imposant une stricte objectivité et une grande dis¬ 
cipline volitive. Il faut se méfier des évidences pre¬ 
mières et ne pas accepter délibérément l'intuition 
première ; il faut se mettre en état d'expectative 
devant les symptômes observés. L'imaginaire doit 
être rejeté, pour que l'imagination ne soit pas 
confondue avec la véritable intuition. La gestuelle 
respecte le statut d'être unique du magnétisé, que 
le magnétiseur traite avec toutes les considérations 
qui s'y rattachent. 

La gestuelle doit être liée au fait que la place prin¬ 
cipale d'un être vivant est dans sa psychophysiologie 
individuelle, susceptible d'une infinité de modifica¬ 
tions secondaires qui font tous les moments de son 
existence, sinon ce n’est pas du magnétisme. 

La gestuelle suit un rituel conventionnel, exempt 
de toute passion humaine ; les gestes sont consa¬ 
crés d'après un rythme établi et dans le seul but 
d'aider à la concentration et à la réalisation de la 
pensée durant la magnétisation. 

La pensée humaine présente une force plus éten¬ 
due que l'homme ne le pressent. L'idée-force, diri¬ 
gée vers une cible bien déterminée est d'une telle 
puissance, quelle peut « déplacer des montagnes » 
et quelle devient très active chez celle ou celui qui 
sait s'en servir et s'émerveiller des circonstances 
exceptionnelles qui établissent les connexions entre 
la pensée et le geste. 

La gestuelle magnétique est pratiquée avec lucidité 
et courage, comme si la vie en dépendait. La gestuelle 
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allie douceur et énergie, exactitude et délicatesse, res¬ 
pect, autorité et gratitude, car c est grâce au magné¬ 
tisé que le magnétiseur peut s'exprimer et rayonner. 

Pour que les influx et leurs propriétés rémanentes 
remplissent leur office et que l'harmonie fonctionnelle 
règne, la gestuelle doit être répétée régulièrement, 
mais sans excès. La maîtrise de la magnétisation 
amène chaque magnétiseur à pratiquer selon sa 
meilleure perception du magnétisé. Le magnétiseur 
doit être en pleine possession de ses moyens pour réa¬ 
liser la continuité fonctionnelle de la mémoire, qui 
permet de reprendre une magnétisation commencée 
une semaine ou deux plus tôt et interrompue provi¬ 
soirement par nécessité thérapeutique. 

La gestuelle peut se manifester par la prise de 
contact, les passes magnétiques, les impositions, les 
souffles, les regards et le toucher, qu'ÉPICURE 
considérait comme un sens fondamental. Certains 
gestes sont susceptibles de porter à la critique, mais 
le processus est indispensable. 

Pour faire du bon travail , il n'est pas néces¬ 
saire de donner un spectacle 

- le décor est sobre et net, 

- l'habillement est décent et discret, 

- les attitudes sont naturelles pour lever toute 
ambiguïté, 

- le langage est apaisant et joyeux, pour refléter le 
don inestimable de la douceur bienfaisante, même si 
l'autorité semble quelquefois prendre le dessus, 

- le geste est sans superstition absurde ; il est 
prudemment choisi, dans une attitude respec¬ 
tueuse, et dans la dignité la plus élevée. 

H faut toujours redire que le magnétiseur n'est 
QU'UN intermédiaire . 
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Placé entre le magnétisme et le magnétisé, il 
occupe la voie du milieu, et reste Taxe central, en 
prenant l'option la plus haute, celle de l'Amour 
compétent. Si le magnétiseur surestime sa maîtrise 
gestuelle, des inconvénients quelquefois graves peu¬ 
vent ébranler le magnétisé. 1 

En cas d'erreur de magnétisation, le dégagement 
rapide est l'antidote aux malaises éventuellement 
causés. Les désagréments et leurs remèdes seront 
indiqués à la fin du chapitre. Il est téméraire d'avoir 
affaire à un magnétiseur inexpérimenté, imprudent, 
ou inconscient des effets qu'il peut provoquer. 

« Avant de plonger, apprenons à nager ».L. de vinci. 
FIG. 17 



Isis et Nephtys transmettent l’énergie 
à la reine Néfertari. XIX e dynastie. 


1. Cf. Bibliographie: 8. 20. 32. 38. 54. 
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L’énumération factuelle des gestes magnétiques 
qui suit n’est pas exhaustive, seules y sont abor¬ 
dées des techniques sûres, qui ne provoquent pas 
d’effets secondaires si l’on s’en tient à ce qui est 
décrit. Ce sont des techniques gestuelles difficiles 
à appliquer correctement, mais difficile ne veut 
pas dire insurmontable. Elles doivent être connues 
nommément, pour être facilement applicables 
dans le déroulement thérapeutique, exposé au cha¬ 
pitre des pathologies. 

La gestuelle magnétique comprend : 

• La prise de contact. 

• Les passes magnétiques : 

- les passes longitudinales, 

- les passes transversales. 

• Les impositions : 

- palmaire, 

- digitale circulaire, 

- perforante. 

• les effleurages. 

• Les frictions : 

- traînante, 

- circulaire. 

• Les souffles chaud et froid. 

• Les regards. 

• Le sommeil magnétique. 

• Les magnétisations intermédiaires : 

- les métaux, 

- l’eau, 

- les couleurs, 

- les aimants, 

- les chaînes humaines. 

• Les inconvénients pour le magnétisé : 

- les dangers physiques et moraux, 
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- Thyperimpressionnabilité et l'inhibition, 

- les phénomènes transférentiels. 

• Contre les dangers : 

- la protection et la vigilance. 

• Les risques pour le magnétiseur : 

- les phénomènes transférentiels, 

- le vampirisme. 

• Contre les risques : 

- la protection, 

- la défense et le dégagement des ondes nocives. 
LA PRISE DE CONTACT 

Une technique de transfert pour l'harmonisation 
des magnétismes magnétiseur-magnétisé. 

FIG. 18 



La prise de contact 


- Le but de la prise de contact : Avant de com¬ 
mencer une magnétisation proprement dite, il faut 
établir par le geste, un rapport d'aide mentale, élevé 
jusqu'à la « communion » des énergies pour donner 
plus d'essor au fluide qui émane du magnétiseur vers 
le magnétisé. La prise de contact permet d'établir la 
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circulation de l’influx magnétique pour que le prati¬ 
cien transmette au magnétisé son propre mouvement 
vital. Ce transfert d'énergie s effectue par le contact 
vibratoire des pouces qui sont des transmetteurs et 
récepteurs cutanés. La prise de contact sera mainte¬ 
nue jusqu a ce que le cercle fluidique soit formé. 

- La façon de procéder : 

Le magnétiseur s'asseoit face au magnétisé, 
retient les genoux du magnétisé entre ses genoux, 
ils sont pied à pied, car en se détendant bien, les 
genoux ont tendance à s'écarter ; le magnétiseur 
tient les pouces du magnétisé contre ses pouces et 
c'est par là que le fluide magnétique se transmet 
jusqu'à l'harmonisation des deux magnétismes. 
Magnétiseur et magnétisé pourront ressentir 
quelques fourmillements, de la chaleur ou de la 
lourdeur, provoqués par le passage de l'influx. Cette 
opération peut durer une quinzaine de minutes. 

Le magnétisé peut fermer les yeux pendant que 
le magnétiseur fixe le plexus frontal en pensant : 
« Je transmets l'énergie magnétique ». 

- Le résultat : 

Les deux magnétismes sont maintenant à l'unis¬ 
son, grâce à cette technique de transfert d'énergie 
qui tisse des lignes de force, amenant magnétiseur 
et magnétisé à vivre en symbiose. 

Le magnétiseur se lève lorsqu'il ressent l'égalité 
de vibrations qui aidera le magnétisé à recevoir le 
procédé suivant. À la fin de la magnétisation géné¬ 
rale, les techniques de dégagement sont appliquées 
pour rompre le cercle fluidique et rendre à chacun 
son autonomie intrinsèque. C'est un comporte¬ 
ment éthique élémentaire. 
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LES PASSES MAGNÉTIQUES 

Le terme n est pas très élégant, mais il illustre 
bien les nombreux passages gestuels que le magné¬ 
tiseur va effectuer devant le magnétisé. 

- Le procédé général : 

Le procédé général se déroule toujours en des¬ 
cendant de la tête vers l'épigastre ou les pieds, mais 
JAMAIS en remontant, sous peine de provoquer des 
inconvénients ou des malaises, qui peuvent se révé¬ 
ler graves pour les grands nerveux. Chez ces per¬ 
sonnes, le système nerveux central est très fragilisé 
et souvent sollicité par les modes de vie et de pen¬ 
sée trop rapides pour eux. 

Il est possible de procéder en remontant, mais 
pour une magnétisation locale exclusivement, et 
avec beaucoup de prudence. 

Ces passes magnétiques physiques doivent être 
accompagnées d une attention mentale et intellec¬ 
tuelle soutenue, dune autosuggestion en quelque 
sorte, pour que la force de la volonté de faire du 
bien s'ajoute à la force magnétique projetée. 

- Diffusion de l'agent magnétique : 

L'agent magnétique est diffusé par les paumes, par 
les doigts souplement allongés et légèrement écartés, 
ou par les mains réunies en coupe renversée, sym¬ 
bole de la coupe d'amour, mais aussi de la charge 
creuse, dans laquelle se répercute la projection péné¬ 
trante, pour la rendre encore plus efficace. 

- Différentes allures de projection : 

De la rapidité ou de la lenteur des mouvements 
dépend l'action des passes magnétiques qui, en 
aucun cas, ne peuvent remplacer un traitement 
d'urgence et ne doivent interrompre un traitement 
médicamenteux en cours. 
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Les passes magnétiques doivent être pratiquées 
calmement, souplement, harmonieusement, lente¬ 
ment ou rapidement, longitudinalement ou trans¬ 
versalement, sans jamais employer la force 
musculaire, puisqu'il s'agit d'un transfert subtil. 

Au chapitre des pathologies, les processus de 
magnétisations curatives seront indiqués par leurs 
dénominations et dans l'ordre chronologique 
d'application propre à chaque cas. Il convient de 
distinguer les passes longitudinales et les passes 
transversales. 

Différents types de passes magnétiques 

Les passes longitudinales peuvent être : 

- saturantes, 

- stimulantes, 

- dégageantes. 

Les passes transversales : 

- elles sont dégageantes. 

Les passes longitudinales : à trois vitesses. 

L'action des passes longitudinales varie avec la 
vitesse de leur exécution ; il n'y a pas de contact, 
elles s'effectuent à quelques centimètres de chaque 
plexus. On distingue trois catégories : les passes 
lentes ou saturantes, les passes rapides ou stimu¬ 
lantes, et les passes très rapides ou dégageantes. 

Les passes saturantes 

Elles chargent tous les plexus de force régénéra¬ 
trice, atténuent les douleurs contracturantes et se 
déroulent comme suit : 

- le magnétisé est assis sur une chaise, aussi 
détendu que possible, 
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- le magnétiseur est debout à la droite du 
magnétisé, dans une attitude souple ; il forme une 
coupe retournée de ses deux mains qu'il place à 3 
ou 4 centimètres au-dessus du plexus coronal. Y 
rester 20 à 25 secondes, 

- suivre lentement le sommet de la tête vers le 
visage et lorsque les paumes se trouvent face aux 
yeux, allonger les mains lentement, pour arrêter le 
bout des doigts à la hauteur du plexus cervical et 
bien visualiser le rayon fluidique qui sort du bout 
des doigts. Y rester 10 à 15 secondes. 

- tout au long de l'opération, il faut penser : « Je 
transmets la force magnétique ». 

- suivre la ligne du profil, mains toujours 
souples, et s'arrêter sur le plexus carotidien ; n'y 
rester que 5 à 10 secondes à cause de la glande 
thyroïde. 

- longer la ligne des épaules du bout des doigts, 
légèrement au-dessous, puis la ligne de poitrine, et 
réunir les doigts au niveau du plexus solaire. Y res¬ 
ter 2 à 3 minutes. 

- suivre la ligne de taille, doigts légèrement ten¬ 
dus, longer la ligne des cuisses jusqu'aux genoux 
et fermer brusquement les mains comme pour y 
enfermer l'agent magnétique, et 

- replacer rapidement les deux mains au-dessus 
du coronal en décrivant un cercle de chaque côté 
et en dehors du corps, à environ 30 centimètres ; 
en arrivant sur le coronal, ouvrir les mains dans 
la bonne direction, coupe renversée, en faisant le 
geste de « jeter » l'agent magnétique dessus ; 
recommencer une quinzaine de fois pour que tous 
les plexus reçoivent l'énergie circulante. 
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Les passes longitudinales 


Les passes stimulantes 

Elles sont rafraîchissantes, elles revigorent le 
côté idéal des fonctions quand il y a asthénie et 
elles effacent le « coup de pompe » ou la grande 
fatigue installée. 

Le processus est le même que ci-dessus ; mais il 
est appliqué plus rapidement, une vingtaine de fois. 

Les passes dégageantes 

Elles sont calmantes dans les états congestifs, 
coups de soleil, course trop rapide qui a entraîné 
une oxygénation cérébrale excessive, émotion trop 
forte, quelle soit gaie ou triste. En décongestion¬ 
nant la tête et la poitrine, en favorisant la respira¬ 
tion et la circulation sanguine, elles peuvent lever 
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un malaise, qu'il soit dû à 1 état du magnétisé ou 
aux conséquences d'une projection magnétique 
maladroite ou imprudente. 

Elles se pratiquent comme les passes saturantes 
mais sans pause sur les plexus. Les doigts sont diri¬ 
gés vers le coronal, puis le frontal, le carotidien, le 
solaire, la ligne des cuisses, des jambes et se ter¬ 
minent au bout des pieds ; fermer les mains pour 
remonter de chaque côté du corps et recommencer 
une dizaine de fois. Chaque passage doit durer 
entre 10 et 15 secondes. 

Enfin, elles appartiennent au processus de sépa¬ 
ration fluidique entre le magnétiseur et le magnétisé. 

- En cas de fatigue du magnétiseur ou autre 
raison : 

Si le magnétiseur est fatigué ou pour toute autre 
raison, par exemple un grand nerveux qui ne sup¬ 
porterait pas la gestuelle traditionnelle, procéder de 
la façon suivante : 

- le magnétisé est assis, se placer à sa gauche 
(inverser pour les gauchers) 

- placer la main droite à 3 centimètres environ 
du plexus carotidien et la gauche un peu au-dessus 
de la nuque, y rester 5 à 6 minutes, 

- placer les deux mains autour du cou sans le 
toucher, y rester 2 ou 3 minutes ou moins, s'il y a 
signe d'hyperthyroïdie, 

- placer les deux mains sur le plexus solaire et 
le plexus ombilical pendant 15 minutes, 

- placer les deux mains au-dessus du plexus 
génital, en observant une parfaite discrétion, pour 
ne pas gêner le magnétisé ou la magnétisée. Y res¬ 
ter 5 minutes, 

- répéter trois fois l'opération complète en répé¬ 
tant toujours : « Je transmets la force magnétique ». 
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Si le magnétisé est couché : 

Plus le magnétisé est faible, plus la magnétisa¬ 
tion doit être lente et légère, il est préférable de 
renouveler l'opération plusieurs fois par jour, 

- la prise de contact s'établit en tenant les poi¬ 
gnets pendant une dizaine de minutes, en position 
hétéronome, 

- les mains placées en coupe renversée seront 
imposées 3 centimètres au-dessus du coronal pen¬ 
dant 10 minutes, 

- en passant devant le visage très lentement, 
s'arrêter au-dessus du carotidien pendant 3 
minutes, 

- descendre lentement jusqu'au plexus cardiaque 
et y rester 4 à 5 minutes. 

- descendre jusqu'au plexus solaire et y rester 10 
à 15 minutes, 

- terminer par une imposition de 10 minutes au- 
dessus du plexus génital. 

FIG. 20 



Magnétisé couché 
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Les passes transversales : à grand courant 
dégageant. 

FIG. 21 



Passes transversales 

Leur action ressemble à celle des passes longi¬ 
tudinales très rapides, c'est-à-dire à grand courant 
ou dégageantes, mais s'effectuent transversalement. 

Les passes transversales doivent être pratiquées 
à une vingtaine de centimètres du magnétisé, (en 
faisant attention au bout du nez !) au-dessus de la 
tête, devant le visage, la poitrine et l'abdomen, pour 
que le magnétisé se repose et retrouve son intégrité 
intérieure. 

Cette gestuelle rompt le cercle fluidique entre le 
magnétiseur et le magnétisé, et elle doit être impéra¬ 
tivement appliquée après une séance de magnétisa¬ 
tion prolongée ou de procédés hypnagogiques 
magnétiques, ou bien pour lever une sensation 
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doppression, de tête lourde et prête à exploser ! Si le 
magnétisé est particulièrement oppressé ou 
congestionné, le souffle froid sur le visage peut com¬ 
pléter l'action des passes dégageantes transversales. 

Le magnétiseur est debout, face au magnétisé, 
ses gestes doivent être très rapides et provoquer du 
vent sur le magnétisé : 

- le magnétiseur place ses mains (paumes) tour¬ 
nées vers le magnétisé et amorce un mouvement 
très rapide de bras croisés, une fois le bras droit 
devant le gauche et l'autre fois inversement, 

- Ces mouvements très rapides sont à faire : 

• 3 fois au-dessus de la tête, 

• 3 fois devant le visage, 

• 3 fois devant le plexus solaire, 

• 3 fois devant l'abdomen, 

- ramener les mains au-dessus de la tête et longer 
toute la longueur du corps sans le toucher, mais très 
rapidement, pour que le magnétisé ressente le vent, 

- comme toujours à la fin d'une magnétisation, 
esquisser le geste de « jeter » le fluide vicié extirpé 
du magnétisé. 

LES IMPOSITIONS : OBJECTIF : UN ORGANE 

Le but de l'imposition est de canaliser la force 
magnétique vers un organe ou une région bien 
déterminée. 

C'est une des phases importantes de la magnéti¬ 
sation dans laquelle il faut tenir compte des pola¬ 
rités. La position des mains doit varier en 
considération de la polarité du magnétiseur, de 
celle du magnétisé et de celle de la partie à traiter. 

Les impositions se pratiquent avec l'une ou 
l'autre main ou bien les deux ensemble, pendant 
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une quinzaine de minutes environ, à une distance 
d'au moins 10 centimètres de la partie à traiter, ou 
bien légèrement posées sur le corps ; le choix 
dépend de la région concernée, car la discrétion 
doit être observée. 

Les impositions sont statiques ou dyna¬ 
miques, selon le résultat recherché : 

- position isonome pour stimuler, 

- position hétéronome pour calmer. 

Il existe trois procédés d’impositions : 

- l'imposition palmaire, 

- l'imposition digitale-palmaire, 

- l'imposition perforante. 

l’imposition palmaire : IMPOSITION statique. 

On appelle imposition palmaire, le fait de pré¬ 
senter les paumes des mains ; elle projette l'énergie 
magnétique stimulante ou calmante sur une région 
bien précise. 

FIG. 22 
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- Pour une action superficielle, présenter les 
deux mains au-dessus de la partie à traiter en 
considérant la polarité superficielle. 

- Pour une action en profondeur, il faut tra¬ 
vailler en opposition, c'est-à-dire qu une main est 
placée face à la partie concernée devant le corps 
et l'autre main est placée dans le dos. Les deux 
mains se trouvent ainsi face à face et tiennent 
compte de la polarité de la région profonde. Pro¬ 
céder de la même façon pour les bras et les jambes. 

- La durée de l'imposition est variable, compte 
tenu de l'importance du mal-être. 

l'imposition digitale-circulaire : IMPOSITION 
DYNAMIQUE. 

L'imposition digitale-circulaire est stimulante et 
se pratique de préférence en position isonome, 

- les doigts sont allongés, légèrement écartés et 
dirigés vers la partie à traiter, 

- pour que l'action soit énergique, il convient de 
réunir les doigts en pointe et en intensifiant l'action 
mentale volitive, il faut décrire des cercles lents et 
réguliers devant la partie à traiter, 

- çette imposition est effectuée dans le sens des 
aiguilles d'une montre qui serait posée devant le 
magnétisé, le cadran faisant face au magnétiseur, 
c'est la position horaire, 

- en agissant ainsi, la projection est plus forte 
puisque la polarité du dynamisme humain s'ajoute 
à la force du mouvement circulaire dont la moda¬ 
lité est positive, 

- en procédant par une imposition anti-horaire, 
c'est le magnétisme négatif qui est projeté et qui 
convient aux régions et organes négatifs pour être 
dynamisés, 
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- le temps d'imposition est déterminé par la 
région à traiter et l’importance du mal-être, 

- cette imposition est interdite sur une plaie ou 
sur une douleur intense précise ou une forte dou¬ 
leur diffuse. 

FIG. 23 



l'imposition perforante : IMPOSITION excitante. 

FIG. 24 




L’imposition perforante 



L'imposition perforante 


L excitation s entend au sens physique, c'est-à- 
dire que l'imposition perforante élève le niveau 
d'énergie, quelle soit positive ou négative. 

C'est l'imposition la plus énergique, qu'il faut 
employer très prudemment, quelle que soit la partie 
traitée par ce moyen, et elle se pratique exclusive¬ 
ment en position isonome : 

- bien tenir compte de la polarité concernée, 

- placer les doigts dans la position de l'imposi¬ 
tion digitale circulaire, 

- placer la main active à une vingtaine de cen¬ 
timètres minimum de la partie à traiter et s'en 
approcher en effectuant un « vissage » et s'en éloi¬ 
gner en simulant un « dévissage », 


- la main passive doit se trouver en opposition 
avec la main active, 

- recommencer lopération jusqu a sédation de la 
manifestation, 

- ce procédé est exclusivement excitant, 

- le temps d'imposition doit être apprécié aussi 
justement que possible, 

- cette imposition est interdite sur une plaie, sur 
l'intestin s'il y a risque d'occlusion ou dans l'oreille 
s'il y a soupçon de faiblesse tympanale. 

LES EFFLEURAGES : ACTIONS APAISANTES 
OU STIMUGÈNES. 

Ce procédé est commun au massage et au 
magnétisme. 

Dans la technique du massage, l'effleurage se fait 
en contact direct avec la peau, tandis que l'effleurage 
magnétique se pratique à travers les vêtements. 

Il faut savoir que les vêtements, sauf la soie 
épaisse et certains synthétiques épais sont absor¬ 
bants et qu'ils restituent au corps le magnétisme 
emmagasiné. Le paragraphe consacré aux magné¬ 
tisations indirectes donnera plus de détails sur cette 
phase magnétique. 

Les actions réunies de la magnétisation et de 
l'effleurage favorisent une meilleure activité orga¬ 
nique par un phénomène de pénétration plus pro¬ 
fonde du fluide. 

L'effleurage magnétique se pratique de haut en 
bas, car son action est régulatrice du grand sym¬ 
pathique ou S.N.C., donc sur les circulations san¬ 
guine et lymphatique, le système cardiaque, l'arbre 
pulmonaire, l'activité rénale, les péristaltismes et il 
harmonise le système endocrinien, etc. 
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Pour une action ponctuelle, l'effleurage peut être 
circulaire ou remontant, mais le sens physiologique 
doit être respecté. 

• Exécuté lentement, leffleurage apaise, calme 
et détend, 

• Exécuté rapidement, leffleurage réveille 
lactivité organique, 

• Exécuté très rapidement, leffleurage dégage 
le corps de toute gêne et lui rend sa souplesse en 
cas de simple contracture passagère. 

Les mains doivent bien épouser les contours du 
corps, elles doivent être très mobiles et souples, car 
la raideur et la contraction consomment inutile¬ 
ment de l'énergie... 

L’effleurage se fait avec toute la main ou le 
bout des doigts et se déroule en deux temps : 

- 1 er temps : les paumes des mains sont placées 
sur les tempes, les doigts légèrement écartés repo¬ 
sent au-dessus des oreilles, les pouces sur le front, 

- descendre sur les oreilles, les côtés latéraux du 
cou, des épaules, des bras, pour aller jusqu'au bout 
des doigts, 

- revenir aux tempes par l'extérieur du corps et 
répéter l'opération 8 à 10 fois. 

- 2 e temps : appliquer les mains sur la poitrine, 
vers le sternum pour les petites poitrines, juste au- 
dessus pour les fortes poitrines et abaisser lente¬ 
ment les mains jusqu'à l'estomac, les mains suivent 
à droite et à gauche la ligne de la taille, des cuisses, 
des genoux, des jambes et des pieds, 
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- retour à la poitrine par l'extérieur du corps, et 
répéter l'opération 8 à 10 fois. 

Procéder de la même manière pour les personnes 
alitées. 

L'effleurage se pratique aussi sur la colonne ver¬ 
tébrale et se déroule comme suit : 

- le magnétisé est assis sur un tabouret, le 
magnétiseur se tient debout à gauche, 

- placer la main gauche sur la poitrine, 

- avec la main droite, effleurer sans attouche¬ 
ment, de la nuque à la terminaison vertébrale, 

- remonter la main droite vers la nuque et 
recommencer 30 à 40 fois. 

- la main droite doit remonter en dehors du 
corps, car l'action est exclusivement efficace dans 
la phase descendante. 

FIG. 26 
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L’effleurage 2 e temps 


LES FRICTIONS : ACTIONS STIMUGÈNES 
ET RÉACTIONS CONCORDANTES. 

La friction est un effleurage exécuté très énergi¬ 
quement et en contact avec le corps. Quand une 
seule main agit, la main droite sera préférée à la 
main gauche pour son action positive. 

La friction accélère la circulation sanguine et le 
système nerveux ; elle provoque des réactions 
rapides car elle influence toute la circulation flui- 
dique magnétique. 

Il existe deux types de frictions : 

- la friction traînante, 

- la friction circulaire. 
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LA FRICTION TRAÎNANTE : STIMUGÈNE 
DES FONCTIONS ORGANIQUES. 


FIG. 28 




La friction traînante 


La friction traînante active les fonctions organiques, 
lève la gêne respiratoire, revigore un sujet fatigué par 
une période d entraînement intensif ou par une émo¬ 
tion trop forte, physiquement ou psychiquement. 

Elle peut être pratiquée dans les cas de tubercu¬ 
lose ouverte, c'est-à-dire que les lésions sont 
ouvertes DANS les bronches. Cette situation des 
lésions la rend contagieuse par la présence des 
bacilles de KOCH dans les crachats. Il faut prendre 
beaucoup de précautions dans ce procédé qui fait 
expectorer le magnétisé en stimulant l'activité de 
la base des poumons. 

Procéder de la manière suivante : 

- les mains doivent être largement ouvertes et 
mouvantes, car elles doivent épouser étroitement la 
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partie traitée ; elles doivent exercer de légères pres¬ 
sions comme pour malaxer et ensuite extirper le 
mal aux parties sous-jacentes, 

- le magnétisé est assis sur un tabouret, 

- le magnétiseur se place en face de lui, passe 
les mains sous les bras du magnétisé et les mains 
se rejoignent au niveau de la colonne vertébrale, 

- la friction part de la colonne vertébrale et se 
termine sur la ligne du sternum, 

- les mains suivent lentement le trajet des côtes ; 
en passant entre les côtes, les doigts mouvants agissent 
sur les muscles intercostaux, augmentent leur contrac¬ 
tilité, leur souplesse et facilitent aussi la respiration, 

- continuer jusqu'au retour au bien-être. 

Si les bras du magnétiseur sont trop courts, 
procéder ainsi : 

- le magnétisé est assis sur un tabouret, 

- le magnétiseur se place à sa droite, main droite 
sur le sternum, main gauche sur la colonne vertébrale, 

- les mains souples suivent le trajet des côtes en 
agissant sur les muscles intercostaux et lorsque les 
mains se rejoignent sous les bras, recommencer 
l'opération, 

- à faire de chaque côté, ou mieux par deux per¬ 
sonnes, qui agiront simultanément. 

LA FRICTION CIRCULAIRE 

La friction circulaire se pratique plus lentement 
que la friction tramante, en décrivant des cercles 
sur la partie à traiter et en respectant le sens phy¬ 
siologique de l'organe. 

Son action est sélective, elle est stimulante et per¬ 
met de localiser l'effet. 
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Elle doit être faite dans le sens horaire, cadran 
face au magnétiseur, car ce mouvement de projec¬ 
tion positive renforce encore son action stimugène. 

Elle peut être pratiquée dans les cas de pro¬ 
blèmes digestifs ou d’engorgement du foie et peut 
compléter l’action de l’effleurage. 

Procéder ainsi : 

- la main droite très souple, doit être posée à 
plat sur la partie à traiter et décrire un cercle sur 
l’organe à stimuler. 

- le magnétisé est assis sur un tabouret. 

- le magnétiseur se place soit devant, derrière, 
ou à droite ou à gauche du magnétisé, la partie à 
traiter détermine la place à tenir. 

- la friction circulaire est à pratiquer au moins 
quinze minutes. 

FIG. 29 
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LES SOUFFLES CHAUD ET FROID 

(réservés aux magnétiseurs expérimentés) 

L'homme naît dans un cri et meurt dans un 
souffle. 

Les souffles peuvent être considérés comme 
mouvements, du fait qu'ils mettent en action les 
muscles inspirateurs. 

Mouvement = geste = action = réaction. 

De tous temps, le souffle a été employé pour la 
communication de secrets initiatiques, de transfu¬ 
sion ou d'intégration de vie et dans toutes les théur- 
gies et les théogonies, le souffle est connu pour 
opérer des guérisons des plus miraculeuses. 

L'action magnétique du souffle est très intense. 
Il ne s'agit pas du souffle d'une machine, d'un 
séchoir, d'un ventilateur, d'un éventail ou d'un souf¬ 
flet, il s'agit du souffle humain « transformé », celui 
qui contient l'intégration de Vie, celui qui insuffle 
l'Énergie. L'action de ce procédé dépend de la capa¬ 
cité pulmonaire et de la puissance du souffle du 
magnétiseur. Le magnétiseur a l'obligation d'être en 
pleine possession de ses moyens physiques et intel¬ 
lectuels, car c'est une technique épuisante, qui ne 
peut être appliquée qu'en cas d'urgence uniquement 
et exceptionnellement. Le procédé est si exténuant, 
qu'il est recommandé de le pratiquer à plusieurs 
personnes qui se relaient, pour assurer la continuité 
régulière de la projection. Dans cette phase magné¬ 
tique, la pratique des exercices respiratoires est 
indispensable pour apprendre à accroître et à récu¬ 
pérer son potentiel d'énergie (voir le chapitre 
réservé aux exercices). 

Les fumeurs s'abstiendront d'employer ce procédé 
car l'action bénéfique de leur souffle est négligeable. 
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Les zones sensibles aux souffles chaud et 
froid sont les suivantes : 

- le plexus pinéal, 

- le plexus cardiaque, 

- le plexus solaire, 

- la nuque, au niveau des 6 e et 7 e vertèbres cer¬ 
vicales. 

Il faut se rappeler que le magnétiseur emploie 
des techniques, non des pouvoirs. Le souffle chaud 
est positif et excitateur, tandis que le souffle froid 
est négatif, dégageant et calmant. 

LE SOUFFLE CHAUD 

L’action du souffle chaud est puissante, régéné¬ 
ratrice et tonifiante. Souvent, les syncopes cessent 
après quelques insufflations. Dans les pertes de 
connaissances prolongées, le pratiquer longuement 
et doucement sur les plexus ombilical et pinéal ; il 
est à proscrire dans les cas de lésions quelconques 
et dans la région du cœur. Le souffle chaud, qui 
accélère la circulation sanguine est déconseillé en 
cas de tuberculose avancée, car il y a risque 
d’hémoptysie (crachement de sang), due au pou¬ 
mon lui-même ou à un organe voisin qui se déverse 
dans « l’arbre respiratoire ». 

Le souffle chaud se pratique comme suit : 

- Mettre un linge fin ou du coton sur la partie 
à traiter, 

- inspirer le plus profondément possible, 

- ouvrir la bouche en forme de O et la poser sur 
le linge, 

- expirer très lentement en établissant la sym¬ 
biose donneur-receveur pour que le souffle soit vital, 
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- penser fortement « je projette la force magné¬ 
tique », 

- continuer jusqu'à cessation du malaise, 

- après cette phase, le magnétiseur est tenu de 
se reposer au moins une heure pour récupérer ses 
forces. 

FIG. 30 



LE SOUFFLE FROID 

Le souffle froid est négatif et très actif; il est 
calmant, rafraîchissant et dégageant. 

Il est employé pour réveiller un magnétisé lon¬ 
guement traité et qui se trouve au bord du sommeil 
magnétique, sur une personne qui vient de fournir 
un effort intellectuel intense et qui ressent une gêne 
dans la tête, ou sur une personne qui a pris trop 
de soleil sur la tête, ou un coup de froid, et qui 
ressent une étreinte crânienne. 
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Il se pratique comme suit : 

- se fait toujours à dix centimètres environ de 
la partie traitée, 

- placer les lèvres pour exhaler un mince filet 
d'air frais, 

- le diriger sur la partie à décongestionner, 

- le pratiquer jusqu a la sédation du malaise, 

- le magnétiseur est tenu de se reposer après 
avoir appliqué ce procédé. 

FIG. 31 



LE REGARD MAGNÉTIQUE 

La technique du regard est bien connue et utili¬ 
sée consciemment ou non, par tous les êtres 
vivants, humain ou animal. Tous les sentiments et 
les sensations peuvent être exprimés par le regard 
dont le mécanisme d’action reste souvent ignoré. 
Dans le contexte du regard magnétique, il faut 
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introduire une préoccupation rationnelle et précise 
pour le rendre plus sensible aux critères du 
domaine scientifique. Il trouve tout naturellement 
sa place dans une magnétisation, car il favorise 
l'induction électromagnétique et facilite la récepti¬ 
vité de l'influx magnétique, tel un capteur. 

L'œil présente deux pôles, un équateur et des 
méridiens qui le font magnétipolaire ; il est bordé 
d'une couronne de cils, considérés en magnétisme 
comme émetteurs de force à l'état statique. Le 
regard est l'expression des yeux qui possèdent de 
multiples fonctions, telles la vision qui est la per¬ 
ception par l'organe de la vue et la visualisation 
qui est la représentation mentale de quelque chose. 

La vision, chez l'homme, comprend quatre 
fonctions : 

- La vision des formes peut être perçue par un 
seul œil ; l'acuité visuelle est soumise au nombre 
des prolongements du neurone parcouru par 
l'influx nerveux qui provoque un rayonnement 
ondulatoire ou oscillatoire. C'est l'analyse cérébrale 
de l'image réelle renversée et formée sur la rétine 
qui détermine la vision. 

- La vision des couleurs est basée sur la très 
légère diffusion de la lumière dans l'œil. Chaque 
point lumineux couvre quatre cellules rétiniennes 
de microstructures différentes. Les couleurs émet¬ 
tent leurs propres longueurs d'ondes vers les quatre 
cellules réceptrices qui envoient au cerveau des 
messages sensoriels différents. 

- La vision du mouvement, est assurée par le 
cerveau qui perçoit des images sur la rétine. Cette 
perception plus ou moins courte et la persistance 
des images permettent au cerveau de noter et com¬ 
parer les différences par leurs positions successives. 
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- La vision des distances est binoculaire : elle 
est assurée par la comparaison cérébrale des 
images fournies par l'œil droit et l'œil gauche, qui 
sont différentes. C'est la raison pour laquelle 
l'appréciation des distances est inexistante chez 
ceux qui sont privés d'un œil. 

La visualisation est une structure dynamique qui 
permet la représentation temporaire et visible d'un 
phénomène suscité. La vision, comme la visualisa¬ 
tion sont perturbées par le clignement des yeux. À 
chaque clignement, l'œil ne perçoit plus rien pen¬ 
dant trois dixièmes de seconde environ et cligne 
toutes les trois secondes à peu près, ce qui permet 
à la paupière de lubrifier la surface de l'œil et de 
chasser les impuretés vers les voies lacrymales. 
Ainsi, l'homme est aveugle pendant le dixième du 
temps où il croit voir, ce qui peut fausser des tra¬ 
vaux de haute précision. Toutes ces notions 
connues aideront le magnétiseur à se servir du 
regard magnétique de la façon la plus favorable au 
magnétisé. 

Le regard magnétique est l'expression privilégiée 
de la pensée, qui est la forme la plus subtile de 
projection du magnétiseur vers le magnétisé. Le 
regard peut être une disposition à la naissance, ou 
bien le résultat de nombreux et patients exercices 
qui mènent à la puissance visuelle. Sa pratique est 
affaire de volonté et aussi d'habileté, acquises après 
une longue expérience, qui facilite l'exécution 
inconsciente mais lucide. La technique, la méthode, 
suscitent l'action télépsychique maximale et l'effet 
utile, puisque l'énergie est concentrée sur l'idée et 
la détermination des résultats à obtenir. C'est la 
solidarité de la pensée et du regard, semblable à 
un geste, qui produit action puis réaction, à LA 
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réaction causée par les stimulis reçus. Petit à petit, 
cette pratique rend indépendant d’esprit de 
l’influence des autres, car elle entraîne à parler net¬ 
tement et à regarder avec assurance ; l’attitude 
mentale est fixe, déterminée, ferme et impulsive¬ 
ment énergique. La magnétisation par le regard 
exige une grande maîtrise de soi, car le regard 
impressionne les nerfs sensitifs, moteurs et sympa¬ 
thiques ; c’est une transmission subtile dont 
l’influence est perceptible chez les nouveaux-nés, 
les nourrissons et les non-voyants... 

Le regard magnétique ne doit pas être confondu 
avec la fascination, qui provoque chez le magnétisé 
une grande fatigue oculaire, des maux de tête sou¬ 
vent violents et des étourdissements pouvant aller 
jusqu’à la perte de connaissance. Il faut regarder 
le magnétisé avec une douce fixité, sans rouler des 
yeux terribles ; cette attitude ridicule ferait perdre 
tout crédit et ce serait normal. D’autre part, le 
magnétiseur brutal porte préjudice à l’équilibre psy¬ 
chique et physiologique du magnétisé qui se défend 
du regard furibond, en opposant une vive résistance 
pour se protéger de l’agression ; de ce fait, le 
magnétisé ne retire aucun bienfait de ce simulacre 
de magnétisation. 

Il est bon de s’entraîner devant la glace pour 
imprimer au regard un mouvement linéaire ou cir¬ 
culaire, selon qu’il faut calmer ou stimuler, ou pour 
éviter de ciller. Il est recommandé de fixer le plexus 
pinéal pour exclure toute distraction, mais établir 
un support d’attention. La glande pinéale, égale¬ 
ment appelée épiphyse, est un récepteur de pho¬ 
tons ; ces quantons d’énergie lumineuse sont les 
véhicules spécifiques des interactions électroma- 
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gnétiques et se propagent comme des projectiles, à 
300 000 km/seconde, comme la lumière elle-même. 

Le magnétiseur utilise ce récepteur qui a une 
fonction sensorielle, mais il est encore très boudé, 
parce que la tradition l'appelle le troisième œil ou 
le sixième sens. 

En dirigeant le regard sur le plexus pinéal, 
l'influence exercée dépendra de la technique 
employée. Certaines personnes sont plus sensibles 
que d'autres à l'action du regard, qui sera différent 
selon la figure géométrique dans laquelle le visage 
s'inscrit. 

Les divers types de visages sont les suivants : 
triangulaire, trapézoïdal, carré, ovale, rond ou 
conique. 

Parmi les plus sensibles à l'action du regard : 

- les triangle, trapèze et ovale court, 

- les visages fins, 

- les physionomies primitives. 

Parmi les moins sensibles à l'action du 
regard : 

- le visage carré et plat, 

- le visage rond et plat, 

- le visage conique. 

D'autres indices sont intéressants : 

- l'oreille sans lobe ni ourlet indique une sensi¬ 
bilité fiable, 

- le regard indécis, fuyant, hagard, malaisé, est 

le signe d'une haute sensitivité, 

Cette liste n'est pas exhaustive. 
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Dans la pratique, il faut « laisser tomber » le 
regard doucement, gentiment mais fermement, au 
cours d une conversation qui « semble » à bâtons 
rompus. En effet, dans cet exercice, le langage cou¬ 
rant est très efficace pour acheminer directement 
rinformation vers les centres de mémoire, et là aussi, 
le procédé agit sur les sourds-muets et sur ceux qui 
ne comprennent pas la langue employée. À ce 
moment-là, le magnétisé se détend, n oppose plus 
aucune résistance et dès qu'il parle à son tour, la 
projection atteint directement le système nerveux 
central. La probité du magnétiseur se manifeste 
aussi dans le langage qui reste clair, sans message 
subliminal, puisque rinformation se situe au seuil du 
conscient et de l'inconscient. Même dans les mala¬ 
dies organiques, il convient de le pratiquer en com¬ 
plément des traitements médicaux en combinant la 
visualisation de la partie atteinte pour connaître sa 
polarité, la couleur correspondante pour son action 
bénéfique et le regard pour la projection et ses effets. 
Pour les personnes agitées, la fixité du regard dirigé 
vers le plexus périnéal est d'une grande efficacité, 
mais difficile à employer sans aussitôt créer un 
malaise réciproque sinon équivoque... 

- se placer debout, à droite ou à gauche du 
magnétisé, mains à hauteur de sa taille, paumes 
dirigées vers le plexus périnéal, ainsi que le regard. 
De cette manière, la projection n'est pas gênée et 
tout est sauf. 

LE SOMMEIL MAGNÉTIQUE 

Le sommeil magnétique ne doit pas être 
confondu avec l'hypnotisme ou la sophrologie. Pen¬ 
dant cette phase de magnétisation, le magnétisé 
garde toute sa conscience et ses sens sont aiguisés ; 
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c est à ce moment là que le magnétiseur atteint le 
maximum d efficacité grâce à sa propre extériorité 
exprimée par la parole combinée de gestes, de 
regards, de suggestions mentales et d'idées actives, 
dirigées sur le résultat à obtenir : calme, détente, 
dégagement de phobies, d'obsessions, drogues 
diverses, tabac, alcool... 

Ce procédé pourra être utilisé au cours d'une 
magnétisation classique ou être la phase terminale 
de la séance. Cette technique ne doit pas être appli¬ 
quée sur un patient qui paraît prépsychotique ou 
atteint de psychose avérée, car certaines émotions 
augmentent la suggestibilité de certains êtres. Les 
meneurs et les manipulateurs de foules, les politi¬ 
ciens, les publicistes, les acteurs et les commerçants 
peu scrupuleux pratiquent les suggestions accom¬ 
pagnées de messages subliminaux, et cette méthode 
est acceptée de manière non critique. Le condition¬ 
nement mental fait intervenir le cerveau pour trans¬ 
former l'impression en idées puis en réalisation, par 
des mécanismes physiologiques régis par le 
diencéphale. Il n'est donc pas superflu d'insister sur 
la rigueur éthique et déontologique du magnétiseur 
en cette circonstance. 

L'hypothalamus, base anatomique des émotions 
du rythme circadien présente entre autres, deux 
zones relatives au sommeil : 

- La zone postérieure, qui a une action d'éveil, 
de veille, de vigilance, d'activité et de lutte, 

- La zone antérieure, où les noyaux hypotha¬ 
lamiques ont une action anabolique de repos et de 
récupération. 

Les phases de sommeil physiologique de forme 
ondulatoire, sont connues grâce à l'électro- 
encéphalographie. 
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- Le sommeil se caractérise par des ondes delta, 
longues et amples, de 0,5 à 4 cycles par seconde. 

- La veille normale comporte des ondes alpha 
de 12 périodes par seconde. 

- La veille attentive révèle des ondes bêta de 
60 périodes par seconde. Les phases paradoxales, 
qui correspondent aux rêves ne sont pas abordées 
ici. 

Pour les thérapies, il convient d’employer 
« endormissement magnétique », de préférence à 
« sommeil magnétique ». En effet, un état superfi¬ 
ciel suffit en général, pour que la sensibilité du 
patient s’extériorise à fleur de peau, provoquant 
parfois un léger engourdissement - musculaire non 
décelable par l’électroencéphalogramme ou 
l’électromyogramme. 

Pour l’induction, il faut procéder ainsi : 

- fixer le plexus pinéal, 

- prise de contact, 

- passes longitudinales lentes du plexus coronal 
au plexus solaire 15 à 20 fois, 

- imposition de 10 minutes sur le plexus solaire, 

- exhortations au calme, à la détente, à la régu¬ 
larisation du mode de vie, ou toutes autres indica¬ 
tions bienveillantes et bienfaisantes, pendant une 
dizaine de minutes, 

- effectuer le dégagement par des passes à grand 
courant et de l’air froid soufflé sur le front. 

Ces procédés peuvent être appris et/ou dévelop¬ 
pés par différents moyens. (Voir page 495). 
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LES MAGNÉTISATIONS INTERMÉDIAIRES 

Par souci de n'écarter aucune hypothèse de 
retour au bien-être pour le magnétisé, le magnéti¬ 
seur est ouvert d esprit et favorable à tout système 
bienfaisant. Par magnétisation intermédiaire, 
s'entend toute diffusion d'énergie magnétique par 
d'autres moyens que la gestuelle magnétique ; cette 
force est emmagasinée par la matière dite « inani¬ 
mée » mais si vivante, qu'il est admis que le bois, 
le fer, la pierre et le verre « travaillent ». En théur- 
gie, de la plus haute antiquité à nos jours, l'huile, 
la cire, le pain, le vin et l'eau ont toujours été 
consacrés à cause de leur excellent pouvoir absor¬ 
bant. La charge magnétique, naturelle ou induite, 
est particulièrement bien conservée par les tissus, 
les métaux, l'eau, les aliments et les couleurs, qui 
retransmettent cette énergie ou bien renforcent 
l'action polaire d'une phase magnétique par simple 
contact de l'objet magnétisé et de la partie bien 
déterminée du corps, ou par absorption, ou par 
ingestion. Ces objets servent d'accumulateurs pour 
prolonger la rémanence de la magnétisation ; ils 
peuvent être un relais entre deux séances et/ou 
apporter un répit au mal-être en attendant des 
soins médicaux appropriés s'il y a lieu. 

Les magnétisations intermédiaires retenues 
ici sont les suivantes : 

- Les tissus. 

- Les métaux. 

- L'eau. 

- Les couleurs. 

- Les aimants. 

- Les chaînes humaines. 
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Ces sujets sont survolés parce qu'ils ne sont pas 
l'essentiel de ce livre, mais leur complémentarité est 
précieuse. De bons livres existent sur ces autres thé¬ 
rapies et quelques titres sont indiqués dans la 
bibliographie. 

Quand il s’agit d’induire une réaction magné¬ 
tique, le procédé est simple à appliquer, mais 
il convient de considérer certains critères : 

- Magnétisation positive : imposition isonome 
pendant 15 à 20 minutes. 

- Magnétisation négative : imposition hétéro¬ 
nome pendant 15 à 20 minutes. 

- Magnétisation régulatrice : imposition des 
deux mains pendant 15 à 20 minutes. 

- Emploi : tenir compte de la polarité du 
magnétisé et de celle de la partie en contact avec 
l'objet magnétisé lui-même, 

- connaître la nature du mal-être de la personne, 
selon qu'il faudra calmer ou stimuler. 

LES TISSUS 

Pour une magnétisation locale, magnétiser le 
vêtement de corps ou bien une bande de coton 
hydrophile ou bien un linge de coton à porter aussi 
souvent que possible sur la partie à traiter. Pour 
les jeunes enfants, les personnes malades ou sim¬ 
plement fatiguées, il est recommandé de pratiquer, 
pour leur donner de l'énergie, une magnétisation 
régulatrice des oreillers, du linge de nuit et de 
corps. La soie et les synthétiques épais sont de bons 
isolants pour le magnétisme ; les objets ou le linge 
magnétisés sont conservés dans la soie ou le syn¬ 
thétique, pour éviter toute déperdition d'énergie. 
Pour une magnétisation générale, veiller à ce que 


227 



le magnétisé, homme ou femme, n en porte pas sur 
la partie à magnétiser, sinon il y a obstacle. Par 
exemple : de la lingerie féminine, une chemise ou 
une cravate, placées sur la ligne plexulaire. 

LES MÉTAUX 

Le corps humain compte environ 44 minéraux à 
Tétât de traces, dont le poids est inférieur à 
20 grammes. Ces éléments métalloïdes ou métal¬ 
liques, se comportent comme des catalyseurs physio¬ 
logiques indispensables au déroulement des 
processus biologiques harmonieux. Les métaux sont 
de bons auxiliaires à condition d'être purs ; ils sont 
complémentaires de la thérapie magnétique parce 
qu'ils sont eux-mêmes polarisés et que leur potentiel 
peut être augmenté. D y a neuf métaux magnétiques : 
le fer, le cobalt, le nickel, le ruthénium, le rhodium, 
le palladium, losmium, le platine et Tiridium. 

Les livres sur la métallothérapie donnent 
d amples indications, mais voici quelques aperçus 
sur le fer et les trois métaux classés nobles : le 
cuivre, largent et Tor. 

Les objets ou bijoux métalliques peuvent être 
portés dans un but thérapeutique sous certaines 
conditions : 

- connaître Talliage pour déterminer la polarité 
de lobjet et leffet recherché, 

- pour que les ondes électromagnétiques se pro¬ 
pagent, il faut que le collier ou le bracelet soit 
ouvert et porté à même la peau pour permettre au 
métal de pénétrer à letat ionique, 

- savoir que la composition de la sueur qui 
contient des sels minéraux et des matières orga¬ 
niques, crée des réactions chimiques donnant nais- 
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sance à des toxines dont certaines réintègrent 
l'organisme par capillarité. 

Le fer : 

Le fer pur ou fer doux, de modalité positive est 
capable de s aimanter. Traité dans les hauts four¬ 
neaux, il donne la fonte, transformée en acier quand 
l'excès de carbone est éliminé. Il est souhaitable de 
porter de l'acier inoxydable, car le fer s'oxyde à l'air 
humide et forme la rouille qui devient un oxyde fer¬ 
rique hydraté, donc toxique par capillarité. Les 
hyperthyroïdiens se dispenseront de porter des col¬ 
liers courts dans ce métal dont la modalité positive 
stimulerait encore plus la glande thyroïde. 

Le cuivre : 

En ce qui concerne le cuivre, il faut préférer le 
cuivre rouge ou cuivre natif aux autres cuivres, qui 
sont combinés à d'autres métaux pour le rendre 
plus dur. Le cuivre est très ductile et de polarité 
négative ; inaltérable à l'eau et à la vapeur d'eau, 
il peut subir des altérations dans les conditions sui¬ 
vantes : 

- Cuivre + humidité + gaz carbonique = vert de 
gris = toxicité. 

- Cuivre + acides faibles genre vinaigre ou cer¬ 
taines transpirations ou produits de beauté 
acides = toxicité. 

Les hypothyroïdiens ne porteront pas de cuivre 
parce qu'il est négatif et calmerait encore plus la 
fonction thyroïdienne. 

L'argent : 

Les bijoux en argent sont différents. L'argent 
natif est si malléable, qu'il faut combiner des 
alliages pour en faire des objets ou des bijoux. Dans 
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la nature, souvent, l'argent s'associe au soufre, 
corps non métallique et à l'antimoine, corps simple 
solide. 

L'argent natif est inoxydable par l'oxygène mais 
il noircit au contact de l'air et se dissout dans 
l'acide nitrique, plus connu sous le nom d'eau forte. 

L'argent natif est négatif, mais son influence 
varie selon ses alliages ; souvent fabriqués à partir 
de composés argentiques, les bijoux s'altèrent, révé¬ 
lant les réactions chimiques produites par la com¬ 
position du métal et les éléments secrétés par la 
sueur du porteur. 

L'or: 

L'or natif est jaune, c'est le plus malléable et le 
plus ductile de tous les métaux ; il est de polarité 
positive, inaltérable à l'eau et à l'air, inattaquable 
par les acides mêmes légers, mais il est soluble 
dans l'eau régale, mélange d'acides nitrique et chlo¬ 
rhydrique. 

L'or pur est titré à 24 carats, mais il existe de 
l'or blanc, gris, rose, rouge et vert, d'une teneur de 
18 carats en France ; sa couleur est déterminée par 
l'alliage choisi : argent, cuivre, nickel, zinc, palla¬ 
dium, etc. Quel que soit l'alliage, l'or reste en géné¬ 
ral inaltérable et ne provoque aucune toxicité. 

Ces quatre métaux, principalement portés par 
l'homme ou l'animal, peuvent provoquer des réac¬ 
tions allergiques cutanées qui s'atténuent dès qu'il 
n'y a plus contact et disparaissent avec une crème 
anallergique. 
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Le chien de chasse porte un collier de protection. 
Bas-relief sculpté sur la paroi ouest de la chambre A3 
de la tombe de Mer-r-ou-Ka. 
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l’eau 

Dans les magnétisations indirectes, l’eau tient 
une place particulière, par la complexité et la diver¬ 
sité de ses arrangements et de ses réarrangements 
intramoléculaires, malgré l’apparente simplicité de 
sa composition : H 2 0. L’eau est le principe, l’origine 
et le support de la vie, et elle est l’élément qui 
donne naissance aux autres éléments. 

L’eau ne possède aucune stabilité mais semble 
douée de réflexion du seul fait de l’organisation 
changeante de son mouvement moléculaire, de ses 
vibrations moléculaires et de son agitation molécu¬ 
laire, qui modifient constamment la teneur énergé¬ 
tique de la molécule de l’eau. 

L’eau qui devient glaçon et l’eau qui devient 
vapeur sont identiques dans leur composition, 
mais différentes dans leurs manifestations. L’eau 
chaude est un phénomène d’énergie-chaleur dont 
l’aspect désordonné est visible par les petites 
bulles d’abord, puis par les gros bouillons qui sont 
le résultat de l’accélération des particules ; plus la 
vitesse augmente, plus la chaleur augmente et 
l’évaporation débute au seuil de la déstructuration 
moléculaire. Les atomes de l’eau se restructurent 
quand les conditions physiques favorables sont à 
nouveau réunies, pour que la vapeur devienne 
condensation. Il n’y a jamais de désordre dans les 
manifestations de l’eau, il y a seulement des 
ordres différents.' 

Voici une des particularités du pouvoir absor¬ 
bant de l’eau : dans le cas d’une personne que l’on 
sort de l’eau tout habillée, il faut savoir que la 
magnétisation influence l’eau contenue dans les 
vêtements, mais devient un obstacle à la magnéti- 

1. Cf. Bibliographie : 54. 
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sation de la personne. Pour la réchauffer et la revi¬ 
vifier par une magnétisation, il faut dénuder et 
sécher la partie à traiter. 

Par jeu ou par curiosité, chacun peut être le 
témoin et l'observateur d'expériences curieuses et 
passionnantes dans les domaines de la physique, 
du mouvement universel et de la Vie dans son inti¬ 
mité ! 

La magnétisation de l'eau est décrite au premier 
chapitre et son utilisation sera détaillée au cha¬ 
pitre des pathologies qui relèvent du magnétisme 
curatif. 

LES COULEURS 1 

Les microvibrations appelées « couleurs », trans¬ 
portent des énergies spécifiques à chacune d'elles, 
mais variables selon leur longueur d'onde ; outre 
leurs propriétés thérapeutiques, elles possèdent une 
force symbolique qui s'accorde à la longueur d'onde 
de tout être vivant ou entité, et que ces vecteurs 
d'énergie sont utilisés pour les transferts. 

Le symbolisme des couleurs remonte à la nuit 
des temps et devient une identification, une signi¬ 
fication, un code dans tous les domaines : famille, 
société, santé, botanique et faune, chevalerie, héral¬ 
dique, religion, beaux-arts, coutumes, littérature, 
physique et chimie, armées, etc. 

Ces microvibrations peuvent modifier, si elles 
sont bien utilisées, le taux vibratoire d'un indi¬ 
vidu ; sans être une thérapie en elles-mêmes, les 
couleurs sont des rayons colorés qui diffusent des 
énergies bienfaisantes ou non, intensifient une 
projection mentale précise et améliorent ou 


1. Cf. Bibliographie : 6. 24. 25. 
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détériorent les relations entre toutes formes de 
vie. Les couleurs des vêtements ou de la maison 
révèlent assez bien les tendances profondes de 
ceux qui les choisissent : les couleurs abstraites ou 
concrètes peuvent rendre battant ou gagnant, en 
activant le champ magnétique ou bien agressif ou 
déprimé en le désactivant. Chacun peut connaître 
sa longueur d onde astrale qui correspond à la lon¬ 
gueur d onde d une couleur qui devient ainsi la 
couleur de ses ressources énergétiques. Les vibra¬ 
tions-couleurs sont indiquées par « le pendule à 
cône fictif », mis au point par André de BELIZAL 
vers 1929, époque à laquelle grandissaient l'inté¬ 
rêt, les recherches et les applications de lelectro- 
magnétisme. 

Dans nos perceptions colorées, il y a l'Arc en Ciel 
des Sages, la Queue de Paon des vieux alchimistes 
et la Science Universelle, qui indiquent les courants 
cosmiques : 

Les primaires ou fondamentales 

- Bleu. 

- Jaune. 

- Rouge. 

Les complémentaires 

- Le vert, composé de bleu et de jaune. 

- Le violet, fait de bleu et de rouge. 

- L'orange, mélange de jaune et de rouge. 

- L'indigo est en dehors des six couleurs bien 
connues des peintres et des photographes, et 
s'obtient par synthèse à partir de l'indigotier ; il 
symbolise la couleur initiatique, comme le blanc 
et le noir. 
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Les ombrées 

- Bleu ombré. 

- Jaune ombré. 

- Rouge ombré. 

- Vert ombré. 

- Violet ombré. 

- Orange ombré. 

Pour le physicien, c est le spectre visible qui 
s'étale en longueurs d'ondes croissantes : violet, 
indigo, bleu, vert, jaune, orange, rouge. 

Les ondes longues ou infra-rouges se caractéri¬ 
sent par des effets de cicatrisation et d'action séda¬ 
tive, tandis que les ondes courtes ou ultraviolets, 
sont utilisées pour une héliothérapie artificielle. 

Les couleurs rouge, orange et jaune marquent un 
mouvement centripète par rapport à l'être vivant et 
sont de polarité positive. 

Les couleurs vert, bleu, indigo et violet s'animent 
d'un mouvement centrifuge par rapport à l'être 
vivant et leur polarité est négative. 

Violet : c'est une couleur stimulante au niveau 
de la spiritualité, du sacerdoce et de la pénitence ; 
les martyrs, les évêques et les veuves la portent. 
C'est une couleur froide et calmante qui influence 
l'inconscient, le subconscient et le conscient. Se 
situant aux niveaux mentaux intérieurs, elle favo¬ 
rise la méditation, la relaxation, et le don de soi. 

Ses hautes vibrations portent au contrôle de soi, 
et son action est réelle sur les glandes pinéale et 
thyroïde. Sa polarité est ambivalente à tendance 
négative, il faut donc définir son action en accen¬ 
tuant l'une ou l'autre polarité. 
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Exemple : porté chaque jour par quelque vête¬ 
ment que ce soit, associé au port de bracelets 
ouverts en cuivre à gauche et en argent à droite, 
le violet diminue les douleurs sinon les souffrances 
causées par la polyarthrite ou toute forme de rhu¬ 
matismes, mais ne peut remplacer le traitement 
médical. Sa pierre est l'améthyste. 

Indigo : il favorise la recherche des niveaux men¬ 
taux les plus élevés et la dynamique mentale supé¬ 
rieure. L'indigo est une couleur négative, froide et 
profonde, c'est celle de l'air et du vide. L'indigo 
influence directement le plexus frontal, il est le 
compromis entre l'équilibre et le dynamisme. 

Bleu : c'est la couleur de la pureté, du pur Amour 
des autres et de soi-même, de la Vérité et de la divinité 
des êtres. Son taux vibratoire favorise les énergies tou¬ 
chant aux raisonnements, à la logique, il stimule 
l'intelligence, et son action est directe sur le mental. 
Le bleu intervient dans le fonctionnement de la 
glande hypophyse et sera porté pour son effet calmant 
et purifiant. Sa pierre, le saphir, est liée à l'évolution 
spirituelle et considérée pierre sainte. 

Vert : couleur située au milieu du spectre, c'est la 
plus lumineuse, c'est l'équilibre et la paix, le mental 
et l'intuition, la mémoire et la pensée, l'imagination 
et la fécondité ; elle est à l'origine de la Vie, c'est la 
couleur de l'eau, de la mer et des végétaux qui 
emmagasinent l'énergie. Son action est directe sur 
le corps entier, mental et physique ; il influence le 
plexus solaire, le système nerveux central, la vue, la 
respiration, les capillaires, l'équilibre endocrinien, 
les forces cérébrales, le foie et la vésicule biliaire, 
les pulsions de séduction et le romantisme. 
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C est la couleur de la guérison, elle diminue l'irri¬ 
tabilité ; les chirurgiens et les infirmières l'ont adop¬ 
tée, les salles d'opération et les vêtements sont vert 
Nil, et cette coutume était déjà observée au Moyen 
Âge. Portée, cette couleur amène la lenteur des fonc¬ 
tions, le ralentissement de la circulation veineuse et 
l'hypofonctionnement thyroïdien et surrénalien ; elle 
influence les glandes sexuelles et le plexus génital. Sa 
polarité est ambivalente à tendance négative. 

C'est vers 1931, qu'André de BELIZAL a décou¬ 
vert le vert négatif qui évolue sur une onde por¬ 
teuse qui peut être foudroyante ou salutaire ; la 
microvibration du vert négatif diffusée sur une 
fréquence électrique peut tuer, mais sur une fré¬ 
quence magnétique, elle produit une régénéra¬ 
tion. 1 Sa pierre est l'émeraude, liée à l'éloquence 
et aux richesses. Selon la légende, Joseph d'Ari- 
mathie tailla la Coupe du Graal dans une éme¬ 
raude tombée du front de Lucifer, et Néron aimait 
à regarder les jeux du cirque au travers d'une éme¬ 
raude, parce qu'ainsi, les corps des victimes 
étaient blafards et leur sang coulait bien noir... 
d'où la superstition : le vert porte malheur, pousse 
à la colère aveugle, à la violence, et prive de tout 
sens de l'humour ! 

Jaune : c'est une couleur ambivalente, qui pos¬ 
sède autant de qualités et de vertus bienfaisantes 
que de défauts et inconvénients nuisibles et qui, 
dans l'un ou l'autre cas, agit directement sur la 
conscience. Le jaune « solaire », couleur de volonté, 
de rayonnement, de jeunesse, de force et d'intelli¬ 
gence, contrôle la zone intellectuelle et mentale. Le 
jaune « lunaire » semble terni et fait naître l'égoïsme, 

1. Cf. Bibliographie : 6. 
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l'inconstance, la jalousie et les trahisons. Le jaune, 
de polarité positive, stimule le cerveau et les nerfs, 
régularise les décharges d'adrénaline par la 
médullo-surrénale et de noradrénaline par le sys¬ 
tème sympathique, mais son action sur la glande 
thyroïde devra rendre prudente son utilisation ; il 
harmonise également les plexus cardiaque, solaire 
et ombilical. Son métal est l'or, lumière minérale 
qui représente la Connaissance. 

Orange : son taux vibratoire, sa polarité positive 
et l'ensemble des radiations qui constituent sa 
nature, en font une couleur fragile parce qu'elle 
peut se porter sur l'une ou l'autre des couleurs pri¬ 
maires dont elle dérive, le rouge et le jaune. 

Côté « jaune », c'est l'élan de la générosité pour 
sauver le sacré, c'est l'équilibre, l'épanouissement 
dans l'Amour-passion et/ou la séduction en dépas¬ 
sant les conventions. Côté « rouge », c'est l'agressi¬ 
vité émotionnelle, le désordre intellectuel, la 
dissimulation, voire même l'hypocrisie. L'orange 
ombré est signe de tempérance et de raison. 

L'orange stimule l'activité rénale, aide à dissoudre 
les calculs rénaux et biliaires ; associé au chlorure 
de magnésium il combat certaines allergies. Sa 
pierre est la cornaline, utilisée en bijouterie pour les 
intailles et les cachets depuis la haute Antiquité. 

Rouge : c'est la couleur la plus basse du spectre 
et le symbole du règne animal ; c'est la sensibilité, 
la conscience, la vitalité, le dynamisme, l'enthou¬ 
siasme, la croissance, la joie, la colère, la passion, 
la domination, l'excitation, l'émotion, le cœur, l'acti¬ 
vité physique, la sensualité, l'association de tous les 
actes physiques, courage, orgueil, égoïsme, dangers, 
interdits... Cette couleur est positive, son action 
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porte sur l'assimilation, le plexus solaire en cas de 
troubles nerveux et les intestins paresseux. Elle 
contrôle le système cardio-vasculaire, le sympa¬ 
thique et le métabolisme. Elle combat le froid car 
elle réfléchit la chaleur. Ses influences pathologiques 
sont l'accélération des fonctions, le caractère aigu 
des troubles, la mauvaise circulation artérielle dans 
le haut du corps, l'hyperfonctionnement glandulaire 
et les troubles du système génital masculin. Le rouge 
est ambivalent, autant créateur que destructeur, il 
déchaîne les tempêtes de l'âme, les violences 
sexuelles et toutes les réactions qui coupent les 
vibrations équilibrées, pourtant indispensables à 
l'action d'une vie constructive et ordonnée. Sa pierre 
est le rubis qui apporte force, santé et impulsions. 

Dans cette évocation des couleurs et de leurs attri¬ 
buts, le blanc et le noir doivent être cités, puisqu'ils 
sont la synthèse additive ou soustractive de toutes 
les couleurs. La complémentarité et l'ambivalence 
des couleurs s'expriment dans les oppositions du 
blanc et du noir, de la lumière et de l'ombre, de la 
chaleur et du froid, du jour et de la nuit... 

Blanc : c'est la réunion de toutes les couleurs, 
la réflexion de la lumière ; elle se rattache à la 
pureté, à la virginité, à l'innocence, à la fécondité, 
à la maternité, à l'imagination, au retour à 
l'enfance, à la mélancolie, à l'intuition et à l'indi¬ 
vidualisme, au lait, l'aliment complet par excel¬ 
lence, et c'est la couleur du monde minéral. 
Couleur initiatique, symbole du passage entre deux 
états, passage de la vie à la mort, qui représente 
la naissance à une nouvelle vie. 

Le blanc est porté par les récipiendaires dans cer¬ 
taines sociétés initiatiques, liturgiques ou symboliques ; 
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également adopté par les papes et les druides 
pour cueillir le gui aux boules blanches. Les 
influences pathologiques se répercutent surtout 
sur le système respiratoire et lymphatique, les 
côlons, l'intestin grêle, l'asthme, la bronchite, la 
colite, les hémorroïdes, le rhinopharynx, la per¬ 
turbation des voies digestives et les troubles cuta¬ 
nés. La neutralité du blanc permet l'union des 
contraires. Son minéral est le sel gemme, trans¬ 
parent ou mêlé d'impuretés, et tout simplement 
soluble à l'eau. 

Noir : c'est l'obscurité des origines, la couleur des 
ténèbres par l'absorption de toute la lumière et c'est 
aussi la non-manifestation. Le noir symbolise la 
passivité, l'acceptation, le deuil, la mort et repré¬ 
sente le malheur et l'épreuve. C'est la couleur du 
voile des condamnés, de la voile de Tristan, du 
manteau des derviches tourneurs qui le quittent 
pour danser en robe blanche et de certaines reli¬ 
gieuses qui quittent leur robe blanche pour revêtir 
la robe noire de leur congrégation, image de la 
mort symbolique au monde extérieur. C'est aussi 
la nuit précédant le jour. Sa pierre est le jais, roche 
d'origine organique, formée par la décomposition 
incomplète de végétaux. Le jais se consume en lais¬ 
sant peu de cendres puisqu'il contient au moins 
70 p. 100 de carbone. Avant l'enterrement de 
Claude MONET (1840-1926), Clémenceau a dit: 
« Non, non, pas de noir sur Monet, le noir nest pas 
une couleur ». 

Gris : sans appartenir au spectre visible, cette 
couleur combinée possède une action réelle : c’est 
le symbole de la matière grise et de l’intellect ; le 
gris est modificateur des indications des autres 
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couleurs, il diminue la passion et stimule l'imagi¬ 
nation pour atteindre le but fixé. Le gris est l'union 
de deux couleurs inexistantes, il favorise l'éparpille¬ 
ment, le tout ou rien, l'exigence sans aucune cha¬ 
leur ou remerciement et la fragilité nerveuse proche 
de la dépression. Sa polarité est ambivalente et ne 
vaut que par la dominance du sombre ou du clair. 
REMBRAND, utilisait des gris d'une merveilleuse 
tonalité dans la proportion de 7/8 e de blanc pour 
l/8 e de noir. 

Marron : bien qu'il ne figure pas dans le spectre, 
le marron est si utilisé dans l'habillement civil ou 
religieux et dans l'ameublement qu'il trouve place 
ici. Il s'obtient en mélangeant des couleurs dont les 
polarités se repoussent et se choquent. Il éveille la 
responsabilité tout en écartant les sujets compli¬ 
qués ou les ambitions élevées et incite à prendre 
des décisions calculées. Il porte à la susceptibilité, 
au perfectionnisme qui touche à la maniaquerie ; 
il fait se délecter des « petites choses » avec orgueil 
puisqu'il ignore les « grandes choses ». 

Il cache l'égoïsme derrière un faux puritanisme 
et il qualifie son avarice viscérale de sens de l'éco¬ 
nomie. Ce n'est pas la couleur choisie par un 
magnétiseur. 

La chromothérapie et la cristallothérapie sont 
explicitées dans des ouvrages disponibles en 
librairie. 

LES AIMANTS 

La magnétothérapie était utilisée par les prêtres 
initiés dans les temples de l'Égypte, du Mexique, 
du Pérou, de la Grèce, de l'Inde et de Rome, qui 
plaçaient des aimants pour soigner ou pour 
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protéger. Elle consiste à appliquer un aimant sur 
la partie à traiter, en tenant compte des polarités 
et du rayonnement électrique commun à tout ce 
qui vit. 

Aux xvf et xvif siècles, l'aimant était accomodé 
par les alchimistes qui connaissaient probablement 
les lois polaires, et jusqu a nos jours, la magnéto- 
thérapie intéressa nombre de médecins tels LAEN- 
NEC (1781-1826), TROUSSEAU (1801-1867), 
VULPIAN (1826-1887) et CHARCOT (1825-1893). 
Le docteur BARON a expérimenté avec succès la 
magnétothérapie sur différentes affections. 1 

LES CHAÎNES HUMAINES 

C est un procédé à employer exceptionnellement, 
avec une grande prudence et beaucoup de précau¬ 
tions, dans l'usage thérapeutique en particulier. 

C est un transfert direct d'énergies positives et 
négatives, sans respect des formalités requises, sans 
distinction des polarités et/ou de la nature des per¬ 
sonnes tenues à droite et à gauche. Certaines forces 
magnétiques sont incompatibles avec d'autres : 
elles peuvent s'annuler, se repousser brutalement 
ou bien devenir un étau, avec toutes les fâcheuses 
conséquences physiques et morales encourues. 

C'est aussi le procédé employé par les spirites 
pour faire tourner les tables. 

En thérapie magnétique, les chaînes sont for¬ 
mées pour redonner des forces à des personnes très 
déficientes, très affaiblies par une intervention 
éprouvante, très déprimées par une épreuve morale 
très difficile à surmonter, etc. 


1. Cf. Bibliographie : 3. 
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Le magnétiseur qui décide de former une chaîne, 
prend une grande responsabilité ; il doit être « sûr » 
des personnes engagées, de leur rectitude morale, 
de leur intégrité et de leur décision de bienfaisance 
à legard du magnétisé. 

Les personnes se tiennent par la main, les 
magnétismes s additionnent et créent un courant 
magnétique puissant qui sera projeté avec maîtrise 
par chacun des participants et avec toutes les pré¬ 
cautions d usage. 

LES INCONVÉNIENTS 

Il est indispensable d'attirer l'attention des 
magnétiseurs sérieux et des magnétisés trop sou¬ 
vent naïfs, sur le mirage des pratiques magnétiques 
qui « marchent à tous les coups ». 1 

Il est impératif que le magnétisé reste vigilant sur 
le choix du magnétiseur et que le magnétiseur ne 
surestime jamais ses compétences. 

Il serait absurde de confondre magnétisme et 
panacée comme il serait périlleux d'ignorer les 
autres thérapies. 

Le magnétisme curatif n'échappe pas à la loi du 
double aspect : le meilleur et le pire. 

Pour le meilleur, il présente de grands avantages 
pour le magnétisé traité avec compétence. 

Pour le pire, il génère de graves inconvénients sinon 
des dangers, aussi bien pour le magnétisé que pour le 
magnétiseur et les risques sont de divers types : 

Pour le magnétisé : 

- les dangers physiques et moraux, 

- l'hyperimpressionnabilité, 

1. Cf. Bibliographie : 7. 17. 19. 38. 46. 58. 
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- l'inhibition, 

- les phénomènes transférentiels. 

Contre les dangers : la protection et la vigilance. 

Pour le magnétiseur : 

- les phénomènes transférentiels, 

- le vampirisme. 

Contre les risques : la protection, la défense et 
le dégagement des ondes nocives. 

POUR LE MAGNÉTISÉ 

LES DANGERS PHYSIQUES ET MORAUX 

Pendant la magnétisation, il ne faut jamais 
perdre de vue que des réactions en chaînes se pré¬ 
parent et que le magnétiseur ne doit pas être pris 
au dépourvu devant une manifestation imprévue. 

Les dangers physiques peuvent survenir en 
cas de magnétisation imprudente, si le magné¬ 
tiseur ignore les principales contre-indications : 

- la magnétisation à contre-courant physiolo¬ 
gique génère troubles et malaises, 

- le sommeil magnétique accroît les troubles car¬ 
diaques et comitiaux, 

- les impositions circulaires ou perforantes 
intensifient les douleurs et creusent les plaies, 

- le souffle chaud est à bannir sur les lésions 
profondes ou superficielles, sur la région cardiaque 
ou aortique et dans les cas de tuberculose déclarée, 

- en cas de malaise pouvant aller jusqu'à la perte 
de connaissance, le magnétiseur pratique le déga¬ 
gement et s'éloigne quelques instants, avant de 
reprendre une magnétisation plus douce ; si c'est 
une réaction mineure ou une crise salutaire d'éli- 
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mination, la magnétisation est poursuivie avec 
attention. 

Pour éviter les dangers moraux, il y a tou¬ 
jours la nécessité de l'élément mental : 

- la projection d'un influx trop fort peut provoquer 
une crise de larmes ou de nerfs et plonger le magné¬ 
tisé dans un état dépressif doù il ressort épuisé et 
angoissé, mais la crise de larmes peut être salutaire, 

- une magnétisation trop forte et prolongée chez 
les drogués, tabagiques et alcooliques compris, fait 
varier brutalement les fluctuations internes et 
entraîne une baisse de l'idéation qui inquiète le 
magnétisé et l'incite à consommer davantage, 

- une magnétisation trop brutale accentue les 
désordres physiques, qui augmentent la crainte de 
ne jamais s'en sortir, 

- une magnétisation trop lente fait chuter le taux 
vibratoire déjà bien bas et il s'ensuit une dépression 
physique qui entraîne la dépression morale, faute 
de désirs psychologiques, 

- une magnétisation trop douce fait disparaître 
les rares réactions physiques qui subsistaient et 
provoque une apathie morale qui empêche les inte¬ 
ractions énergétiques de s'exercer. 

l'hyperimpressionnabilité 

- dans ce cas ou en cas de haute sensibilité 
générale, agir avec lenteur, prudence et parcimo¬ 
nie, car ces états sont souvent subjectifs et sujets 
à caution, 

- grands nerveux ou névrosés phobiques ou 
obsessionnels, ces magnétisés sont conscients et 
lucides de leurs troubles et les vivent mal, 
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- parfois, ils déploient leur forte volonté pour 
mieux aller, intensifient considérablement l'action 
magnétique, et aident le magnétiseur dans son action, 

- d'autres fois, bien que la résistance morale soit 
une fonction psychique volontaire, leur opposition 
est si forte, que le magnétiseur doit leur demander 
d'être calmes et détendus, sous peine de ne pouvoir 
les magnétiser, 

- ce comportement symptomatique doit être 
appréhendé avec douceur, patience et abnégation, 
par un magnétiseur compétent. 

l'inhibition 

Ce ralentissement de l'activité vitale bloque 
momentanément ou durablement la réceptivité flui- 
dique et peut être provoquée par différents phéno¬ 
mènes : 

- si l'état général du magnétisé est très dégradé, 
les premières séances sembleront sans effet, mais 
peu à peu, la réceptivité du magnétisé se dévelop¬ 
pera, 

- s'il s'agit d'un surmenage passager, les pre¬ 
mières magnétisations seront très légères, pour 
modifier graduellement les capacités fonctionnelles 
internes du magnétisé et pour rétablir le bien-être 
harmonieux, 

- si une maladie psychosomatique et génétique 
à tendance suicidaire est entretenue, il y aura de 
grandes difficultés pour l'organisme du magnétisé 
à maintenir les fluides projetés par le magnéti¬ 
seur, 

- si le magnétisé a recours à des drogues 
diverses par toxicomanie, ou pour augmenter sa 
médiumnité, s'il pratique un développement 
acharné des plexus ou s'il se soumet à l'influence 


246 



des messages subliminaux de sociétés ou sectes 
dirigistes, il devient réfractaire à la magnétisation, 

- si le magnétisé pratique la magie noire ou 
s'auto-envoûte, la magnétisation sera difficultueuse 
et fatigante, aussi bien pour le magnétisé que pour 
le magnétiseur, 

- s'il y a incompatibilité entre les fluides magné¬ 
tisé/magnétiseur, le magnétiseur n'est pas assez 
évolué spirituellement ou compétent, et dans ce 
cas, il faut orienter le magnétisé vers un autre 
magnétiseur ou une autre thérapie. 

LES PHÉNOMÈNES TRANSFÉRENTIELS 

- il peut arriver que le magnétisé soit plus fort 
que le magnétiseur, et dans ce cas, leur symbiose 
magnétique amène les maux du magnétiseur à inté¬ 
grer le magnétisé, s'il ne sait pas se protéger, 

- il faut préciser que ces phénomènes d'imprégna¬ 
tion, qu'ils soient salutaires ou nocifs, ne peuvent 
pas se produire par une contagion microbienne, 
virale ou bacillaire, aussi bien saprophyte que patho¬ 
gène, 

- Ils se situent plutôt au niveau vibratoire, 
lorsque les vibrations électromagnétiques émises 
par le magnétiseur sont inférieures aux vibrations 
physiologiques et psychiques propagées par le 
magnétisé, 

- si le magnétiseur est honnête et compétent, il 
sait reconnaître que le cas est au-dessus de ses 
forces et il adresse le magnétisé vers d'autres thé¬ 
rapeutes, 

- si le magnétiseur est inconscient ou malhon¬ 
nête il se recharge lui-même des quelques forces 
dont dispose encore le magnétisé, qui devient de 
plus en plus fatigué. 
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CONTRE LES DANGERS 

- le magnétisé doit s'informer des réactions pré¬ 
vues ou possibles, pour ne pas confondre réaction 
salutaire et catastrophe, 

- être très vigilant sur le choix du magnétiseur 
qu'il vaut mieux connaître par relation. 1 

POUR LE MAGNÉTISEUR 

LES PHÉNOMÈNES TRANSFÉRENTIELS 

- Dans le sens magnétisé-magnétiseur, ils sont le 
signe d'un magnétiseur qui commet des fautes pro¬ 
fessionnelles, 

- s'il s'expose imprudemment à une sensibilité 
exaltée pour mieux « sentir » les maux du magné¬ 
tisé, il se produit des interférences dans la combi¬ 
naison des mouvements vibratoires et oscillatoires 
réciproques, 

- si le magnétiseur ne possède pas une bonne 
maîtrise du phénomène, les tourbillons énergé¬ 
tiques se confondent et il s'ensuit un état de réso¬ 
nance, générant une contagion ou espèce 
d'inoculation du mal dont souffre le magnétisé, 

- ici encore, même si le magnétisé est atteint 
d'une pathologie microbienne, virale ou bacillaire, 
il ne s'effectue pas de transport de microbe, de 
transfert de virus ou de transmission de bacille, 

- c'est plutôt un système de radiations vibra¬ 
toires nocives des parties atteintes du magnétisé, 
vers les parties saines du magnétiseur, par radia¬ 
tions absorbantes, 


1. L’auteur a été membre du G.N.O.M.A. Groupement National 
pour l’Organisation des Médecines Alternatives, fondé en 1951 - 
14 Bld de la Bastille - 75012 PARIS. Tél. : 01 53 17 00 01. 
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- si le magnétiseur maîtrise la projection et la 
réception des influx magnétiques, il échappe à des 
accidents qui peuvent se révéler graves, 

- des magnétiseurs sont morts d'épuisement 
pour n avoir pas tenu compte des phénomènes de 
transfert, ni pratiqué les exercices physiques et 
mentaux qui seront abordés au chapitre suivant 
et qui le maintiennent constamment en bon état 
général, 

- si le magnétiseur se sent vulnérable dans cer¬ 
tains cas, il doit savoir dire « je ne sais pas » ou 
bien « je ne peux pas » ; c est une preuve incontes¬ 
table de sa compétence, laquelle consiste à faire 
seulement ce qu'il sait faire. 

Plus F attitude est pragmatique, meilleur est 
le résultat. 

Ces phénomènes sont difficilement acceptables 
pour un esprit cartésien, mais les corps qui se res¬ 
semblent par leur constitution et se rapprochent, 
ont tendance à équilibrer leurs mouvements molé¬ 
culaires. Cet effet est bien connu avec les instru¬ 
ments de musique à cordes qui vibrent à l'unisson : 
placés l'un à côté de l'autre, si la corde de l'un est 
touchée et résonne, la corde de l'autre résonne 
aussi, mais sans être touchée. 

LE VAMPIRISME 

Il existe un vampirisme vital dont le magnétiseur 
doit se prémunir, car il est un autre moyen de 
transfert d'énergie. 

Qui n'a connu cette sensation « d'être vidé », 
« bouffé », après une visite rendue ou reçue, quelle 
soit familiale, amicale ou thérapeutique ? 
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Ce phénomène de vampirisme peut se produire 
en public, au travail et quelquefois en famille. Ceux 
qui le pratiquent savent souvent ce qu’ils font, tan¬ 
dis que ceux qui le subissent le soupçonnent rare¬ 
ment, chacun pouvant d’ailleurs se confondre dans 
l’un ou l’autre rôle. 

Heureusement, n’est pas vampire qui veut, 
mais le vrai est reconnaissable à quelques 
indices révélateurs : 

- il est en général « bien gentil », « prêt à rendre 
service », il pose des questions indiscrètes pour 
mieux circonvenir sa victime, le langage est flatteur 
et le ton mielleux. Doté d’une parfaite amoralité, il 
sait qu’il épuise ses proches, alors il recherche les 
plus vulnérables, redoutant et détestant ceux qui 
l’ont reconnu et qui prennent leurs précautions 
envers ses agissements, 

- au cours de la conversation, il ne peut s’empê¬ 
cher de « toucher » son interlocuteur et de s’en 
approcher familièrement, 

- son attitude est cyclothymique : sans raison 
apparente et plusieurs fois par jour, il passe sans 
transition de l’exubérance à la désespérance, mais 
il garde la tête froide, 

- quand il ne se sait pas observé, son regard 
sournois traduit la fourberie et la recherche de 
l’opportunité à vampiriser, 

- il se dit de santé délicate, fréquente assidûment 
les cabinets médicaux et paramédicaux, provo¬ 
quant, s’il la trouve utile, l’intervention chirurgicale 
qui authentifiera sa fragilité, 

- il parvient à un âge avancé en ayant décimé tout 
son entourage dévoué... qu’il vampirisa toute sa vie. 
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Quoi qu’il en soit, les rapports humains sont 
structurés selon une logique de l’échange pour la 
transformation naturelle des êtres ; tous les 
hommes sont unis par des liens indissolubles, le 
genre humain forme un corps, comme chaque 
maillon forme une chaîne et comme chaque goutte 
d’eau forme l’océan. 

C’est une notion importante pour le magnétiseur. 

CONTRE LES RISQUES : LA PROTECTION, LA DÉFENSE 
ET LE DÉGAGEMENT DES ONDES NOCIVES. 

Dans toute relation de soins, il y a une commu¬ 
nion de pensée, un appel fervent au mieux-être, et 
c’est la qualité de l’ambiance fluidique qui favorise 
les moyens psychiques. 

Dans le cas d’une magnétisation, c’est la force 
magnétique du plus fort qui rayonne au profit du 
plus faible, grâce aux ondes et aux influx, eux- 
mêmes produits par la vibration des atomes consti¬ 
tutifs du corps. 

Magnétiseur et magnétisé communiquent par 
ondes ; il est connu qu’entre deux personnes pla¬ 
cées en contact ou à faible distance, un équilibre 
a tendance à s’établir : le magnétiseur émet une 
onde personnelle qui s’unit à l’onde personnelle 
émise par le magnétisé qui est passif pendant la 
magnétisation, tandis que le magnétiseur est actif. 

Si le magnétiseur n’est pas vigilant, l’interdépen¬ 
dance se manifeste, et si magnétiseur et magnétisé 
sont en résonance et en vibrations harmonisées mais 
non contrôlées, le transfert d’énergie peut être 
inversé, c'est-à-dire du magnétisé vers le magnétiseur. 

Les accords idéaux sont le fruit d’attention 
constante, d’audace et de générosité, reflétant Luci¬ 
dité, Courage et Compassion. 
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Certaines personnes sont de véritables 
« buvards » et saturent LEURS plexus de la vitalité 
du magnétiseur pour LEURS besoins économiques 
d'énergie. À l'origine de ce vampirisme peuvent se 
trouver : les malades organiques, les organismes 
non malades mais déséquilibrés, les convalescents, 
les malades mentaux et même les bien portants. 

Ceux qui se réduisent aux simples fonctions vis¬ 
cérales sont peu sensibles aux influences exté¬ 
rieures ou intérieures ; égocentriques, ils s'appuient 
sur un matérialisme solide qui ne les empêche pas 
de « saisir » tout le bienfait qu'ils peuvent « tirer » 
du magnétiseur. Ils vampirisent son énergie à la 
première occasion, tout en niant le phénomène, et 
sans rien donner en échange. 

Ces cas dramatiques sont rares et le magnétiseur 
saura employer l'Amour compétent pour les aider. 

Ceux qui sont imperméables à toute influence 
sont très difficiles à magnétiser, sinon réfractaires 
au magnétisme ; leur carapace est si épaisse que 
rien ne la pénètre. Ils ne demandent rien, ne reçoi¬ 
vent rien et ne donnent rien... 

Le magnétiseur n'est pas invulnérable, il est 
d'abord un être humain et face à ceux qui connais¬ 
sent, utilisent et profitent de cette interdépen¬ 
dance universelle, il doit se préserver de 
l'épuisement de ses forces ; il doit savoir recharger 
ses plexus pour récupérer son dynamisme et 
accroître sa réserve d'énergie magnétique pour 
faire régner la loi d'équilibre et l'harmonie fonc¬ 
tionnelle dans tout son être ternaire. 

Devant l'impérative nécessité d'être en posses¬ 
sion quasi-permanente de la plus grande force 
physique et de la réelle solidité mentale, le magné- 
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tiseur assure sa protection, sa défense et son déga¬ 
gement des ondes nocives avant, pendant et après 
chaque séance de magnétisation par des moyens 
appropriés. 

- Chaque matin : il faut pratiquer les exercices 
qui sont indiqués dans le chapitre du développe¬ 
ment personnel. Si le magnétiseur ne prend pas le 
temps de faire ses exercices, il lui faudra prendre 
du temps pour récupérer ses forces ou pour soigner 
les maladies dont il souffre par transfert. 

- Avant la séance : les moyens de protection 
sont divers, supports matériels, effort mental, 
prières ou formes-pensées, etc. 

Les supports matériels peuvent être des talis¬ 
mans, des pentacles, des médailles ou tout autre 
objet relevant démissions dues aux formes, qui 
créent un champ protecteur ou destructeur. 
Quelques apprentis-sorciers ont cher payé leurs 
expériences imprudentes. Que ce soit un pentacle 
ou un talisman, il est impératif de le faire établir 
pour soi-même et dans un but bien déterminé ; il 
doit être travaillé par un artisan versé dans l'art 
pentaculaire ou talismanique. L'efficacité des gad¬ 
gets fabriqués anonymement et en grand nombre 
est sujette à caution. 

Les médailles bénites à l'effigie du saint patron 
ou saint protecteur choisi par le magnétiseur peu¬ 
vent également le soutenir. Les émissions dues aux 
formes possèdent de mystérieuses et puissantes 
propriétés et recèlent des potentialités redoutables 
malgré l'apparente simplicité visible ; certaines 
formes géométriques créent un champ de force qui 
assure une protection intégrale contre le vampi¬ 
risme et les forces occultes nuisibles. 
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La technique du cercle protecteur est connue 
et utilisée depuis la plus haute antiquité. La plu¬ 
part des archives attestent que les premiers bâtis¬ 
seurs construisaient les villages et les villes à 
l'intérieur d'un cercle selon le rite local de pro¬ 
pitiation, et scellaient dans les fondations des 
statuettes ou des figurines d'animal nuisible, 
pour s'en protéger. 

Le bouclier rond d'Athéna, symbolisant le cercle 
magique fut enfoui sous la première maison 
d'Athènes. ROMULUS, fondateur de Rome, fit creu¬ 
ser un fossé tout autour de la ville, rappelant la 
notion du cercle magique protecteur. 

Le support mental exploite les données des 
autres sens et multiplie les relations de l'homme 
envers lui-même et avec son entourage. Le rayon¬ 
nement psychique malfaisant pollue l'atmosphère 
psychique, porte une réflexion nuisible et une onde 
nocive sur le foyer émetteur, qui ne sauraient être 
favorables au patient . 1 

L'effort et l'hygiène mentale purifient le corps 
émotionnel de ses désirs fous, de ses attachements 
déraisonnables, de ses haines destructrices, de ses 
passions ravageuses et de ses peurs inavouées. 

Le rayonnement psychique bienfaisant épure 
l'atmosphère psychique et ranime le foyer mental, 
émetteur de l'influx magnétique harmonieux. Il 
développe la conscience de groupe pour que l'esprit 
soit entendu par la matière. 

La Prière, la Force-Amour, la Force-Pensée, la 
Force Vitale sont des boucliers fluidiques puissants, 
mais cet aspect du magnétisme dépasse le cadre 
de ce chapitre. 


1. Cf. Bibliographie: 6. 45. 46. 53. 54. 55. 56. 
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Pendant la séance : 

- se protéger par un des moyens vus ci-dessus ; 
il n est pas nécessaire de ressembler à un arbre de 
Noël décoré pour être à l'abri de tout ! 

- il faut se recueillir intensément sur le résultat 
à obtenir pour le magnétisé, 

- il faut visualiser les barrières psychiques, sans 
toutefois perturber le passage des ondes bienfai¬ 
santes vers le magnétisé, 

- les frontières d entrée des ondes nocives peu¬ 
vent être fermées par tous ceux qui se veulent indé¬ 
pendants et inviolables, 

- l'effort mental se porte sur l'élaboration d'une 
enveloppe protectrice, qui isole efficacement le 
corps tout entier pendant la magnétisation, ou bien 
pendant le temps de la rencontre si l'on craint 
d'être influencé ; accompagnée de la visualisation 
d'une lumière blanche intense, la protection est 
encore renforcée, 

- cette protection, qui exige un effort et une ten¬ 
sion soutenus, isole complètement celui qui la pra¬ 
tique ; il se retrouve coupé de tout champ vibratoire 
cosmique et tellurique et doit rompre cette barrière 
énergétique dès la fin de la séance ou de l'entretien, 
sous peine de perturbations mentales et physiques. 

Après la séance : 

La symbiose magnétiseur-magnétisé et les bar¬ 
rières protégeant le magnétiseur sont levées par les 
procédés de dégagement, mais il convient de se 
régénérer des manières suivantes : 

- secouer les mains énergiquement, comme pour 
se débarrasser de quelque chose, mais le faire dis¬ 
crètement pour ne pas gêner le magnétisé, 

- se laver obligatoirement les mains et les avant- 
bras sous l'eau froide pendant quelques minutes, 
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- boire un peu d eau fraîche, 

- pratiquer un ou plusieurs exercices présentés 
au chapitre du développement personnel, 

- visualiser certaines couleurs vues au cours de 
ce chapitre ; elles seront choisies par rapport au 
mal-être ressenti par le magnétisé, 

- se doucher longuement chaque soir, 

- le plus souvent possible, prendre un bain addi¬ 
tionné dun kilo de sel marin, pendant une ving¬ 
taine de minutes, 

- il est souhaitable de laver les vêtements chaque 
jour, ce qui est facilité par le choix des textiles 
lavables et rapidement secs, 

- bien « dégager » la pièce où la magnétisation 
a eu lieu : laérer, brûler ou répandre des huiles 
essentielles, romarin, lavande, sauge, etc. 

Pour les magnétiseurs professionnels, il est recom¬ 
mandé de ne pas dormir dans la pièce de travail. 

Le recueillement, la pensée bienfaisante et les 
exercices favorisent le développement et/ou l'accu¬ 
mulation et/ou la récupération de façon intelli¬ 
gente, simple mais subtile, des énergies à dépenser 
et/ou dépensées et/ou dispersées. 

Ces précautions sont aussi bénéfiques pour le 
magnétiseur que pour le magnétisé ; elles ressem¬ 
blent à des moyens primaires et primitifs, mais en 
réalité elles mettent en œuvre des forces mécon¬ 
nues, irradiées par le psychisme qui déclenche des 
réactions physiologiques . 1 

Tout a déjà été déclenché, mais continuons... 

1. Cf. Bibliographie : 7. 8. 16. 19. 20. 22. 28. 32. 40. 43. 52. 
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Chapitre 4 

Être un magnétiseur conscient 
et responsable 


Il y a deux choses que Vexpérience doit 
apprendre : la première, c'est qu'il faut 
beaucoup corriger, la deuxième, c'est qu'il 
ne faut pas trop corriger. 

Eugène Delacroix 

L'expression simple « être magnétiseur » devrait 
suffire, car c est une règle d engagement et un état 
d esprit qui devraient impliquer l'excellence i 1 

- c'est la réalisation humaine d'un Idéal, dans 
lequel on frôle souvent l'utopie qu'il faut maîtri¬ 
ser, 

- c'est le réalisme d'une stratégie magnétique 
rationnelle, cohérente et pragmatique appliquée, 
qui fait preuve d'un professionnalisme de la plus 
haute qualité, 

- c'est commander aux impulsions personnelles 
par une autodiscipline librement consentie, qui 
peut aller jusqu'à la sévérité envers soi-même, 

- c'est maîtriser son corps et son mental, pour 
préparer le terrain propice à l'esprit, 

- c'est faire seulement ce qui est « su », en témoi¬ 
gnant de rectitude, 

1. Cf. Bibliographie: 11. 17. 56. 
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- c est mobiliser certaines énergies bien définies 
pour prendre valeur de moteur et de vecteur de 
l'action magnétique, 

- c est être un élément vectoriel énergétique et 
un capteur, 

- c est contrôler l'intensité des courants nerveux, 
leur bonne conductibilité et leur projection ciblée, 

- c'est un don et comme tous les dons, il doit 
être développé et affiné jusqu'à devenir un art. Plus 
on est doué, plus il faut travailler sur soi-même, 

- c'est assumer davantage la fonction que le titre, 
en adoptant les attitudes physiques et morales qui 
conviennent, 

- c'est aussi pratiquer des exercices qui main¬ 
tiennent en forme physique et morale pour être 
« un magnétiseur conscient et responsable ». 

La fonction du magnétiseur repose sur les 
sujets qui seront développés ci-après : 

- les exercices, 

- principe et conduite de la séance, 

- pour quelles pathologies ou quels états, 

- se magnétiser soi-même, 

- les limites du magnétiseur. 

LES EXERCICES FAVORABLES 
AU DÉVELOPPEMENT DU MAGNÉTISME 
PERSONNEL ET À SA PROJECTION 

Les exercices retenus et leurs annotations 
sont les suivants : 

- la respiration, 

- l'expiration, 

- la prise de conscience des doigts, 

1. Cf. Bibliographie : 4. 5. 7b. 19. 20. 28. 43. 
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- la prise de conscience de réception et accumu¬ 
lation magnétiques, 

- la rotation, 

- la communion avec l'arbre, 

- le rire. 

La liste n' est pas exhaustive, mais il convient 
d 'être prudent quand il s'agit d etre en contact avec 
des forces invisibles mais puissantes. 

Le magnétiseur s'entraîne assidûment et choisit 
l'exercice qui l'établit en symbiose avec l'Harmonie 
Universelle. 

Pour magnétiser les autres, il faut d'abord obte¬ 
nir la force pour soi-même, devenir son meilleur 
ami, se vouloir du bien ; c'est de l'égoïsme altruiste, 
car un être heureux est positif et rayonnant pour 
son entourage. 

Avant de distribuer ses forces, il faut ressentir 
lucidement une surabondance d'énergie en soi. 
C'est un capital énergétique dont il ne faut dépenser 
que les intérêts. Il faut cultiver un sens aigu de 
l'économie de l'être par une épargne de tout effort 
inutile, pour ne pas être pris au dépourvu de l'effort 
à fournir. 

Un magnétiseur doit toujours rester calme, car 
les tensions quotidiennes détruisent les bonnes 
résolutions et produisent des blocages limitatifs ; 
par des tourments injustifiés il se vole tout seul. 
Le magnétiseur sait qu'il est un humain et qu'il doit 
se traiter comme tel. 

Il faut être riche pour donner et pour envisager 
le magnétisme dans sa noble pratique, il faut se 
connaître soi-même, se cultiver par étapes, jusqu'à 
la compréhension de sa propre force de diffusion. 


261 



Pour recharger les centres nerveux en énergie, il 
y a des exercices à faire, qui sont un travail de 
stricte obligation ; ils donnent une sensation 
méconnue sinon inconnue de bien-être, d’équilibre 
et de vigueur, qui favorisent la mise en œuvre des 
forces internes, aussi bien au profit du magnétiseur 
que du magnétisé. 

Le magnétisme personnel peut être développé 
par ceux qui veulent s’éveiller au sentiment des 
forces intérieures et extérieures, humaines et spiri¬ 
tuelles qu’ils pressentent en eux, sans pouvoir les 
interpréter ou s’en servir. 

Par les exercices pratiqués, la fatigue occasion¬ 
née par une magnétisation est compensée par un 
renouvellement incessant d'énergie. 

Ces exercices sont de la physique magnétique 
appliquée, ils donnent le moyen de capter une éner¬ 
gie qui devient profonde, fondamentale et vitale, en 
renforçant les structures internes. 

Ces exercices font découvrir la nature de l’énergie 
personnelle qui exprime la force physique et 
morale, la chaleur physiologique et humaine, la 
conscience de soi-même et le contrôle de leur uti¬ 
lisation. 

Ces exercices ne sont pas purement corporels, ils 
sont un exercice naturel de la pensée ; il faut que 
l'esprit participe, pour que l’entité individuelle soit 
équilibrée pour la bonne relation matière-esprit et 
esprit-matière. En activant les forces motrices céré¬ 
brales, ils accroissent la réaction neurique et 
mènent à une sensibilisation intérieure qui aide les 
forces vives à surgir de leurs propres profondeurs. 

Les exercices doivent être « vécus » sur le rythme 
de chacun, car les énergies rythmiques se propa¬ 
gent mieux que les énergies cahotantes ou forcées. 
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La répétition régulière et rigoureuse d un exer¬ 
cice est l'élément fondamental de sa maîtrise pro¬ 
gressive et de sa fixation dans la mémoire ; bientôt, 
il appartient au quotidien et participe au maintien 
de la santé sous tous ses aspects. 

Les exercices agissent sur des systèmes physio¬ 
logiques définis mais variables, qui impliquent un 
temps de latence plus ou moins long à observer, 
avant que les bienfaits recherchés soient ressentis. 1 

Bientôt, le magnétiseur se donne la preuve que 
les résultats obtenus par les exercices ne sont pas 
une coïncidence fortuite et qu'il peut contrôler la 
captation de l'Énergie et diriger les énergies en acti¬ 
vité. 

LA RESPIRATION : LIEN INDISSOLUBLE ENTRE 

l’homme et l’énergie universelle. 

La respiration revêt deux fonctions : 

- l'inspiration, 

- l'expiration. 

La respiration est un événement vital qui se 
produit un nombre de fois très élevé et brasse 
une quantité d’air très importante : 

- 13 à 16 fois par minute, soit 22 à 23 000 fois 
par jour, environ, 

- 6 à 8 litres d'air ventilé par minute, soit 10 000 
litres ou 12 m 3 par jour environ. 

L’inspiration est un phénomène actif, dû à 

l'action des muscles inspirateurs, et l'air inspiré 
passe par les quelques 300 millions de cellules 
alvéolaires, réparties sur les 100 m 2 environ que 

1. Cf. Bibliographie : 1. 7b. 58. 
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recouvrent les poumons. Il enrichit le sang en 
transportant l’oxygène vers les tissus. 

L’expiration naturelle est un phénomène pas¬ 
sif, ne nécessitant aucune intervention musculaire 
et qui se produit autant de fois que les inspirations. 

En ramenant la cage thoracique à sa capacité 
minima, l’expiration expulse le gaz carbonique pro¬ 
duit par les cellules. 

L'inspiration et l’expiration ne font appel à 
aucune volonté ; cet automatisme est dû à l’activité 
des centres respiratoires situés dans le bulbe rachi¬ 
dien, ce qui explique la respiration spontanée pen¬ 
dant le sommeil profond. 

Cependant, la volonté peut modifier la méca¬ 
nique ventilatoire par la maîtrise des muscles ins¬ 
pirateurs et expirateurs. 

Les gros fumeurs éviteront ces exercices. 

La respiration alternée ou comptée : 

le souffle de la vie 

Par sa capacité à dominer sa respiration, le 
magnétiseur doit parvenir à la régulation de son 
souffle, qui est un mouvement perpétuel, dans 
lequel il puise les principes élémentaux de l’air. 

En bloquant sa respiration, il parvient à une 
modification respiratoire contrôlée, qui favorise 
l’oxygénation du sang veineux et les échanges 
gazeux au niveau des cellules. 
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La respiration alternée 

(A) - inspirer à fond par la narine gauche en 
bouchant la narine droite à laide du pouce droit, 

- bloquer la respiration et compter 5 secondes, 

- boucher la narine gauche avec l'index droit et 
en même temps, relâcher la narine droite pour 
souffler lentement et à fond, 

- bloquer la respiration pendant 5 secondes, 

- inspirer profondément par la narine droite en 
bouchant la narine gauche à l'aide de l'index droit, 

- bloquer la respiration pendant 5 secondes, 

- boucher la narine droite avec le pouce, tout 
en relâchant la narine gauche pour souffler lente¬ 
ment et à fond, 

- bloquer la respiration pendant 5 secondes, 

- inspirer à fond par la narine gauche en recom¬ 
mençant à (A). 

- à chaque inspiration, penser : « je respire la 
force ». 
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- à chaque expiration, penser : « je rejette Vair 
vicié . ». 

- à pratiquer chaque jour, 10 fois par narine. 

Respiration par le ventre : autre mouve¬ 
ment perpétuel. 

FIG. 36 



12 3 

La respiration par le ventre 


- Inspirer profondément par le nez en gonflant 
le ventre, 

- bloquer la respiration le temps de 5 palpita¬ 
tions, 1 

- par un mouvement de vague, rentrer le ventre 
et faire passer l'air dans les poumons, 


1. Voir action du blocage dans « Respiration alternée ». 
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- bloquer l’air dans les poumons le temps de 3 
palpitations, 

- souffler lentement, complètement, 

- bloquer l’action pulmonaire le temps de 3 pal¬ 
pitations, 

- recommencer au début de l’exercice, 

- à répéter 3 fois de suite, 

- accompagner de la même phrase mentale : « je 
respire la force », « je rejette l’air vicié ». 

Ces exercices sont à faire au lever de préférence, 
car ils installent calme et sérénité. 

l'expiration : SOUFFLE vital exprimé. 

À la suite d'une magnétisation difficile ou éprou¬ 
vante, le magnétiseur peut puiser de nouvelles 
forces dans une fonction aux propriétés souvent 
méconnues : l'expiration. 

Elle se pratique sur différentes lettres dont le 
symbolisme rappelle les éléments constitutifs du 
Cosmos et de l’homme, confirmant leur interdépen¬ 
dance. La place numérique des lettres au sein de 
l’alphabet est également importante dans la signi¬ 
fication des Nombres qui n’est pas abordée ici, 
mais qui intéresse le magnétisme curatif. 

L’expiration reflète l’être essentiel, intérieur, car 
elle doit être « posée » pour exprimer le tréfonds 
de l’être et bien « placée » pour révéler le juste 
centre vital. 

L’expiration doit être de même durée que 
l’inspiration, régulière, ininterrompue, l’une et 
l’autre s’enchaînant calmement. 

L’inspiration par le nez est silencieuse et l’expi¬ 
ration sur une lettre peut être sonore ou non : 
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- l'expiration sonore possède un effet actif, 

- l'expiration silencieuse procure un effet cal¬ 
mant. 

Toutes les fonctions essentielles peuvent se résu¬ 
mer par un nombre de sons dont la prononciation 
affecte différents centres physiologiques, et il 
convient de visualiser la force positive ou négative, 
exprimée par la lettre expirée et son cheminement 
esprit-matière. 

A : l re lettre de l’alphabet 

En expirant un A bien sonore, il détend tout le 
corps en massant complètement la cavité abdomi¬ 
nale, mais il ne remplace aucun traitement médi¬ 
cal : 

- il combat la constipation en favorisant le péris¬ 
taltisme, 

- il atténue les douleurs de la colite, 

- il contribue à maintenir ou retrouver la sou¬ 
plesse de la paroi abdominale, soit après la gym¬ 
nastique abdominale trop prolongée, soit après une 
intervention abdominale complètement cicatrisée, 
et avec l'accord du chirurgien. 

E : 5 e lettre de l’alphabet 

En expirant un E à peine audible, il produit un 
léger massage de la gorge et une action sur la fonc¬ 
tion thyroïdienne : 

- les hyperthyroïdiens la pratiqueront sur de 
courtes durées pour ne pas perturber les effets du 
traitement médical, 

- les goitreux y renonceront, 

- il combat les refroidissements limités à la 
gorge, 

- il renforce les cordes vocales, pour la modula¬ 
tion des 50 sons qui forment la parole, 
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- il atténue les enrouements dus au froid ou à 
une trop longue conversation, 

- il n exclut aucun traitement médical. 

H : 8 e lettre de l’alphabet 

En expirant un H bien sonore, il apaise directe¬ 
ment tout le système pulmonaire : 

- il atténue les douleurs pulmonaires des toux 
bronchiques, 

- il diminue la toux réflexe, 

- il calme la nervosité, 

- il peut aider au retour de la respiration régu¬ 
lière, en complément du traitement médical. 

1: 9 e lettre de l’alphabet 

En expirant fortement le I, il provoque une sti¬ 
mulation cérébrale et facilite la concentration : 

- il favorise les réflexes rapides par son action 
stimulante sur l'encéphale, 

- il soutient la réflexion concentrée, 

- il aide à l'activité spontanée, 

- il sera prudemment expiré en cas de traitement 
neurologique, 

- il réchauffe les mains et les pieds froids. 

O: 15 e lettre de l’alphabet 

Expiré de façon très sonore, le O nettoie, fortifie 
et augmente la capacité des poumons : 

- il est pratiqué par ceux qui ne souffrent 
d'aucune pathologie pulmonaire grave, 

- il aide les sportifs, les orateurs, les chanteurs 
et tous ceux qui évoluent dans des lieux particuliè¬ 
rement fermés et pollués, 

- il aide à renforcer les poumons des non- 
fumeurs en contact avec les fumées de tabac, 
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- il rend l’effort plus facile. Exemple : les chants 
de marine ou d’effort sont toujours rythmés sur des 
Oh, Oh, Oh,... 

U : 21 e lettre de l’alphabet 

En expirant faiblement le U, il fait monter la ten¬ 
sion artérielle : 

- les hypertendus y renonceront, 

- les hypotendus la pratiqueront avec prudence 
s’ils sont sous traitement hypertensif, 

- il calme les tensions nerveuses, 

- il détend les estomacs crispés et les muscles 
contractés, 

- il facilite la digestion. 

LA PRISE DE CONSCIENCE DES DOIGTS : 

OU DU SOIN AUX OUTILS 

Le magnétiseur doit ressentir l’énergie digi¬ 
tale circulante : 

Chaque doigt devient un capteur, recueillant 
l’énergie cosmique et tellurique, et la transforme en 
énergie magnétique à délivrer : 

- debout, calme, immobile, bras pendants le long 
du corps, 

- pensée dirigée sur les doigts, 

- écarter les doigts au maximum, les raidir 
jusqu’à la douleur, 
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La prise de conscience des doigts 


- se concentrer sur les doigts raidis le temps de 
3 respirations complètes, 

- détendre les doigts lentement et complètement, 

- pratiquer calmement 3 respirations complètes, 

- répéter l’exercice 5 fois de suite, 1 fois par jour, 

- penser : « Mes doigts sont des capteurs ». 

LA PRISE DE CONSCIENCE DU CORPS : 

POUR QUE LA CHAIR SERVE 

Le magnétiseur doit avoir conscience, sinon 
connaissance consciente, de son énergie corpo¬ 
relle : 

- s’asseoir ou s’allonger confortablement, 

- se détendre, et rester immobile pendant 
quelques minutes, 
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- se concentrer sur le corps bien détendu, 

- penser, visualiser et contracter aussi fortement 
que possible, les orteils, les chevilles, les mollets, 
les cuisses, les fesses, le ventre, la poitrine, les 
épaules, les bras, les mains, la nuque et tout le 
visage, en respirant profondément, 

- rester entièrement contracté et bloquer la res¬ 
piration le temps de 5 palpitations, 

- souffler très lentement en relâchant les 
muscles en commençant par le visage, la nuque, 
les mains, les bras, les épaules, la poitrine, le 
ventre, les fesses, les cuisses, les mollets, les che¬ 
villes, les orteils, 

- penser : « Tout mon corps participe à mon activité » 

Ces deux exercices sont à faire 1 fois le matin, 
car ils activent les facultés motrices du cerveau. 

FIG. 38 



La prise de conscience du corps 


LA PRISE DE CONSCIENCE DE RÉCEPTION ET 
d'accumulation MAGNÉTIQUES. 

Le magnétiseur ne doit pas être pris au dépourvu 
dans lacté magnétique ; il doit se sentir en état per- 
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manent de réception et d'accumulation énergé¬ 
tique, pour lui-même et son entourage : 

- debout, calme et bien détendu, 

- lever lentement les mains à hauteur des 
épaules, 

- bien se concentrer sur les mains, 

- fermer lentement les poings et les serrer 
jusqu'à n'en plus pouvoir, 

- contracter progressivement mais complète¬ 
ment les avant-bras, les bras, les épaules et le cou, 
le temps de 5 respirations régulières et profondes, 

- se détendre lentement en commençant par le 
cou, les épaules, les bras, les avant-bras et les 
poings, 

- baisser lentement les mains le long du corps, 

- se détendre et rester immobile quelques minutes, 

- penser : « Je ressens la force magnétique en 
moi », 

- à pratiquer 1 fois, le matin de préférence. 


FIG. 39 



Prise de conscience de réception 
et d’accumulation magnétiques 
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Cet exercice développe la force neurique et la 
puissance de concentration mentale. 

LA ROTATION : AUTOUR DU PLAN VERTICAL 
PLEXULAIRE. 

L'homme est intégré « dans le cercle ». 

Le magnétisme physique est causé par la rotation 
des électrons autour de l'atome et pour créer un 
champ magnétique, il faut que le mouvement du 
fluide soit hélicoïdal, comme la molécule d'A.D.N. 

La rotation s'exprime physiquement ou symboli¬ 
quement, dans diverses manifestations : 

- les derviches tourneurs pour leur intégration 
dans l'Univers divin, 

- les chaînes ou rondes de main à main pour 
l'intégration dans la fraternité, 

- la « table ronde » ou le baptistère rond pour 
les cérémonies initiatiques, 

- les dômes ronds des édifices de toutes reli¬ 
gions, symboles de la sphère céleste en rotation, 

- le déambulatoire des chapelles rayonnantes ou 
des mosquées, des églises, des temples ou des 
cathédrales, telle CHARTRES, où l'évêque menait 
des rondes, non par distraction, mais par ascèse, 

- le déambulatoire de plusieurs mètres de lar¬ 
geur qui entoure un édifice a pour but de maintenir 
le secret de ce qui se dit à l'intérieur, 

- les cromlech et les monuments mégalithiques 
tel STONEHENGE, interprété comme sépulture de 
l'âge de bronze, ou bien sanctuaire du culte solaire, 
ou bien observatoire magnétique, 

- les tumuli préhistoriques ou néolithiques 
comme ceux de la Vallée des Guaramantes ou les 
îlots rocheux comme le MONT-SAINT-MICHEL. 
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C est donc tout naturellement que la rotation cor¬ 
porelle autour du centre de gravité visualisé, 
entraîne le magnétiseur dans les flux magnétiques 
physique et spirituel, à l'image des mécaniques tel¬ 
luriques et cosmiques. 

Le centre de gravité ou centre d'inertie n'a pas 
d'existence matérielle, mais il est le symbole de 
l'équilibre par son déplacement constant et cohé¬ 
rent ; l'homme possède aussi son propre système 
d'inertie dont il doit se servir. 

L'homme est une antenne, et le magnétiseur doit 
savoir que ses capteurs ont des angles morts, et 
qu'il subsiste des arcs silencieux, d'où la nécessité 
de déplacer le point de réception de la symphonie 
du Cosmos. 

Sa réalité scientifique a été reconnue en 1964, 
grâce à la curiosité de Robert WILSON et Amo 
PENZIAS. Intrigués par le bruit très faible mais 
constant capté par leur appareil expérimental 
orienté sous tous les angles possibles, ils en conclu¬ 
rent que c'était le « rayonnement de fond » de l'Uni¬ 
vers. La fréquence de ce rayonnement thermique 
se situe dans la région millimétrique et peut être 
perçue par les appareils actuels. 1 

À l'occasion de certains examens médicaux, cette 
musique des sphères est perceptible chez l'homme ; 
elle provient des atomes et des molécules constitu¬ 
tifs qui sont des systèmes liés par la force élec¬ 
trique. 

C'est un exercice difficile à réaliser pour le débu¬ 
tant, mais sa persévérance le mènera vers la réussite 

1. Cf. Bibliographie : 6. 10. 12. 19. 22. 44. 58. 
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vécue et entendue de la rotation, qui est 
un moment bouleversant pour celui qui participe 
ainsi au bruit et au mouvement de la Vie. 

Procéder comme suit : 

- debout, bien détendu, placer les pieds perpen¬ 
diculairement aux hanches, 

- bras ballants, visualiser une ligne verticale qui 
part du point périnéal pour aboutir au point coro- 
nal, 

- positionner les plexus tout au long de cette 
ligne, 

- un livre posé sur la tête aide à trouver la ver¬ 
ticalité, 

- lentement et sans bouger les pieds, imprimer 
au corps un mouvement giratoire rythmé d avant 
en arrière et de gauche à droite autour de cet axe, 
l'esprit dégagé par le vide fait en soi, 

- accélérer la nutation sans provoquer de désé¬ 
quilibre ou d'étourdissement, 

- la maintenir quelques instants dans l'état de 
vacuité qui permet d'entendre le bruit de fond, 

- revenir très progressivement à une allure plus 
lente, 

- s'arrêter et rester immobile et détendu pendant 
quelques minutes, 

- pendant tout l'exercice, répéter rythmique¬ 
ment : « Je suis dans le flux magnétique ». 

La rotation stimule le système sympathique. 
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FIG. 40 



La rotation 
LA COMMUNION AVEC L'ARBRE : 

l'énergie naturelle. 

Le développement personnel s'accentue en vivant 
le plus près possible de la nature, pour se fondre 
dans le grand ensemble des variations infimes du 
champ magnétique terrestre et en tirer sa meilleure 
substance. 

En choisissant un arbre, le magnétiseur canalise 
vers lui les forces telluriques qui montent de ses 
racines et les forces cosmiques qui descendent de 
sa cime. 
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La communion avec l'arbre atténue les incon¬ 
vénients ressentis ou non, par ceux qui vivent 
dans des conditions fluidiques contraires au 
bien-être : 

- la désaimantation partielle ou localisée dans 
les villes pléthoriques, à cause des énergies diver¬ 
sement contrariées ou perverses, 

- les influences électrostatiques des bâtisses en 
béton armé qui sont des cages de Faraday, 

- les cloisonnements cosmo-telluriques établis 
près des transformateurs à haute tension ou des 
réseaux électriques à basse et haute tension, ou les 
réseaux hydrographiques qui dressent des murs 
d'énergie, dont les points de croisement forment 
des nœuds telluriques. De là, s'élèvent des ondes 
nocives pour le bon fonctionnement organique 
végétal, animal ou humain, sans oublier que même 
les machines y sont sensibles. 

S'unir à l'arbre de la façon suivante : 

- toujours rencontrer le même arbre si possible, 

- choisir un gros tronc de préférence, 

- tourné vers l'orient, l'enlacer et poser son front 
contre lui, 

- se concentrer et rester pénétré de sa puissance 
magnétique, 

- lui apporter sa présence humaine en remercie¬ 
ment de son énergie régénératrice, 

- rester une dizaine de minutes au moins contre 
lui, 

- le quitter calmement, comme dans un au 
revoir. 

De tous temps, l'Arbre nourricier, symbole de vie 
et de mort a été commun à toutes les cultures. 
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L'Arbre est une des multiplicités qui forme 
l'Unité de la Forêt, sanctuaire de l'initiation qui unit 
le profane et le sacré. 

Le frêne IGGdrasil est depuis le vm e siècle, 
l'Arbre du Monde, de la Vie et de la Mort pour les 
Scandinaves ; sa cime atteint le ciel, ses branches 
s'étendent sur le Monde et ses trois racines plon¬ 
gent dans la Fontaine originelle qui permet aux 
hommes de vivre. 

FIG. 41 



La communion avec l'arbre 


Le chêne est un des arbres les plus favorables : 
il peut atteindre 25 à 30 m. de hauteur, il porte des 
fleurs mâles et femelles, c'est-à-dire que chaque 
gland est un chêne en puissance et son enracine¬ 
ment pivotant lui assure une polarité équilibrée ; il 
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exige un plein soleil pour s accroître, peut vivre plus 
de 500 ans et son âge lui donne toujours plus de 
majesté. 

Pour les Grecs, cétait larbre sacré de ZEUS, les 
Romains l'avaient consacré à JUPITER. Les 
Druides considèrent que la présence du Gui révèle 
celle du Dieu Suprême et Saint-Louis aimait à 
rendre la Justice, appuyé à son tronc. 

Le tilleul était vénéré par les Germains, et Mes¬ 
mer le choisit pour être magnétisé car c'est un 
arbre vigoureux qui s'accomode de sols variés et 
dont les fleurs infusées procurent le calme. 

L'orme fut préféré par Puységur pour ses qualités 
de solidité et de souplesse ; pour bénéficier de ses ver¬ 
tus, la Justice était rendue sous ses larges ombrages. 

Le bouleau et le mélèze sont honorés en Sibé¬ 
rie ; le bouleau pour sa blancheur, signe de pureté 
et le mélèze pour son bois rouge, signe d'action et 
de chaleur. 

Pour tous ceux qui emploient les hautes énergies 
pour des actions bienfaisantes et spirituellement 
élevées, la force sylvestre est une aide et un point 
d'appui salutaires. 

LE RIRE : UNE FONCTION PHYSIOLOGIQUE IMPORTANTE. 

L'exercice n'est pas le rire moqueur ou désabusé 
de ceux qui « rient jaune » par dépit ou mépris, 

- il ressemble plutôt au rire des enfants qui rient 
si pleinement en jouant si attentivement et sérieu¬ 
sement, 

- il s'exprime par la franche gaîté qui règne dans 
les réunions ou les repas amicaux ou familiaux 
réussis, 
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- il est bienfaisant quand il devient fou, pour une 
raison seulement connue de celui qui en profite, 

- il est bienveillant pour celui qui le suscite et 
agréable pour celui qui participe, 

- il sied à tout le monde et ne nuit à personne, 
sauf aux grognons... 

Il faut s’astreindre à rire, jusqu’à ce que le 
rire devienne naturel ; le rire est une forme de 
relaxation par toutes les fonctions organiques 
qu’il modifie : 

- il améliore la digestion, 

- il favorise le sommeil, 

- sous son influence, le cerveau secrète les 
endorphines, hormones hypothalamiques aux pro¬ 
priétés antalgiques naturelles, 

- par lui, le cerveau préfrontal s’équilibre avec 
l’hypothalamus, qui offre tant d’associations com¬ 
plexes aux activités intellectuelles et affectives, 

- le cerveau primitif est dépassé, le rire régula¬ 
rise des fonctions autonomes, l’harmonie règne et 
il en résulte de la vigueur et de l’énergie, 

- le rire peut être d’origine psychologique, ner¬ 
veuse ou organique, mais les voies motrices du rire 
restent un problème neurologique, 

- le rire est relaxant par son double caractère 
convulsif ou spasmodique puis relâché et plusieurs 
fois repris, surtout au cours d'un fou rire, 

- il met en action les muscles de la face, les fonc¬ 
tions respiratoires, phonatoires et abdominales. 

Le rire détend tout l’organisme. 1 

Le philosophe grec HOMERUS enseignait à pro¬ 
pos du rire : « Le rire n'est point cruel de sa nature, 

1. Cf. Bibliographie: 5. 7b. 16. 32. 37. 48. 49. 
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il distingue l'homme de la bête et il est l'apanage des 
dieux immortels et bienheureux qui rient olympienne- 
ment tout leur saoul pendant les loisirs de l'Éternité ». 

Ainsi, la discipline physique, mentale, intellec¬ 
tuelle et spirituelle librement et joyeusement 
consentie devient 1 état de liberté que procure le 
bien-être permanent : il est le bien le plus précieux 
qui protège de l'esclavage que sont le mal-être, 
l'angoisse, l'inquiétude et les dépendances phy¬ 
siques, mentales, intellectuelles et spirituelles mor¬ 
bides non maîtrisées. 1 

« Ceux qui ne rient jamais ne sont pas des gens 

sérieux ». 

Bouddha 

Le magnétiseur prend grand soin de lui, car il 
ne doit pas se croire à l'abri d'une crise physique 
ou morale, et il sait qu'il est en charge de lui-même, 
comme des autres. Il doit tendre vers des buts à 
long terme, tout en sachant que divers objectifs se 
chevauchent et que l'un d'entre eux a toujours prio¬ 
rité. 

Celui de devenir magnétiseur doit être assidû¬ 
ment poursuivi pour constituer, grâce au travail 
personnel, un énorme capital magnétique. Il est 
continuellement renouvelé et différent, car c'est une 
force instockable qui provient de la souplesse adap¬ 
tative que donne la vacuité du corps et de l'esprit, 
aussi bien pour prendre l'énergie dans la nature 
que pour la donner à autrui. 

Le pouvoir magnétique est indépendant de la 
nature du magnétiseur, mais dépendant de sa qua¬ 
lité. 
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Ayant assuré son triple confort physique, mental 
et spirituel, le magnétiseur se donne la joie de pra¬ 
tiquer une magnétisation, si le magnétisme curatif 
est une des bonnes réponses au mal-être de la per¬ 
sonne. 

Il établit un nombre approximatif de séances et 
leur fréquence peut varier selon les cas et les résul¬ 
tats obtenus, mais il est rarissime qu’une seule 
séance suffise. 

C’est l’évolution de l’état du magnétisé et la 
conscience du magnétiseur qui en décident. 

Toutefois, le magnétiseur doit conserver le prin¬ 
cipe essentiel du système de magnétisations, qui 
consiste à ne pas imposer les séances ou à rendre 
le magnétisé dépendant de lui. Il convient de 
demander au magnétisé « s'il veut revenir », car il 
doit assumer sa part spécifique de responsabilité 
et de participation volitive dans le maintien ou le 
rétablissement de sa bonne forme. 

PRINCIPE ET CONDUITE DE LA SÉANCE 

LE PRINCIPE 1 

Le principe d'une séance de magnétisation 
repose en partie sur une règle parfois oubliée : le 
respect naturel, spontané et mérité. 

Il est un signe de politesse à 1 egard des objets, 
des plantes, des animaux et des humains et il passe 
par la condition formelle de se respecter soi-même. 

Le respect envers autrui enseigne avant tout que 
la personnalité humaine est sacrée, inviolable, et 
que rien ne compte davantage, si ce n est l'intégrité 
de l'esprit. 


1. Cf. Bibliographie: 7. 7b. 17. 20. 21. 28. 29. 31. 
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Le respect permet au magnétiseur de se position¬ 
ner dans un état « actif » pour donner, tout en 
aidant le magnétisé à rester dans un état « passif » 
pour recevoir, sans aucune soumission au magné¬ 
tiseur. Il n y a ni dominant ni dominé, il y a com¬ 
plémentarité, car c est une sorte de responsabilité 
civile que d aider autrui. 

L'univers mental du magnétiseur, c est la pri¬ 
mauté de l'énergie transmise, bien qu'invisible. Il 
parvient à l'accord de la théorie et de l'expérience, 
en tenant compte de la proportionnalité des vec¬ 
teurs du magnétisé, car il sait que c'est la Nature 
elle-même qui a établi les forces et les faiblesses 
de chacun sans choix particulier. 

L'univers mental du magnétisé, c'est la pri¬ 
mauté du bien-être réalisé. Parler de s'occuper de 
soi quand on est en pleine crise physiologique 
désordonnée c'est bien, mais se maintenir en pleine 
forme physique et morale, c'est davantage dans 
l'ordre de la Vie. 

Par l'acte de magnétisation, le magnétisé retrouve 
la force qui redonne le goût du combat et de la maî¬ 
trise de soi-même. Il considère l'environnement 
impitoyable de la Vie comme un stimulant vital et 
il réalise son projet de bien-être sans être un « assisté 
psychologique permanent ». Il sait que l'état général 
de mieux-être et de joie est un des aspects néces¬ 
saires à la force de résistance physique, et que le 
bon moral est le principal moteur de la survie. 

Si son état résulte d'une pathologie, il prend la 
responsabilité de se soigner par l'intermédiaire des 
thérapies qu'il choisit. 
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Si le magnétisme est la réponse adéquate, le 
magnétiseur fait partie de son arsenal thérapeu¬ 
tique. 

Pour le magnétiseur et le magnétisé, il faut 
se « condamner au succès intérieur », mais l'espoir 
du miracle est un signe infaillible de désastres, 
pour l'un comme pour l'autre. 

Certains pensent que le magnétisme curatif place 
définitivement le magnétisé en état de bien-être 
permanent ; le bien-être apporté par le nombre de 
séances appropriées au cas ne met pas à l'abri 
d'une rechute dans le temps ou d'un nouveau pro¬ 
blème, surtout si le magnétisé ne respecte pas les 
conditions de vie qui lui sont favorables, physique¬ 
ment et moralement. 

Passons de la statique du principe de la séance 
à la dynamique de la conduite de la séance. 

LA CONDUITE 

La conduite de la séance est un mode opération¬ 
nel et une capacité également opérationnelle, pré¬ 
sidés par la probité intellectuelle, la patience et la 
compétence, en sachant bien que le magnétiseur 
qui use de bons moyens, obtient de bons résultats. 

La conduite d'une séance familiale ou amicale est 
différente d'une séance professionnelle, mais le bon 
sens dirige. 

Le magnétiseur amical ou familial connaît déjà 
le magnétisé qui lui soumet son cas tout simple¬ 
ment. 

Le magnétiseur professionnel ne peut procéder à 
une anamnèse sans tomber sous le coup de l'exercice 
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illégal de la Médecine, selon l’article L.372 du Code 
Pénal. Après un assainissement de la profession, un 
article L.3... pourrait codifier l’exercice légal du 
Magnétisme curatif ? 

Dans tous les cas, le magnétiseur est un capteur 
qui se déplace dans l’espace du magnétisé qui est 
unique et important. 

Le magnétiseur doit s'exclure de sa propre sub¬ 
jectivité pour s’habituer aux hypothèses cohérentes 
pour la déduction statique et l’induction dyna¬ 
mique, qui affirment la permanence de l’être à tra¬ 
vers les changements fonctionnels. 

Tout le monde est-il sensible à l’influence du 
magnétisme ? 

Oui, une magnétisation est un procédé physique 
appliqué sur des personnes dont la sensibilité peut 
varier d'intensité et dont le degré de réceptivité 
dépend en grande partie de leur constitution 
magnétique et de leur sensibilité électromagnétique 
dès la naissance. 

Pour apprécier l'état de nécessité du magnétisé 
et la façon de le magnétiser, il faut obtenir des 
informations exactes et essentielles par une inter¬ 
prétation sérieuse de l’intuition fondamentale, de 
la vibration globale et des vibrations locales per¬ 
turbées, de la morphopsychologie et de l’habitus 
qui mène vers des méthodes objectives de magné¬ 
tisation. 

Une séance de magnétisation est une rééquilibra¬ 
tion judicieuse des systèmes régénérateurs du 
magnétisé ; elle l’aide à rétablir sa confiance en lui, 
à se réconcilier avec lui-même en développant son 
pouvoir d’autorégulation fonctionnelle et vitale en 
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utilisant ses ressources mentales, pour retrouver 
son indépendance individuelle. 

Une magnétisation peut provoquer un choc ana¬ 
phylactique, car elle est une sorte d'injection d'éner¬ 
gie déclenchant d'autres énergies. 

Certains magnétisés supportent quelques séances 
très vigoureuses, tandis que des séances plus pon¬ 
dérées et plus nombreuses risqueraient d'entraver 
les résultats. 

Il ne faut pas méconnaître les effets de l'infinité ; 
des magnétisations faibles, successives, incontrô¬ 
lées et pratiquées par un magnétiseur imprudent, 
peuvent dérégler l'équilibre vital des fonctions orga¬ 
niques qui dépendent du système sympathique, très 
sensible à l'excitation de ses terminaisons nerveuses 
endo-musculaires. 

Le magnétiseur doit être conscient de ses res¬ 
ponsabilités face au magnétisé et face au mal-être 
à traiter. 

Les procédés magnétiques employés sont en 
conformité avec la nature du magnétisé et contri¬ 
buent à rétablir les phénomènes vibratoires requis 
pour une architecture résistante. Ils relèvent les 
seuils de sensibilité des centres nerveux, sans pré¬ 
tendre les faire obéir, car c'est une énergie de 
liaison et non de contrainte. Ils tiennent compte 
de la force médiatrice de la nature et du réflexe 
immunologique naturel de l'organisme. 

Fruit de l'intuition et produit de la réflexion, une 
magnétisation bien menée ne provoque pas d'altération 
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significative de l’harmonie fonctionnelle ou effet 
nocebo. 

Toutefois, il faut lever l'idée et le caractère 
d'innocuité d'une magnétisation imprudente ou 
téméraire. 

Après une magnétisation correcte, si l’amélioration 
d'un état non pathologique est évidente, le mieux-être 
qui en résulte démontre qu’un placebo peut être une 
suggestion heureuse, qui témoigne qu’il n'existe pas 
de séparation entre le corps et l'esprit. 

Il ne faut pas évoquer le miracle, c’est le cerveau 
qui a déclenché le processus de remise en fonction 
du système vital, sous l’impulsion magnétique des 
procédés employés. 

L’effet placebo fait retrouver des émotions et per¬ 
met de modifier des pensées qui agissent profon¬ 
dément sur les désordres physiques ou non pour 
les faire régresser. 1 

Si l’amélioration est organique, il ne faut pas se leur¬ 
rer de la modification ou même de la disparition des 
symptômes ; il faut continuer à magnétiser jusqu’à 
l’harmonie vibratoire retrouvée, sans pour autant 
négliger les autres thérapies suivies, ou faire fi d’un 
contrôle par tout moyen approprié au cas traité. 


POUR QUELLES PATHOLOGIES OU QUELS 
ÉTATS ? 

Pour rester dans l’esprit magnétiseur, il convient 
mieux de poser : « Pour quelles personnes souffrant de 
quelles pathologies ou se trouvant dans quels états ? ». 

Une pathologie, pour le magnétiseur, est un 
désastre électromagnétique, mais une réaction de 


1. Cf. Bibliographie: 1. 7. 17. 23. 30. 31. 42. 53. 55. 
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vie. Elle se traduit par des phénomènes organiques 
chaotiques et des effets morbides sur les arrange¬ 
ments des cellules qui sont l'unité physiologique 
des êtres vivants. 

Un état, pour le magnétiseur, est un ensemble 
d’arrangements physiologiques provisoires qui 
n’altère pas le bien-être, mais modifie la manière 
d’être dans l’instant. 

L’homme a le libre choix de son mode de vie, 
mais ne pas gérer sa situation structurelle est de 
l’insouciance coupable envers soi-même et les 
autres ; même quand les structures semblent figées, 
elles se modifient à l’infini. 1 

Se vouer au bien-être est une disposition d’esprit 
bienfaisante et favorable, mais cette bonne intention 
ne suffit pas à faire régresser certaines pathologies. 

Le magnétisme curatif ne se substitue ni aux 
médecines légales ou auxiliaires, ni aux urgences 
relevant de soins intensifs, ni aux interventions 
chirurgicales ; il peut être un complément efficient 
au traitement médical par son action rémanente et 
holistique, ou une remise en forme, ou un entretien 
du bon état de santé. 

Les fonctions organiques ne peuvent se sous¬ 
traire à leur mission, mais certaines personnes pré¬ 
tendent les soumettre à leur volonté et exigent que 
leur système vital enfreigne ses propres lois d'équi¬ 
libre. 

Petit à petit, le mal-être s’installe et se manifeste 
par des symptômes qui sont les cris de souffrance 
du coips et parfois de l’esprit, entraînant bientôt 
des pathologies diverses, ressenties comme des tra¬ 
hisons du corps. 

1. Cf. Bibliographie : 1. 7. 17. 23. 30. 31. 42. 53. 55. 
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L'homme a encore bien des limites imprécises 
dans les manifestations de son mal-être, provo¬ 
quant des actions et des réactions aux consé¬ 
quences invariantes et qui constituent tous les 
moments de son existence. 

Le mal-être a presque toujours une étiologie 
hypothétique, car il est composé des causes qui 
lont produit, et des facteurs exogènes et endogènes 
qui ont favorisé son développement. 

Le mal-être résulte de l'état des organes qui en 
sont les conditions matérielles et/ou de l'état psy¬ 
chique, qui en est la condition somatique. 

Les affections psychosomatiques sont des colli¬ 
sions catastrophiques entre le corps et l'esprit et 
c'est le psychisme qui joue souvent le rôle de co¬ 
facteur dans le déclenchement du mal-être. 

Il y a les remue-ménages physiologiques dus aux 
excès en tous genres, alimentation, boisson, fati¬ 
gues, etc. 

Il y a les manifestations viscérales désordonnées 
qui entraînent le corps tout entier dans le mal-être, 
tant est grande l'interdépendance des organes ; 
cependant, la mesure des effets ne donne pas la 
précision des causes. 

Dans les affections mineures ou qui semblent 
l'être, des dysfonctionnements accidentels peuvent 
survenir et leurs conséquences peuvent être graves, 
si le magnétiseur n'y prête pas toute l'attention vou¬ 
lue. 

Les situations stressantes et les facteurs d'insa¬ 
tisfactions de la vie quotidienne peuvent avoir des 
répercussions pathologiques s'ils se répètent trop 
fréquemment. Par exemple, le mauvais moral, le 
pessimisme, l'angoisse et les chagrins sont ulcéra- 
tifs. 
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Cette influence du moral sur le physique 
confirme l’existence de la créativité esprit-matière 
ou matière-esprit et atomes pensants. 

Les fonctions organiques sont auto-régulées par 
les plus défensifs, tandis quelles se trouvent affec¬ 
tées chez les plus anxieux. 

Ceux qui aiment être malades pour être sûrs 
d’être aimés, présentent des paramètres à découvrir 
discrètement, sinon le mal-être est déplacé ; par 
une espèce de jeu morbide et de comportements 
funestes, ils accroissent le caractère évolutif du 
mal-être. 

Malgré l’action reconnue de la pensée sur les 
phénomènes biologiques et l’importance de la réac¬ 
tion psychologique, si l’on invoque les psychismes 
troublés et les bouleversements spirituels pour tout 
expliquer, on ne peut écarter les contaminations 
intellectuelles qui sont parfois plus dangereuses que 
les maladies infectieuses. 

Pour ces magnétisés, le magnétiseur semble 
céder aux impératifs de la situation et grâce à ses 
observations muettes, il repère la somatisation pré¬ 
férentielle. Il doit rester absent en esprit pour déve¬ 
lopper son pouvoir de concentration et sa 
compréhension des rapports de causalité. Pour eux, 
il renverse les notions courantes et s’engage sur la 
voie de l’exception, car la thérapie à adopter est 
aussi exceptionnelle que le cas traité dans l’instant. 

Ceux qui sont atteints d’une pathologie orga¬ 
nique : 

- il y a ceux qui décident de se soigner à l’aide 
d’une thérapie recherchée et trouvée, 

- ceux qui sont de constitution saine, robuste, 
équilibrée et qui sont accidentellement ou provisoi- 
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rement affaiblis par une épreuve physique, réagis¬ 
sent courageusement pour faire face, 

- ceux dont le système nerveux est perturbé et 
qui n y prennent pas garde, montrent un bon 
moral, mais se fatiguent par des excitations épui¬ 
santes, 

- ceux dont le mal-être mal contrôlé devient une 
épreuve morale, perdent leur courage moral et 
gagnent une dépression, 

- ceux qui sont abandonnés par un entourage 
égoïste ne se battent plus ; faute de ressources per¬ 
sonnelles, ils brisent leur élan vital, leur volonté fai¬ 
blit et leur persévérance se relâche pour bientôt 
disparaître. Ils ont peur et ils gâchent leur peu 
d'énergie en vidant leurs plexus par des déborde¬ 
ments de désespoirs. 

Ceux qui sont en grande détresse physique et 
morale dont le mal-être ne peut être identifié par 
quelque anamnèse, recherche ou analyse pratiquées 
par le médecin traitant et que leur taux vibratoire 
et les couleurs de l'aura révèlent une pathologie qui 
échappe aux sens humains, ceux-là doivent être 
aidés, mais la procédure de magnétisation déborde 
le cadre de ce livre. 

Parfois, ceux qui souffrent voient doffice une ori¬ 
gine d'envoûtement à leur mal ou bien se sentent 
victimes d'un mauvais Karma. Ces deux sujets 
seraient trop longs à développer ici, mais il est 
indispensable de s'informer avec intelligence et 
sang froid sur leur réalité objective, brodée ou 
inventée. 

Ainsi, il convient de reconnaître les cas et les per¬ 
sonnes à traiter, car les procédés magnétiques 
employés sont différents, mais entraînent toujours 
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une modification énergétique au niveau de certains 
plexus. 

La magnétisation s effectue à partir d un point 
d origine fixe et rayonne selon le sens physiologique 
de l'organisme, pour le retour de la dispersion vers 
l'unité. 

Dès la première magnétisation, le phénomène 
idiosyncrasique se manifeste et il faut en tenir 
compte pour la stratégie et les techniques sui¬ 
vantes, car les conséquences peuvent déborder le 
projet. 

Il faut agir dans le sens que la nature adopte 
pour la lutte de la cause vitale contre les causes 
morbides. 

Les forces de la nature créent des liens et ce sont 
ces systèmes, bien ou mal liés qui font le bien-être 
ou le mal-être et c est grâce au « jeu » dans ces sys¬ 
tèmes que leur mouvement est harmonieux ou ne 
lest pas. 

Grâce à son action sélective, le magnétisme cura¬ 
tif peut redonner souplesse et fermeté à différentes 
organisations fonctionnelles, car tout est maillé. Le 
processus magnétique vise à briser le réseau 
d'ondes pathologiques pour rétablir le réseau 
d'ondes physiologiques. Pour y parvenir, ce n'est 
pas la rapidité qui compte, mais la communication 
la plus large possible, établie entre les divers 
centres vitaux, en empruntant les méandres plexu- 
laires, longs de plusieurs milliers de kilomètres. 

Pourtant la magnétisation peut provoquer des 
perturbations en chaînes incontrôlées et incontrô¬ 
lables sinon en mal-être, mais ce peut être la crise 
salutaire occasionnelle, ou les modifications psy¬ 
chologiques durement ressenties. 
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Pour pallier ces inconvénients, il faut respecter 
un inter-équilibre des fonctions en l’état, par un 
apport idéal de proportions électromagnétiques. 
Elles restituent au corps un office normal par l’har¬ 
monie des températures, l’alternance dilatation- 
constriction et activité-repos... 

Il est difficile d’observer la photopériode natu¬ 
relle pour les heures de traitement, mais certains 
malaises, ressentis à heures fixes, sont parfois iden¬ 
tifiables par l’horloge interne. 

Ces réactions bioiythmiques ne sont pas men¬ 
tales mais bien physiologiques et biochimiques. Les 
biorythmes endogènes concernent les phénomènes 
organiques et les biorythmes exogènes sont liés à 
différentes variations extérieures, tels journée, nuit, 
chaud, froid, saisons, atmosphère, etc. Ils sont com¬ 
mandés par l’hypothalamus, le régulateur des 
grandes fonctions ; il pèse 4 grammes environ et 
se situe au confluent des réflexes automatiques du 
corps et du système de pensée. 

À l’heure « solaire », les biorythmes sont les 


suivants : 


- de 1 h. à 3 h. 

.. .foie, 

- de 3 h. à 5 h. 

... .poumons, 

- de 5 h. à 7 h. 

.. .côlons, 

- de 7 h. à 9 h. 

.. .estomac, 

- de 9 h. à 1 lh. 

.. .rate et pancréas, 

- de 11 h. à 13 h. .. 

.. .cœur, 

- de 13 h. à 15 h. 

... .intestin grêle. 

- de 15 h. à 17 h. 

... .vessie, 

- de 17 h. à 19 h. 

... .reins, 

- de 19 h. à 21 h. 

... .constricteur du cœur, 

- de 21 h. à 23 h. 

... .système endocrinien, 

- de 23 h. à 1 h. ... 

... .vésicule biliaire. 
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Quand la pathologie est identifiée, le magnéti¬ 
seur doit sentir si le traitement est à sa mesure. 1 

Si l'entreprise lui semble téméraire, le magnéti¬ 
seur doit savoir dire non et orienter le magnétisé 
vers d'autres compétences. 

Si son intuition est juste, il aide le magnétisé à 
assumer et surmonter sa pathologie, en accord avec 
les autres thérapies suivies. 

Si le magnétiseur n'est pas médecin ou personnel 
paramédical, quelques indications ci-après l'aide¬ 
ront à mieux cerner l'action à mener. Toutefois, il 
devra compléter ces informations succinctes par 
l'étude et la collaboration toujours possible, avec 
des médecins intéressés par toute forme de théra¬ 
pies bienfaisantes. 

Quelques pathologies et états sensibles à 
l'effet du magnétisme curatif sont traités dans 
l'ordre suivant : 

- le stress, quelques formes, 

- l'insomnie, la vraie et les autres, 

- les fatigues, avec prudence et méfiance, 

- les douleurs, entorses, zona, névralgie, 

- la sphère O.R.L, audition, équilibration, 
otites, coryza, rhume des foins, sinusite, épistaxis, 
angines et extinction de voix, 

- les yeux, conjonctivite, orgelet, myopie, 

- la bouche, aphtes, pyorrhée, stomatite électro¬ 
galvanique, coliques salivaires, 

1. Cf. Bibliographie : lb. 2. 5. 17. 21. 23. 24. 25. 27. 30. 33. 34. 35. 
36. 37. 39. 46. 53. 55. 57. 58. 
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- les poumons, bronchite, asthme, 

- l’estomac, mauvaise digestion, crampes, reflux 
œsophagien, 

- le foie et la vésicule, crise de foie, 

- les intestins, diarrhée, constipation, 

- les reins, incontinence, 

- la peau, acné, eczéma, furoncle et anthrax, 
brûlure 1 er degré, 

- le long labeur du temps, 

- l’appareil génital, Monsieur : prostatite, 
Madame : aménorrhée, dysménorrhée, 

- pour venir de Gaia, 

- le retour à Gaia. 

Les pathologies infantiles seront abordées au 
chapitre consacré aux enfants. 

En aucun cas, le magnétiseur non médecin ne 
doit faire interrompre ni modifier un traitement 
médical préconisé par le médecin traitant, sauf 
avec son accord. 

En effet, l’arrêt brutal de la prise médicamen¬ 
teuse peut entraîner des chocs physiologiques pré¬ 
judiciables à la santé, sinon attentatoires à la santé 
du magnétisé. 

Il faut toujours redire que la collaboration avec 
des médecins et des chirurgiens est bénéfique pour 
tous. 

Chaque magnétisation est précédée d’un ou plu¬ 
sieurs astérisques qui renseignent sur les compé¬ 
tences requises, dans la gradation suivante : 
débutant, 
maîtrise moyenne, 
bonne maîtrise, 
excellente maîtrise. 


** 

*** 
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LE STRESS 
Le bon ou le mauvais ? 

Le stress est une des grandes preuves de l'action 
du mental sur le physique. 

Le stress peut être aussi favorable que nocif, 
positif que négatif, constructeur que destructeur, 
heureux que malheureux. 

Les projets réalisés ou non, donnent la joie de 
vivre tandis que le manque de motivations est une 
tragédie pour l'esprit quand il devient un manque 
de désirs psychologiques. 

L'inactivité absolue, le manque de stimulant et 
l'absence d'ambition sont des frustrations phy¬ 
siques et morales, car l'activité est une nécessité 
biologique. 

Les brusques changements sociaux et technolo¬ 
giques imposent une constante adaptation, concer¬ 
nant tous les âges, toutes les couches de la société, 
pour que subsiste l'espoir de progrès, pour que dis¬ 
paraisse l'ennui de la monotonie, et pour que les 
frustrations disparaissent devant les succès. 

Il suffit souvent de débloquer quelques inhibi¬ 
tions pour libérer des torrents d'énergie mentale. 
En effet, le système nerveux est le serviteur du sys¬ 
tème sympathique, il est le récepteur et le trans¬ 
metteur de tous ses mouvements et l'adrénaline les 
stimule tous les deux. 

Le stress est bipolaire : bienfaisant et/ou malfaisant. 

U est bienfaisant : 

- quand une quantité adéquate d'adrénaline est 
libérée par la médullo-surrénale et stimule harmo¬ 
nieusement le système glandulaire, 
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- quand le cerveau, qui anticipe parfois dans les 
réactions de défense, fabrique les benzodiazépines, 
qui sont des tranquillisants naturels, pour calmer 
toutes les fonctions organiques. 

Il est malfaisant : 

- quand l'adrénaline coule à flots et submerge 
en particulier le plexus ombilical, grand régulateur 
de lequilibre psychosomatique, faisant apparaître 
des modifications psychologiques, développant des 
malaises ou maladies plus ou moins psychosoma¬ 
tiques, 

- quand il entraîne le dysfonctionnement d une 
glande qui semble insignifiante, bien qu elle pro¬ 
voque les troubles dun organe pourtant très éloigné 
d elle. Ce qui invite à bien tenir compte du second 
effet du stress. 

Pour faire face au stress, il y a deux systèmes 
de survie : 

- l'adaptation, 

- la lutte. 

L’adaptation : 

L'adaptation est de loin le système le plus 
agréable et le plus efficace. Elle rend la vie possible 
à tous les niveaux, car elle fournit l'esprit commu¬ 
nautaire, engendre la gratitude et la bonne volonté. 

Au lieu de combattre le stress puisqu'il est pré¬ 
sent et défini comme maladie de civilisation, pour¬ 
quoi ne pas en faire un tremplin vers de nouvelles 
perspectives plus enrichissantes et créatrices, par 
la découverte d'une autre harmonie personnelle à 
but collectif, par l'adaptation intelligente au style 
de vie moderne ? 
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En s’appuyant sur ce syndrome d’adaptation, 
l’homme pourrait parvenir à l’adaptation physique 
et morale au milieu ambiant pour y faire face 
d’abord, et pour le soumettre ensuite. 

Cet énorme effort d’adaptation demande de la 
lucidité et du courage ; pour y arriver, il faut que le 
mental soit en pleine possession de tous ses moyens 
d’action, en évitant tout ce qui pourrait infléchir sa 
détermination à vivre dans l’harmonie de son être, 
dont dépend l’harmonie de son environnement. 

Ne pas confondre l’adaptation avec l’indifférence, 
qui n’est pas une réaction, bien quelle permette la 
coexistence, mais pas la coopération. 

Cette coopération disciplinée est la plus intéres¬ 
sante pour l’homme, car elle favorise le travail 
d’équipe et la compréhension mutuelle qui permet¬ 
tent à chacun d’assumer ses exigences, de mener à 
bien ses ambitions, en conformité avec les lois bio¬ 
logiques et sociales. 

La lutte : 

Nous ne naissons pas égaux en santé ou forces, 
mais nous avons droit à des chances égales, bien 
que différentes pour vivre bien. 

Nous sommes tous uniques et nos problèmes 
sont personnellement ressentis, mais nous sommes 
soumis à des lois fondamentales communes. La 
lutte doit être livrée en respect de ces lois et les 
progrès que nous réalisons sont fonction de nos 
actes devant ces préceptes vitaux. 

Physiologiquement, la lutte qui rend irrité et 
angoissé est nocive et amène des changements dans 
la composition sanguine. En effet, sous l’action de 
l’irritation, de l’angoisse, de la peur, de la colère, de 
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la jalousie et de la fuite morale éperdue, les glandes 
surrénales déversent trop d adrénaline dans le sang. 
Le glycogène stocké dans le foie qui doit se convertir 
en sucre pour devenir « carburant », se transforme 
en « explosif » qui fait monter la tension artérielle 
et peut avoir de graves conséquences pathologiques. 

La lutte non assistée par la prise médicamen¬ 
teuse et la magnétisation en complément, peut 
entraîner une augmentation de la sécrétion de cor- 
ticostéroïdes et de thyroxine, laquelle influence, 
entre autres, la glande thyroïde, régulatrice de tout 
le système hormonal, et présente un déficit de 
sécrétion des hormones hypophysaires. 

Ces sécrétions désordonnées potentialisent ou 
dépotentialisent les effets de l'adrénaline ; de nom¬ 
breuses fonctions organiques s en trouvent affectées 
et créent des conditions de facteurs de risques éle¬ 
vés pour la maladie cardiovasculaire en particulier, 
les dépressions de toutes sortes et le déclenchement 
de certaines maladies, jusque-là à l'état virtuel. 

Les stimuli non contrôlés peuvent transformer 
les besoins réels en besoins névrotiques et la per¬ 
sonne stressée s'habitue à se refuser la satisfaction 
de ses besoins réels et ce sont là des cas qui mènent 
au stress pathologique et aux maladies psychoso¬ 
matiques graves. 

Le stress présente trois phases dont le seuil 
optimum est variable d’un organisme à l’autre : 

- phase 1 : la réaction d'alarme, choc et contre- 
choc, 

- phase 2 : le stade de résistance, adaptation et 
mise en batterie des moyens de défense contre 
l'agression, 

- phase 3 : le stade d'épuisement qui aboutit à 
la mort. 
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MAGNÉTISATIONS 

Phase 1 * : 

- la réaction d alarme se reconnaît au manque 
d'enthousiasme, à la fatigue inexpliquée, à l'insa¬ 
tisfaction générale, presque tout est un problème 
sans en être un... 

- la magnétisation a pour but de stimuler les 
réactions de défense : 

- longue prise de contact, 

- passes saturantes lentes et prolongées jusqu'au 
sommeil magnétique, 

- imposition isonome sur la nuque (S.N.C.) et 
au-dessus des oreilles (hypothalamus et hypo¬ 
physe), 

- impositon isonome sur les plexus cardiaque, 
solaire, ombilical, génital et sur les surrénales, 

- imposition isonome sur le foie pour ses actions 
antitoxique, glycogénique, hémolytique, hémato¬ 
poïétique, anti-hémorragique et martiale et sur la 
rate, responsable de la formation des hématies et 
des lymphocytes ; pendant 7 à 8 minutes, 

- grandes passes dégageantes, 

- cure d'eau magnétisée stimulante, 

- traitement à prolonger pendant plusieurs mois 
en complément des traitements médicamenteux. 

Phase 2 *** : 

- tous les malaises moraux de la phase 1 devien¬ 
nent des « catastrophes » qui créent l'anxiété et 
l'agitation, et les signes pathologiques apparais¬ 
sent : la boule à l'estomac, les vertiges et les maux 
de tête, la pâleur, les suées, la frilosité, les difficul¬ 
tés de concentration, perte de mémoire, troubles 
visuels, insomnie progressive, modifications épiso¬ 
diques des rythmes respiratoires et cardiaques, 
impuissance et frigidité passagères, 
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- la magnétisation apporte une détente générale 
et accroît les systèmes de défense de l’organisme, 
mais dans cette pathologie lourde, elle vient en 
complément du traitement médicamenteux et psy¬ 
chothérapeutique obligatoires : 

- longue prise de contact, 

- passes saturantes lentes, jusqu'au sommeil 
magnétique, 

- imposition isonome sur la nuque, (S.N.C.), foie 
(fonction antitoxique, glycogénique, hémolytique, 
hématopoïétique, anti-hémorragique et martiale), 
rate (formation hématies et lymphocytes), pendant 
au moins 5 minutes sur chaque région, 

- passes dégageantes, légères et prolongées, 

- magnétisation prudente, à pratiquer selon 
l’évolution du cas et à combiner si possible avec le 
traitement du médecin. 

Phase 3 **** : 

- les « catastrophes » de la phase 2 deviennent 
des syndromes dégénératifs à tous niveaux : le 
désespoir chronique entraîne une psychasthénie, de 
l’anorexie mentale, de l’inquiétude qui confine aux 
phobies, puis surviennent les lourdes pathologies : 
dépression nerveuse grave, maladie cardio-vascu¬ 
laire, hypertension, ulcères, gastrites, puis c’est la 
chute de toutes les réactions végétatives, tissulaires 
et endocriniennes, qui aboutissent à la mort. 

- si c’est un état désespéré, la magnétisation est 
inopérante physiologiquement, mais peut devenir 
un réconfort. 
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L'INSOMNIE 

« Béni soit l'inventeur du sommeil » 
dit Don Quichotte. 

L'insomnie a des causes multiples : 

- le maintien volontaire ou non du système 
d''éveil par l'accaparement de la pensée tournée vers 
les problèmes quotidiens, 

- l'habitude de dire « je ne dors plus » ou « je me 
réveille à 3 h. et je ne me rendors plus », crée une 
sorte d'auto-suggestion si répétée, quelle influence 
la qualité et la durée du sommeil, 

- la soumission aux agressions extérieures, le 
bruit en particulier, qui, au-dessus de 80 dB per¬ 
turbe le S.N.C., l'équilibre nerveux, le sommeil et 
appartient aux traumas pernicieux, 

- la seule difficulté à l'endormissement, qui fait 
passer de l'état de veille à l'état de sommeil, 

- la consommation abusive d'excitants de toutes 
natures, propres à modifier le cycle circadien, 

- une légère hyperthyroïdie méconnue peut créer 
une excitation du système nerveux sympathique, 

- une lésion hypothalamique peut perturber le 
cycle circadien, 

- une carence en fer ou en cuivre peut être res¬ 
ponsable, puisque le fer favorise la sécrétion de la 
dopamine, hormone essentielle pour l'équilibre 
neurochimique cérébral et que le cuivre facilite la 
sécrétion de noradrénaline, indispensable à l'état 
vigil. 

Bien entendu, la meilleure façon de lutter contre 
l'insomnie est de rétablir le sommeil, en modifiant 
le processus de régulation de la vigilance. 

Quand ce procédé est applicable, il demande une 
grande détermination, de la volonté, de la persévérance, 
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du courage et du temps, mais il fait retrouver le 
sommeil « à la carte » ; il est souhaitable de travailler 
en collaboration avec le médecin traitant. 

Pendant le sommeil, il y a perte de la conscience 
du monde extérieur, ralentissement de la vie orga¬ 
nique et abolition partielle des centres nerveux 
moteurs et sensitifs. 

Le rythme du sommeil, sans causer de dom¬ 
mages corporels peut être de 40 heures de veille, 
pour 30 heures de sommeil, mais cette cadence 
expérimentale ne peut être retenue dans la vie 
courante : un adulte doit dormir en moyenne 
8 heures par nuit pour être reposé, un enfant une 
dizaine d’heures, et une personne âgée peut se 
suffire d’une nuit de 5 à 6 heures. Ce rythme est 
une moyenne qui varie avec chaque individu, 
selon sa physiologie, ses horaires de travail et/ou 
ses déplacements fréquents sur plusieurs fuseaux 
horaires. 

Le sommeil joue un rôle défatigant musculaire, 
psychique et restaurateur fonctionnel du S.N.C. 
quand il est réparateur, c’est-à-dire qu’il est intégré 
dans un cycle équilibré de sommeil, de rêve, d’éveil 
et de vigilance. Le domaine des rêves n’est pas ici 
traité. 

La régulation veille-sommeil est assurée par l’épi¬ 
physe et l’hypothalamus, situés à la jonction de la 
colonne vertébrale et de la base du crâne ; ils abri¬ 
tent les centres du sommeil et ceux de l’éveil. 

MAGNÉTISATION ** 

- le magnétisé est assis ou couché, longue prise 
de contact, 

- passes longitudinales jusqu’au sommeil magné¬ 
tique, 
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- imposition palmaire sur la base du crâne pour 
réduire l'activité du S.N.C., au moins 15 à 20 
minutes, 

- suggérer un état calme, un corps bien décon¬ 
tracté avec la volonté de retrouver cet état en se 
couchant, pendant 10 minutes environ, 

- imposition hétéronome sur le haut des pou¬ 
mons pour dégager les voies aériennes supérieures 
et favoriser une respiration plus profonde, 

- dégagement complet pendant au moins 
3 minutes, accompagné de paroles calmes et apai¬ 
santes, 

- coton négatif sur la nuque en se couchant, 

- préparer de l'eau magnétisée négativement à 
boire dans la soirée, 

- ces magnétisations sous contrôle médical, per¬ 
mettent au médecin traitant de modifier les doses 
de somnifères, dont l'arrêt brutal risque toujours 
de provoquer un syndrome de sevrage, 

- à pratiquer hebdomadairement jusqu'au réta¬ 
blissement définitif du sommeil réparateur et 
volontaire. 


LES FATIGUES 

Pathologique, physiologique, psychologique 
ou bien gaspillage de ressource vitale ? 

La fatigue peut être temporaire ou chronique, 
elle peut être liée à un mode de vie inintéressant 
auquel un être est contraint ou accepte de l'être, 
ou bien à une cause organique. 

Il est très difficile de mesurer la fatigue et d'en 
apprécier les sources, car l'énergie disponible est 
très variable d'un être à l'autre et même chez la 
même personne, d'un jour à l'autre. 
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Une fois, la journée passera à une vitesse quasi- 
supersonique en « abattant » un travail considé¬ 
rable ; il s'ensuit du contentement et une agréable 
lassitude qui disparaît après une nuit de sommeil 
réparateur. 

L autre fois, la journée passera à « traîner », à 
tout commencer et à ne rien finir, ou à bâcler le 
travail ; le soir, le mécontentement est total et l'état 
d'épuisement est hors de proportion avec l'énergie 
dépensée et le peu de travail réalisé. 

Si c'est exceptionnel, cela indique la bonne 
marche du régulateur naturel d'énergie qu'est le 
métabolisme, réunissant un ensemble de réactions 
chimiques qui président à la construction de nou¬ 
velles cellules, à la destruction des vieilles et au 
débit d'énergie. Une fois encore, les surrénales sont 
sollicitées par le corps qui réclame de l'adrénaline 
pour mettre en circulation le sucre stocké dans le 
foie, pour augmenter les battements du cœur, et 
par conséquent, le débit du sang dans les muscles. 
Tout est prêt pour repartir. 

Si la fatigue devient chronique, l'effet glandulaire 
est inversé. La sécrétion surrénalienne diminue, 
n'entraîne plus la réaction énergétique et un ressort 
semble cassé. Tout le corps amorce un repli stra¬ 
tégique qui favorise le découragement, l'épuisement 
et la préoccupation de l'échec éventuel. Il n'y a pas 
de maladie organique, c'est l'ennui intégral, l'état 
dépressif à tous niveaux et le refus de la réaction 
de défense devant des difficultés souvent d'ordre 
psychologique. Il faut réussir à trouver le motif 
valable, le stimulant intelligent et l'aiguillon adé¬ 
quat qui redonneront la force doser vivre, d'oser 
réagir en choisissant des objectifs séduisants et 
cohérents et en surmontant les déceptions. 
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La fatigue subjective n’est pas en rapport avec un 
effort physique, elle peut être un comportement social 
pour se faire remarquer, l’expression de la paresse 
pour se faire assister, mais elle peut aussi accompa¬ 
gner de nombreux états pathologiques à découvrir. 

La fatigue professionnelle se remarque par les 
accidents du travail car elle atténue la vigilance : 

- par les malfaçons « involontaires » dues au 
manque d’attention, 

- par l’absentéisme, quand il n’est pas un pré¬ 
texte. 

C’est un domaine difficile à interpréter, toutefois, 
« parler de sa fatigue » peut être instructif, mais 
une rude tâche ; elle peut apprendre à augmenter 
les capacités à assumer la vie pour chacun, engager 
à développer la force de résistance à l’effort phy¬ 
sique et/ou moral et à reconnaître les limites qu’il 
ne faut pas dépasser pour rester « en forme ». 

La fatigue est un signe qu’il faut déchiffrer, 
car elle peut être une maladie et 3 types sont 
évoqués ici : 

- la fatigue pathologique, 

- la fatigue physiologique, 

- la fatigue psychologique. 

La fatigue pathologique 

Elle est le symptôme précoce d’une maladie orga¬ 
nique qu’il faut détecter par tout moyen approprié. 

MAGNÉTISATION **** 

À définir selon la ou les pathologies décelées et 
à pratiquer avec toutes les précautions d’usage et 
en complément du traitement médical. 
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La fatigue physiologique 

C est une réaction chimique sanguine liée à l'épui¬ 
sement musculaire chez les sujets sains. Le corps 
humain possède 500 paires de muscles et l'effort 
musculaire peut être soutenu à condition de béné¬ 
ficier d'un parfait accord des mouvements muscu¬ 
laires, respiratoires et circulatoires. En effet, le 
caractère « fatigant » de tout exercice n'est pas en 
rapport avec la force déployée, mais avec la consom¬ 
mation d'oxygène qu'il a nécessité ; beaucoup de per¬ 
sonnes, lors d'effort physique ou mental même 
modérés, agissent en apnée, ce qui raréfie l'oxygène 
dans le sang et dans les muscles par voie de consé¬ 
quence ; ce déficit en oxygène provoque, en cas 
d'activité prolongée et pénible, des étourdissements, 
de la désorientation, des nausées, jusqu'à des vomis¬ 
sements et même de la tachycardie et de l'hyperten¬ 
sion artérielle. Quand le glycogène et les acides gras 
viennent à manquer, la fatigue s'accroît, augmentée 
par « les déchets de la fatigue », tels l'acide lactique, 
le gaz carbonique et les autres produits toxiques qui 
s'accumulent dans le sang et les muscles. À leur tour, 
le système hormonal et les neuromédiateurs sont 
perturbés, déséquilibrant le corps tout entier. 

MAGNÉTISATION *** 

Les meilleurs remèdes à cette fatigue-là sont le 
repos, l'exercice respiratoire, la consommation 
toutes les 15 minutes d'un verre d'eau à tempéra¬ 
ture ambiante, mais une magnétisation aide à récu¬ 
pérer plus rapidement, régénère et régule les 
systèmes troublés : 

- prise de contact pendant 10 minutes, 

- passes longitudinales lentes pendant 15 
minutes au moins, 
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- imposition isonome sur les poumons pour une 
meilleure oxygénation et pratique des exercices de 
la respiration alternée, 

- imposition digitale-circulaire sur la rate pour 
stimuler la production des lymphocytes et réserver 
ou détruire les hématies, dont la durée de vie ne 
dépasse guère 1 mois, 

- imposition hétéronome sur le périnéal, 

- long dégagement, 

- à pratiquer en cure mensuelle d entretien, sur 
ceux qui sont très actifs et nerveux, 

- coton positif la nuit sur le périnéal. 

La fatigue psychologique 

Elle naît de conflits moraux indéfiniment pro¬ 
longés et apparemment sans solution, de désespoirs 
intimes, et de désenchantements à tous les niveaux. 

Personne ne peut prétendre échapper un jour à 
cette fatigue-là, car elle s'abat aussi bien sur 
l'enfant mal-aimé, l'adolescent incompris, l'adulte 
submergé par le rythme de la vie moderne, la per¬ 
sonne âgée abandonnée, l'actif écrasé sous la 
charge, l'inactif accablé d'ennui, l'intellectuel 
débordé, le manuel qui doit produire toujours plus 
et même sur le bien-portant qui devient très vite 
un mal-portant, s'il ne remédie au plus tôt. 

Il est possible de se ressaisir soi-même par des 
exercices physiques qui excitent la pensée : beau¬ 
coup marchent de long en large pour réfléchir, 
d'autres installent une modification du concept de 
conscience, pour que les conditions naturelles de 
l'existence soient préservées malgré tout. En atten¬ 
dant que ce comportement favorable appartienne 
à la vie courante, le magnétisme peut aider au réta¬ 
blissement de l'interaction permanente du corps et 
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de l'esprit, menant à l’harmonie qui équivaut au 
bien-être général. 

Cliniquement, elle revêt en partie les caractères 
du stress phase 1, mais elle peut cacher une mala¬ 
die à découvrir. 

MAGNÉTISATION ** 

- longue prise de contact, 

- passes longitudinales lentes du plexus coronal 
au plexus solaire de 15 à 20 fois, 

- imposition palmaire sur la nuque (S.N.C.), 
pendant au moins 5 minutes. 

- imposition palmaire sur le plexus solaire pen¬ 
dant 10 minutes, tout en exhortant au calme, à la 
détente, à la régularisation du mode de vie et toutes 
autres indications bienveillantes en rapport avec le 
cas précis, 

- imposition isonome sur les reins, (élimination 
des déchets, maintien des équilibres hydrique, élec¬ 
trolytique et acido-basique, régulation de la tension 
artérielle et production de l’érythropoïétine qui par¬ 
ticipe à l’élaboration des globules rouges par la 
moelle osseuse, les ganglions lymphatiques, etc.,) 
sur le plexus génital et la rate, (destruction des 
hématies au terme de leur vie, réservoir de sang 
utilisable en cas d’hémorragie et formation des lym¬ 
phocytes) pendant 5 minutes sur chacun, 

- grandes passes dégageantes, 

- à pratiquer sur une longue période, en com¬ 
plément du traitement médical, 

- coton positif sur la nuque, 20 minutes tous les 
soirs. 
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LES DOULEURS : 
Sont-elles vraiment folles ? 


La douleur est le cri d'alarme de l'organisme et 
elle est considérée comme un effet et non une 
cause. Elle peut se situer sur un nœud dysfonc¬ 
tionnel précis ou diffus, ou sur une rupture du 
trajet énergétique, ou sur le point d'impact d'un 
choc et semble être le résultat d'un survoltage qui 
modifie la polarité et crée une surcharge d'énergie 
positive ou négative. Le seuil de la douleur est 
variable d'un individu à l'autre ; il dépend de la 
nature de la douleur elle-même qui peut être ful¬ 
gurante, erratique, exquise, morale, etc. dont les 
manifestations plus ou moins intenses sont fonc¬ 
tion de l'intégration psychique, du soutien de 
l'entourage, car la souffrance isole souvent dans 
une sensation de solitude par l'explication trop 
simple qui en est donnée, entre autres raisons. 

La douleur physique peut être subordonnée à la 
douleur morale. Pendant des siècles, elle fut plus 
ou moins bien supportée comme une sanction 
divine pour mériter la grâce et il n'était pas ques¬ 
tion de l'adoucir. Heureusement, les églises aban¬ 
donnent de plus en plus cette notion et l'idée 
d'éviter la douleur est pratiquement généralisée 
dans le monde religieux. 

Pour le magnétiseur, la vibration locale est une 
bonne indication, mais une connaissance des dou¬ 
leurs et de leur siège habituel pour chaque partie 
du corps est importante pour parvenir aux déduc¬ 
tions thérapeutiques qui en découlent ; en effet, la 
douleur ressentie en un point précis peut être émise 
par un organe ou une région éloignés et elle est 
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souvent accompagnée de sensations d'irradiation. 
Quand la douleur est superficielle, elle est parfois 
correspondante au point ressenti. Le magnétiseur 
doit savoir que la transmission de la douleur au 
cortex concerné et sa perception au point localisé 
sont susceptibles de modifications et même d'inhi¬ 
bitions, ce qui doit l'inciter à la sûreté de l'identi¬ 
fication douloureuse. Dès que la douleur a rempli 
son office, c'est-à-dire que le siège du mal est 
connu, elle doit disparaître car il y a des souvenirs 
de douleurs qui font souffrir pendant longtemps. 
Toutefois, il y a des douleurs qui persistent après 
la guérison même, car elles représentent les 
séquelles durables du mal ; d'autres douleurs sont 
sans cause apparente ni révélée par l'anamnèse, les 
examens ou les analyses, et semblent réfractaires à 
tous les traitements. 

Ces douleurs-là sont stressantes, invalidantes et 
obsessionnelles, car attendues en permanence, et 
elles gâchent littéralement la vie des malheureux 
qui en souffrent. Dans les autres cas, il faut rejeter 
l'idée que la douleur est une fatalité et lutter de 
toutes les forces possibles contre le syndrome dou¬ 
loureux qui devient une maladie s'il n'est pas jus¬ 
tifié ; la « douleur chronique » est une expression 
impropre, à partir de l'instant où elle n'a plus sa 
place dans le contexte d'avertissement du mal-être 
à venir ou déclaré. Il existe des traitements médi¬ 
caux et chirurgicaux très efficaces contre la dou¬ 
leur ; des procédés magnétiques stimulent 
l'hypothalamus pour qu'il secrète plus abondam¬ 
ment les endomorphines ou hormones antalgiques 
ou d'autres hormones qui détendent les régions 
contractées par la douleur, permettant ainsi à 
l'influx de passer du nerf au muscle. Dans les cas 
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de douleur chronique, la collaboration du médecin, 
du magnétiseur et du psychologue sera bienfaisante 
au magnétisé. Dans l’évocation des douleurs, seules 
l’entorse, le zona et la névralgie sont décrites, mais 
ce n'est pas exhaustif. Il convient d'être particuliè¬ 
rement vigilant sur les polarités pour être sûr de 
calmer et non stimuler ! 

L’entorse 

L’entorse est une lésion traumatique qui se 
caractérise par une vive douleur, un gonflement, 
une augmentation de la chaleur locale, un point 
douloureux au niveau du ligament atteint ; quand 
il y a déplacement, c’est une luxation. 

MAGNÉTISATION * 

- bien localiser le centre douloureux, 

- si l’entorse est récente : imposition palmaire 
hétéronome sur le centre diffusant la douleur pen¬ 
dant au moins 15 minutes, 

- si l’entorse est ancienne : pratiquer des passes 
saturantes rapides pour bien détendre tout le coips 
et pratiquer l’imposition palmaire sur l’entorse, 

- long dégagement de tout le corps, 

- coton négatif sur la région douloureuse, 

- pratiquer chaque jour jusqu’à sédation de la 
douleur. 

Le zona 

Le zona intercostal est la forme habituelle et 
bénigne ; la forme la plus grave est le zona ophtal¬ 
mique, à cause des complications oculaires qu’il 
peut occasionner. L’agent infectieux est un virus du 
groupe Herpesvirus. Le zona affecte principalement 
le tronc, les membres inférieurs et le visage et se 
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manifeste par des éruptions vésiculeuses, groupées 
sur le trajet des nerfs de la sensibilité. En général, 
l'éruption est accompagnée et parfois même précé¬ 
dée de douleurs névralgiques intenses, qui peuvent 
persister longtemps après la guérison apparente. 
Les douleurs sont violentes et irrégulières et per¬ 
turbent l'équilibre nerveux. Le zona survient sur¬ 
tout vers la cinquantaine, mais les jeunes peuvent 
aussi en être atteints et il peut récidiver, quelque¬ 
fois à de longues années d’intervalle. 

Pour le magnétiseur débutant, le magnétisme est 
plus particulièrement indiqué dans le zona inter¬ 
costal ; il doit être pratiqué chaque jour dès l’appa¬ 
rition des premiers symptômes et jusqu'à 
l’éradication, en complément du traitement anti¬ 
viral. 

MAGNÉTISATION *** 

- prise de contact rapide, 

- passes saturantes pendant 5 minutes, 

- passes transversales de la tête vers les pieds 
pendant 10 minutes, 

- passes traînantes du front vers la nuque, en 
passant devant les oreilles, pendant 10 minutes, 

- passes traînantes du cou au coronal, pendant 
5 minutes, 

- imposition palmaire sur le centre diffusant la 
douleur pendant 10 minutes, 

- effleurages sur le trajet du nerf concerné pen¬ 
dant 5 minutes, 

- longues passes longitudinales de la tête aux 
pieds, 

- dégagement prolongé, 

- coton négatif sur la partie atteinte et eau néga¬ 
tive, au moins 1/2 litre par jour. 
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La névralgie 

Une névralgie est une douleur lancinante, sou¬ 
vent paroxystique, ressentie sur le trajet d’un nerf ; 
ses causes sont variables : névrite, compression 
d’un nerf par une tumeur envahissante, amputa¬ 
tions, paraplégies, etc. la névralgie faciale ou celle 
du glosso-pharyngien sont parmi les plus difficile¬ 
ment supportables. 

Le traitement médicamenteux et magnétique doit 
souvent être accompagné d'un traitement psycho¬ 
logique tant l’épreuve est pénible pour ceux qui 
souffrent. 

MAGNÉTISATION *** 

- bien localiser le centre de la douleur et com¬ 
mencer par une imposition hétéronome jusqu’à 
légère amélioration, 

- passes saturantes pendant 5 minutes, 

- passes transversales de la tête vers les pieds 
pendant 10 minutes, 

- imposition hétéronome sur la base du crâne 
pendant 10 minutes, 

- imposition hétéronome sur la douleur, 

- imposition isonome sur le plexus génital, 

- longues passes dégageantes, 

- coton négatif sur la partie douloureuse ou sur 
le centre diffusant la douleur, 

- à pratiquer sur de longues périodes à inter¬ 
valles réguliers. 


LA SPHÈRE O.R.L. 

Bien entendre, bien respirer et bien parler 

Les oreilles, le nez et la gorge subissent les même 
agressions extérieures, les mêmes atteintes et ils 
sont souvent solidaires en face d’une affection. 
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- Les oreilles sont abordées pour l'audition et les 
otites. 

- Le nez est traité contre le coryza et la sinusite. 

- La gorge est magnétisée pour lutter contre 
l'angine et l'extinction de voix. 

Les oreilles 

L'oreille est un organe pair et symétrique, où 
sont situés les récepteurs des deux modalités sen¬ 
sorielles de l'audition et de l'équilibration. 

Sont abordées : 

- l'audition, 

- l'équilibration, 

- les otites. 

L’audition 

Les informations reçues empruntent des voies 
complexes pour parvenir au cortex concerné. 

Les grands ennemis de l'oreille sont les bruits 
extérieurs, susceptibles de provoquer des lésions 
des cellules auditives réceptrices, par une pression 
excessive sur les tympans. 

Si la difficulté auditive n'est pas due à une lésion 
irréversible ou relevant de la chirurgie, le magné¬ 
tisme peut aider à améliorer l'audition, grâce aux 
phénomènes électriques et magnétiques qui la 
conditionnent en partie. 

MAGNÉTISATION ** 

- prise de contact prolongée, 

- passes longitudinales lentes pendant 10 
minutes, 

- imposition palmaire au-dessus des deux 
oreilles et sur la nuque pendant 6 à 7 minutes, 
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- friction circulaire sur les oreilles, 10 à 15 
minutes, 

- longues passes dégageantes, 

- à pratiquer sur de longues périodes, 

- coton positif sur les oreilles tous les soirs, 20 
minutes minimum. 

L’équilibration 

L'équilibration est une fonction des différentes 
parties du corps dont le maintien définit l'équilibre. 

Les positions corporelles variées, les réactions de 
compensation diverses, impliquent plusieurs sys¬ 
tèmes sensoriels, sensitifs et moteurs, et le cervelet 
joue un rôle prépondérant dans l'adaptation des 
attitudes et des mouvements pour conserver l'équi¬ 
libre. 

Les messages qui suscitent cette adaptation 
ont plusieurs origines : 

- les canaux semi-circulaires labyrinthiques de 
l'oreille interne situés dans les trois plans de 
l'espace, qui renseignent sur la position de la tête, 

- l'influx des fibres sensibles qui indique le degré 
positionnel des muscles, des tendons et des articu¬ 
lations, 

- un déplacement vertébral, 

- les variations d'appui et de pression du pied 
sur le sol, 

- la vue, qui informe sur le maintien spacial 
équilibré ou non, 

- l'A.T.M. (articulation temporo-mandibulaire) 
déplacée. 

Ainsi, les troubles de l'équilibration peuvent avoir 
des causes très variées, depuis les pieds mal posés 
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ou certaines maladies, jusqu'aux lésions auricu¬ 
laires ou cérébelleuses. 

Le magnétiseur recherche, si elle est inconnue, 
la raison du malaise et magnétise en complément 
du traitement médical. 

MAGNÉTISATION **** 

- prise de contact, 

- passes longitudinales jusqu’au sommeil magné¬ 
tique, 

- imposition palmaire sur le coronal, le pinéal, 
les oreilles et les yeux, 

- passes stimulantes pendant 10 à 15 minutes, 

- imposition isonome sur la plante des pieds 
pendant 10 minutes, 

- pratiquer pendant au moins trois mois à raison 
d’une séance hebdomadaire. 

Les otites 

L’otite est une inflammation de l’oreille, les dou¬ 
leurs sont souvent intenses, la fièvre est parfois éle¬ 
vée, et quand elle est mal soignée, elle peut avoir 
des conséquences graves. 

L’otite présente deux phases principales : 

- l’otite externe, 

- l’otite moyenne. 

Ces affections aiguës nécessitent une médication 
anti-infectieuse qui peut être renforcée par une 
magnétisation, poursuivie après guérison, pour 
augmenter les défenses naturelles de l’oreille. 
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Votite externe 


C est la plus fréquente et la plus bénigne, elle est 
souvent infectieuse. Si elle n est pas traitée jusqu a 
complète guérison, il peut survenir une réinfection 
ou une réactivation d'infection. 

MAGNÉTISATION * 

- la médication anti-microbienne est indispen¬ 
sable, la magnétisation vient en complément si la 
personne est trop fatiguée par son otite, 

- prise de contact, 

- passes longitudinales saturantes pendant 15 
minutes, 

- imposition isonome sur le foyer infectieux et 
passes perforantes s'il y a bubon, 

- s'il y a blessure, imposition hétéronome sur 
l'oreille ou les deux pendant 4 à 5 minutes, 

- dans tous les cas, effleurages du côlon pendant 
4 à 5 minutes, pour faciliter l'évacuation des 
toxines, 

- prolonger jusqu'à cicatrisation. 

Votite moyenne 

Elle est plus grave, c'est l'affection très commune 
chez les enfants, mais elle peut survenir chez les 
adultes aussi. 

Elle est d'origine microbienne, endogène et/ou 
exogène et les causes d'une toxémie sont générale¬ 
ment à rechercher, ainsi que les autres affections 
rhino-phaiyngiennes, auxquelles elle est fréquem¬ 
ment liée. 

Elle se manifeste en général par des maux 
d'oreille intenses, parfois paroxystiques, accompa¬ 
gnés de fièvre. 
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Mal soignée, elle peut devenir chronique ou récidi¬ 
vante avec douleurs de plus en plus aiguës, et mener 
à la surdité progressive, irréversible et non appa- 
reillable, à la mastoïdite et même à la méningite. 

MAGNÉTISATION *** 

- si la douleur est intense, commencer par les 
soins directs, 

- les paumes sont placées face aux oreilles en 
position hétéronome, jusqu a ce que la douleur soit 
devenue supportable, 

- pratiquer des passes perforantes en direction 
du tympan, jusqu'à ce que loreille se libère en 
émettant un petit bruit sec, 

- faire des passes traînantes depuis le cou 
jusqu'aux oreilles pendant 10 minutes environ, 

- pratiquer de longues passes longitudinales de 
la tête aux pieds, pendant 5 minutes, 

- procéder au dégagement transversal pendant 5 
minutes, 

- coton négatif autour du cou, 

- à prolonger jusqu'à sédation complète. 

LE NEZ 

Le nez lui-même est le siège de l'organe de l'odo¬ 
rat ; les pathologies affectent la muqueuse des 
fosses nasales, qui peut présenter des inflamma¬ 
tions aiguës ou des altérations chroniques ou pério¬ 
diques, parmi lesquelles seront retenus : 

- le coryza ou rhume de cerveau et le rhume des 
foins, 

- la sinusite, 

- les épistaxis. 
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Le coryza 

Le coryza est souvent aigu, il se manifeste toute 
l’année, plus fréquemment au début de l’hiver et 
du printemps, par temps humide, par courant d’air, 
il est infectieux et contagieux. 

Chacun connaît son rhume : il peut débuter soit 
par des éternuements, soit par le nez bouché, soit 
par des écoulements plus ou moins abondants, ou 
de la fébrilité ou un mal de tête, plus précisément 
le jour ou la nuit, accentués par la chaleur ou le 
froid ou au contraire soulagés. 

Mal soigné, il peut se compliquer de sinusite ou 
d’otite et gagner le pharynx et les bronches, provo¬ 
quant une bronchite aiguë. 

C’est donc important de le bien soigner dès le 
début. 

MAGNÉTISATION * 

- longue prise de contact, 

- passes longitudinales lentes pendant 5 
minutes, 

- si les éternuements sont fréquents et nom¬ 
breux, il faut calmer la muqueuse nasale, irritée par 
l'air expulsé à 600 km/h, par imposition hétéro¬ 
nome sur les ailes du nez, 

- si le nez est complètement bouché, pratiquer 
des passes perforantes vers l’intérieur de chaque 
narine jusqu'au retour à une respiration plus aisée, 

- si le nez coule abondamment, calmer les sinus 
frontaux et maxillaires par une imposition palmaire 
hétéronome, 

- si le nez est trop sec, pratiquer le contraire, 

- imposition hétéronome sur la nuque et les 
voies aériennes supérieures, 

- imposition isonome sur le plexus solaire et le 
plexus génital, 
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- dégagement général rapide, 

- pratique jusqu'au retour à la normale, 

- eau magnétisée en lavages des sinus plusieurs 
fois par jour, 

- le traitement médicamenteux doit être pour¬ 
suivi pendant le temps requis à l'assainissement de 
la région atteinte. 

Il est à noter que dans différentes affections, le 
plexus génital doit être rechargé en énergie ; en 
effet, la fatigue occasionnée peut vider jusqu'au 
plexus génital et cette magnétisation est particuliè¬ 
rement bienfaisante. 

Le rhume des foins 

Le rhume des foins est aussi dénommé coryza 
spasmodique périodique, et même asthme des 
foins, puisqu'il est considéré comme équivalent de 
l'asthme avec lequel il peut alterner. 

H est une irritation des yeux et de la muqueuse du 
nez d'origine allergique, provoquée par le pollen, la 
floraison des graminées, etc. et le coryza spasmodique 
non spécifique est amené par les poussières, l'encre, 
le papier, les fourrures, la laine, les produits de toilette 
ou de nettoyage ou par tout autre agent allergène. 

Les traitements antihistaminiques et magné¬ 
tiques ont leurs succès et leurs échecs et c'est dans 
la modification vibratoire entre le magnétisé et cer¬ 
tains matériaux présents que le magnétiseur peut 
tenter d'aider, avec l'accord du magnétisé. 

MAGNÉTISATION ** 

- longue prise de contact, 

- passes saturantes rapides, 

- main droite derrière la tête et main gauche sur 
le front, rester 5 à 6 minutes et exercer une légère 
pression pendant 1 minute, 
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- passes rapides du sommet de la tête aux 
épaules, sans contact pendant 5 minutes, 

- passes sans contact du milieu du front jusqua 
la nuque en passant devant les tempes et les 
oreilles, 15 à 20 fois, 

- 5 à 6 passes ascendantes rapides des oreilles 
au sommet de la tête, 

- calmer les sinus frontaux et maxillaires par 
une imposition palmaire hétéronome, 

- imposition hétéronome sur les yeux pendant 6 
à 7 minutes, 

- passes à grand courant pendant 3 à 4 minutes, 

- à pratiquer sur de longues périodes, chaque 
année, dès l’apparition des premiers symptômes, en 
continuant le traitement médical, 

- coton négatif sur le front et la gorge, 1/2 h 
chaque soir, 

- eau négative en lavages des sinus, plusieurs 
fois par jour. 

La sinusite 

En général, il y a inflammation et infection 
simultanées de plusieurs sinus de la face. Elle peut 
devenir chronique et entraîner des douleurs névral¬ 
giques intenses et une surinfection. 

MAGNÉTISATION ** 

- longue prise de contact, 

- passes saturantes lentes, 10 à 15 fois, 

- passes transversales de la tête vers les pieds, 
10 à 12 fois, 

- imposition hétéronome sur le front et la nuque 
pendant une dizaine de minutes, 

- passes sans contact du milieu du front jusqu’à 
la nuque, en passant devant les tempes et les 
oreilles, 15 à 20 fois, 
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- imposition hétéronome prolongée sur tous les 
sinus faciaux, 

- imposition hétéronome sur les yeux, 

- imposition isonome sur les plexus solaire, 
ombilical et génital, pendant 5 à 6 minutes, 

- longues passes dégageantes, 

- coton négatif sur les sinus frontaux, 

- eau magnétisée en lavages des sinus, 3 à 4 fois 
par jour, 

- à pratiquer jusqu’au retour du volume normal 
des sinus et prolonger pour renforcer les défenses 
naturelles. 

Les épistaxis ou saignements de nez 

C’est une affection qui semble prédominer chez 
les enfants, mais elle peut atteindre tout le monde 
quand elle est une séquelle traumatique ou simple¬ 
ment liée à une fragilité des capillaires. 

Elle peut être consécutive aux affections du nez 
et des sinus, mais la cause peut être une consé¬ 
quence de l’état général : hypertension artérielle, 
hypotension, insuffisance hépatique, maladies du 
sang ou maladies infectieuses graves. 

MAGNÉTISATION *** 

- très longue prise de contact, 

- passes saturantes lentes, 20 à 25 fois, 

- grandes passes lentes sans contact de la tête 
aux genoux, 25 à 30 fois. 

- passes avec contact des épaules aux mains, 20 
à 25 fois, 

- passes avec contact de la taille aux pieds, 20 
à 25 fois, 

- frictions circulaires sur la rate (voir chapitre 
« fatigue psychologique »), le pancréas (il secrète 
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l'insuline et le glucagon qui assurent la régulation du 
métabolisme des sucres et la stabilité de la glycémie, 
tandis que l’hormone lipocaïque empêche la sur¬ 
charge du foie par les graisses) et les reins (voir « fati¬ 
gue psychologique ») pendant 5 minutes sur chacun, 

- longues passes dégageantes, 

- à pratiquer jusqu’à l’arrêt complet du phénomène. 

LE LARYNX 

C'est l’oigane de la phonation, situé au centre du 
pharynx qui comprend dans l’ordre : l’amygdale pha¬ 
ryngée, le rhinopharynx, la luette, l’amygdale pala¬ 
tine, l'oropharynx, le larynx, les cordes vocales et 
l’hypopharynx. Tout cet ensemble constitue la gorge. 

Les affections du larynx sont multiples : inflam¬ 
mations aiguës ou chroniques, banales ou spéci¬ 
fiques, tumorales, nerveuses ou traumatiques. 

Les altérations du pharynx perturbent la respi¬ 
ration, la phonation et la déglutition : du fait de sa 
position, les voies digestives et respiratoires se ren¬ 
contrent à son niveau. 

Les troubles retenus sont : 

- l’angine, 

- l’extinction de voix. 

L'angine 

C’est l’inflammation des muqueuses de l’isthme 
du gosier et du pharynx. 

L’angine est souvent infectieuse et l'on distingue 
principalement deux sortes d’angine, l’angine rouge 
et l’angine blanche qui sont évoquées ici. 

L'angine peut entraîner une complication rénale 
avec albuminurie, et toutes les magnétisations 
concernant la gorge comportent une action sur la 
fonction rénale. 
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Les angines doivent être sérieusement traitées, 
aucun indice ne doit être ignoré, car elles peuvent 
être à l’origine de maladies graves si elles sont 
négligées. 

L'angine rouge 

Elle peut débuter par des frissons, de la fièvre, 
des courbatures et parfois un mal de tête ; la dou¬ 
leur rend la déglutition difficile, la voix est modi¬ 
fiée, la gorge est rouge et luisante. 

Elle est souvent accompagnée d’amygdalite, les 
amygdales sont rouges et gonflées. 

MAGNÉTISATION ** 

- veiller à la bonne identification de l’affection, 

- prise de contact pendant au moins 10 minutes, 

- passes longitudinales lentes de 20 à 25 fois, 

- imposition palmaire hétéronome autour du 
cou, en s’arrêtant plus particulièrement sur les 
amygdales, une dizaine de minutes, 

- friction traînante depuis le derrière des oreilles 
jusqu’à la bouche de 15 à 20 fois, 

- imposition isonome sur les reins pendant 7 à 
8 minutes, 

- dégagement rapide, 

- eau négative en gargarismes, 

- prolonger les magnétisations jusqu’au retour à 
une gorge saine, 

- le traitement médicamenteux doit être impéra¬ 
tivement suivi. 

L’angine blanche 

L’angine blanche peut être herpétique, présen¬ 
tant des vésicules sur les parois de la bouche, des 
amygdales et de la gorge, accompagnées d’une très 
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forte fièvre ; elle peut être diphtérique, ulcéro-mem- 
braneuse, gangreneuse, phlegmoneuse ou syphili¬ 
tique ou bien indiquer le début d'une 
mononucléose en incubation depuis quelques 
semaines, ce qui explique la nécessité d'une recon¬ 
naissance exacte. 

MAGNÉTISATION ** 

La même que celle de l'angine rouge. 

L’extinction de voix 

L'organe de la voix est le gosier, comprenant le 
pharynx, le larynx et l'entrée de l'œsophage. 

L'extinction de voix est une laryngite aiguë, car 
le larynx est l'écrin des cordes vocales. Elle est due 
à l'influence du froid, d'un effort vocal, ou à l'inha¬ 
lation de poussières ou de gaz irritants ; elle est 
souvent accompagnée de toux rauque, douloureuse 
et d'un peu d'oppression. 

MAGNÉTISATION ** 

- la même que celle de l'angine rouge, 

- recommander de pratiquer chaque jour l'expi¬ 
ration sur la lettre E. 

LES YEUX : 

Une fenêtre sur le monde 

La vue est sans doute le bien le plus précieux, 
c'est la faculté de voir. 

La vision est la perception par le double organe 
de la vue : les yeux. 

L'interprétation de la vision est un phénomène 
cérébral qui permet d'apprécier la vision binocu¬ 
laire, l'identification des images, la sensation de 
relief et la notion des distances. 


327 



Les affections des yeux sont difficiles à sup¬ 
porter, mais le magnétisme peut aider dans les 
cas suivants : 

- la conjonctivite, 

- l’orgelet, 

- la myopie légère. 

La conjonctivite 

La conjonctivite est une inflammation de la 
conjonctive et ses origines sont diverses : 

- un trouble de la vision binoculaire ou une ano¬ 
malie optique de la réfraction, la grande myopie, 
l'astigmatisme et l'hypermétropie peuvent la rendre 
chronique, 

- elle peut être majorée si la cause est due à des 
allergènes d'origines végétale, animale ou chimique, 

- elle peut être une conséquence d’invasion bac¬ 
térienne ou virale, 

- elle peut être provoquée par le contact de col¬ 
lyres non appropriés, de pommades, de produits 
cosmétiques ou d’entretien, de corps étrangers ou 
par les fumées de cigares ou cigarettes, 

- une conjonctivite unilatéralement prononcée 
doit mener de toute urgence chez l’ophtalmologiste, 
car elle peut révéler une autre affection. 

MAGNÉTISATION ** 

- imposition isonome sur le pinéal pendant 15 mi¬ 
nutes environ, 

- placé derrière le magnétisé, pratiquer des fric¬ 
tions traînantes des deux mains depuis le pinéal 
jusque derrière le crâne, 20 à 25 fois, 

- bain d’yeux à l'eau négative, 

- le traitement médicamenteux est obligatoire¬ 
ment préconisé par un médecin ou un ophtalmo¬ 
logiste. 
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- les magnétisations bi-hebdomadaires sont pra¬ 
tiquées jusqu’au retour au calme. 

L'orgelet 

C’est un petit furoncle qui se développe sur le 
bord libre de la paupière. 

MAGNÉTISATION * 

- impératif : ne pas pratiquer de perforante qui 
risquerait de blesser l’œil, 

- imposition isonome jusqu’à écoulement, puis 
hétéronome pour activer la cicatrisation, 

La myopie 

La myopie légère est une affection souvent 
acquise, parfois héréditaire et qui est détectée vers 
l’âge de 10 ans environ. Elle est due à la formation 
de l'image en avant de la rétine. Elle est facile à 
diagnostiquer par l'ophtalmologiste et peut se cor¬ 
riger par le port de verres biconcaves ou de lentilles 
de contact. Quand la myopie est forte, progressive 
et supérieure à 6 dioptries, elle peut entraîner cer¬ 
taines complications sur lesquelles le magnétisme 
est réputé inopérant. La magnétisation de la myo¬ 
pie légère doit être pratiquée par un magnétiseur 
très expérimenté. 

MAGNÉTISATION **** 

Ne pas oublier qu’il s’agit d’une membrane. 

- prise de contact prolongée, 

- passes longitudinales rapides, 20 à 25 fois, 

- imposition isonome sur les yeux à condition 
qu’il n’y ait aucune inflammation, infection, ni 
pathologie oculaire, 
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- frictions traînantes du pinéal à la nuque, envi¬ 
ron 25 fois, 

- imposition isonome sur les reins (voir « fatigue 
psychologique ») pendant une quinzaine de 
minutes, s'ils sont indemnes de toute pathologie de 
tout l'arbre urinaire, 

- boisson et bains d'yeux à l'eau positive, 

- dégagement rapide, 

- magnétisation à pratiquer sur plusieurs mois, 

- la magnétisation n'exclut aucun traitement 
médical ni port de lunettes ; le contrôle de la vue 
aura lieu tous les trois mois environ, pour rectifier 
les verres si nécessaire. 

LA BOUCHE : 

Fine, d'or, cousue ou bée... 

La bouche est l'entrée du tube digestif et la cavité 
où se déroulent la mastication, l'insalivation, la gus¬ 
tation et la déglutition ; elle participe à la respira¬ 
tion et à la phonation. Le système annexe des 
glandes salivaires, des glandules mucipares et l'épi¬ 
thélium buccal sécrètent la salive. 

Il est inutile de reprendre l'exposé sur les néces¬ 
sités de la mastication qui devrait être d'une ving¬ 
taine ou trentaine de fois sur chaque bouchée, ou 
le conditionnement de la sécrétion-réflexe de la 
salive, longuement démontrée par PAVLOV. La 
salive est importante pour la bouche car elle y 
assume des fonctions influentes : elle conserve la 
bouche humide, facilite la déglutition, sert de sol¬ 
vant pour les molécules qui stimulent les papilles 
gustatives, aide à la parole en donnant de l'aisance 
aux mouvements des lèvres et de la langue. Si le 
pH de la bouche est de 7 environ, la salive est satu¬ 
rée de calcium et remplit son office correctement ; 
si le pH est plus acide, la perte de calcium dans 
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les liquides buccaux est appréciable. D’où l'impor¬ 
tance d’apprendre très tôt aux enfants l'entretien de 
la qualité de leurs dents et de l’hygiène buccale par 
des comportements ludiques mais efficaces. On a 
pu observer que ceux qui salivent peu (xérostomie) 
souffrent plus facilement de caries dentaires que 
ceux qui salivent normalement, ce qui tend à prou¬ 
ver une activité anti-bactérienne de la salive. Les 
vertus de la salive pour une bouche saine sont nom¬ 
breuses, mais les affections, pathologies et troubles, 
sont encore plus nombreux. 

Parmi les pathologies les plus fréquentes sont 
retenues dans l'ordre : 

- les aphtes, 

- la pyorrhée alvéolo-dentaire, 

- la stomatite electrogalvanique, 

- les coliques salivaires sont évoquées, car elles 
sont souvent méconnues du magnétisé, mais déce¬ 
lables par le magnétiseur. 

Les aphtes 

Les aphtes sont de petites ulcérations du sillon 
gingivo-labial, des muqueuses de la face interne des 
joues, des lèvres et des environs du frein de la lan¬ 
gue. Leur origine peut être une carence vitaminique 
repérable par analyse ou un phénomène allergique, 
aliment mal lavé ou mal rincé à l’eau fortement 
vinaigrée ou une réaction chimique de la salive 
avec un composant alimentaire ou cosmétique 
labial quelconque... 

MAGNÉTISATION * 

- imposition hétéronome tournante sur les joues, 
la bouche et les parotides, 
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- imposition isonome sur la nuque pendant une 
dizaine de minutes, pour détendre le S.N.C. et sti¬ 
muler la sécrétion d endorphines, 

- bains de bouche fréquents à l'eau négative. 

La pyorrhée alvéolo-dentaire 

C est une gingivite caractérisée par la suppura¬ 
tion des tissus de soutien de la dent et par le 
déchaussement des dents pouvant aller jusqu a leur 
chute s'il y a nécrose maxillaire surajoutée. 

Les responsables sont souvent des soins 
d'hygiène bucco-dentaire insuffisants, l'arthritisme, 
le diabète sucré ou une alimentation physiologique¬ 
ment déséquilibrante. Elle peut aussi être le symp¬ 
tôme d'une autre maladie à découvrir. 

Outre les traitements stomatologiques, médica¬ 
menteux, l'hygiène bucco-dentaire, générale et ali¬ 
mentaire, le magnétisme peut aider celui qui 
souffre cruellement. 

MAGNÉTISATION *** 

- longue prise de contact, 

- passes longitudinales lentes, 20 à 25 fois, 

- imposition isonome de 5 à 6 minutes sur l'esto¬ 
mac, le foie, les intestins et les reins, pour activer 
leurs fonctions régulatrices ou stimulantes, déjà 
décrites précédemment, 

- imposition hétéronome sur l'A.T.M. (articulation- 
temporo-mandibulaire) pendant 10 minutes au moins, 

- bains de bouche fréquents avec eau positive, 
puis négative, dès le début de la cicatrisation, 

- à pratiquer jusqu'au retour à des gencives 
rosées, non douloureuses et non œdématiées, 

- rester sous surveillance médicale et dentaire en 
particulier et s'attacher à des soins prophylactiques 
permanents. 
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La stomatite électrogalvanique 

Les dents sont des organes durs, composés du 
centre à la périphérie de la pulpe, de l'ivoire, de 
l'émail et du cément. Pour obtenir la qualité de 
l'émail humain, l'enduit vitrifiable de même com¬ 
position est cuit en laboratoire à plus de 1 200°. 

Chaque dent est un mini-récepteur neuro-sen¬ 
soriel ultrasensible à tout ce qui entre en contact 
avec elle. Certains métaux ou alliages utilisés pour 
les obturations, les couronnes et les bridges, pré¬ 
sentent des potentiels électriques différents, géné¬ 
rateurs de courant continu par exemple, ou bien 
des incompatibilités entre eux, ou entre l'un ou 
plusieurs d'entre eux avec le taux élémental 
humain déficient ou surchargé. Il s'ensuit des 
allergies aux conséquences qui peuvent se révéler 
graves. 

Si l'identification du mal-être a résisté à toute 
recherche, le magnétiseur estime le taux vibratoire 
général du magnétisé et les différentes vibrations 
au niveau des dents traitées ou remplacées ; il peut 
se repérer sur des témoins vibratoires, tels l'or, 
l'émail, le plomb, l'acier, l'ivoire, etc. 

La perturbation vibratoire reconnue permet 
d'orienter le magnétisé vers un stomatologiste. 

MAGNÉTISATION ** 

Il n'y a pas de magnétisation spécifique, mais 
cette stomatite entraîne une fatigue réelle qui peut 
être atténuée de la façon suivante : 

- longue prise de contact, 

- passes longitudinales, 25 à 30 fois, 

- imposition isonome de 5 à 6 minutes sur l'esto¬ 
mac, le foie, les intestins et les reins pour activer 
leurs fonctions émonctorielles, 
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- imposition hétéronome sur les mâchoires et les 
sinus maxillaires, 10 minutes environ, 

- bains de bouche avec eau négative, 

- à pratiquer en fonction des travaux dentaires 
et du retour à une bonne forme. 

Les coliques salivaires 

ou grenouillette aiguë. 

La colique salivaire due à la présence d’un calcul 
dans un canal excréteur qui provoque le gonflement 
brusque et douloureux d'une glande salivaire et 
celle de la parotide est sans doute la plus éprou¬ 
vante. 

La colique salivaire peut être révélatrice d’une 
tumeur enkystée liquide, siégeant sur la face 
interne de la langue et dans l'épaisseur du plancher 
buccal. 

Ces deux types de coliques modifient ou altèrent 
la voix qui ressemble petit à petit à un coassement 
de grenouille, d'où leur deuxième nom. 

Dans les deux cas, la salivation est surabondante 
et la détection vibratoire peut identifier la cause, 
en dehors d'un diagnostic médical. 

Il n'y a pas de magnétisation spécifique, mais 
une imposition calmante peut atténuer la douleur 
jusqu’à l’ablation chirurgicale ou non des calculs 
responsables. 

MAGNÉTISATION CALMANTE * 

- imposition hétéronome sur toute la partie dou¬ 
loureuse pendant au moins 15 minutes, 

- imposition isonome en direction de l’hypotha¬ 
lamus pour stimuler la sécrétion des endorphines, 

- pratiquer conjointement avec le traitement 
médical, jusqu’à la disparition des calculs. 
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S’il y a eu intervention, une magnétisation régé¬ 
nérante et locale cicatrisante peut être entreprise 
jusqu'au retour au bien-être. 

MAGNÉTISATION après INTERVENTION ** 
Même procédé que pour la stomatite électrogal¬ 
vanique. 


LES POUMONS 

une aire de 100 m 2 , 32 000 canaux et 60 m. 
de longueur, bien ou al aérés 

Le poumon droit pèse 700 gr., le gauche 600 gr. 
environ et après une inspiration normale, leur 
capacité est de 3 000 cm 3 . 

Les poumons sont largement vascularisés par un 
réseau capillaire très riche, qui tapisse la paroi externe 
des 300 millions d’alvéoles pulmonaires au niveau 
desquelles règne une atmosphère dont la composition 
chimique est stable. L’air alvéolaire constitue un 
réservoir de composition constante où le sang, qui cir¬ 
cule dans les capillaires de façon permanente, puise 
son oxygène et rejette son gaz carbonique. 

On distingue : 

- les maladies aiguës : la pneumonie, la broncho¬ 
pneumonie, les abcès pulmonaires, la congestion 
pulmonaire aiguë, l’œdème du poumon, etc. 

- les maladies chroniques non tuberculeuses : 
atteinte pulmonaire chronique des cardiaques et 
des personnes âgées, affections mycosiques ou 
parasitaires, affections congénitales ou dégénéra¬ 
tives (dilatation des bronches, emphysème pulmo¬ 
naire), maladies toxiques professionnelles, 

- les maladies tumorales, 

- les affections pulmonaires tuberculeuses. 
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Toutes ces pathologies peuvent être accompa¬ 
gnées de bronchite qui est une inflammation de la 
muqueuse des bronches, entraînant parfois un 
rétrécissement du calibre bronchique qui peut 
déclencher une crise d’asthme. 

La fréquence des crises d’asthme conduit à la 
bronchite chronique, à l’emphysème et à la nécrose 
pulmonaire. 

L’asthme vrai peut se manifester sans autres 
pathologies et provoque la distension des alvéoles ; 
les crises répétées installent un état de mal asth¬ 
matique avec difficulté permanente ou non de la 
respiration, une expectoration et parfois de la 
fièvre. 

L'asthme allergique relève d'un terrain d’hyper¬ 
sensibilisation générale, de conditions locales d’irri¬ 
tabilité et d'une cause déclenchante de nature 
variée. 

Si l'état de mal asthmatique est constitué, la 
défaillance cardiaque est le principal risque 
encouru. 

La bronchite, l’asthme vrai et l’asthme allergique 
sont abordés ici, tandis que les autres affections 
relèvent de compétences qui dépassent le cadre de 
cet ouvrage. 

La bronchite 

Elle succède soit à un refroidissement, soit à une 
irritation des bronches par produit toxique inhalé 
ou résulte de la localisation bronchique d’une mala¬ 
die infectieuse. 

Les symptômes généraux sont la toux, les cra¬ 
chats, la dyspnée et la douleur thoracique. 
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MAGNÉTISATION ** 

- prise de contact, 

- saturation pendant 10 minutes environ, 

- imposition hétéronome sur la poitrine et la 
base des poumons pour calmer l’inflammation, sur 
l'estomac pour calmer les contractures, 

- frictions de la base des poumons vers la 
bouche, 10 minutes environ, 

- nombreuses passes à grand courant, 

- dégagement transversal, 

- à pratiquer 2 fois par semaine jusqu’à rémis¬ 
sion de la toux purulente, 

- le traitement médical pour favoriser l’expecto¬ 
ration et remédier à la fatigue doit être poursuivi, 

- coton isonome sur le périnéal pendant 20 
minutes le soir. 

L’asthme vrai 

Il entraîne l’activité du système sympathique qui 
est broncho-dilatateur. 

MAGNÉTISATION *** 

- prise de contact, 

- passes saturantes lentes pendant 5 minutes, 

- imposition isonome prolongée sur la rate (for¬ 
mation des hématies et des lymphocytes), 

- imposition hétéronome sur les surrénales (pro¬ 
ductrices d'adrénaline) sur la base du crâne pour 
freiner l’activité sympathique, 

- coton négatif sur la poitrine et le dos, 

- longues passes dégageantes lentes, 

- à pratiquer en suivant l’évolution, 

- poursuivre le traitement médical que le méde¬ 
cin traitant a prescrit. 
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Le magnétiseur doit être vigilant pour diffé¬ 
rencier la bronchite aiguë ou chronique, de 
l'asthme. 

L’asthme allergique 

Il accélère l’activité du système parasympathique 
qui est bronchoconstricteur. 

MAGNÉTISATION *** 

- prise de contact, 

- passes longitudinales rapides du coronal aux 
genoux, 

- imposition isonome prolongée sur la base des 
poumons pour activer leur motricité, sur les voies 
aériennes supérieures pour faciliter le passage de 
l’air, sur les sinus frontaux et maxillaires pour les 
dégager, 

- longues passes traînantes de la base des pou¬ 
mons jusqu’au carotidien pour faciliter la respira¬ 
tion profonde, 

- imposition isonome sur la base du cou pour 
activer le S.N.C. et lutter contre la vaso-constriction 
pulmonaire, 

- passes dégageantes très rapides, 

- à pratiquer jusqu'au retour à la respiration 
normale, 

- le traitement médicamenteux ne doit pas être 
interrompu pendant le traitement magnétique, 

- coton positif sur la base des poumons, 1/2 heure 
le soir. 


L’ESTOMAC : 
ni gésier, ni une panse 

L’estomac est une poche digestive aux fonctions 
chimiques et mécaniques. 
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L’estomac possède son propre système nerveux, 
et ses mouvements sont soumis à l'action du sys¬ 
tème végétatif : 

- le parasympathique augmente la contractilité 
et la motricité de l'estomac et provoque l'ouverture 
du pylore en temps voulu, 

- le sympathique produit l'action inverse. 

On ne mange plus selon la tradition régionale ou 
les saisons, on suit des modes qui ne sont pas tou¬ 
jours favorables à une alimentation saine. 

L’estomac est le réceptacle des aliments qu’il 
brasse énergiquement pour faciliter le mélange avec 
le suc gastrique, le mucus et l’acide chlorhydrique. 

Si les aliments ne sont pas assez mâchés et trans¬ 
formés en bouillie puis en chyme, l’estomac se fati¬ 
gue pour le faire. Cet effort prolongé peut 
occasionner des crampes, car l’orifice d’expulsion 
ou pylore, ne s'ouvre qu’au moment où le contenu 
gastrique atteint un degré suffisant d’acidité. 

Le mal d’estomac a des origines diverses : 

- un dysfonctionnement de la sécrétion gastrique 
qui entraîne les dyspepsies ou digestions difficiles, 

- une maladie, tels le stress, la gastrite, l’ulcère 
ou le cancer, 

- une dilatation ou une rétraction excessives par 
insuffisance de contractilité, 

- une ptôse due au relâchement des ligaments 
qui le fixent. 

Le magnétisme remédie assez bien aux difficultés 
fonctionnelles de l’estomac, dont les plus courantes 
sont abordées ici : 

- la mauvaise digestion, 

- les crampes, 
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- le reflux œsophagien, dû parfois à une hernie 
hiatale par glissement. 

La mauvaise digestion 

Elle est due à un repas trop copieux, trop rapi¬ 
dement ingurgité ou à un coup de froid après le 
repas, ou à de mauvais aliments. 

MAGNÉTISATION * 

- se placer à droite du magnétisé, 

- poser la main droite sur l'estomac et la gauche 
dans le dos, juste en face de la droite et y rester 5 
à 6 minutes, 

- pratiquer l'imposition digitale-circulaire devant 
l'estomac et le pylore, orifice inférieur de l'estomac, 
débouchant directement sur le duodénum, jusqu'à 
ce que l'estomac se libère, 

- si la digestion a déjà commencé, le résultat 
sera plus rapidement obtenu, 

- boire de l'eau positive. 

Les crampes 

Ce sont des contractions involontaires, dues à un 
repas indigeste, des boissons acides ou une émotion 
trop forte. 

MAGNÉTISATION * 

- se placer à gauche du magnétisé, 

- poser la main gauche sur l'estomac et la droite 
dans le dos et y rester jusqu'à amélioration com¬ 
plète, 

- détendre tout le corps par des passes longitu¬ 
dinales très lentes, 15 à 20 fois, 

- boire de l'eau négative, 

- dégager rapidement. 
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Le magnétiseur doit s'assurer qu'il ne s'agit pas 
d'une maladie qui se révèle par des symptômes 
douloureux, par exemple : gastrite, ulcère, etc. 

Le reflux œsophagien 

dû à une hernie hiatale par glissement 

La hernie hiatale est une anomalie anatomique 
caractérisée par la présence permanente ou non de 
la partie abdominale de l'œsophage et parfois d'une 
partie de l'estomac dans le hiatus œsophagien du 
diaphragme. 

Dans la hernie hiatale par glissement, le cardia 
(communication entre l'œsophage et l'estomac) est 
intrathoracique, ce qui favorise souvent le reflux et 
peut entraîner des nausées, des brûlures et des 
troubles de la déglutition. 

MAGNÉTISATION ** 

- prise de contact, 

- passes longitudinales lentes sans pause sur les 
plexus jusqu'à détente complète, 

- imposition hétéronome dans le dos, face à la 
partie supérieure de l'estomac, puis de face, 

- frictions traînantes de la colonne vertébrale 
jusqu'à l'estomac, 15 à 20 fois, 

- détendre tout le corps par passes longitudi¬ 
nales très lentes, 

- dégagement rapide, 

- à pratiquer en même temps qu'une hygiène ali¬ 
mentaire et un traitement adéquat. 
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LE FOIE : 

une usine multifonctionnelle complexe 

Le foie est la glande la plus volumineuse des 
annexes du tube digestif, et son poids peut aller 
jusqu’à 2 kg. 

Les fonctions du foie sont si nombreuses que 
tout l’oganisme en est tributaire : fonction martiale 
pour la fixation du fer, fonction azotée pour la fixa¬ 
tion des aliments azotés, fonction anticoagulante 
pour la régulation de la fluidité sanguine, fonction 
hématopoïétique pour l’élaboration des globules 
rouges, fonction soufrée pour la combinaison des 
phénols et des acides alcalins, fonction hormonale 
pour la transformation de certaines hormones 
sexuelles, fonction antitoxique pour convertir les 
produits toxiques en substances non toxiques. 

On comprend mieux que les affections du foie 
soient si complexes et les plaies toujours graves, 
voire mortelles. 

La magnétisation du foie est délicate et si les 
affections graves sont cliniquement faciles à appré¬ 
cier, les cas même légers ne sont jamais simples, 
et doivent être identifiés par des examens biolo¬ 
giques pour déterminer si c’est le foie lui-même qui 
est affecté ou s’il est responsable d'une des mul¬ 
tiples pathologies dont il est la cause. 

Seule est retenue la crise de foie banale. 

La crise de foie 

Elle est précédée de signes avant-coureurs : nau¬ 
sées, bouche pâteuse, étourdissements, mouches 
devant les yeux et peut s’accompagner de vomisse¬ 
ments de bile, de diarrhée brûlante et bilieuse, de 
migraine et de douleurs dans la région hépatique. 
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Elle est due à une insuffisance hépatique relevant 
de l'obstruction dun canal (hépatique, cystique, 
cholédoque) ou du sphincter d'Oddi, par une 
lithiase ou une intoxication latente. 

MAGNÉTISATION ** 

- imposition isonome sur le foie pour favoriser 
l'évacuation de la bile trop importante dans la vési¬ 
cule qui peut en contenir jusqu a 50 cl., 

- dans le sens physiologique, frictions circulaires 
sur l'estomac pour aider à sa contractilité, sur le 
foie pour aider à l'élimination, sur l'intestin et les 
côlons pour faciliter le péristaltisme jusqu'à désobs- 
truction, signalée par des gargouillis significatifs et 
des éructations, 

- imposition hétéronome sur l'œsophage pour 
calmer l'inflammation, 

- imposition hétéronome sur la nuque et le front 
pour apaiser la migraine, 

- pratiquer jusqu'au retour au calme général, 

- traiter la fatigue, 

- grandes passes dégageantes prolongées, 

- alimentation saine à respecter, eau positive à 
boire, 

- continuer le traitement médical et procéder à 
des examens réguliers pour contrôler l'activité 
hépatique. 


LES INTESTINS : 

toute une semaine pour éliminer tout un repas 

L'intestin grêle relie l'estomac au gros intestin et 
mesure 7 m. environ pour un diamètre de 3 cm. 

Sa fonction est de continuer la digestion com¬ 
mencée dans la bouche et l'estomac ; le contenu 
intestinal est mélangé avec les sécrétions des cellules 
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de la muqueuse, le suc pancréatique et la bile. Les 
produits de la digestion sont absorbés en même 
temps que la plupart des vitamines. 

Le gros intestin ou côlon, d’une longueur de 
1,50 m. environ et d’un diamètre de 8 cm, se divise 
en 3 parties : ascendant, transverse et descendant. 
Il fait suite à l’intestin grêle et se termine à l’anus. 

Sa principale fonction est d’absorber l’eau, le 
sodium et autres minéraux et vitamines, qui seront 
synthétisés par la flore et la faune intestinales. 

Les contractions péristaltiques se produisent dans 
l’oesophage, l’estomac, l’intestin, le côlon et les ure¬ 
tères. L’onde péristaltique peut varier de 2 à 
25 cm/sec, la détection vibratoire est donc un moyen 
appréciable et ces quelques indications anatomiques 
permettent de mieux comprendre le sens physiolo¬ 
gique dans lequel il faut impérativement magnétiser. 

Les intestins sont sujets à des pathologies qui leur 
sont propres : entérite, dysenterie, ou bien des dys¬ 
fonctionnements dûs à des phénomènes morbides, 
typhoïde, gastrites, colites ou bien tumeurs, hernies 
ou occlusion ; il est l’habitat favori de parasites indé¬ 
sirables tels staphylocoques fécaux ou dorés, amibes, 
Eschérichia Coli (colibacillose), oxyures, taenia, etc. 
qui seront identifiés par coproculture. 

La magnétisation est souvent une aide dans 
les cas de : 

- diarrhée, 

- constipation. 

La diarrhée 

Elle est caractérisée par la fréquence et la liqui¬ 
dité des selles et parfois elle est accompagnée de 
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coliques venteuses. Son origine peut être une indi¬ 
gestion, un traumatisme muqueux dû à une boisson 
trop chaude ou trop glacée, une intoxication, une 
entérite, ou bien elle est révélatrice de maladies 
comme la dysenterie, la typhoïde, ou la recto-colite 
hémorragique. 

La diarrhée est très éprouvante par le nombre 
de selles, qui peut aller jusqu’à 40 ou 50 par jour ; 
elle peut provoquer du soulagement ou une 
défaillance, et sa persistance entraîne de grandes 
pertes de sodium, de potassium et d’eau, un affai¬ 
blissement sinon la presque disparition de la flore 
et de la faune intestinales. À la longue, peut sur¬ 
venir un état de choc ou un collapsus cardio-vas¬ 
culaire qui peuvent être fatals. 

MAGNÉTISATION ** 

- prise de contact, 

- passes saturantes, 15 à 20 fois, 

- impositions hétéronomes sur l'œsophage, 
l’estomac, l’abdomen et les côlons, dans le sens 
physiologique, 

- imposition hétéronome sur la base du crâne, 
10 minutes, 

- passes longitudinales lentes de la tête aux 
pieds, 15 à 20 fois, 

- dégagement rapide, 

- eau négative et coton négatif sur l’abdomen, 

- poursuite du traitement médical. 

La constipation 

Certains vont à la selle tous les 2 ou 3 jours, 
d’autres 2 ou 3 fois/jour, mais ce sont des habitudes 
intestinales qui n’indiquent pas obligatoirement 
une constipation dont les symptômes sont un léger 
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manque d appétit, une sensation d'inconfort et une 
distension abdominale. 

La constipation est un retard dans l'évacuation 
des selles et peut tenir à des causes très diverses : 
nourriture trop riche en protides, absence ou insuf¬ 
fisance de sécrétion des sucs intestinaux, défaut de 
péristaltisme intestinal, tumeur formant obstacle, 
rétrécissement ou dilatation d'un côlon, intoxica¬ 
tions diverses, botulisme, saturnisme... ou bien 
simple négligence qui donne lieu à l'installation 
d'une constipation chronique ou habituelle. 

MAGNÉTISATION ** 

- prise de contact, 

- passes longitudinales rapides, 10 à 12 fois, 

- si la constipation est opiniâtre, commencer par 
une perforante en direction du rectum, pour aider 
à l'expulsion du bouchon et dans ce cas, il faut pré¬ 
venir le magnétisé qu'il peut être pris d'un besoin 
pressant qui devra être satisfait au plus vite, 

- toujours dans l'imposition perforante, le vis¬ 
sage doit faire place à des rotations rapides et éner¬ 
giques pratiquées sur les côlons ascendant, 
transverse et descendant, 

- le sens physiologique doit être lentement suivi, 
jusqu'à ce que les gargouillis se fassent entendre et 
prouvent que la constriction annulaire est rétablie 
pour assurer la progression des selles, 

- eau magnétisée positive, coton positif sur 
l'abdomen, 

- à pratiquer jusqu'au retour à des selles régu¬ 
lières, quelle que soit leur fréquence. 
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LES REINS : 

Flottants ou solides ? 

Chaque rein, de 140 grammes environ, dispose 
d’un million de tubes urinifères, qui sont eux- 
mêmes des reins en miniature, jouant le rôle de 
filtres sélectifs et d’appareils de concentration pour 
éliminer les déchets organiques : urée, acide urique, 
créatinine... 

La fonction rénale s’adapte à la surcharge ou à 
la restriction de boisson, à condition quelles soient 
exceptionnelles. 

Chaque jour, les reins épurent 1 500 litres de 
sang, filtrent 180 litres d’urine primitive au total, 
qui deviennent le litre et demi éliminé, nécessitant 
26 litres d’oxygène. 

Il faut que le milieu intérieur soit de composi¬ 
tion constante pour que la vie cellulaire soit pos¬ 
sible. C’est le rein qui assure l’équilibre hydrique 
de tout l’organisme et l’équilibre électrolytique, en 
éliminant les substances minérales, pour mainte¬ 
nir la composition ionique du plasma. Il sauve¬ 
garde l’équilibre acido-basique, car le métabolisme 
cellulaire aboutit à la formation continuelle 
d'acides. Le rein élimine l’excès d'acides, mais 
épargne le capital basique. 

L’évacuation de l'urine s’effectue à partir du bas¬ 
sinet, véritable réservoir contractile qui aide à la 
progression des urines vers la vessie, de capacité 
variable : à partir de 300cc. le besoin d’uriner est 
ressenti et en cas de rétention d’urine, elle peut 
contenir jusqu’à trois litres. Elle se vide par l’urêtre 
également contractile, qui est le canal excréteur de 
la vessie. 

La fonction endocrinienne rénale porte sur la 
régulation de la pression artérielle, le métabolisme 
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phosphocalcique et la formation des globules 
rouges (érythropoïèse). 

Cet aperçu très incomplet de la fonction rénale 
fait mieux comprendre son importance et les soins 
que le magnétiseur doit y apporter à chaque 
magnétisation, que les reins soient concernés ou 
non. 

Les affections du rein sont aussi nombreuses que 
ses fonctions directes et afférentes ; seule est ici 
retenue l'incontinence. 

L’incontinence 

L'incontinence d'urine est une émission involon¬ 
taire mais consciente, et ne doit pas être confondue 
avec l'énurésie qui est une perte inconsciente des 
urines. 

Elle peut être totale, partielle ou accidentelle et 
ses causes sont diverses : fistule vésicale, lésion du 
sphincter de la vessie, malformation urinaire, 
lésions neurologiques, tumeur de la queue de che¬ 
val ou infection de la paroi vésicale. 

Dans tous les cas, la vessie est flasque, ses parois 
trop fines ou trop épaisses et son hypotonie réduit 
les contractions qui deviennent insuffisantes pour 
vider la vessie. 

C'est parfois la rétention d'urine qui est respon¬ 
sable : la vessie est pleine, mais le manque de 
réflexe de miction, de contrôle volontaire de rete¬ 
nue ou de facilitation provoque « la miction par 
regorgement » et c'est le trop plein qui déborde par 
quelques gouttes ou par une miction plus impor¬ 
tante. Si la paroi est hypertrophiée, la capacité 
réduite exagère le réflexe de miction qui fonctionne 
pour... 3 gouttes. 
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MAGNÉTISATION *** 

- prise de contact rapide, 

- passes saturantes prolongées, 

- imposition isonome sur le coronal, le pinéal, 
la base du crâne, le solaire, en direction du périnéal 
plus particulièrement, 

- imposition circulaire au-dessus de la vessie 
pendant que le magnétisé force et relâche les 
contractions vésicales, 

- coton positif sur la vessie nuit et jour si pos¬ 
sible, 

- rééducation de la contractibilité vésicale, exa¬ 
mens cliniques pour contrôler sa tonicité et sa 
motricité. 


LA PEAU : 

une porte ouverte sur l'intimité du corps 

La peau est le plus complet et le principal moyen 
passif de protection. 

Chez un adulte moyen, elle s'étend sur 1,70 m 2 
environ et se continue à l'intérieur des cavités du 
corps ; par sa constitution histologique très solide, 
elle résiste à certains traumatismes violents. Par sa 
mauvaise conductibilité, elle défend l'organisme 
contre les variations thermiques ; par sa vasculari¬ 
sation, sa coloration est différente sur les parties 
exposées ou non et son épaisseur est variable sui¬ 
vant les points du corps. 

Très adaptable, elle se modifie d'après les condi¬ 
tions climatiques, le mode de vie et l'âge ; elle peut 
éclairer sur l'état physico-physiologique et sur la 
bonne ou mauvaise activité morale. Ces indications 
sont renforcées par la vitalité ou la faiblesse de ses 
annexes que sont les glandes sudoripares, les poils, 
y compris les cils, les cheveux et les ongles. 
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La peau est multifonctionnelle et joue un rôle 
dans la protection contre les agresseurs aérobies ou 
de contact dans la sécrétion sébacée et sudoripare, 
la respiration et l’absoiption transcutanée et la sen¬ 
sation tactile. 

Son rôle protecteur peut être perturbé par un 
savonnage corporel trop fréquent et énergique qui 
élimine trop de sébum, principalement composé de 
corps gras pour lubrifier les poils et empêcher le 
dessèchement de la peau ; ce « dégraissage » exces¬ 
sif peut provoquer des dermites ou dermatoses 
dues au pouvoir détersif de certains savons dont le 
pH. ne correspond pas à celui de la peau. 

La protection peut être affaiblie par les outrages 
d'un environnement pollué par des bactéries, des 
virus ou des microbes, stagnant dans l’air confiné 
de lieux mal aérés ou mal nettoyés : 

- les staphylocoques affectent directement la 
peau et les muqueuses, développent les furoncles, 
les anthrax et les ostéomyélites, 

- les streptocoques, dont certains produisent des 
affections graves tels l’impétigo qui est contagieux 
ou l’érysipèle, 

- les streptocoques fécaux et autres entéro-bac- 
téries atteignent les voies digestives, les empêchant 
de remplir leurs fonctions physiologiques et favo¬ 
risant l'apparition de plaques, rougeurs, et autres 
dermatoses, 

- les parasites, puces, poux, poux de corps et 
acariens sont pathogènes et doivent être découverts 
et détruits. 

Bien des contaminations pourraient être évitées 
par le lavage des mains en sortant des toilettes ou 
des transports en commun, en arrivant au travail 
ou à la maison, et avant de passer à table, etc. 
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Son rôle sécréteur est tenu par les 2 à 3 millions 
de glandes sudoripares réparties sur le corps et qui 
sécrètent la sueur continuellement déversée à la 
surface de la peau, et immédiatement transformée 
en vapeur, c’est la perspiration cutanée insensible. 

Quand la sueur est trop abondante pour être 
transformée en vapeur, elle apparaît en gouttelettes 
et c’est la sudation ; la sueur a un double rôle : 

- éliminations des substances toxiques, 

- mise en route de la thermo-régulation pour lut¬ 
ter contre l’élévation de la température et la cha¬ 
leur. 

Les produits déodorants sont préférables aux 
produits anti-perspirants qui peuvent entraîner une 
sorte d'intoxication par accumulation des toxines ; 
tous deux peuvent être allergènes pour certaines 
personnes. 

Le rôle absorbant d'oxygène de la peau peut être 
annulé par des couches trop épaisses de crèmes ou 
de maquillage, qui obstruent les orifices des poils 
et des glandes, empêchant la peau de respirer. 

La sensation tactile peut être amoindrie par un 
manque de soins, l'emploi sans protection de pro¬ 
duits corrosifs et par la brutalité à saisir ou à 
lâcher, qui ne permet pas d'affiner la sensibilité tac¬ 
tile. 

La peau est un organe vicariant, car la sensation 
tactile peut suppléer les insuffisances d’un ou plu¬ 
sieurs organes, chez les non-voyants par exemple. 

Les cellules de l’épiderme se renouvellent conti¬ 
nuellement grâce à un riche réseau vasculaire, aux 
terminaisons nerveuses équilibrées et aux corpus¬ 
cules subtils du tact qui nous révèlent la joie ou la 
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détresse de nos cellules et le plaisir ou l’ignorance 
du toucher manuel ou corporel. 

Les poils, cils et cheveux sont d’origine épider¬ 
mique et sont formés d'une tige et d’une racine ; 
chaque poil possède une glande sébacée et un 
muscle lisse redresseur du poil (chair de poule ou 
cheveux dressés sur la tête). 

Le bulbe pileux peut être appauvri par suite 
d’affection dermique et/ou de vascularisation insuf¬ 
fisante, ce qui entraîne un ralentissement de la 
pousse et parfois une alopécie plus ou moins éten¬ 
due. 

Les ongles sont des formations épidermiques qui 
se renouvellent constamment grâce à leur appareil 
reproducteur qu’est le derme. L’ongle est principa¬ 
lement exposé aux mycoses de la matrice (onyco- 
mycose) dont le traitement relève de produits 
antimycosiques appropriés à la mycose identifiée. 

La peau vit et réagit selon notre mode de vie et 
notre faculté de réaction : 

- quand la peau est fraîche, douce, souple, elle 
révèle un état général équilibré, 

- quand la peau est granuleuse, rugueuse, bou¬ 
tonneuse, elle prévient d'un état général déséquili¬ 
bré, 

- quand la peau est grise, parcheminée et trans¬ 
lucide, elle témoigne d’un état général délabré. 

La liste des affections dermatologiques sen¬ 
sibles au magnétisme est très longue, seules 
seront retenues : 

- l'acné, 

- l’eczéma, 

- les furoncles et anthrax, 

- les brûlures 1 er degré. 
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L’acné 


Il y a de nombreuses variétés d’acné ; il s’agit ici 
de l’acné juvénile ou polymorphe qui siège sur le 
visage, le thorax et parfois le dos. 

C’est une dermatose due à l’inflammation des fol¬ 
licules pileux chez les sujets séborrhéiques ; le 
sébum en excès bouche un pore, provoque une 
infection qui se manifeste par un bouton. 

L'acné est favorisée par une nourriture trop 
riche, une intoxication, un déséquilibre hormonal 
ou une maladie. 

L’acné peut durer des années si les comédons se 
fistulisent, aussi des traitements externes et internes 
doivent-ils être conjugués pour être efficaces. L'ali¬ 
mentation doit être légère, à base de fruits et de 
légumes finis, riches en vitamines B et les soins der¬ 
matologiques seront purifiants et nourrissants. 

MAGNÉTISATION * 

- prise de contact, 

- passes longitudinales rapides, 

- perforante en direction des boutons pour 
ouvrir les pores, retirer les comédons sans toucher 
aux boutons ni laisser de cicatrices, 

- eau négative en lotion, 

- stimuler tous les organes émonctoriels pour 
éliminer les toxines et nettoyer le corps, 

- dégagement rapide, 

- à pratiquer jusqu'au retour à une peau saine. 

L’eczema 

L'eczéma est une dermatose pruriante, caracté¬ 
risée par une vésiculation, une rougeur et une 
sécheresse de l’épiderme et des fissures saignantes, 
suintantes ou purulentes. 
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Il peut s'associer ou alterner avec diverses autres 
manifestations allergiques, asthme, urticaire ou 
rhume des foins et évoluer par poussées successives 
faisant suite à des rémissions plus ou moins lon¬ 
gues ; il peut être épisodique chez ceux qui ont des 
dispositions pour ces types de réactions face à la 
vie. 

Leczéma peut être lié à l'utilisation de produits 
ménagers, cosmétiques, alimentaires ou de 
construction. Il peut être une conséquence du mode 
de vie alimentaire qui altère les voies digestives ou 
de l'état hormonal, modifié par un agent extérieur. 
Il présente fréquemment une notion d'hérédité. 

Le magnétisme peut apporter un soulagement 
notoire et même la résolution totale, mais il est dif¬ 
ficile de dire pourquoi ; traiter l'eczéma est la spé¬ 
cialité de quelques-uns. 

MAGNÉTISATION **** 

- le traitement médical de l'eczéma varie selon 
son siège, son mode évolutif, sa nature et la per¬ 
sonne elle-même, 

- les magnétisations ont lieu au moment des 
poussées et sont prolongées d'une quinzaine de 
jours après disparition des manifestations, 

- prise de contact, 

- passes longitudinales lentes, 15 à 20 fois, 

- imposition hétéronome sur les parties 
atteintes, 

- imposition isonome sur la base du crâne et au- 
dessus des oreilles pour stimuler la production des 
endorphines, 

- dégagement, 

- coton négatif sur les principales localisations, 

- la magnétisation recule en général le retour de 
l'eczéma. 
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Le furoncle ou l'anthrax 

Le furoncle trouve son origine dans un follicule 
pileux. Il est caractérisé par une tuméfaction, un 
bourbillon pouvant atteindre le volume d’un œuf 
de pigeon et une douleur térébrante. 

L'anthrax débute comme le furoncle, mais il en 
diffère par la multiplicité des foyers bourbillonneux 
et par la tendance à la multiplication. 

Le staphylocoque pyogène doré est responsable 
de l’infection qui nécessite un traitement anti-infec¬ 
tieux à compléter par des magnétisations qui aident 
au « mûrissement », à l’élimination du bourbillon 
sans traumatisme, au ramollissement de la masse 
indurée, puis à la cicatrisation sans marque. 

L’ouverture chirurgicale peut se révéler indispen¬ 
sable s'il est très volumineux et douloureux ; le 
furoncle de la face fera l'objet de soins particuliers 
et intensifs, en raison des risques d'infection intra¬ 
crânienne et de septicémie. 

MAGNÉTISATION ** 

- le furoncle et l’anthrax se magnétisent de la 
même façon, 

- les 3 ou 4 premiers jours, imposition isonome 
pour activer la formation du bourbillon, 

- du 5 e au 8 ou 10 e jour, perforante en décrivant 
des cercles bien circonscrits pour percer la peau 
amincie qui s’ulcère pour donner issue au pus, 

- pendant les deux ou trois jours que dure la 
sécrétion purulente, perforante autour du bour¬ 
billon qui s’élimine sans traumatisme, 

- quand la plaie est propre, imposition hétéro¬ 
nome pour calmer l’inflammation, ramollir la 
masse indurée et fermer la plaie, 
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- s’assurer par analyse que le staphylocoque est 
évincé, sous peine de développer une furonculose 
et/ou une pathologie plus grave, 

- le traitement spécifique doit être accompagné 
de magnétisations énergétisantes, car le furoncle ou 
l'anthrax provoquent une fatigue générale. 

Les brûlures 

Les brûlures présentent 3 degrés : 

- 1 er degré correspond à une simple rougeur de 
la peau, type coup de soleil, 

- 2 e degré est caractérisé par la formation de 
phlyctènes, bulles translucides remplies de liquide 
lymphatique, 

- 3 e degré est une atteinte profonde des tissus 
avec formation d’escarres. 

La gravité d’une brûlure est fonction de son éten¬ 
due en surface et si elle affecte une partie importante 
du corps, il y a choc grave qui impose un traitement 
d’urgence, si possible avant l'apparition d'un syn¬ 
drome particularisé par une fièvre très élevée, des 
troubles nerveux et une raréfaction des urines. 

Dans les brûlures très étendues, il peut se consti¬ 
tuer un état d’anémie par asphyxie cutanée, qui met 
la vie du brûlé en péril. 

Les brûlures par agents chimiques ou radiations 
présentent des aspects particuliers appelant un trai¬ 
tement particulier. 

La résolution des brûlures par imposition des 
mains est le privilège de quelques-uns, mais le 
magnétisme peut apporter un soulagement appré¬ 
ciable dans la brûlure du 1 er degré abordée ici. 

MAGNÉTISATION *** 

- imposition hétéronome sur la brûlure pour 
apaiser le feu, avec pensée dirigée, 
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- imposition isonome sur la nuque et au-dessus 
des oreilles pour stimuler la production d’endor¬ 
phines, 

- imposition hétéronome sur les plexus car¬ 
diaque et périnéal si la peau est indemne à ces 
emplacements, 

- souffle froid continu sur les parties atteintes, 

- longues passes longitudinales sans arrêt sur les 
plexus, 

- sans négliger les soins d’urgence et le traite¬ 
ment médical. 

LE LONG LABEUR DU TEMPS : 
être âgé sans être vieux 

L'œuvre précautionneuse et inventive de la 
Nature et du Temps est dépassée par les vitesses 
et les modes, et l'homme est à peine né qu’il est 
déjà trop vieux... 

Le Temps n'a pas d'existence propre, mais il faut 
être attentif à l’âge biologique et physiologique qui 
compte plus que l’âge chronologique. 

La Vie n’a pas le souci de la vieillesse corrélative 
de modifications chimiques qui interviennent avec 
les années ou de certains mécanismes physiolo¬ 
giques qui se « grippent » progressivement. 

C'est l’homme qui doit prévenir ces érosions 
et ces usures biologiques prématurées en tenant 
compte de l'irréversibilité du temps physiolo¬ 
gique. 

Celui qui jouit d'une forte constitution phy¬ 
sique et morale, sait que la force réelle est men¬ 
tale et spirituelle et il sait que ses forces 
déclineront parce que c’est l’ordre des choses. 1 

1. Cf. Bibliographie : 20. 32. 37. 53. 55. 
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Il adapte son style dans tout ce qu’il fait et réa¬ 
lise, il affûte son esprit, met longtemps à rajeunir 
et retrouve cette faculté d’enfance qu'est l’émer¬ 
veillement ; bientôt, la simplicité redevient le mode 
d’action mentale, l’accord avec la vibration princi- 
pielle est rétabli et l'être se reprend à refaire le 
monde. Ainsi, le corps vieillit, mais pas l'esprit. 

Il se permet d’entretenir sa libido, de tomber 
amoureux et de le déclarer, d’apprendre, de s’adon¬ 
ner à une activité satisfaisante pour le corps et 
l’esprit, il suit une hygiène corporelle appropriée à 
lui-même et se nourrit sainement. 

H faut préparer le départ à la retraite qui n’est 
pas une fin, mais le départ vers une autre façon 
de vivre, dans la non-dépendance d'un horaire, d'un 
travail, de chefs, de subordonnés... 

La retraite peut donner lieu à une crise de per¬ 
sonnalité semblable à celle de l'adolescence, devant 
laquelle il faut être prudent, pour s'entourer de 
soins physiques et psychologiques pour sortir vic¬ 
torieux de cette crise fréquente que l’on néglige trop 
souvent. 

C’est une preuve de courage et non de fai¬ 
blesse. 

Certaines personnes sont faibles, parce que leur 
corps et leur esprit sont atteints par des conflits 
intérieurs, par des épreuves parfois trop déstabili¬ 
santes, qui font chuter le taux vibratoire au-dessous 
du seuil harmonieux, entraînant des chagrins, des 
maladies, et le pire de tout, la mort symbolique pré¬ 
cédant la mort réelle. 

Il faut être très courageux pour assumer certains 
soirs de la vie, pour oser montrer des goûts raison- 
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nablement fantaisistes, pour parler d'espoir et de 
joie qui sont des recettes de bonheur, et si une 
« jeunesse » vient à se moquer, reprenons ce que 
VOLTAIRE disait à sa nièce insolente : « N’oubliez 
pas, belle marquise, que j'ai été ce que vous êtes et 
que vous serez ce que je suis ». 

Le magnétisme est une prévention contre le 
vieillissement, il ne peut faire rajeunir, mais il peut 
améliorer les conditions de la sénescence qui sont 
différentes pour chacun ; les cellules ne sont pas 
immortelles, il y a une limite à leur multiplication, 
la peau se ride plus ou moins vite. Le vieillissement 
cérébral n’affecte pas le cerveau tout entier mais le 
tissu conjonctif, les systèmes respiratoires, circula¬ 
toires et cardiaques cèdent peu à peu sous le har¬ 
nais... Le vieillissement reste un mystère, mais il 
est bien connu que la joie de vivre en retarde le 
processus. 

Les pathologies graves liées aux atteintes de l’âge 
ne sont pas citées, elles font appel à des procédés 
utilisés par des magnétiseurs chevronnés. 

Cette magnétisation rééquilibre les polarités des 
différents plexus. 

MAGNÉTISATION * 

- prise de contact prolongée, 

- passes saturantes lentes, 30 à 35 fois, 

- imposition hétéronome sur tous les plexus 
coronal, pinéal, solaire et ombilical, 

- imposition isonome sur le périnéal, 

- dégagement rapide, 

- à pratiquer chaque semaine, 

- eau magnétisée des deux mains à tous les 
repas. 
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L'APPAREIL GÉNITAL : 
spermatozoïdes et ovule apportent chacun 

la moitié de leur patrimoine chromosomique 
pour former un œuf humain 

L’appareil génital désigne l’ensemble des organes 
masculins et féminins chargés des fonctions de 
reproduction. 

L’appareil génital de Monsieur comprend : 

- les testicules qui sont des glandes élaborant les 
spermatozoïdes en 74 jours environ. Riches en 
A.D.N., la tête des spermatozoïdes est presque 
entièrement constituée de matériel chromoso¬ 
mique, 

- l’épididyme, le canal déférent, le canal éjacu- 
lateur et l’urètre, qui sont les conduits qui mènent 
les spermatozoïdes au dehors, 

- les vésicules séminales sont deux réservoirs 
emmagasinant le liquide destiné à diluer la bouillie 
de spermatozoïdes contenue dans l’ampoule défé- 
rentielle dans l’intervalle des éjaculations. 

La prostate est une glande annexe de la partie 
initiale de l’urètre constituée par de petits sacs 
glandulaires qui sécrètent le liquide de dilution 
pour les spermatozoïdes. 

L'appareil de l'érection est formé par des organes 
érectiles auxquels sont annexés des muscles et c’est 
la juxtaposition des organes érectiles qui constitue 
la verge, organe de la copulation. 

Le périnée comprend des muscles et des aponé¬ 
vroses que traversent le rectum et les organes 
génito-urinaires. 

La complexité de l'appareil génital masculin limi¬ 
tera, dans cet ouvrage, la magnétisation aux pro- 
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blêmes prostatiques liés à l’hypertrophie de la 
prostate qui met un obstacle à la miction. 

MAGNÉTISATION *** 

- prise de contact, 

- passes longitudinales lentes, 10 à 15 fois, 

- imposition hétéronome sur les reins, 

- effleurage sur les uretères, pendant une dizaine 
de minutes, 

- imposition calmante en direction du périnée, 

- eau magnétisée des deux mains à tous les 
repas, 

- grandes passes dégageantes transversales, 

- maintien du régime médical et médicamenteux 
ou phytothérapeutique. 

L’appareil génital de Madame comprend : 

- les ovaires qui sont des glandes élaborant les 
gamètes femelles, chacun contient 200 000 à 
300 000 cellules sexuelles, mais 200 à 300 seule¬ 
ment parviendront à maturité ; il sont entourés de 
cellules folliculeuses à fonction nourricière et endo¬ 
crine, 

- les trompes utérines ou trompes de Fallope 
assurent le transport de l’ovule depuis l’ovaire 
jusqu’à l’utérus qui est destiné à contenir l’œuf 
fécondé et à l’expulser quand il est à son complet 
développement, 

- le vagin et la vulve sont les organes de la copu¬ 
lation ; le vagin est un conduit qui s’étend du col 
utérin à la vulve et qui se termine dans la cavité 
vulvaire par un orifice partiellement obturé chez la 
jeune fille vierge par un repli muqueux : l’hymen, 

- la vulve est l’ensemble des organes génitaux 
externes. 
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L activité de l'appareil génital féminin est surtout 
rythmique, la magnétisation portera sur l'aménor¬ 
rhée et la dysménorrhée. 

L'aménorrhée 

Elle se manifeste par une absence de règles chez 
des femmes déjà réglées et relève de causes mul¬ 
tiples : 

- une grossesse, 

- une maladie infectieuse qui entraîne une forte 
altération de l'état général, 

- une convalescence longue et difficile, 

- des maladies endocriniennes, 

- une malformation génitale ou une maladie des 
organes génitaux, 

- la castration chirurgicale ou radiothérapique, 

- des origines neuro-végétatives, voyages avec 
décalages horaires, bains trop froids, chocs émo¬ 
tifs... 

Dans les cas de convalescence ou d'origine 
neuro-végétative, la magnétisation est la suivante : 

MAGNÉTISATION ** 

- prise de contact, 

- passes saturantes prolongées, 

- imposition isonome sur le coronal, au-dessus 
des oreilles, sur le front et la nuque, 

- imposition isonome sur les ovaires et en direc¬ 
tion du périnéal, pendant au moins 20 minutes, 

- dégagement, 

- coton isonome sur les ovaires et le bas-ventre, 

- à pratiquer chaque mois, une semaine avant 
la date présumée des règles. 
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La dysménorrhée 

Ce sont des règles douloureuses qui se manifestent 
chaque mois sans autres troubles ou bien elles sont 
la conséquence d’une affection ovarienne ou générale 

Il arrive que les douleurs menstruelles disparais¬ 
sent naturellement après la première grossesse. 

MAGNÉTISATION * 

- prise de contact, 

- longues passes décontracturantes, 

- imposition calmante sur la base du crâne, les 
ovaires, et en direction du périnéal, 

- dégagement léger, 

- coton négatif sur tout l’abdomen, 

- à pratiquer 10 jours environ avant la date pré¬ 
sumée des règles. 

275 JOURS ENVIRON POUR VENIR 
DE GAIA 1 

La grossesse est un état qui se situe entre la 
fécondation et l’accouchement. 

L’homme dispose d’une réserve de cellules sper¬ 
matiques qui se renouvelle tout au long de sa vie 
à raison de 1 500/minute. 

La femme naît avec un stock définitif d'ovocytes 
qui deviendront des ovules après une lente matu¬ 
ration des cellules germinales des ovaires. 

À son arrivée dans l’utérus, l'ovule a déjà expulsé 
la moitié de chaque chromosome et quand le sper¬ 
matozoïde pénètre dans l'ovule, il a aussi perdu la 
moitié de chaque chromosome ; ils s’unissent et un 
être nouveau s’élabore à partir d’une cellule qui 
renferme un principe vital élémentaire pourvu de 

1. Cf. Bibliographie : 26. 27. 42. 
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potentialités évolutives, puisqu’elle se divisera en 
2 parties pour devenir un bébé et encore une ving¬ 
taine de fois pour devenir adulte. 

La vie embryonnaire s’organise et au bout de 
trois mois l'embryon est viable et la vie fœtale 
débute. 

Le fœtus est nourri par les substances qui arri¬ 
vent du sang maternel filtré à travers les mem¬ 
branes du placenta. L’enfant construit ses tissus 
avec les éléments chimiques issus de la composi¬ 
tion des principes nucléaires paternels et mater¬ 
nels. 

Pendant la grossesse, la femme subit les 
influences de son système endocrinien modifié, 
celles des gènes du père et de certaines réactions 
biochimiques déclenchées par les tissus du fœtus. 

Pendant la grossesse, la relation mère-enfant doit 
être une préoccupation majeure et au terme de la 
grossesse, la femme accouche. 

L’accouchement commence par la dilatation du 
col, rôle essentiel et unique, joué par les contrac¬ 
tions utérines et quand la dilatation est complète, 
la poche des eaux se rompt spontanément ou non, 
et la présentation descend jusqu’au plancher péri¬ 
néal. 

Il se poursuit par la seconde période, dite 
d’expulsion, au cours de laquelle les contractions 
utérines et les efforts expulsifs volontaires poussent 
le fœtus hors des voies génitales. 

Au terme de l’accouchement, l'enfant est né, mais 
sa vie indépendante commence après quelques 
soins : 

- quand il a poussé son premier cri, spontané 
ou stimulé, 

- quand les voies aériennes sont désobstruées 
pour que la respiration pulmonaire s’installe, lui 
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assurant une oxygénation suffisante et lui évitant 
de se refroidir, 

- quand le cordon ombilical est coupé après que 
ses pulsations soient arrêtées, 

- quand le collyre est instillé dans ses yeux et 
que la plaie ombilicale est pansée. 

L’accouchement lui-même se termine par la déli¬ 
vrance qui est l’expulsion du placenta et des mem¬ 
branes, ce nid qui abrita un être en formation 
pendant quelques temps. 

La magnétisation aide la femme à équilibrer son 
harmonie fonctionnelle tout en participant au déve¬ 
loppement du fœtus. 

La magnétisation permet à la jeune mère de 
récupérer ses forces et d’augmenter la lactation si 
elle a choisi de nourrir son enfant. 

Magnétisation pendant la grossesse *** 

Il est intéressant de distinguer les vibrations 
maternelles des vibrations fœtales par l'estimation 
des taux vibratoires, 

- prise de contact, 

- passes longitudinales très lentes, 25 à 30 fois, 

- imposition hétéronome tout le long de la 
colonne vertébrale, sur la rate, sur le périnéal, 

- eau magnétisée à tous les repas, 

- imposition hétéronome sur l’abdomen, ce qui 
contribue souvent à calmer le bébé qui s’endort pai¬ 
siblement, 

- dégagement rapide. 

Magnétisation pendant l’accouchement *** 

- imposition isonome sur la base du crâne et le 
solaire, 
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- quand les contractions sont rapprochées, 
imposition isonome sur l’ombilic pour aider aux 
contractions, 

- regard magnétique vers le pinéal, accompagné 
de pensées constructrices de calme et de sérénité, 

- accompagner l’expulsion par des frictions sti¬ 
mulantes, 

- regard magnétique vers le bébé pour 
l’accueillir chaleureusement, 

- imposition isonome sur l’abdomen pour aider 
à la délivrance et frictions stimulantes au moment 
de la délivrance, 

- longues passes longitudinales lentes pour aider 
au retour au calme, 

- c’est une magnétisation émouvante, car le 
magnétiseur connaissait déjà le bébé, ses vibra¬ 
tions, ses réactions, et dans une pensée d’Amour 
lucide, son regard magnétique le rassurera après la 
dure épreuve qu’il vient de traverser. 

Bien sûr, pas d'horaire ni de tarif, c’est une par¬ 
ticipation privilégiée à la Vie. 

Magnétisation après l’accouchement * 

- elle peut être pratiquée dès les premiers jours, 

- prise de contact, 

- passes longitudinales, 20 à 25 fois, 

- imposition isonome sur le coronal, le caroti¬ 
dien (sauf problème thyroïdien), le solaire et le 
périnéal, (sauf s’il y a eu épisiotomie), 

- imposition hétéronome sur tout l’abdomen, 

- dégagement rapide. 
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LE RETOUR A GAIA : 
un chemin plus ou moins long et difficile 1 

Parler de la mort n’oblige pas à être macabre. 

Pour ceux qui croient que tout est fini au 
moment de la mort, elle est une ennemie inexorable 
dont ils ne se méfient cependant pas, car ils la bra¬ 
vent sans cesse en défiant en permanence leur équi¬ 
libre psychique et physiologique. 

Pour ceux qui doutent de tout, elle est une pré¬ 
occupation : est-ce une fin, un voyage, une 
croyance, un passage ou bien la Vie ? La Vie est- 
elle une préparation à la mort, qui est peut-être 
elle-même une préparation à la renaissance, car est- 
il plus extraordinaire ou inconcevable de naître plu¬ 
sieurs fois plutôt qu’une seule ? 

Pour ceux qui croient à la pluralité des vies, 
elle est un néant substantiel, elle fait partie de la 
Vie qu’ils choient et qu’ils aiment parce que 
l’important est de vivre et non de mourir ; ils tra¬ 
versent la Vie d’un pas égal dans la joie ou la peine, 
ils en font leur amie et la Vie le leur rend bien. 

Ils savent que la Vie n’est jamais achevée et 
quand leur temps de vivre humainement touche à 
sa fin, c’est une autre phase de la Vie qui com¬ 
mence : dès que l’énigmatique seuil est passé, le 
corps matériel composé des éléments terre, air, eau 
et feu se décompose et se recompose différemment 
pour se fondre dans la nature. Les éléments plus 
subtils comme l’intelligence, le mental, l’esprit, tien¬ 
nent l’âme spirituelle en attente de la nouvelle ani¬ 
mation d’un corps recomposé des éléments terre, 
eau, feu, air... 


1. Cf. Bibliographie : lb. 2. 33. 34. 39. 
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C’est la renaissance telle que la Nature la vit à 
chaque saison et c’est le va et vient des âmes qui 
transmigrent plus ou moins librement d’incarna¬ 
tions en incarnations, sans confusion avec l’incar¬ 
cération de l’esprit dans un corps ; quel qu’il soit, 
il faut que l’esprit prédomine. 

Selon le principe des opposés, tout ce qui vit 
comme tout ce qui est mort est appelé à se trans¬ 
former en son opposé. 

Pour ceux qui croient en Dieu, c’est le retour 
vers Lui. 

Si le magnétisme ne peut plus aider à vivre, il 
peut aider à mourir, il peut accompagner celui qui 
part comme celui qui reste parce que la séparation 
est toujours une déchirure. 

C’est la Compassion et la Bien-Faisance qui 
deviennent les gestes qui font du bien pour partir 
sereinement ou pour rester vaillamment. 

C’est LA magnétisation sublime qui devient Sim¬ 
plicité au sens le plus exquis de l’expression, car 
leurs vibrations fondues unissent magnétisé et 
magnétiseur au-delà d’eux-mêmes. 

Le magnétiseur accompagne « le corps éthé¬ 
rique » qui flotte au-dessus du corps physique, 
encore reliés par « La Corde d’Argent ». 

Quand un point de Lumière la parcourt com¬ 
plètement, il se produit un subtil spasme élec¬ 
trique accompagné d’un frémissement et d’un 
sursaut, qui précèdent la cassure de « La Lampe 
d’or », qui est le cœur symbolisant « La Coupe 
d’Amour » ; à ce moment-là, la mort physique ou 
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Délocalisation est accomplie dans sa réalité bio¬ 
logique repérable. 

L'être est passé du Local au Global, il est changé 
en Espace. 

Bien sûr, pas d'horaire, pas d'honoraire, c'est une 
participation privilégiée à la Vie. 

FIG. 42 



L’âme qui tient Shen, l’emblème de l’éternité, 
vole au-dessus du défunt pour s’unir à lui, 
dans la recherche de la vie par la Renaissance. 
Le Livre des Morts. Papyrus d’ANI. 1400 av. J.C. 


SE MAGNÉTISER SOI-MÊME 

Medice, cura te ipsum. ST LUC. 4-23. 

(Médecin, guéris-toi toi-même) 

C’est en usage curatif que l’auto-magnétisation 
est réalisable par des magnétiseurs avertis, car elle 
peut être dangereuse si elle est pratiquée empiri¬ 
quement. 
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Se magnétiser soi-même est un devoir en cas de 
nécessité, car chacun est en charge de lui-même 
comme des autres. 1 

C est porter un regard différent sur soi-même 
pour ne pas être enchaîné par ses propres pensées, 
pour échapper au conflit intérieur de reconnaître 
sa propre faiblesse même passagère, pour ne pas 
fuir devant son autoresponsabilité face au mal-être 
ressenti qui fait prendre conscience de la vulnéra¬ 
bilité et de la fragilité de l'être. 

C est se tourner vers le centre essentiel en prati¬ 
quant un exercice de sérénité et de maîtrise de soi 
par un effort contre soi-même la plupart du temps, 
et c est se traiter de la manière calme qui sied à 
qui est maître de lui-même. 

C est refuser l'inertie intellectuelle, quelle que soit 
la pathologie devinée, et c'est rejeter un autorita¬ 
risme envers soi, qui serait également une barrière 
pour accéder aux bonnes réactions. 

Le sens de l'humour et du courage peut se mêler 
aux inquiétudes et à la sensibilité personnelles, 
mais il ne faut pas oublier qu'une idée est un acte 
créateur ; se magnétiser soi-même est un objectif à 
dépasser, pour que la réussite soit encore l'intuition 
réalisée en étant spirituellement libre, mais mora¬ 
lement engagé. Quelle gageure ! 

Un peu de vie cachée est un besoin indispen¬ 
sable, car chacun a un passé qui le rattrape parfois, 
et par une sorte de jeu secret avec le destin, chacun 
peut rétablir et maintenir son bien-être mental et 
corporel, par une démarche ostensible pour lui- 
même seulement. 


1. Cf. Bibliographie : 11. 12. 16. 17. 20. 21. 37. 40. 43. 53. 55. 56. 58. 
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Chacun doit se méfier d un cerveau hâtif qui fait 
chuter dans les pièges subtils de ses propres dépen¬ 
dances, d une mentalité hyperactive qui occulte la 
réalité et qui fait ombrage à l'essentiel. Même pour 
soi-même, il est facile de tomber sous sa propre 
influence profonde, puis sous l'absence d'influence 
et enfin sous les contre-influences. 

MAGNÉTISATION ** 

En thérapie, la plupart des procédés habituels 
sont inapplicables pour cause de « gymnastique 
impraticable » ou par inaccessibilité de la région à 
traiter. 

Le procédé revêt une action intégrative qui 
déclenche des phénomènes insolites mais intan¬ 
gibles, malgré les variations biochimiques person¬ 
nelles difficiles à apprécier. 

Les procédés sont hétéronomes ou isonomes, 
mais toujours bien étudiés, prudemment appliqués 
selon les modalités fixées dans les exemples de 
magnétisation cités plus haut. 

Dans l'automagnétisation, telle circonstance ou 
tel procédé peuvent sembler aggraver le cas, mais 
c est le signe de la crise salutaire avant l'améliora¬ 
tion ; pour soi-même aussi, il faut laisser aller les 
effets du magnétisme en tenant bien sa conduite, 
pour qu'il soit authentique. 

L'automagnétisé reprend à son compte que le 
mal-être est une réaction ou trop forte ou trop 
faible ou nulle de l'être tout entier, et que ses 
atomes doivent être diversement arrangés ; dans sa 
conscience viscérale, il sait qu'il ne peut pas tou¬ 
jours compter sur ses fonctions adaptatives ou ses 
organes vicariants. 
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Avec prudence et sagesse, il rétablit dans son 
esprit d abord, le concept et la sensation du bien- 
être particulier ; il participe à ses événements éner¬ 
gétiques privés en respectant ses propres lois spa¬ 
tio-temporelles et en utilisant ses connaissances, 
par rapport à ses diversités pour retrouver son uni¬ 
cité. 

Par l'auto-magnétisation, le magnétiseur ne peut 
recharger ses plexus en énergie, car il est évident 
qu il ne peut se donner les forces qu'il ne possède 
pas. 

Pour ce faire, il a recours à ses exercices habi¬ 
tuels. 

Pour les actions ponctuelles, il utilise les magné¬ 
tisations intermédiaires les plus appropriées à son 
système biologique, non comme une donnée rela¬ 
tionnelle, mais comme une application de relations 
logiques avec lui-même. 

Les procédés choisis tiennent compte de tous les 
critères d'appréciation du cas et là encore, plus le 
geste est précis, meilleur est le résultat. 

MAGNÉTISER OU S’ABSTENIR ?* 

Le doute est le plus grand ennemi du magnéti¬ 
seur. 

Magnétiser ou s’abstenir est le rôle du Savoir : 
le magnétiseur sait ou ne sait pas si le magnétisme 
est la bonne réponse au cas présenté. 

Magnétiser ou s’abstenir est une manifestation 
de Compétence : le magnétiseur sait ou ne sait pas 
comment magnétiser. 

1. Cf. Bibliographie : 7. 8. 16. 20. 21. 22. 26. 38. 40. 43. 
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Magnétiser ou s'abstenir est une épreuve d'hon¬ 
nêteté, de capacité, de conscience et de modestie, 
car le magnétiseur ne peut posséder tous les sys¬ 
tèmes d'efficacité à la fois. 

Magnétiser ou s'abstenir est sans ambiguïté, 
c'est une décision qui relève de l'éthique et de la 
déontologie. 

« En pleine angoisse ne perd jamais Vespoir car la 
moelle la plus exquise est dans Vos le plus dur » 

Haziz. 


LES LIMITES DU MAGNÉTISEUR 1 

L'homme sage est celui qui connaît ses limites. 

Les limites du magnétiseur sont celles de sa 
Compétence. 

Les limites de sa Compétence sont celles de ses 
Connaissances et de son Savoir. 

C'est tout. 

« Cest une Voie dure, et cest tout à fait inutile 
de chercher un raccourci facile ». 

Roshi Shibayama 

Tout a déjà été limité, mais continuons... 


1. Cf. Bibliographie : 7. 8. 16. 32. 38. 40. 46. 




Chapitre 5 

Les enfants réceptifs 
au magnétisme 


Les enfants, il vaut mieux les réussir, 
sinon ils ne vous ratent pas. 

Jean Cocteau 

L'homme, à son arrivée dans le monde, est d une 
totale inadaptabilité quant à sa subsistance, mais 
il est loin d'être sans défense. Toute sa vie, il sera 
de son enfance comme dun pays . 1 

L'enfant naît lentement, son psychisme est 
encore aux frontières de l'avant-naître et il appar¬ 
tient au monde naturel ; dans son regard profond, 
sérieux et étonné, se mêlent étroitement une vieille 
sagesse et une jeune cruauté qui troublent souvent 
son entourage. 

Quels que soient les hasards de sa naissance, 
l'enfant veut tout soumettre à son despotisme et il 
refait le monde à chacun de ses jeux grâce à ses 
sortilèges. 

Chez l'enfant, le taux vibratoire et les mouve¬ 
ments colorés de son aura sont souvent plus faciles 
à percevoir que chez l'adulte ; il n'est pas encore 
pollué, croit presque tout ce que lui dit l'adulte qu'il 

1. Cf. Bibliographie : 5. 7. 11. 21. 23. 26. 42. 43. 53. 58. 
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imagine comme celui qui sait tout, et dont il fait 
parfois son héros. 

Il manifeste simplement son avidité de savoir par 
la franchise des questions posées, sans être gêné 
de l’ignorance quelles révèlent. 

Les propos suivants éclairent le magnétiseur sur 
le mode de vie de l’enfant qui peut être un effet 
ou une cause ou bien une cause précédant un effet 
dans le développement ou le maintien du bien-être 
comme dans celui du mal-être. 

Si l’adulte lui enlève trop tôt son enfance, l’enfant 
est un fruit mûri trop vite qui devient un homme 
manqué parce qu’il est un enfant manqué. À l’âge 
adulte, il reste inconsciemment tourné vers son 
enfance dont il a été sevré prématurément ; sa pen¬ 
sée est liée à la mémoire de son enfance inachevée 
et parfois, il se réfugie dans son exigeant besoin 
d’être aimé, admiré et redouté, en se conduisant 
comme un vieil enfant capricieux. 

Il y a les enfants seuls, face à l’adversité de 
parents qui les aiment mal et s’en occupent mal ; 
ils cachent si bien leurs souffrances morales et phy¬ 
siques que leurs pathologies sont parfois identifiées 
trop tard pour être soignées efficacement. Ils meu¬ 
rent seuls. 

Certains parents osent inoculer des remords 
dans les jeunes esprits : 

- « Je suis malade à cause de toi », 

- « Tu veux me faire mourir », 

- « Tu fais pleurer le Bon Dieu ». 

- « Tu verras quand tu auras mon âge » 
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Ils installent ainsi une culpabilité parfois défini¬ 
tive qui tient l'enfant devenu adulte sous leur joug. 
Ce comportement pernicieux lui enlève la force et 
la volonté de se déterminer lui-même, le maintient 
dans un isolement coupable et une introversion qui 
peuvent le détruire. 

Quand l’enfant est victime de voleurs d’enfance, 
de voleurs de rêves d’enfant et de rires d'enfant, il 
est marqué à vie par le malheur. Parfois confronté 
à la faim, à la solitude, à la prostitution, aux abus 
sexuels paternels ou maternels, à la drogue, à la 
douleur intégrale, il dépasse son chagrin et ses 
réactions sont inattendues. 

En 1991, en France : 5 000 enfants maltraités, 
700 au moins en sont morts. En 10 ans, ce chiffre 
a été multiplié par 4. 

Pourquoi ne parle-t-on pas ou si peu des sui¬ 
cides par désespoir entre 8 et 20 ans ? 

L’espoir peut faire des miracles, pas la désespé¬ 
rance ; quand un jeune en bonne santé physique 
dit que la vie ne vaut pas la peine d’être vécue, c'est 
peut-être l’expression d'un pessimisme inné, ou le 
résultat d’une éducation dans laquelle n'entrait pas 
la joie de vivre ou que son entourage n'a pas fait 
l'effort de lui montrer que la vie est la plus forte 
en dépit de tout. 

Même si la vie est courte, c'est la qualité qui 
compte, pas le nombre des années. 

Que dire de l’enfant « prétexte » ? 

- « Avec un enfant, je vais sauver mon ménage », 
c’est souvent faux et l’enfant sombre avec le couple, 
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- « Je vais faire en enfant , “ça” me fera du bien », 
cest dramatique, l'enfant n'est pas une thérapie, 

- « Avec un troisième enfant , j aurai des avan¬ 
tages », c'est monstrueux, l'enfant n'est pas un pla¬ 
cement financier. 

L'enfant qui est mal-aimé doit, pour faire face à 
la vie, devenir un enfant-homme ou une enfant- 
femme aux reflets intérieurs changeants ; ses vibra¬ 
tions alternatives l'installent dans un froid qui 
étreint jusqu'à l'âme, et il parvient rarement à l'état 
homme-homme ou femme-femme épanoui. Le mal¬ 
aimé devient souvent le mal-aimant. 

Parmi ces enfants-là, certains réussissent leur vie 
d'adulte parce qu'ils se sont toujours battus pour 
exister ; ils font preuve d'une force morale et d'une 
détermination à vivre qui forcent l'admiration de 
leur entourage, mais suscitent souvent la jalousie 
de « ceux qui avaient tout pour réussir »... sauf le 
courage de travailler dur. 1 

Que d'enfants sans enfance... l'enfant sait que les 
parents sont ceux qui l'aiment, qu'ils soient ses 
géniteurs ou non et quand il pressent que l'affection 
et le respect sont réciproques, il y a moins 
d'entraves à son épanouissement moral et physique. 

L'enfant qui se sait aimé, entouré et soigné, gué¬ 
rit dans la joie familiale retrouvée ou meurt dans 
l'amour familial meurtri ; l'enfant meurt avec la 
dignité des grands peuples, la maturité n'étant pas 
une question de temps. 

Pour devenir des hommes et des femmes, les 
enfants doivent attendre une quinzaine d'années, 

1. Cf. Bibliographie : 23. 26. 
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l’âge de la puberté, cette maturation physiologique 
et psychique, souvent rendue douloureuse par 
l’éveil des instincts. 

L’enfant est très réceptif au magnétisme, qu’il 
faut pratiquer prudemment et doucement, pour ne 
pas freiner son épanouissement moral et physique 
et favoriser l’étemelle métamorphose de son être 
tout au long de sa vie. 

Le magnétiseur doit être accepté par l’enfant ou 
l’adolescent ; il doit être un soutien énergétique 
pour que les épreuves de l’enfance ou de l’adoles¬ 
cence soient traversées dans les meilleures condi¬ 
tions, et en complément des soins et de l’éducation 
familiale et scolaire. 

La magnétisation d’un enfant est un honneur et 
un privilège par tout ce quelle « EST ». L'enfant 
s’établit lui-même en symbiose avec le Monde et 
en connivence avec l'Énergie, dans laquelle il se 
fond simplement, pour en Vivre complètement. 

Le magnétiseur « sent » combien l’enfant est 
encore près de ses origines anciennes, que l’Énergie 
Invisible lui est familière, et qu’il est étonné d’y 
retrouver un adulte qui est redevenu « jeune », 
grâce au long travail des ans passés à l’échelon spi¬ 
rituel et vital. 

En fonction du message vibratoire reçu et de ce 
qu’il ressent, le magnétiseur sait si l'enfant est aimé 
ou pas ; s'il est aimé, l’enfant contribue joyeuse¬ 
ment à la symbiose magnétiseur-magnétisé, mais 
s’il est mal-aimé ou pas aimé du tout, il craint 
d’abord ce flot d’Amour bienfaisant et ensuite, il 
s’y trouve à l’aise et devient complice. 
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Comme les adultes, les enfants présentent des 
états et des pathologies communs, mais les magné¬ 
tisations appliquées sont quelquefois différentes. 

Les cas retenus sont les suivants : 

- énurésie, 

- sphère O.R.L., 

- sommeil, 

- diarrhées, 

- adolescence. 


L'ÉNURÉSIE 

fonctionnelle, endocrinienne 
ou psychologique ? 

L'énurésie est un symptôme pédiatrique fré¬ 
quent ; elle atteint environ 7 % des enfants de 
moins de 7 ans, et surtout les garçons. 

L émission inconsciente et involontaire d urine se 
produit surtout la nuit ; quand elle se manifeste 
dans la journée, elle pose des problèmes dans la 
vie familiale, sociale et scolaire. 

L'énurésie peut être liée à des problèmes sphinc¬ 
tériens, rénaux ou bien psychologiques. 

MAGNÉTISATION* 

- imposition isonome sur le thymus pendant 
quelques minutes, 

- imposition isonome sur la base du crâne, au- 
dessus des oreilles, sur le front et derrière la tête, 

- imposition calmante sur le bas-ventre et le 
périnéal, 

- eau magnétisée négative et coton négatif sur 
le bas ventre pendant la nuit. 
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O.R.L. 
tout coule... 

Les jeunes enfants ne savent ni se moucher, 
ni cracher et leur appareil respiratoire et leur 
système immunitaire immatures, ne sont pas 
aptes à les défendre contre les agressions : 
microbes, virus, bactéries ou gaz nocifs. 

Les enfants qui souffrent de bronchites, de 
pneumonies, de trachéites, d'infection de l'oreille 
moyenne, de toux chronique ou d'asthme, vivent 
près d'adultes fumeurs pour 60 % d'entre eux. La 
preuve en est apportée par les analyses de sang 
et d'urine : la nicotine respirée se transforme en 
cotinine qui est retrouvée en quantité non négli¬ 
geable. Les 40 % restants ont des causes 
diverses. 

Le magnétisme peut être une prévention contre 
les affections O.R.L. et peut être appliqué dès la 
rentrée automnale à la crèche ou à l'école, pour 
diminuer les risques de contagion, et au prin¬ 
temps pour se prémunir contre les allergies aux 
pollens ou autres agents allergisants, sans toute¬ 
fois négliger les traitements médicaux. 

Le rhume s'accompagne parfois d'otite et de 
laryngite, surtout chez ceux qui ont des végéta¬ 
tions volumineuses : la nuit, la toux est rauque, 
la respiration est sifflante, le visage est conges¬ 
tionné et la soif inextinguible. 

Les pathologies plus spécifiques et leur traite¬ 
ment sont à reprendre au chapitre des patholo¬ 
gies. 

MAGNÉTISATION ** 

- imposition hétéronome sur les oreilles, les 
tempes, le nez et la nuque, 
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- imposition isonome sur le thymus, l’ombilical 
et le périnéal. 

- passes dégageantes, coton négatif sur la poitrine. 

LE SOMMEIL 
calme ou agité ? 

Les perturbations du sommeil peuvent avoir 
des causes diverses : 

- le métabolisme basal qui dépense, même pen¬ 
dant le sommeil, un minimum d’énergie pour ali¬ 
menter les activités cellulaires vitales permanentes : 
cœur, respiration, péristaltisme ; il est très élevé 
chez l’enfant, pour répondre à ses besoins métabo¬ 
liques liés à la croissance, 

- l’homéostasie, qui est la fixité du milieu inté¬ 
rieur, doit conserver une composition constante : 
concentration, température, hydratations, circula¬ 
tions ; ses variations doivent être minimes, toute 
modification importante entraîne des troubles 
organiques qui peuvent s’avérer mortels s’ils persis¬ 
tent, ou bien provoque une réaction correctrice, 

- la fonction rénale et/ou intestinale qui élimine 
les excès des substances alcalines et acides est 
mesurable par l’examen de laboratoire qui révèle 
une acidose au-dessous de 7,40 et une alcalose au- 
dessus, 

- la nourriture qui doit apporter indispensable¬ 
ment un équilibre en protides, glucides et lipides, 
entre autres éléments nécessaires à son développe¬ 
ment général, 

- les troubles liés au comportement parental ou 
enseignant, aux bruits, à la violence, à l’heure régu¬ 
lière du coucher et du lever... 
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En dehors de tout traitement spécifique, le 
magnétisme peut aider à retrouver un sommeil 
réparateur chez l’enfant. C’est le système nerveux 
végétatif et les centres nerveux du diencéphale qui 
enregistrent les renseignements sur les désordres 
organiques et ce sont les glandes endocrines qui 
commandent les mécanismes régulateurs. 

MAGNÉTISATION ** 

- quelques passes longitudinales lentes, 

- imposition des deux mains sur tous les plexus 
et le thymus en particulier, 

- coton négatif sur la nuque et le périnéal, eau 
négative à boire le soir de préférence. 

Cette magnétisation peut être pratiquée chaque 
soir sous forme ludique, avec le sourire, sans aller 
jusqu’au rire, trop stimulant ; c’est l’heure douce et 
tout doit être doux, doux, doux... 

LES DIARRHÉES 
intestinales ou dentaires ? 

Les diarrhées des enfants, surtout celles du pre¬ 
mier âge, peuvent être graves, en raison de la dés¬ 
hydratation et de l’intoxication qui peuvent les 
accompagner. 

La couleur verte est constatée dans presque tous 
les cas et doit amener, dans un premier temps et 
en attendant de reconnaître la cause véritable, une 
diète hydrique. 

La diarrhée entraîne trop de sels, de vitamines, 
et elle détériore la flore et la faune intestinales 
indispensables à la vie de l’intestin. 

Elle peut être due à une alimentation déséquili¬ 
brée, à un lait inapproprié, à un refroidissement, 
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à un choc émotionnel, à une surhydratation ou à 
la poussée dentaire. 

MAGNÉTISATION * 

- eau magnétisée négative, 

- imposition isonome sur la nuque, 

- imposition hétéronome sur tout l’abdomen et 
les reins, 

- à pratiquer plusieurs fois par jour. 

L'ADOLESCENCE 

quitter l'enfance pour devenir adulte 

La puberté est sans doute la plus grande trans¬ 
formation et la plus rude épreuve que le corps et 
l’esprit aient à subir, car elle donne naissance à un 
nouvel être humain : l’adulte. 

Chez les garçons comme chez les filles, elle pré¬ 
pare à la reproduction qui assure la perpétuation 
de l’espèce et les garçons connaissent environ deux 
ans de retard sur les filles. 

Chez l’un comme chez l’autre, la puberté est 
déclenchée par l’hypophyse, qui secrète une quan¬ 
tité infime d'hormone gonadotrope, stimulant des 
testicules et des ovaires. 

Chez les garçons, le tissu testiculaire prolifère, 
mûrit et assure deux fonctions : la sécrétion de la 
testostérone et la production des spermatozoïdes. 
Tous les attributs mâles se développent : barbe, 
pilosité, augmentation du volume de la prostate, 
peau épaissie, voix plus grave, mains et pieds qui 
grandissent. 

Chez les filles, les ovaires fonctionnent et sécrè¬ 
tent pour la première fois de l’œtradiol, (environ 
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un millionième de gramme), les seins se dévelop¬ 
pent, la pilosité devient soyeuse, les os du bassin 
s’élargissent pour accueillir un bébé, les tissus des 
voies génitales s’affermissent pour affronter un 
éventuel accouchement. Dès la naissance, les 
ovaires contiennent le stock définitif d’ovules 
immatures, environ 420 000 et seulement 200 à 300 
deviendront mâtures, pendant les 400 à 500 cycles 
des années de fécondité. L’utérus se modifie sous 
l’effet des hormones, mais en l’absence de gros¬ 
sesse, la première menstruation apparaît. 

Durant cette période, les changements de l’esprit 
sont des bouleversements : c’est la lutte entre 
l’enfant et l’adulte, avec toutes les contradictions de 
l’inexpérience et de l’inconnu. 

C’est l’âge des sentiments de tous ordres où se 
mêlent les idées morales, religieuses et esthétiques, 
l’émotivité, la timidité, la mélancolie et la rêverie. 
Ils vivent des émotions clandestines fortes, avec la 
certitude d’être en faute et deviennent alors le néga¬ 
teur de l’autre, parce que c'est aussi l’âge de l’inso¬ 
lence. 

Ils ont des passions et des désespoirs qui arra¬ 
chent à soi-même car ils sont parfois marquants 
pour la vie. 

L’adolescent ne supporte ni la mièvrerie ni 
l’hypocrisie et les adultes devraient se souvenir de 
leur adolescence pour mieux comprendre la 
sienne ; la démarche corporelle est différente, les 
critères érotiques sont différemment placés et les 
modes vestimentaires font différemment craquer... 

Ils aiment s’encanailler ou bien rêvent à de « très 
hautes fonctions », et puis chacun vit sa vie selon 
ses capacités, les opportunités, ses volontés et les 
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influences de son entourage, dans l'indépendance 
ou la soumission. 

La traversée de l'adolescence dépend des adultes 
et c'est grave d'attenter à la descendance de l'huma¬ 
nité en développant la violence, les armes 
chimiques et tout moyen de destruction, quelle soit 
physique, morale, intellectuelle ou spirituelle. 

Parce que le bon sens vient difficilement aux 
adolescents, il faut avoir la tendresse d'une mère 
et la fermeté d'un père pour consoler ceux qui sont 
en détresse, pour leur donner le baume d'Amour 
qui cicatrise les plaies du chagrin, ou bien pour 
féconder leurs jeunes forces pour qu'ils osent vivre 
la Vie. 

MAGNÉTISATION* 

- si l'adolescent préfère rester assis face au 
magnétiseur, la magnétisation se fera par le regard 
et les pensées, 

- s'il préfère être magnétisé par les procédés 
classiques, charger tous les plexus et plus spécia¬ 
lement le coronal, le solaire, le périnéal, la rate et 
les reins, 

- l'adolescent est tellement demandeur, que 
l'osmose et la symbiose magnétiseur/magnétisé sont 
librement consenties ; l'adolescent prend ce qui lui 
est bon et il sait que les bienfaits se feront sentir 
plus tard, quand il aura harmonisé sa personnalité 
avec la Vie et ses exigences. 

La jeunesse est un matériel précieux mais mal¬ 
léable, qui devient la qualité de la Vie individuelle 
et la base de la compréhension humaine ou bien 
l'expression agressive d'une civilisation. 
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La Vie de l'enfant et de l'adolescent prépare la 
Vie de l'adulte. L'espoir, le droit à la Vie, la joie et 
l'affection devraient être indissolubles de Jeunesse, 
car l'enfant est l'étemelle Jeunesse du Monde. 

Tout a déjà été jeune, mais continuons... 




Chapitre 6 

Traiter les animaux et les plantes 


Tant que l'Homme continuera a être 
le destructeur impitoyable des Êtres Animés des 
plans inférieurs, il ne connaîtra ni la santé ni 
la paix. Tant que les hommes massacreront 
les Bêtes et les Plantes, ils s'entretueront. 
Celui qui sème le meurtre et la douleur ne peut, 
en effet, récolter la Joie et l'Amour ! 

Pythagore 

Les animaux sont une nourriture et/ou un 
remède pour les animaux et les hommes, les 
plantes sont une nourriture et/ou un remède com¬ 
muns aux animaux et aux hommes, et les trois réu¬ 
nis deviennent la nourriture de la terre, pour que 
les cycles de Vie puissent s'y accomplir. 1 

Je me permets de rappeler que l'homme est le 
représentant d'une espèce animale, qu'il est un 
mammifère parmi les 5 000 espèces reconnues et 
qu'il est classé dans l'ordre des primates. 


1. Cf. Bibliographie : 4. 7. 12. 13. 18. 44. 
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LES ANIMAUX 


Quand un homme veut tuer un tigre, 
c’est du sport, 
Quand un tigre veut tuer un homme, 
c’est de la cruauté 

G.B. Shaw 


Leur réceptivité 

Les animaux sont plus ou moins réceptifs à 
l’influence magnétique, même s’ils sont de la même 
espèce, considérée sauvage ou domestique. Chaque 
animal possède son propre magnétisme plus ou 
moins développé, une quantité variable de magné- 
tite et il réagit à sa façon aux radiations cosmiques 
et telluriques. La complexité de son système ner¬ 
veux rend la propagation de l’influx magnétique 
précise, aléatoire, voire illusoire. 

L’animal qui vit près des humains est particuliè¬ 
rement sensibilisé et réceptif au magnétisme quand 
il est bien traité. 

En cas de mauvais traitements, parmi lesquels 
se comptent certaines conditions de captivité, exi¬ 
guïté des locaux, solitude, oubli et non respect de 
son statut d'être vivant, l’animal présente des stress, 
des terreurs ou de l’agressivité, susceptibles de 
déclencher des pathologies graves. Dans toutes ces 
tristes situations, l'animal fait face avec beaucoup 
de dignité et sa réceptivité est si exacerbée que son 
comportement est une aide et une indication pré¬ 
cieuses pour le magnétiseur qui ne manque pas de 
l’en remercier. 

La réceptivité est accrue par l’approche du 
magnétiseur qui doit être calme intérieurement, 
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doux mais persuasif, car il doit mettre l'animal en 
confiance en faisant connaissance avec lui ; c'est lui 
demander, en quelque sorte son accord, comme le 
chasseur dit « primitif » qui sollicite la permission 
de tuer l'animal qui « accepte » de mourir pour 
nourrir la famille du chasseur qui enterre ses restes 
avec respect et gratitude. Ces légendes sont-elles si 
extravagantes quand on connaît les sentiments éle¬ 
vés dont un animal peut faire preuve, en se sacri¬ 
fiant parfois pour sauver son maître, un enfant ou 
quiconque en danger ? Il est bien rare qu'un animal 
redoute ou agresse naturellement un magnétiseur 
dont il perçoit les bonnes vibrations et l’amour 
inconditionnel. Il comprend rapidement les bien¬ 
faits qu’il peut éprouver et c’est ce qui explique 
qu'un dresseur d’animaux passé magnétiseur obtient 
des performances agréables à l'animal qui sent que 
loyauté, confiance et fidélité sont partagées. 

C’est par la détection vibratoire que le magnéti¬ 
seur pressent si l’animal est bien soigné ou non, 
aimé ou pas, sociable ou non, quelles que soient 
sa race ou sa taille. 

QUELLE NÉCESSITÉ POUR EUX D’ÊTRE 
MAGNÉTISÉS ? 

La nécessité de magnétiser les animaux est sen¬ 
siblement la même que chez les humains, puisque 
leurs structures moléculaires sont pratiquement 
identiques. Leurs pathologies affectent souvent les 
systèmes respiratoire, circulatoire, digestif, intesti¬ 
nal et urinaire, sans oublier qu'ils peuvent aussi 
souffrir de rhumatismes et autres douleurs osseuses 
et musculaires ; d'autre part, le manque d’amitié, 
d’affection ou d’amour, (le terme est propre à cha¬ 
cun), peut provoquer des dégâts physiologiques. 
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puisque chez l’animal aussi, l’esprit et le corps doi¬ 
vent être en accord. 

Leur topographie magnétique et leurs polarités 
sont sensiblement les mêmes que chez l’homme et 
les dépôts de magnétite sont indiqués au deuxième 
chapitre. 

La magnétisation animale est nécessaire en com¬ 
plément du traitement vétérinaire dans les cas sui¬ 
vants : 

- l’animal est stressé, fatigué et triste, le poil est 
terne et tombe, l'appétit est perturbé... 

- l’animal est en convalescence, intervention, 
mise bas... 

- l’animal est âgé. 

La magnétisation débute par la détection habi¬ 
tuelle et les procédés sont appropriés à chaque ani¬ 
mal qui est unique et les animaux ci-après désignés 
ont été choisis pour leur vie souvent proche de 
l’homme : 

- le poisson, 

- l’oiseau, 

- le chien, 

- le chat, 

- le cheval. 

Pour tous les animaux, il est souhaitable de 
magnétiser l’eau de boisson et de lavage des yeux 
ou de toute autre partie affectée. 

LE POISSON : il s’agit des poissons en aqua¬ 
rium. 

- magnétiser l’eau en position hétéronome à tra¬ 
vers l’aquarium s’il est en verre, sinon, magnétiser 
l’eau dans une bassine et la verser ensuite dans 
l’aquarium, 
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- les poissons sont magnétisés par le magné¬ 
tisme diffusé par l'eau, comme expliqué au premier 
chapitre, 

- si les poissons sont gros, il est possible de les 
magnétiser en les isolant un par un, mais l'intérêt 
est limité, 

- magnétiser à chaque changement d'eau et les 
poissons deviennent plus vigoureux, nagent mieux 
et leurs couleurs sont plus vives, 

- dégager la surface de l'eau en pratiquant des 
mouvements des deux mains du centre de l'aqua¬ 
rium vers l'extérieur, comme pour écarter l'agent 
magnétique, 

- leur parler au rythme de leurs mouvements et 
les remercier. 

L'OISEAU : en cage ou en liberté. 

L’activité solaire influence son système endocri¬ 
nien et son comportement se modifie avec les sai¬ 
sons. Les parades nuptiales et les nidifications sont 
des périodes fatigantes. Il arrive que certains oiseaux 
migrateurs aient parcouru 5 à 6 000 kms entre 200 
et 4 000 mètres d'altitude et perdu entre 20 et 50 % 
de leur poids à leur arrivée dans nos régions. 

L’oiseau est très sensible à la magnétisation et il 
est intéressant de l’observer au cours de la projec¬ 
tion, car il semble s’orienter lui-même, selon la tra¬ 
jectoire de l’influx magnétique ; la magnétite 
pourrait expliquer ce phénomène. 

Les graines, les graisses et l’eau sont régulière¬ 
ment magnétisées, que ce soit pour les oiseaux en 
cage ou les oiseaux du jardin ou du balcon. Faire 
une expérience amusante : mettre nourriture et eau 
non magnétisées d’un côté et nourriture et eau 
magnétisées d'un autre côté ; les oiseaux vont de 


393 



1 un à l'autre et adopte rapidement et définitivement 
nourriture et eau magnétisées. 

Procéder ainsi : 

- magnétiser dans le silence et le calme, 

- imposition hétéronome en fixant l'oiseau au- 
dessus du bec si possible, 

- en général, au bout de quelques minutes, il 
devient inerte, 

- magnétiser de la tête à la queue jusqu'à ce qu'il 
s'ébroue, 

- le dégager par le souffle froid sur la tête et le 
long du dos, 

- pratiquer tous les jours sur les gros oiseaux et 
tous les 2 ou 3 jours sur les plus petits, 

- lui parler bas et calmement, l'encourager à 
retrouver sa vitalité et son chant, le remercier pour 
sa coopération, car en général il se tient très tran¬ 
quille. 

LE CHIEN : il faut préciser la place de chacun, 
dominante ou dominée. 

- commencer par poser la main sur la tête et la 
caresser, car c'est un signe de domination qu'il 
reconnaît, 

- continuer par des caresses sur le dos, pour lui 
indiquer que la domination est bienveillante, 

- caresser les flancs pour abaisser les dernières 
barrières de crainte et le rassurer sur les intentions 
du magnétiseur qu'il reconnaît dominant, 

- allongé, il est dans une position favorable à la 
magnétisation, mais ne jamais le coucher en le 
tirant par la peau du cou, ce qui équivaudrait à 
une menace de mort, 

- le magnétiser comme indiqué ci-après, en com¬ 
muniquant sans langage, mais par vibrations 
modulées, 
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- fixer si possible le pinéal et pratiquer des 
passes longitudinales lentes sans arrêt sur les 
plexus, de la tête à la queue, à 5 cm environ de 
son corps, 20 à 25 fois, 

- imposition isonome ou hétéronome selon les 
cas, (revoir les procédés), 

- dégager par des passes transversales et un 
souffle froid sur la tête, 

- le remercier par le regard et les vibrations, le 
caresser sous le menton, zone attachée à l'affecti¬ 
vité, sans descendre jusqu a la poitrine, zone essen¬ 
tiellement érogène, 

- le chien sait très bien redemander une magné¬ 
tisation quand il en ressent la nécessité. 

LE CHAT : avec lui, la place de chacun est claire, 
il accepte ou refuse son magnétiseur. 

- il « tourne » dans la pièce pour être sûr que 
tout y est favorable, 

- la magnétisation se passe à terre de préférence, 
le magnétiseur est immobile et peu à peu le chat 
s’approche, la queue entre les jambes et les oreilles 
baissées, en signe d’acceptation des soins et il 
s’accroupit, 

- le magnétiseur communique par vibrations 
progressives pour que le chat ne soit pas choqué 
par ce qu’il ressent, 

- si la réaction est douloureuse, il peut manifes¬ 
ter son mécontentement en fouettant l’air de sa 
queue ; la réponse peut être l’indifférence ou 
l’immobilité totale sans le regarder, 

- il peut aussi miauler, ronronner ou feuler et 
le magnétiseur interprète ses expressions par le 
niveau vibratoire émis, 
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- pratiquer des passes longitudinales lentes de la 
tête au bout de la queue et traiter la partie atteinte 
par le meilleur procédé, 

- dégager par quelques passes transversales et le 
souffle froid sur la tête, 

- il arrive que le chat se lève de lui-même, c est 
le signe qu'il est suffisamment magnétisé et en 
général, il dresse sa queue frémissante pour dire 
« Je t’aime, j’ai confiance en toi, tu es mon ami », 

- le magnétiseur doit répondre par une caresse 
sur le dos et par une vibration élevée, en remer¬ 
ciement de sa participation patiente, 

- le chat s'habitue et apprécie les magnétisations 
qu'il sait très bien réclamer à son gré. 

LE CHEVAL : qu'il soit de course, de promenade 
ou de trait. 

- se placer sur un côté du cheval, de telle sorte 
que les mains puissent aller de la tête à la queue, 

- faire des passes longitudinales de la tête à la 
queue, environ 25 fois, 

- passes lentes du sommet de la tête jusqu'à la 
bouche, en passant devant les yeux, 25 fois environ, 

- placer les mains en position hétéronome 
devant ses yeux et pratiquer un léger souffle chaud 
dans ses narines, 10 minutes, 

- imposition hétéronome sur le sommet de la 
tête et lui parler doucement et calmement dans 
l'oreille gauche, 10 minutes environ, lui donner 
courage, force, confiance et il est bien rare qu'il 
ne manifeste sa compréhension des chuchote¬ 
ments, 

- refaire quelques passes longitudinales de la 
tête à la queue, du haut des jambes aux pieds, 

- le dégager par le souffle froid, de la bouche 
jusqu'au dessus de la tête pendant 2 ou 3 minutes, 
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- pour le cheval de course, pratiquer pendant 
les deux jours qui précèdent la course, le jour 
même et le lendemain, 

- pour le cheval de promenade, la veille, le 
jour et le lendemain de la promenade, 

- pour le cheval de trait, une fois par semaine, 

- les remercier en leur parlant et en les flattant, 
marques auxquelles le cheval est très sensible. 

RÉSULTATS OBTENUS 

Les résultats obtenus sont meilleurs quand le 
magnétiseur connaît la structure anatomique et 
physiologique de l’animal traité. Par les magnétisa¬ 
tions, l’animal reprend ou garde force et vigueur, 
souvent modifiées, perturbées ou anéanties par une 
vie trop sédentaire ou trop ennuyeuse ou trop bous¬ 
culée qui le tient dans le cercle étroit des humains 
qui le font vivre comme eux. Par les magnétisa¬ 
tions, l’animal retrouve son œil vif, son poil brillant, 
ses fonctions normales, signes de bon état et d’épa¬ 
nouissement aussi bien physique que moral. 
L'homme a souvent tendance à oublier sa place 
près de l’animal qui aime, souffre, est heureux ou 
malheureux, et pourtant, le rayonnement de l’un 
influence l’autre, puisque l'animal est en symbiose 
permanente avec son maître qui ne le lui rend pas 
toujours. 
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L’animal est tributaire des plantes 
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LES PLANTES 


Le coquelicot puise sa pourpre 
dans le sang dun empereur enseveli , 
La violette naît du grain de beauté 
qui étoïlait le visage d f un adolescent. 

Omar Khayyam 


Leur réceptivité 

Les plantes ont toujours été associées aux fêtes 
de la vie, à la santé, à la nourriture, à la magie. 

Depuis MESMER, larbre est reconnu magnéti¬ 
sable et thérapeutique, puisqu'il restitue le magné¬ 
tisme cosmique reçu par sa cime et le magnétisme 
tellurique qui monte par ses racines. Le chêne et 
l'acacia vrai sont parmi les arbres les plus sensibles 
au magnétisme et le mimosa pudica ou sensitive 
est si chargé, que l'approche d'un doigt isonome 
suffit à le contracter. 

MESMER magnétisa des acacias, PUYSEGUR 
des ormes, LAFONTAINE des géraniums et DUR- 
VILLE des salades entre autres, ce qui confirma 
l'action du magnétisme sur les plantes. Ce mou¬ 
vement est vérifiable par l'effet KIRLIAN : la 
radiophoto d'une plante ou d'une fleur fatiguée 
montre un faible rayonnement, très court et très 
pâle. Après magnétisation, la plante ou la fleur 
« rayonne », les irradiations sont plus longues, 
visibles, détaillées bien que plus denses, et la cou¬ 
leur est plus brillante, pouvant même « rosir » de 
bien-être. Si la main du magnétiseur et la fleur 
sont radiophotographiées ou électrographiées 
l'une près de l'autre, il y a une attirance certaine 
de l'une vers l'autre, les irradiations sont plus lon¬ 
gues et intenses entre elles, c'est le phénomène de 
la main verte. 
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Les tissus végétaux vivants sont sensibles à des 
ondes situées au-delà du spectre électromagnétique 
classique et émettent des « signaux biologiques » 
comme a pu le vérifier sur place, l’ingénieur élec¬ 
tronicien L. GEORGE LAURENCE. 

Toutes les plantes sont magnétipolaires et leur 
réceptivité dépend de nombreux facteurs : 

- le géotropisme, qui est l’orientation imposée 
par la pesanteur, 

- le phototropisme, qui est l’orientation imposée 
par la lumière absorbée par les photoréacteurs, 

- la polarité qui peut être modulée par une pola¬ 
rité dominante des éléments constitutifs du sol 
environnant, 

- l'humidité et la chaleur qui augmentent la 
réceptivité magnétique. 

Le système nerveux des plantes est remplacé par 
des séries de capteurs situés sous l'épiderme des 
feuilles ou des bourgeons et la chlorophylle est 
l’hémoglobine des plantes. Sur les 500 000 espèces 
végétales connues, seules quelques-unes ont été étu¬ 
diées complètement. Chaque plante contient des 
milliers de molécules dont parfois une seule pos¬ 
sède des propriétés thérapeutiques. Outre leurs 
principes thérapeutiques, les plantes jouent un rôle 
social, vital, esthétique important dans la vie com¬ 
plète des hommes et des animaux. 

C’est le tissu végétal qui réalise le fabuleux pro¬ 
cédé de la photosynthèse par lequel la feuille dis¬ 
socie les éléments constitutifs des molécules d’eau 
et du gaz carbonique pour produire l’oxygène ; 
l’excès d’oxygène dont la plante n'a pas l’emploi est 
rejeté à l’extérieur par les stomates. Ce tissu fournit 
directement des aliments, des boissons, des médi¬ 
caments, etc. et indirectement des huiles, de l’ami- 
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don, de la cellulose, des graisses, des cires, etc. Les 
végétaux sont à la base de fibres végétales, de tis¬ 
sus, de vannerie, de cordes, d'instruments de 
musique, de matériaux de construction, de papier, 
etc. 

Avec la diminution du concept des valeurs 
vitales, l'agriculture n'est plus considérée comme 
une des clés de voûte des richesses nationales. Il y 
a donc nécessité pour les plantes d'être magnétisées 
et nécessité pour l'homme et l'animal quelles soient 
sauvegardées. 

QUELLE NÉCESSITÉ POUR ELLES D’ÊTRE 
MAGNÉTISÉES ? 

La nécessité pour les plantes d'être magnétisées, 
réside dans le besoin de les conserver aussi long¬ 
temps que possible en bon état de végétation et de 
floraison et/ou pour aider à sauvegarder certaines 
espèces rares ou en voie de disparition. Bien que 
leurs structures soient différentes, les plantes sont 
des êtres vivants au même titre que les animaux et 
les hommes ; elles ne peuvent pas toujours se 
défendre seules, et les magnétisations les aident à 
rester en bonne forme, à croître, embellir, prolifé¬ 
rer et ne pas mourir trop vite. 

Les maladies des plantes sont souvent un effet 
de la pollution atmosphérique, chimique ou indus¬ 
trielle ou bien de mauvais traitements par mécon¬ 
naissance du sujet ou par négligence coupable. 
Elles peuvent souffrir de déshydratation, d'affec¬ 
tions de l'épiderme, de chaleur ou de froid, de 
sécheresse ou d'humidité de l'air. Les plantes ou 
les fleurs choisies sont parmi les plus courantes 
dans les jardins et les maisons : 
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- plantes grasses ou vertes, 

- plantes fleuries, 

- graines à germer, 

- fleurs coupées, 

- fruits récoltés, 

- légumes du jardin. 

Pour que la magnétisation soit efficiente, il est 
préférable d observer le cycle lunaire décrit au cha¬ 
pitre 7 et tenir compte de l'horloge florale : le lise¬ 
ron souvre entre 3 et 4 h., le mouron entre 7 et 
8 h., le pourpier vers 12 h., la mauve se ferme vers 
14 h., la belle de jour vers 17 h., tandis que la belle 
de nuit s'ouvre vers 19 h. Le géranium exhale son 
parfum vers 20 h., sans doute pour éloigner les 
moustiques qui ne l'aiment pas... 

PLANTES GRASSES ET VERTES : 

- imposition hétéronome dirigée vers les racines 
pendant 15 à 20 minutes chaque semaine, 

- nettoyer les feuilles à l'eau magnétisée une fois 
par mois. 

PLANTES FLEURIES : 

- imposition hétéronome sur les racines, 

- même procédé sur les fleurs quand elles sont 
à bonne floraison, pendant 5 à 6 minutes tous les 
jours, 

- arroser et vaporiser de l'eau magnétisée en 
hétéronome. 

GRAINES À GERMER : 

- les laisser tremper 48 h. dans l'eau magnétisée 
isonome. 
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- magnétiser la terre en isonome, planter et arro¬ 
ser avec de l'eau en hétéronome, 

- chaque soir de préférence, imposition hétéro¬ 
nome sur la terre, en direction des graines arrosées 
à l’eau magnétisée, 

- pratiquer jusqu'à la sortie des jeunes plants et 
continuer par des magnétisations quotidiennes de 
quelques minutes. 

FLEURS COUPÉES : 

- couper les tiges et les laver à l'eau magnétisée 
hétéronome, 

- les conserver dans l’eau magnétisée renouvelée 
tous les 4 ou 5 jours, 

- imposition hétéronome sur les fleurs pendant 
1 ou 2 minutes tous les 2 jours. 


FRUITS RÉCOLTÉS : 

- les mettre sur une clayette en bois ou paille 
naturelle, sans qu’ils se touchent, 

- les magnétiser en hétéronome tous les 2 ou 3 
jours. 

LÉGUMES DU JARDIN : 

- quand ils sont mûrs, les magnétiser en hétéro¬ 
nome tous les 2 ou 3 jours pour les ramasser au 
fur et à mesure, 

- quand ils ne sont pas mûrs, les maintenir par 
des impositions négatives, pour retarder le mûris¬ 
sement et le ramassage obligatoire. 
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FIG. 44 



Mars, mois des labours et des semailles de printemps. 
Miniature du calendrier du « Livre de Jean d'Achey ». 
xvi e siècle. 


RÉSULTATS OBTENUS 

Après magnétisations, les plantes reprennent 
vigueur, les feuilles se redressent, les racines se ren¬ 
forcent, la pousse est activée ou retardée et les cou¬ 
leurs sont activées. 

Pour la vérification des résultats, il est intéres¬ 
sant de choisir deux échantillons de la même 
espèce ou partager un bouquet : l'un sera traité et 
l'autre pas. Au bout de quelques jours, la différence 
est saisissante, et s'il n y a pas encore de résultats 
visibles, il faut recommencer à s'entraîner encore 
et toujours aussi ardemment. 
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Il faut aimer et respecter la vie des animaux et 
des plantes ; quand leur temps sera venu, ils rede¬ 
viendront humus pour s enrichir des éléments de 
la terre et renaître à la saison suivante dans un 
cycle sans fin. 

Tout a déjà revécu, mais continuons... 




Chapitre 7 

Brèves rubriques 
magnétiques 


Plus on connaît, plus on aime. 

L. de Vinci 

Ces rubriques sont un survol indicateur, mais 
devront être approfondies par la lecture d'ouvrages 
spécialisés, mais à la portée de tous. 

- d'où rayonne le magnétisme ? 

- les vibrations du micro-ondes et ses incidences 
probables. 

- les limites du magnétisme curatif, 

- un aperçu historique, politique, philosophique, 
religieux et médical. 1 

D’OÙ RAYONNE LE MAGNÉTISME ? 2 

Le magnétisme cosmique : 

Le Soleil c est le magnétisme à 1 état pur, et le 
magnétiseur doit savoir que certaines manifesta¬ 
tions solaires ont des influences sur la vie terrestre, 
sur la physiologie et la biochimie organique de tous 
les êtres vivants, et surtout qu elles modifient la 


1. Cf. Bibliographie : 9. 

2. Cf. Bibliographie : 4. 6. 8. 10. 12. 22. 29. 36. 41. 45. 47. 51. 52. 
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perception, la réception et la projection magné¬ 
tiques. 

En 1931, le physicien Wolfgang PAULI (1900- 
1958), supputait la présence de neutrinos dans le 
rayonnement solaire, mais pour les détecter scien¬ 
tifiquement, il fallut attendre 1954, année où furent 
mis au point des détecteurs puissants et sensibles. 

Le neutrino est une particule fondamentale de 
charge électrique et de masse très faibles ; il n est 
pas absorbé par la Terre qu'il traverse et Ton ne 
connaît pas encore les effets ressentis par le corps 
humain qui reçoit, chaque seconde, quelques 
60 milliards de neutrinos au cm 2 . 

Le Soleil manifeste périodiquement son activité 
qui présente un maximum tous les onze ans et un 
minimum tous les cinq ans ; c est important pour 
la captation magnétique. 

Entre temps et plusieurs fois par an, il y a des 
éruptions chromosphériques qui ne sont pas tou¬ 
jours accompagnées de jets de matière, mais qui 
provoquent les orages magnétiques et entraînent les 
variations du champ magnétique terrestre, obliga¬ 
toirement suivies de celles du magnétisme animal 
perçu ou projeté. 

L'éruption de 1989, l'une des plus violentes 
jamais enregistrées, équivalait à cent milliards de 
bombes d'Hiroshima. Elle produisit un orage 
magnétique si puissant au-dessus du Canada, que 
la Bourse de Toronto dut interrompre ses cotations 
et échanges, pour cause de pannes d'ordinateurs. 
Cette explosion provoqua un tel réchauffement 
atmosphérique, que quelques satellites terrestres 
perdirent un kilomètre d'altitude et que leurs sys¬ 
tèmes électroniques furent perturbés pendant plu¬ 
sieurs jours. 
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Les malades furent affaiblis, les caractériels 
étaient apathiques et les animaux réagissaient len¬ 
tement. 

Durant cette période, le magnétisme dut être pro¬ 
jeté lentement et précautionneusement ; en dehors 
de ces phases exceptionnelles, le magnétiseur doit 
tenir compte de ce qui va suivre pour être en har¬ 
monie avec le flux et le reflux cosmique, car son 
action curative en dépend. Il doit, au moins suc¬ 
cinctement, s’intéresser à la composition magné¬ 
tique terrestre pour mieux comprendre les 
influences telluriques qu’il peut utiliser pour son 
bienfait et celui des autres. 

C’est l’action du Soleil et surtout de la Lune qui 
est responsable des petites et des grandes marées 
de mars et de septembre. 

Sous certaines latitudes, l’amplitude des marées 
est différente par la prédominance magnétique 
dans les régions froides et par la prédominance 
électrique dans les régions chaudes ; les procédés 
de magnétisation doivent en être modifiés. 

En effet, le magnétisme animal se modifie au 
moment des marées, puisqu’il y a combinaison 
accrue de l’influence cosmique et tellurique. 

Les marées jouent un rôle important sur le com¬ 
portement général des plantes, des animaux et des 
humains, par la variation du champ magnétique 
universel qui entraîne des fluctuations au niveau 
énergétique du microcosme. 

L’influence de la Lune, dont la force d’attraction 
centripète varie selon les phases de son cycle de 
28 jours (comme le sang) semble liée à deux fac¬ 
teurs : sa lumière et l’attraction due à sa masse : 
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elle réfléchit moins dun pour cent de la lumière 
solaire et elle est 500 000 fois moins brillante que 
le Soleil. 

S'il y avait une rupture magnétique de la Lune, 
les eaux des océans, des mers, des fleuves et des 
rivières quitteraient la Terre. 

Les différentes phases et manifestations lunaires 
seront prises en considération, surtout au cours des 
magnétisations de personnes nerveuses, atteintes 
physiquement et psychologiquement, de femmes 
enceintes, et pour celles des animaux qui souffrent 
et celles des plantes déficientes. 

Il existe des points de repères faciles à utili¬ 
ser pour le magnétiseur qui se veut efficient : 

- quand la Lune, qui est le satellite naturel de 
la Terre s en éloigne pour atteindre son point le 
plus haut ou apogée, elle semble petite et son 
attraction est faible. C est la phase ascendante ou 
printemps lunaire, qui favorise la poussée vers 
l'extérieur de toutes les manifestations vitales, 

- au contraire, quand la Lune se rapproche de 
la Terre et se trouve à son périgée, elle paraît très 
grosse et son attraction est très forte. C'est la phase 
descendante ou automne lunaire qui influence 
l'intériorité de toutes les fonctions vitales. 

Ces principales phases lunaires ci-après illustrées 
aideront ceux qui veulent faire leur expérience per¬ 
sonnelle de magnétisation aux temps des diffé¬ 
rentes lunaisons : 
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FIG. 45 



La lune rousse a lieu une seule fois dans l’année 
et se situe entre le 5 avril et le 6 mai. Cette lunaison 
est souvent accompagnée de gelées nocturnes et de 
froids secs qui font « roussir » les jeunes plantes 
trop tôt sorties de terre. Si cette phase est en retard, 
elle correspond aux Saints de glace, les 11, 12 et 
13 mai, pendant lesquels le froid intense affecte 
considérablement la Nature. 

D’après des travaux récents, l'influence de la 
lune rousse rejoint les préjugés populaires, car il 
semble que la Lune ne soit que l'indice et non la 
cause ; pourtant, le magnétiseur continue à en 
tenir compte s'il veut être efficace et dans ce cas 
précis, il convient de freiner la sortie des jeunes 
pousses. 

Même les choses qui semblent inanimées 
n’échappent pas au phénomène lunaire : les cou¬ 
leurs s'altèrent ou « passent », que ce soit celles des 
rideaux, des tableaux, des aquarelles en particulier 
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ou des cuirs, quand elles sont exposées au rayon¬ 
nement négatif de la Lune, ou phase descendante. 

Il faut cependant être très prudent quand à ces 
estimations, puisque Ernest BROWN dénombra, en 
1917, la possibilité de 1475 variantes et perturba¬ 
tions lunaires possibles, pouvant avoir des 
influences variables sur le mouvement irrégulier de 
la rotation de la Terre qui tourne à plus ou moins 
120 000 km/h. autour du Soleil et à 1760 km/h. 
environ sur elle-même, d'est en ouest. 

Dans rUnivers en expansion, la Terre tourne de 
plus en plus vite et s'éloigne régulièrement du 
Soleil. 

- Le magnétisme tellurique : 

Le magnétiseur qui utilise le magnétisme animal 
et cosmique ne peut rester indifférent au magné¬ 
tisme de la Terre qui comprend l'étude des phéno¬ 
mènes liés à notre planète, dont les éléments 
constitutifs ne peuvent être dissociés de ceux qui 
forment le corps humain ; sa composition amène 
à considérer son influence, car nous savons que la 
Terre c'est nous, que nous sommes la Terre, que 
nous y retournons et en revenons par un processus 
continuellement renouvelé. Tous les principes fon¬ 
damentaux de la Terre ont un rôle majeur dans la 
formation et l'organisation de la matière vivante, 
en créant le cycle pierre, métal, minéral, plante, 
animal, homme, pierre, etc. 

Le magnétisme tellurique résulte d'un dyna¬ 
misme continuel de la Terre sur toutes les subs¬ 
tances magnétiques ; sans cesse, elle fait effort pour 
attirer ou repousser les actions et les réactions de 
décomposition et de recomposition internes. 
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Suivant l’intensité de la force coercitive, tous les 
éléments qui composent notre planète résistent 
plus ou moins à cette puissance universelle, et tous 
en éprouvent quelques modifications intrinsèques. 

La Terre, petit village planétaire à la troisième 
place dans l’ordre croissant des distances au Soleil, 
subit des variations extrinsèques magnétiques et 
électriques, variables ou continues, d’origine 
solaire, galactique ou intergalactique. 

Planète tellurique, elle comporte trois grands 
ensembles concentriques : le noyau, le manteau et 
la croûte ou écorce terrestre, qui intéressent le 
magnétiseur par leur rayonnement magnétique, dû 
à leur constitution. 

Le noyau, de densité très élevée, prouve une 
composition à base de fer essentiellement, mais 
aussi de sulfure de fer, de nickel et de cobalt. 

Le manteau, de moindre densité, est principa¬ 
lement composé de silicates riches en magnésium, 
en fer et en oxydes divers, mais son hétérogénéité 
laisse supposer une remontée des métaux lourds du 
noyau, due à des phénomènes de fusions partielles. 
Son épaisseur est de 3 km environ. 

L’écorce terrestre, à l’échelle géologique, est 
une zone superficielle : 

- épaisse de 35 km environ sous les continents, 
c’est la croûte continentale, 

- épaisse de 10 km environ sous les océans, c’est 
la croûte océanique, 

- elle est principalement composée de huit élé¬ 
ments qui forment, à eux seuls, 95 % de la croûte 
et représentent 99 % de son poids total : l’oxygène, 
la silice, l’aluminium, le calcium, le sodium, le 
potassium, le magnésium et le fer. 


413 



Le fer occupe la quatrième place par ordre 
d’abondance et constitue à lui seul, 5 % du total, 
en de gigantesques amas de minerais ferrifères qui 
intéressent le magnétiseur, puisque la magnétite y 
est toujours présente. 

La magnétite, Fe 3 0 4 est un oxyde naturel de 
fer, classé ferromagnétique et qui peut avoir 
différentes origines : 

- la combinaison de l’oxygène avec un ou plu¬ 
sieurs autres éléments du groupe fer, nickel ou 
cobalt, 

- une réaction chimique par laquelle un atome 
gagne ou perd un ou plusieurs électrons, 

- dans les deux cas, il faut que les atomes soient 
orientés parallèlement pour qu’il y ait aimantation. 

La magnétite, le nickel, le cobalt et le chrome 
sont les seuls corps simples qui jouissent, après le 
fer, de la propriété d’être magnétiques, mais cette 
propriété se trouve souvent bien dissimulée dans 
la plupart des composants chimiques dont ils font 
partie. 

La magnétite, matériel intégré du magnéti¬ 
seur, occupe une place méconnue dans la vie 
courante pour ses qualités diverses ; 

- associée à certains milieux géologiques, la 
magnétite devient de l’hématite en s’oxydant elle- 
même ; réduite en poudre, elle entre dans la com¬ 
position des couleurs bon marché que l’on trouve 
sur les wagons de chemin de fer et les bâtiments 
ordinaires, car elle offre une résistance exception¬ 
nelle aux intempéries, 

- les artistes primitifs mêlaient la magnétite oxy¬ 
dée et broyée à de la graisse animale et ce mélange 
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stable servait aux peintures rupestres paléo et néo¬ 
lithiques et/ou à la décoration des tombeaux égyp¬ 
tiens dont on peut, encore aujourd'hui, admirer les 
teintes vives et fraîches. 

Les réserves mondiales de magnétite sont consi¬ 
dérables, mais l'exploitation minière est rendue dif¬ 
ficile sinon impossible dans certaines régions, 
comme si la Nature voulait les protéger. 

En Suède, au-delà du cercle polaire, les Monts 
Kiirunavaara et Luassavaara sont constitués de 
magnétite à 60%, répartis sur 33 hectares et une 
épaisseur dépassant 1 000 mètres. Depuis le début 
du siècle, 300 millions de tonnes ont été extraites 
et les réserves sont encore estimées à un milliard 
et demi de tonnes. 

Ainsi, le champ magnétique terrestre varie selon 
la quantité de minerais ferrifères dans chaque 
région du globe ; son intensité augmente régulière¬ 
ment de l'équateur vers les pôles, mais depuis le 
xvn e siècle, elle a globalement baissé de 15 %. 

Tous les êtres vivants sont sensibles à l'influence 
des variations du champ magnétique terrestre et sa 
variation d'1/1 000 e provoque les mêmes réactions 
biologiques sur l'organisme que certaines subs¬ 
tances radioactives de la même intensité soit 
20 gamma, utilisées dans les traitements médicaux. 

Dans les périodes de variations signalées par des 
tremblements de terre, des éruptions volcaniques 
ou solaires ou toutes autres manifestations tellu¬ 
riques ou cosmiques, les magnétisations seront 
modifiées selon les polarités dominantes du phé¬ 
nomène. 
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Le magnétisme semble régir, en partie du moins, 
tout ce qui est capable de transformation et d évo¬ 
lution selon son propre cycle, dans les systèmes pla¬ 
nétaire, moléculaire, minéral, animal ou humain. 

Quelle est sa place dans le Cosmos, puisque 90 % 
de la matière sont actuellement invisibles à nos 
sens humains et aux appareils les plus perfection¬ 
nés ? 

Quelle est son origine ? 

D où tire-t-il son mode d'action ? 

« Seule subsiste la certitude de la pensée qui 
doute », pour parler comme René Descartes. 

LE FOUR À MICRO-ONDES, 

SES VIBRATIONS ET SES INCIDENCES 
PROBABLES 

Parmi les systèmes vibratoires, celui du four à 
micro-ondes doit être évoqué, tant il appartient à 
la vie quotidienne et que ses influences ne doivent 
pas être cachées. 

En 1946, Percy L. SPENCER, du Massachusetts, 
travaillait à l’amélioration de la fabrication du 
magnétron, qui peut atteindre plusieurs mégawatts 
de puissance. 

Ce tube à vide fonctionne en régime d’impulsions 
électroniques, commandées par un champ magné¬ 
tique et un champ électrique et produit des ondes 
très courtes, dénommées micro-ondes. 

Ce chercheur possédait une intuition innée, 
aiguisée par un sens pratique de la découverte qui 
l’amenait à procéder à des expériences souvent ori¬ 
ginales. 

Après avoir travaillé toute une journée sur le 
magnétron, il constata que sa tablette de chocolat 
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avait uniformément fondu à cœur sans raison appa¬ 
rente, puisqu'il ne faisait pas chaud. 

Il fait un rapprochement osé entre chocolat 
fondu et magnétron, mais n'ayant plus de chocolat, 
il pose des grains de maïs devant le magnétron et 
le met sous tension : c'est bientôt un bombarde¬ 
ment de pop-corn qui renforce son idée sur la rela¬ 
tion chocolat-magnétron. 

Aussitôt, sa curiosité l'incite à poser un œuf 
devant le magnétron et très rapidement l'œuf 
explose, confirmant que les micro-ondes avaient 
fait monter sa pression en chauffant l'intérieur. 

Ses recherches lui apprennent que la longueur 
d'onde choisie avait été exacte pour agiter les molé¬ 
cules d'eau des produits testés et produire une cha¬ 
leur interne. 

Il construit le premier caisson à micro-ondes 
dont le volume atteint 2 m 3 et c'est tout naturelle¬ 
ment qu'il l'appelle le Radarange, puisque le 
magnétron est le cœur du « radar », initiales de 
RAdio Détection And Ranging. Le Radarange, ins¬ 
tallé dans un restaurant de Boston intéressa, mais 
ne sembla pas être voué à un grand avenir... 

En 1991, plus de douze millions de fours à 
micro-ondes sont utilisés dans le monde, mais le 
fonctionnement reste peu ou mal connu, ce qui 
mène à son emploi souvent inadéquat ou impru¬ 
dent. 

La polémique sur les dangers encourus demeure 
vive entre le corps médical et les constructeurs. 

Le professeur Henri JOYEUX, de l'université de 
Montpellier, parle du four à micro-ondes : « Les 
fours à micro-ondes mettent en œuvre des ondes élec¬ 
tromagnétiques de fréquence très élevée : 2 450 méga¬ 
hertz (pour un four calibré à 2 t 45 Ghz), une longueur 
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d'ondes proche de celle des radars militaires. Ce 
rayonnement provoque dans les corps hydratés, tels 
les aliments, une forte agitation. Chaque molécule de 
la matière change de polarité donc d'orientation, 
2,45 milliards de fois par seconde. Les frottements 
qui résultent de cette agitation vont très rapidement 
chauffer l'aliment puis le cuire ». 

Sa description des perturbations dans les struc¬ 
tures est la suivante : « Sur les aliments, ils (les 
micro-ondes) les appauvrissent en vitamines hydro¬ 
solubles du groupe B et du groupe C qui sont des 
vitamines assez instables. Sur les acides aminés, ils 
ont une action de modification de leur structure 
chimique, au moins pour certains d'entre eux. En 
mars 1990, l'édition française du Lancet, page 55, 
rapporte un travail d'une équipe autrichienne, mon¬ 
trant que chauffer le lait au micro-ondes modifie la 
formule d'acides aminés dénommés par les spécia¬ 
listes “hydroxyproline et proline". La conversion de 
la forme structurale " trans" en forme u cis" présente 
un certain danger ; certains acides aminés deviennent 
ainsi toxiques pour le système nerveux lorsqu'ils sont 
utilisés de façon chronique et auraient aussi des 
effets négatifs sur les reins et le foie. De plus, ces 
transformations diminuent la digestibilité des pro¬ 
téines et favorisent l'apparition de composés poten¬ 
tiellement toxiques ». 

Le professeur JOYEUX souhaite une large diffu¬ 
sion du rapport publié en juin 1991 par la Com¬ 
mission de Bruxelles : « Le rapport a conclu à une 
certaine nocivité des fours à micro-ondes : l'informa¬ 
tion disponible sur les possibles dangers de la cuis¬ 
son a révélé que les équipements à micro-ondes 
pourraient avoir des effets nuisibles pour la santé : 
brûlures, stérilité, hausse de la température du corps 
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humain, à la suite de l'exposition de parties du corps 
aux radiations du micro-ondes. Les cataractes sont, 
en particulier, décrites ; il y a également le dérègle¬ 
ment des pacemakers ou la nocivité pour les femmes 
enceintes ». 

Il rappelle quelques précautions élémentaires que 
l'usager du micro-ondes devrait prendre régulière¬ 
ment : « Notre organisme est le plus parfait exemple 
des corps hydratés, terrain privilégié des hyperfré¬ 
quences. C'est pour cette raison qu'il existe une régle¬ 
mentation internationale prévoyant une norme de 
sécurité : la puissance des ondes détectées en dehors 
d'un four ne doit pas excéder 5 milliwatts par cen¬ 
timètre carré. Au-delà, les risques pour la santé sont 
certains. Il est donc important de pouvoir vérifier 
l'étanchéité du four à micro-ondes. Pour cela, un 
détecteur de fuites est nécessaire. Le mode d'utilisa¬ 
tion est très simple : placer un verre d'eau à l'intérieur 
du four, mettre celui-ci en route, puis promener le 
détecteur à quelques centimètres des points sensibles 
du four (encadrement de la porte, bouton de com¬ 
mande, aération placée sur la partie arrière du four). 
Si l'aiguille du " testeur" entre dans la zone rouge, les 
fuites dépassent les 5 milliwatts par cm 2 prescrits par 
la norme internationale. Si l'aiguille se bloque à 
l'extrémité de cette zone rouge, le rayonnement atteint 
10 milliwatts par cm 2 : il faut tout arrêter et faire 
réparer l'appareil sans délai (plusieurs types de détec¬ 
teurs sont en vente dans les magasins spécialisés). 
Ces fuites peuvent être responsables de maux de tête, 
de vertiges, de fatigue, d'inflammations oculaires 
chez les personnes qui portent des lentilles de 
contact... Mais ces signes sont tellement fréquents 
aujourd'hui qu'on ne peut en accuser les micro-ondes 
sans la preuve formelle de fuites »... 
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Bien souvent, les boissons et les aliments sortant 
du four sont immédiatement consommés. Il 
conviendrait d’attendre quelques minutes, pour que 
les vibrations des micro-ondes ne viennent pas cho¬ 
quer les vibrations organiques. 

Pour rompre le tourbillon vibratoire vertigi¬ 
neux, il est judicieux de déposer le récipient sor¬ 
tant du four sur un décagone de dimensions 
inférieures à celles du fond de ce récipient. Il 
semble intéressant de rappeler que le 10 repré¬ 
sente symboliquement le Cosmos, la Totalité, le 
Nombre des Chiffres, la Transformation, l'Évolu¬ 
tion et la Révolution par cycles. Le 10 évoque 
substance, qualité, quantité, position, lieu, temps, 
relation, habitus, action et passion. C'est la 
TETRAKTYS pythagoricienne, 1+2+3+4=10 ou 
bien 10=1+2+3+4, synthétisant l'Unité (1), le Pair 
(2), l’Impair (3) et la Mesure (4). 

Le magnétiseur confirmé trouve là matière à 
réflexion sur le jeu subtil de sa place dans le 
Magnétisme Universel et son emploi curatif. 

LES LIMITES DU MAGNÉTISME CURATIF 1 

Le magnétisme curatif a ses limites, qu'il ne faut 
pas confondre avec celles du magnétiseur. 

Rappelons que le magnétisme agit sur la struc¬ 
ture de la matière par la stimulation, la régulation 
ou le ralentissement de la circulation générale éner¬ 
gétique. 

Le magnétisme projeté s’ajoute à la production 
électrique du magnétisé, dont les ondes spéci¬ 
fiques sont renforcées par le circuit-liaison établi 

1. Cf. Bibliographie : 19. 22. 46. 
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par la magnétisation adéquate, et l'équilibre ner¬ 
veux rétabli, provoque la détente favorable au 
bien-être. 

Quand ces bonnes conditions ne sont pas réu¬ 
nies, la projection magnétique se trouve empêchée 
dans sa progression et pose les limites du magné¬ 
tisme curatif, qui peuvent également être les sui¬ 
vantes : 

- quand le potentiel magnétique du magnétiseur 
n'atteint pas l'intensité du potentiel électrique du 
magnétisé pour établir le point magnétique, 

- quand le rayonnement spécifique du microbe, 
du virus ou du bacille est supérieur au rayonne¬ 
ment magnétique ; en effet, la faiblesse du rayon¬ 
nement magnétique ne permet pas l'action 
stimugène du magnétisme sur les systèmes immu¬ 
nitaires pour qu'il y ait valeur thérapeutique, 

- quand la longueur d'onde de l'influx magné¬ 
tique projeté est modifiée par les phénomènes sui¬ 
vants : 

• le voisinage hostile des lignes à haute tension, 

• dans les cages de Faraday que sont les 
immeubles en béton armé non isolé et bâtis au 
cœur d'oasis de béton, eux-mêmes reposant sur 
des nappes phréatiques non asséchées ou déri¬ 
vées, 

• dans un environnement de bruits intempestifs, 
dont la longueur d'onde est dissonante par rap¬ 
port à celle de l'influx magnétique projeté, 

• toutes ces conditions plongent les plantes, les 
animaux et les hommes dans un bain catalytique 
nocif, nuisible pour eux-mêmes, mais propice au 
développement des germes toxiques à tous 
niveaux, 
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- quand la couche de pollution atmosphérique, 
marine et terrestre empêche l’énergie cosmique et 
l’énergie tellurique équilibrées de pénétrer le corps, 
amenant une anarchie magnétipolaire qui entraîne 
un remue-ménage physiologique, rendant la 
magnétisation incertaine, 

- quand les mains sont moites, car la tension 
électrique humaine dépend du degré de sécheresse 
de l’épiderme ; ainsi, la charge ou la surcharge élec¬ 
trique interne sont dues à un survoltage nerveux 
qui retient trop les charges électriques internes, qui 
ne peuvent s’ajouter aux charges magnétiques, ren¬ 
dant introuvable le point magnétique indispensable 
à une action quelconque, 

- quand le magnétiseur est moins magnétique et 
électrique que le magnétisé, car c’est la charge élec¬ 
trique bipolaire qui repousse les ondes nocives à 
la façon d’une prise de terre ; en ce cas d’insuffi¬ 
sance, le rayonnement microbien, viral, ou bacil¬ 
laire est plus vaste que l'influx magnétique projeté 
qui devient inopérant, 

- quand le magnétiseur ne sait apprécier la résis¬ 
tance d'entrée de l’influx par rapport au système 
général du magnétisé, 

- quand la nature de l’affection anéantit les élé¬ 
ments du système immunitaire par l’augmentation 
et la suprématie de la charge négative, qui devient 
destructrice dès qu'elle surpasse fondamentalement 
la charge positive au lieu de l’équilibrer, 

- quand il y a abcès toxinique dont le pus est 
amicrobien, 

- quand il y a aberration chromosomique, ou 
atrophies génétiques, ou vice de conformation, ou 
rétrécissement du canal rachidien, ou d’un orifice 
cardiaque, 
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- quand il y a une dégénérescence mentale 
accompagnée de ses anomalies subséquentes, 

- quand il y a idiotisme de naissance sous toutes 
ses formes, 

- quand le magnétiseur prend ses propres limites 
pour celles du magnétisme curatif. 

Les mentalités ont été et sont encore un des plus 
gros handicaps au développement de cette disci¬ 
pline, qui évolue vers une reconnaissance scienti¬ 
fique et médicale raisonnable. 

Toutefois, les limites du magnétisme curatif 
reculent devant les découvertes scientifiques et la 
mise au point d'appareils de haute technologie qui 
mesurent l’intensité de la projection magnétique 
humaine et la modification cellulaire dues à ses 
valeurs interactionnelles. 

Ces travaux rigoureux basés sur la pensée scien¬ 
tifique et leurs conclusions intransigeantes, confir¬ 
ment l’efficience thérapeutique de l'application 
compétente du magnétisme curatif. 

L'aperçu historique qui suit donne quelques 
exemples de son expansion, reconnue en dépit de 
ses détracteurs. 

APERÇU HISTORIQUE, PHILOSOPHIQUE, 
POUTIQUE, RELIGIEUX ET MÉDICAL 

De part le monde, depuis des milliers d'années, 
le magnétisme animal et l'imposition des mains 
sont connus, utilisés et différemment illustrés. 

Dans la Bible il est écrit : « Ils imposaient les 
mains et les malades étaient guéris ». 

Dans les temples égyptiens, certaines cérémonies 
étaient des séances de magnétisme collectif. Les 
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prêtres faisaient usage du magnétisme curatif à 
tous les degrés, comme en témoignent les hiéro¬ 
glyphes et les papyrus de l'ancienne Égypte. 

Sur les bas-reliefs et les monuments de toutes 
époques, il est clair que des groupes de magnéti¬ 
seurs exercent leur fonction par l'imposition des 
mains, geste hautement symbolique et universel. 

Dans les déserts, des peintures et des gravures 
néolithiques (entre 5000 et 2500 av. J.C.), montrent 
des mains dans des attitudes rituelles. 

Les Grecs usaient du magnétisme animal aux 
niveaux physique et psychique, mais leurs tech¬ 
niques étaient seulement connues des initiés qui ne 
révélaient rien aux profanes. 

SALOMON (994 ?-931 av. J.C.), dont le règne 
exemplaire reposa sur un ordre spirituel et une jus¬ 
tice implacables, put agir après avoir été oint de 
l'huile sainte, conservée près de l'Arche d'Alliance. 

Un chroniqueur de l'école de Cos en Grèce, rap¬ 
porte une technique appliquée par HIPPOCRATE 
vers 400 av. J.C. : « Il étendait les mains au-dessus 
de la partie malade , les gardait immobiles ou bien 
leur faisait décrire des mouvements et les résultats 
obtenus semblaient prouver un étrange pouvoir thé¬ 
rapeutique ». 

Les Livres Sacrés hindous, jusqu'au vn e siècle av. 
J.C., relatent en détail que les malades étaient gué¬ 
ris par la parole, le regard, l'imposition des mains 
et autres gestes qui sont des rituels de projection 
magnétique qui crée la pulsion vitale. 

Vers 570 av. J.C., LAO-TSEU écrit le Livre du 
TAO TE KING qui enseigne l'utilisation des éner¬ 
gies vitales par des procédés qui suivent les 
méandres des lignes de Vie. Ils visualisent les flux 
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et reflux d energie à travers le corps et concentrent 
l'énergie spirituelle vers les centres affaiblis. 

Saint Luc parle de JÉSUS de Nazareth en ces 
termes : « Après le coucher du soleil , tous ceux qui 
avaient des malades atteints de diverses affections les 
lui amenaient , il imposait les mains à chacun deux 
et ils étaient guéris ». 

Chez les Romains, l'Empereur VESPASIEN (59- 
79) traitait la cécité et la paralysie en imposant les 
mains sur la nuque, tandis que l'Empereur 
HADRIEN (76-138) guérissait l'hydropisie et les 
coliques. 

Ce que l'on a appelé la magie du Moyen Âge 
repose en grande partie sur la maîtrise des énergies 
et l'emploi des procédés de guérissage parvenus 
jusqu'à nous, grâce à la tradition orale. 

Le mystère des rois guérisseurs est sujet à cau¬ 
tion mais il faut l'aborder ici car il est lié à l'histoire 
du magnétisme curatif. 

Les guérisons constatées officiellement après 
leurs attouchements sont-elles une légende ou bien 
peut-on se fier aux témoignages des médecins de 
l'époque ? 

L'apprentissage du métier de roi ou de reine 
comprend certaines initiations et des dévoilements 
qui confèrent des pouvoirs et des devoirs que les 
souverains assument, mais il peut arriver que l'obli¬ 
gation ou le respect en soient abolis par décret 
royal ou religieux. 

Le « roi guérisseur » se spécialise dans le « tou¬ 
cher » des écrouelles dont l'épidémie ravage 
l'Europe. Appelées « le mal du roi », les écrouelles 
ou adénite tuberculeuse, sont des inflammations 
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des ganglions lymphatiques, qui se manifestent par 
des plaies suppurantes, hideuses et pestilentielles. 

La cérémonie du toucher royal subira peu de 
changement jusqu a la fin de la monarchie : le roi 
est debout, recevant pauvres et riches sans distinc¬ 
tion. Il impose une main sur chaque malade age¬ 
nouillé, fait le signe de croix et prononce la phrase 
sacramentelle : « Le roi te touche , Dieu te guérit ». 

Aucun roi ne dira « Je te guéris », impliquant le 
caractère divin et sacré du toucher royal seulement 
autorisé après l'onction, les Saintes Huiles symbo¬ 
lisant le Feu Étemel Permanent et sa nature divine. 

C est après le couronnement, au cours duquel 
l'évêque applique sur le front et la poitrine du 
monarque le chrême de la Sainte Ampoule, que le 
roi ou la reine sont investis du « pouvoir médici¬ 
nal » ou « donum Dei », (don de Dieu), par l'impo¬ 
sition des mains. 

Selon la Tradition, la Sainte Ampoule fut remise 
à Saint REMI par une colombe, le jour du baptême 
de CLOVIS 1 er , probablement le 25 décembre 496 
et que depuis, le niveau des Saintes Huiles n'a 
jamais baissé. 

Le chef hongrois ARPAD, fondateur de sa dynas¬ 
tie qui régna sur la Hongrie de 904 environ à 1301 
était célèbre pour ses stratégies et ses tactiques 
habiles, mais surtout pour son talent à guérir la 
jaunisse, après avoir été initié aux procédés magné¬ 
tiques et aux traditions celtiques. 

À partir du xm e siècle, la maison des HABS¬ 
BOURG, tant dans ses branches allemande, autri¬ 
chienne, espagnole qu'hongroise, s'essaya très 
timidement au « toucher royal », mais bien vite, 
l'intérêt politique masqua l'intérêt thérapeutique et 
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la pratique de l’imposition des mains royales fut 
abandonnée. 

La maison de CASTILLE, jusqu'au début du 
xvm e siècle, s'illustra dans la guérison de l’épilepsie 
et des autres maladies nerveuses. 

En France, ce sont surtout les rois de la maison 
capétienne de BOURGOGNE ou rattachés qui pra¬ 
tiquent l'imposition des mains, comme en témoi¬ 
gnent de nombreuses anecdotes relatées par les 
historiographes et les biographes depuis le Moyen- 
Âge. 

Durant son règne de 561 à 592, Saint GONTRAN, 
roi de Bourgogne, fils de CLOTAIRE 1 er , soigne la 
fièvre tierce et la fièvre quarte, qui sont des fièvres 
paludéennes intermittentes et exhorte ses sujets au 
christianisme. 

BOSON, roi de Bourgogne méridionale et de Pro¬ 
vence de 879 à 890, guérit la peste dans ses terri¬ 
toires, tandis que le fléau ravage les états voisins. 

ROBERT II le PIEUX, roi de France de 972 à 
1031, attaché au Duché de Bourgogne par 
annexion, impose les mains et fonde une dynastie 
de rois thérapeutes, indiquant que le pouvoir royal 
est lié à la cérémonie du couronnement. 

Le 12 mai 1307, PHILIPPE IV le BEL module 
l’obole traditionnelle par rapport à la fortune de 
chacun et à la longueur du trajet parcouru ; l’obole, 
remise par le Portier du Roi, varie de vingt sous à 
dix livres pour les pauvres et devient toute symbo¬ 
lique pour les riches, comme l'atteste le Livre des 
Comptes et Oboles. Ce document est le plus ancien 
connu en France sur le sujet, et révèle que les pri¬ 
vilèges sociaux étaient abolis en cette occasion. 

Roi de France et de Navarre, LOUIS X le HUTIN, 
marié à MARGUERITE de Bourgogne, reçoit les 
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malades chaque semaine au Château de Vincennes 
pour le « toucher royal ». 

Charles VI le FOL BIEN AIMÉ, roi de France de 
1380 à 1422, ajoute au rituel du toucher, celui de 
l’eau : il se lave les mains après chaque imposition 
et les malades recueillent l’eau de ses ablutions 
pour s'en frictionner neuf fois de suite. 

PHILIPPE II le HARDI, Duc de Bourgogne de 
1363 à 1404 et qui hérite du Comté de Bourgogne 
par sa femme MARGUERITE de Flandre, exerce 
régulièrement et avec succès, ce que l'Abbé GUIL- 
BERT nomme « le prodige coutumier ». 

Le jour de l’Assomption 1527, FRANÇOIS 1 er , roi 
de France de 1515 à 1547, le Chevalier à la barbe 
d'ébène, à qui CHARLES V dit CHARLES QUINT, 
l’empereur germanique, vient de céder la Bour¬ 
gogne, reçoit au moins 1500 malades à Amboise. 

HENRI IV, roi de Navarre de 1572 à 1610 et roi 
de France de 1589 à 1610, abjure le protestantisme 
en 1593, et affermit sa position de roi catholique 
en « touchant » plus de 700 personnes le jour de 
son sacre, le 10 avril 1594. Sa faconde gasconne lui 
fera dire, à la fin de la cérémonie : « Sacrée 
besogne ». 
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FIG. 46 



Henri IV touche les écrouelles 


Pour la fête de Pâques 1610, le jeune LOUIS XIII 
le Juste n'a que neuf ans, mais « touche » 3125 scro¬ 
fuleux. Le toucher sera suspendu à cause du jeune 
âge du souverain, qui trouvera : « la cérémonie bien 
fatigante et les malades peu reconnaissants ». 

À la Pentecôte 1715, quelques mois avant sa 
mort, le robuste vieux LOUIS XIV le GRAND, 
« touche » encore près de 2000 personnes et des 
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constats médicaux officiels font état de cas d’amé¬ 
liorations et même de guérisons. 

Roi de France de 1715 à 1774, LOUIS XV le 
BIEN-AIMÉ, dès le lendemain de son sacre, impose 
les mains à 2200 scrofuleux au moins et modifie 
la formule sacrée qui devient : « Que Dieu te gué¬ 
risse ». Il n’a que douze ans et ne veut s’impliquer 
dans cette lourde tâche. 

Couronné Roi de France de 1774 à 1791, puis 
Roi des Français de 1791 à 1792, LOUIS XVI 
«touche» en 1791, plus de 2 500 malades, qui 
témoignent tous de sa bonté, de son humilité, et 
plus tard de son efficacité. 

Il semble que CHARLES X, Roi de France de 
1824 à 1830, soit le dernier roi français à pratiquer 
l’imposition des mains. Deux jours après son sacre, 
une centaine de malades le réclame ; il les reçoit 
en présence du chirurgien Guillaume DUPUY- 
TREN, qui constata plus tard de réelles améliora¬ 
tions, malgré la tiédeur manifestée par le roi. 

En Angleterre, dès le XII e siècle, ce sont les nor¬ 
mands Guillaume le CONQUÉRANT puis les ange¬ 
vins PLANTAGENÊT qui, dans la partie anglaise 
de la France, en leur capitale normande de Rouen, 
pratiquent le « toucher » particulier de leur filiation 
dynastique. 

Du fait de leur qualité de CONQUÉRANT, toutes 
les dynasties anglaises après HENRI II PLANTA¬ 
GENÊT et ALIÉNOR d’AQUITAINE, vont imposer 
les mains après avoir reçu le sacrement de 
l’onction, comme les TUDOR et les STUART, 
jusqu’au xvm 6 siècle. 

Également spécialisé dans le traitement de la 
scrofule appelée « king’s devil », le rite anglais du 
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« toucher royal » est proche de la coutume fran¬ 
çaise. 

Le roi est assis, impose les deux mains deux fois 
de suite sur le malade et fait remettre à chacun 
une obole fixe : un denier et un secours alimentaire. 

Le roi ne semble pas employer de mots consa¬ 
crés, aucun écrit n'en fait état, mais il récite des 
prières. 

Roi d'Angleterre entre 1272 et 1307, ÉDOUARD 1 er 
réussira à guérir des cas d'écrouelles et d'épilepsie, et 
chaque année, il « touchera » 1 200 à 1 300 malades. 

Vers 1323, ÉDOUARD II, roi d'Angleterre de 
1307 à 1327, promulgue une ordonnance royale, 
par laquelle il officialise l'imposition des mains sur 
les malades, sur l'eau et sur les anneaux guéris¬ 
seurs, qui sont fabriqués à partir des pièces d'or et 
d'argent remises aux églises par les fidèles. 

L'eau et les métaux touchés par le roi sont recon¬ 
nus consacrés et sont distribués à certains malades 
avec l'obole et le secours alimentaire. L'idée est har¬ 
die, mais ces procédés rejoignent ceux de l'eau 
magnétisée, des magnétisations intermédiaires et 
de la métallothérapie, utilisés depuis des millé¬ 
naires. 

Le Vendredi Saint, dans la Chapelle royale, le roi 
dépose les anneaux ou « cramp's rings » sur l'autel, 
puis les frotte entre ses mains et prie en ces 
termes : « Seigneur , sanctifie ces anneaux et 
consacre-les par le frottement de nos mains que Tu 
as daigné sanctifier par l onction de l'huile sainte , de 
sorte que ce que la nature du métal ne saurait four¬ 
nir , soit accompli par la grandeur de Ta grâce ». 

C'est une sorte de transmutation d'un noyau ato¬ 
mique en un autre qui s'opère par l'imposition, qui 
attribuera à l'attouchement royal toutes les vertus 
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alchimiques. Ce procédé hétéronome est connu des 
magnétiseurs et même un magnétiseur débutant le 
pratique avec efficacité. 

Cette ordonnance est le plus ancien document 
connu en Angleterre sur l’emploi officiel du magné¬ 
tisme animal. 

Roi d’Angleterre entre 1509 et 1547, HENRI VIII 
conserve l’essentiel du rituel d’attouchement, mais 
le rehausse d’une liturgie nouvelle. Il récite le 
Confiteor, un verset de Saint MARC sur les 
miracles des Apôtres et les premiers mots de Saint 
JEAN utilisés par les exorcistes. Il supprime l’obole 
et suspend au cou de chaque malade un ruban bleu 
muni d’une pièce d’or qui prit le nom d’« Angel » 
juste après la Guerre des Deux Roses (1455-1485), 
qui marquait la fin du règne d’une branche des 
PLANTAGENÊT. 

En 1558, à l’avènement d’ÉLISABETH l re , la céré¬ 
monie du Bon Vendredi, jour de « toucher » est sup¬ 
primée officiellement, mais la reine continue à 
toucher en suivant le rituel ancien et les témoignages 
de guérison sont nombreux. En 1603 la reine mou¬ 
rait et avec elle s’éteignait le règne des TUDOR. 

La dynastie des STUART, de lointaine origine 
normande, commence en 1603 avec le couronne¬ 
ment de JACQUES 1 er , roi d’Angleterre et d’Irlande. 
Ces Normands s’étaient installés en tant que hauts 
fonctionnaires des rois d’Écosser et avaient hérité 
des connaissances magnétiques dues à leur origine 
continentale. 

C’est ainsi qu’en 1605, sur les recommandations 
de ses conseillers politiques qui comprennent 
l’impact favorable de l’imposition royale, il rétablit 
la coutume anglaise des TUDOR. Redoutant 
d’encourir les foudres de l’Église, il supprime le céré- 
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monial religieux et distribue largement et joyeuse¬ 
ment l'Angel qui n'est plus d'or ou d'argent, mais qui 
conserve son pouvoir sacral aux yeux du peuple. 

Quand en 1615 l'Ambassadeur de Turquie à 
Londres l'implore de « toucher » son fils scrofuleux, 
il s'exécute protocolairement, puis s'étonne humai¬ 
nement que le jeune homme recouvre une bonne 
santé après quelques impositions seulement. 

En 1633, les prières récitées par JACQUES II, roi 
d'Angleterre et d'Irlande de 1633 à 1701, figurent 
officiellement au Livre des Prières royales. Il est 
alors de bon ton d'assister à la cérémonie pour y 
être vu et pour y rencontrer le meilleur monde. 

Fils de JACQUES 1 er , CHARLES 1 er STUART, roi 
d'Angleterre, d'Irlande et d'Écosse de 1625 à 1649, 
est vaincu en 1645 par les Presbytériens qui l'enfer¬ 
ment au Parlement et rejettent officiellement la 
croyance au don médicinal ou thaumaturgique 
royal. Le peuple refuse de céder à la politique et 
adresse une supplique nationale au roi pour qu'il 
les « touche ». En tentant de s'évader, il favorise la 
victoire d'Olivier CROMWELL et s'entend condam¬ 
ner à mort. Sitôt décapité, il est promu roi martyr, 
et le pouvoir curatif qu'il détenait sur les écrouelles 
de son vivant, est attribué aux mouchoirs trempés 
dans le sang versé et recueilli lors de son exécution. 

Après la mort de CROMWELL et sur la demande 
du général MONK rallié à sa cause, CHARLES II, 
roi d'Angleterre, d'Irlande et d'Écosse de 1660 à 
1685 et fils de CHARLES 1 er , rentre d'exil en 1660 
et réhabilite la cérémonie du « toucher royal ». Il 
modernise le rituel en remplaçant l'Angel par une 
médaille frappée à cet usage et sans aucune valeur 
marchande. Peu importe, la foule anglaise se gros¬ 
sit des européens et des américains, chaque année 
plus nombreux. 
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L’opposition protestante est inquiète de la noto¬ 
riété du roi ; surtout préoccupée de succès poli¬ 
tiques, elle réagit violemment et obtient la 
suppression de la cérémonie de l’imposition royale. 

En 1702, la fille de JACQUES II, la reine d’Angle¬ 
terre et d’Irlande ANNE STUART, monte sur le 
trône et bien qu’anglicane, elle renoue officieuse¬ 
ment avec le « toucher royal » jusqu’à sa mort, le 
27 avril 1714. C’est la fin du règne des STUART, et 
elle est la dernière souveraine britannique connue 
à avoir imposé les mains. 

ne. 47 



La reine Anne Stuart guérit 
le jeune Samuel Johnson 
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Sur le continent, l'Inquisition mise en place par 
INNOCENT III en 1199 et apparemment disparue 
à la fin du xvm e siècle, a exterminé un grand 
nombre de magnétiseurs, sous prétexte de sorcel¬ 
lerie et autres commerces avec le diable, mais elle 
n'a pu altérer la pérennité du magnétisme humain 
et curatif. Le magnétisme étant un phénomène lié 
au mouvement des particules électrisées, il est 
indissociable de la vie. 

Peu à peu, l'origine sacrale de la royauté, les pou¬ 
voirs et les privilèges qui s'y rattachent s'estompent, 
la mentalité médiévale simpliste et les visions sur¬ 
naturelles s'effacent devant l'intérêt grandissant 
pour le fait réel du magnétisme animal et de ses 
influences bienfaisantes. 

Actuellement, ce sont des médecins, des chirur¬ 
giens et des physiciens qui étudient scientifique¬ 
ment les techniques magnétiques, en s'appuyant sur 
la pensée scientifique, sans aucune dichotomie. 
L'enfermement, la mauvaise foi, souvent, sont des 
obstacles au développement de cette discipline, 
dans laquelle on ne peut encore établir de travaux 
de normalisation. 

Pour la reconnaissance scientifique des effets, il 
faut espérer en ces chercheurs qui utilisent des 
appareils de haute technologie, qui pourront, un 
jour, déterminer et quantifier l'intensité de la pro¬ 
jection magnétique humaine et la modification cel¬ 
lulaire qui s'ensuit, entre autres résultats. 

Depuis quelques années, des médecins et des 
magnétiseurs se livrent à des expérimentations en 
double-aveugle et les premières observations sont 
intéressantes pour tous. 


435 



En 1493, naît en Suisse allemande, Théophrastus 
Bombastus von Hohenheim, dit « PARACELSE ». 
Il était médecin, alchimiste et déjà au xvi e siècle il 
écrivait : « Le magnétisme est un phénomène connu 
depuis longtemps. Mais en dehors du fait que 
Vaimant attire le fer t personne n’a voulu reconnaître 
qu’il a d’autres propriétés. Quelques médicastres me 
reprochent de ne pas suivre la Tradition. Mais pour¬ 
quoi devrais-je en être Vesclave ? Tout ce qu’ils ont 
dit du magnétisme est égal à zéro. Si je m’étais 
contenté de suivre les autres aveuglément et si je 
n avais pas procédé moi-même à des expériences , je 
n’en saurais pas davantage aujourd’hui que 
n’importe quel manant , c’est-à-dire que l’aimant 
attire le fer: Mais un sage doit s’instruire par lui- 
même et j’ai constaté que l’aimant possède encore 
une force cachée... ». 

Père de la médecine hermétique, il croit à une 
correspondance entre le monde extérieur ou macro¬ 
cosme et les différentes parties de l'organisme 
humain, ou microcosme. 

Le chirurgien français Ambroise PARÉ (1509- 
1590), fut admis chirurgien royal par les rois 
HENRI II, FRANÇOIS II, CHARLES X et 
HENRI III ; présent lors de l'imposition royale et 
témoin professionnel des améliorations provo¬ 
quées, il n'y fait aucune allusion dans ses livres, 
que ce soit dans son « Traité de la peste, de la petite 
vérole et rougeole » en 1568 ou bien au chapitre 
« Scrofules et écrouelles » de son Traité de Chirur¬ 
gie de 1571. 

Le physicien et chimiste irlandais Robert BOYLE 
(1627-1691) est convaincu du don thérapeutique du 
jeune hobereau Valentin GREATRAKES pour guérir 
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les scrofules, et balaie la croyance du don divin, seu¬ 
lement accordé aux rois. Par ses travaux, il suppute 
déjà une réaction des éléments chimiques du corps 
au contact d’autres corps. 

En 1734, naît Antoine MESMER, à Iznang au 
bord du Lac de Constance. Élevé dans la nature 
par son père qui est garde forestier épiscopal, il est 
aussi en contact permanent avec les savants reli¬ 
gieux qui le prennent en sympathie et le forment. 
Son esprit vif et intelligent pressent la force invi¬ 
sible contenue dans le Cosmos. Après avoir tâtonné 
dans presque toutes les disciplines humaines et 
obtenu ses diplômes de théologie, philosophie, 
droit et médecine, il opte définitivement pour la 
médecine, dans son but le plus élevé, soigner et 
guérir son prochain. 

Durant son éducation familiale dans la nature, 
il avait pu observer l’influence des planètes sur les 
animaux, les naissances, la mortalité, les maladies, 
les plantes, les semailles en certaines lunaisons et 
sur tous les travaux d’entretien, par rapport au ciel 
tout entier. 

C’est donc tout naturellement qu’il choisit son 
sujet de thèse en 1766 : « De l'influence des astres 
et des planètes sur la guérison des maladies ». Dans 
sa thèse il reprenait au compte humain toutes les 
modifications physiques et psychiques qu’il avait pu 
observer dans le comportement animal et végétal. 

Ces modifications étaient dues aux astres qui 
agissent sur les êtres humains au moyen d’un fluide 
subtil qu’il dénomma le magnétisme animal. 

La biométéorologie moderne confirme et 
démontre formellement l’action des influences 
météorologiques et cosmiques sur la santé de tous 
les êtres vivants. 
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Sa thèse, considérée par certains comme œuvre 
mystique et bizarre, plût au père jésuite HELL qui 
était professeur d’astronomie à l’université de 
Vienne, et guérissait certaines maladies au moyen 
de fers aimantés appliqués sur les parties atteintes. 

Leurs affinités de pensée, les analogies de leurs 
expériences les amenèrent à collaborer : le père 
jésuite appliquait les aimants et Mesmer appliquait 
les mains. 

L’un comme l’autre revendiquant la paternité du 
bon résultat, Mesmer abandonna les aimants et le 
père jésuite, pour se consacrer au magnétisme ani¬ 
mal et à son utilisation par l’imposition des mains. 

Ses démêlés avec ce jésuite en renom, l’inimitié 
de ses confrères jaloux de ses succès thérapeutiques 
dans les affections les plus diverses et surtout la 
mise en cause de sa moralité dans la sombre affaire 
de Mademoiselle Paradies, la pianiste particulière 
de l’Impératrice Marie-Thérèse, l’amenèrent à quit¬ 
ter Vienne pour Paris. 

Inconnu à Paris, il s’installe d’abord place Ven¬ 
dôme, quartier pauvre en 1776 ; il exerce et 
enseigne sa théorie du fluide magnétique. 

En 1779, il publie un mémoire de 27 proposi¬ 
tions qui ne sont pas énoncées ici, mais la première 
proposition est ainsi rédigée : « il existe une 
influence mutuelle entre les corps célestes, la terre et 
les corps animés » et la 27 e conclut : « l’art de guérir 
parviendra ainsi à sa dernière perfection ». 

Cette outrance lui fait grand tort dans le monde 
scientifique et ses publications ne seront guère 
prises au sérieux par l’ensemble du corps médical 
européen. 

L'époque est favorable aux nouveautés scienti¬ 
fiques, CUGNOT sort la première voiture automo¬ 
bile à vapeur en 1770, FRANKLIN retrouve le 
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paratonnerre en 1752, déjà installé par l'architecte 
HIRAM sur le Temple de SALOMON... les frères 
MONTGOLFIER s'élèvent en aérostat en 1783, etc. 

MESMER, à la même époque, applique une tech¬ 
nique nouvelle de guérissage, ses doctrines ont du 
succès, il a de nombreux élèves et patients, sa noto¬ 
riété grandit et il a la chance d'intéresser le docteur 
DESLON à ses travaux. Le docteur DESLON est 
régent de la faculté de médecine et premier méde¬ 
cin du comte d'Artois, futur CHARLES X. 

MESMER est lancé... 

Les clients sont de plus en plus nombreux, tout 
le monde veut se faire magnétiser. MESMER prend 
un « valet toucheur » pour le seconder mais ce n'est 
pas suffisant, alors il invente le fameux « baquet ». 

C'est une caisse en chêne, de quarante centi¬ 
mètres de hauteur environ, dont le fond est tapissé 
de limaille de fer et de verre pilé. Par dessus, des 
bouteilles pleines d'eau sont rangées symétrique¬ 
ment pour que les goulots convergent vers le centre 
et sur la rangée supérieure, les goulots sont dirigés 
vers l'extérieur. Le tout est protégé par un couvercle 
percé de trous d'où sortent de gros fils de fer 
mobiles. 

Le baquet est installé au centre d'une grande 
pièce, où tout y est feutré, et les épais rideaux favo¬ 
risent une pénombre ambiguë. 

Chaque matin, très tôt, la foule afflue, car les 
premiers arrivés saisissent le fer magnétique, tandis 
que les autres forment le deuxième ou troisième 
rang et sont reliés au baquet par des cordes passées 
autour de la taille de chacun. 

Bien entendu, ce procédé crée une chaîne d'éner¬ 
gies contraires et contrariées, émanant d'individus 
bons ou mauvais et reçues par des individus non 
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moins divers, faibles d’esprit ou de corps, réceptifs 
ou non. 

Quand le maximum de personnes est en position 
et le silence établi, une musique mélodieuse par¬ 
vient d’une pièce voisine, c'est du piano ou de l’har- 
monica, accompagné de chants ou de paroles 
indistinctes, mais perçues comme réconfortantes. 

MESMER fait son entrée, toujours habillé de 
soie lilas, accompagné du docteur DESLON et de 
ses aides, qui sont de jeunes élèves et de bien beaux 
jeune gens. 

Il se promène au milieu des malades en tenant 
sa baguette de fer dont il touche les parties 
malades, ou bien il magnétise par le regard ou par 
l'application des mains, en général sur la région du 
bas-ventre ; cette application est quelquefois pour¬ 
suivie par un aide pendant deux ou trois heures. 

Sa clientèle est surtout composée de jeunes 
femmes qu'il lui arrive de magnétiser personnelle¬ 
ment, jusqu’à ce que « la patiente se pâme de dou¬ 
leur ou de plaisir, deux sensations également 
salutaires ». 

Ces sensations deviennent bientôt des crises qui 
déclenchent d’autres crises chez des femmes sou¬ 
vent élégantes et frivoles qui recherchent davantage 
les sensations fortes que les traitements médicaux. 

La crise se traduit par des tressaillements, des 
mouvements vifs, involontaires, de l’étouffement, 
de l'égarement du regard, des cris, des pleurs, des 
rires, etc. Quand certains malades présentent une 
agitation trop forte, ils sont transportés dans une 
salle matelassée où ils peuvent se laisser aller à leur 
crise convulsive sans danger d’accident. 

Peu à peu, le calme revient, suivi d’un état de 
langueur et d’assoupissement. 
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Ces symptômes décrits par des médecins obser¬ 
vateurs font immédiatement penser à la mythoplas- 
tie, notée en 1911 par les docteurs DUPRE et 
LOGRE : « C’est une affection caractérisée par une 
aptitude spéciale des malades à réaliser des syn¬ 
dromes fonctionnels : crises épileptiques, accidents 
tétaniformes, attaques ... Le caractère commun de ces 
manifestations est de ne répondre à aucune systéma¬ 
tisation nerveuse anatomique ou physiologique ; ces 
phénomènes peuvent être reproduits par suggestion 
ou autosuggestion ». 

Ces phénomènes se manifestent également au 
cours de transes cultuelles qualifiées de sauvages 
et primitives, au cours d'assauts, d'envoûtements 
qualifiés, de superstitions moyenâgeuses et au 
cours de certains concerts, qualifiés d'artistiques et 
civilisés. 

Autour du baquet, certaines personnes n'éprou¬ 
vent pas grande sensation sinon un grand calme, 
une douce chaleur intérieure et des sueurs exté¬ 
rieures... 

Bientôt, la maison de la place Vendôme est trop 
petite et modeste ; il achète l'hôtel Bullion place de 
la Bourse, y installe trois baquets payants et un gra¬ 
tuit pour les pauvres. Les pauvres sont si nombreux 
et surtout si bruyants dans ce cadre luxueux, qu'il 
magnétise le tilleul situé au bout de la rue de 
Bondy, à leur intention ; les malades s'y attachent 
pendant des heures et attendent. Quelquefois, le 
contact de tous ces corps et la puissance psychique 
qui s'établit provoquent des réactions salutaires 
chez certains ou nocives chez d'autres. 

Son hôtel particulier devient célèbre, on y ren¬ 
contre le Tout Paris de l'époque, même Marie- 
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Antoinette assiste incognito aux séances. Par son 
riche mariage, il a accès aux meilleurs salons où 
sa valeur est reconnue. Ses nouveaux amis le font 
recevoir dans certaines sociétés, au sein desquelles 
il parfait ses connaissances occultes et spirituelles. 

Libéré de tout souci financier, aidé par ses com¬ 
pagnons d'initiation, il continue ses travaux de 
recherche sur le magnétisme et forme des magné¬ 
tiseurs. Cest la vogue de l'utilisation du magné¬ 
tisme animal en France, en Allemagne et en Italie 
et partout, cette méthode prend le nom de mesmé¬ 
risme. 

Ses amis se nomment BEETHOVEN, Madame de 
LAMBALLE, HAYDN, MOZART, le prince de 
CONDÉ ou le marquis de LAFAYETTE... 

Sur le plan médical, outre le docteur DESLON 
qui commence à être controversé, MESMER est 
défendu par le physicien Pierre Simon de LAPLACE 
et par l'anatomiste Georges CUVIER, qui ne 
convaincront pas l'académie de médecine, au cours 
des procès qui lui furent intentés 

L'académie de médecine française qualifie les 
procédés magnétiques de charlatanisme, et combat 
farouchement cette thérapie, affirmant que ces pré¬ 
tendus moyens de guérison relèvent du domaine de 
l'intrigue, comme toutes ces sociétés constituées 
autour de MESMER, que ce soit la Société Magné- 
tothérapique ou la Société d'Harmonie, qui refusent 
d'ailleurs de divulguer leurs méthodes. 

Sur la demande de l'Académie, BAILLY établit 
un rapport qui condamne la théorie du magnétisme 
et termine en ces termes : « l'imagination fait tout , 
le magnétisme est nul ». 

À la suite de ce rapport, le botaniste Laurent de 
JUSSIEU (1748-1836) brave courageusement ses 
collègues et publie un rapport dans lequel il expose 
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ses propres conclusions : « les résultats de mes expé¬ 
riences sur le magnétisme ne peuvent s'expliquer par 
l'imagination . L'action d'un homme sur un autre 
homme est démontrée , elle appartient certainement 
à la chaleur animale et peut être attribuée à un fluide 
universel non démontré que j'appelle le fluide élec¬ 
trique animalisé ». 

Aucune démarche n aide plus MESMER, ses ori¬ 
gines modestes sont révélées, son habit lilas dénote 
le parvenu, sa notoriété le montre comme un 
homme avide de gloire mais plein de charité pour 
Thumanité souffrante et ses assertions outrancières 
de 1779 le classent parmi les charlatans scienti¬ 
fiques. 

MESMER se sait sur la trace d'une vérité 
féconde, mais devenu veuf, écœuré des tracasseries 
dont il est lobjet de la part de la Médecine offi¬ 
cielle, de la Justice et de la Politique à laquelle il 
fut mêlé, il retourne au bord du Lac de Constance 
en 1812 pour y soigner les pauvres. 

Il mourra le 5 mars 1815 et sa tombe, dans le 
petit cimetière de Mersbourg est toujours fleurie. 

En 1751, naît Armand-Marc-Jacques de CHAS- 
TENET, marquis de PUYSEGUR. Il étudie le 
magnétisme à la Société d'Harmonie créée par 
MESMER, dont il est un disciple assidu et fidèle. 

Il partage son temps entre la vie militaire et le 
magnétisme ; dans le calme de sa propriété de 
Buzancy près Soissons, il continue les recherches 
sur l'origine du magnétisme animal, sur les tech¬ 
niques de projection et modifie les thérapies. 

En 1784, en pratiquant de longues passes magné¬ 
tiques, il parvient à provoquer l'état de somnam¬ 
bulisme et découvre à cette occasion, le rôle de la 
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suggestion et constate la clairvoyance chez les 
malades en état de somnambulisme. 

MESMER n'aimait pas le somnambulisme qui 
empêchait la crise, qu'il croyait responsable de la 
guérison. 

PUYSEGUR supprime les baquets autour des¬ 
quels les crises étaient trop pénibles et préfère 
mettre au point la magnétisation complète en déve¬ 
loppant les théories de MESMER. 

Il se consacre entièrement au perfectionnement 
de la pratique et ce sont ses travaux qui constitue¬ 
ront les réelles bases du magnétisme animal curatif. 

PUYSEGUR magnétise l'orme du lavoir de 
Buzancy et les effets sont différents de ceux du 
tilleul de MESMER. 

Par l'état somnambulique, PUYSEGUR est le pre¬ 
mier à introduire la dimension paranormale dans 
le domaine du magnétisme qui s'étendra par la 
suite à l'hypnose, à la psychologie, à la sophrologie 
et à toute la parapsychologie. 

Le marquis de PUYSEGUR peut être associé à 
MESMER et à l'histoire du magnétisme animal 
dont ils sont tous deux les fondateurs modernes. 

Philippe DELEUZE naît en 1753. Il est aide-natu¬ 
raliste au Jardin des Plantes, puis bibliothécaire au 
Muséum d'histoire naturelle. Il entend parler des 
expériences de PUYSEGUR, qui lui semblent ne 
relever que de l'invention, mais tout de même intri¬ 
gué par ces techniques si controversées, il va voir 
MESMER qui enseigne le magnétisme à l'un de ses 
amis. 

Il s'inscrit à son tour et bientôt, il découvre que 
le magnétisme est un fluide impondérable comme 
la chaleur ou la lumière, qu'il est un principe vital, 
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et qu'il augmente les moyens de défense de l'orga¬ 
nisme en expulsant les maladies et leurs causes. 

En 1815, avec PUYSEGUR, il crée une école de 
magnétisme qui forme d'excellents praticiens qui 
exercent avec succès dans toute la France. 

En 1824, il codifie les techniques, précise de 
larges indications consignées dans un livre intitulé : 
« Instructions pratiques sur le magnétisme ». 

L'abbé de FARIA, dit « le bramine », est né en 
1755 et pratique le magnétisme animal à l'aide de 
passes magnétiques qui mènent rapidement le 
malade au somnambulisme. Au cours de cet état, 
il use de suggestions verbales qui agissent sur l'état 
du malade. 

De là, il met au point « la chute en arrière » et 
démontre que la pression de certaines parties de 
la tête suffit à l'abstraction des sens. 

Le premier, il décrit l'importance de la sugges¬ 
tion hypnotique, thérapeutique et post-hypnotique. 
Il explicite le processus de l'anesthésie hypnotique 
chirurgicale. C'est lui, avec HENNIN de CUR- 
VILLIERS, qui influence le plus le docteur LIE¬ 
BAULT de l'École de Nancy, qui ne retient que la 
technique hypnotique, au détriment du magnétisme 
curatif. 

Le baron DUPOTET de SENNEVOY, né en 
1780, admet que le magnétisme tient à deux 
causes : au fluide et à l'âme, à la matière et à 
l'esprit. 

Il est un des premiers magnétiseurs acceptés à 
l'Hôtel Dieu, où il travaille en collaboration avec le 
professeur RECAMIER, puis à la Salpêtrière, avec 
les professeurs BERTRAND et ROSTAND. 


445 



Vers 1820, le magnétisme est définitivement 
condamné par l'académie de médecine, le baron 
DUPOTET est banni des hôpitaux de Paris et de 
France. Il part pour Londres où il sait rencontrer 
de jeunes médecins, curieux de toutes les tech¬ 
niques qui pourraient améliorer le sort des 
malades. Il y rencontre John ELLIOTSON. 

C est un jeune chirurgien qui pratique de nom¬ 
breuses interventions chirurgicales sous sommeil 
magnétique, alors appelé mesméro-anesthésie. 

Très attaqué par la faculté, le docteur ELLIOT¬ 
SON démissionne de son poste de professeur à 
l'école de médecine de Londres et de son Service 
de chirurgie. 

Officieusement soutenu par des médecins qui 
croient en lui et comprennent tout l'intérêt de la 
méthode pour les malades, il ouvre trois hôpitaux 
nommés « MESMERIC HOSPITAL » à Londres, 
Dublin et Édimbourg. 

L'un de ses disciples, le docteur PARKER, tra¬ 
vaille à Dublin. Il a déjà pratiqué plus de deux cents 
opérations sous mesméro-anesthésie et après 
l'amputation d'une jambe réussie sous sommeil 
magnétique, il décrit en détail cette intervention 
majeure à des confrères réunis pour l'entendre. À 
l'unanimité, ils crient au scandale, à l'imposture, en 
disant que le malade avait été « dressé » à ne pas 
souffrir !!! anecdote authentique. 

À la fin du XVII e siècle et au début du xvm e , l'anes¬ 
thésie n'était pas pratiquée en Europe, par oubli 
des usages anciens. 

Les Hittites, entre le xx e et le XII e siècle av. J.C. 
la pratiquaient : la trépanation est décrite sur 
tablettes et la réussite est attestée par des crânes 
trépanés retrouvés bien ossifiés, prouvant que 
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l'opéré avait longtemps survécu après l'intervention 
sous anesthésie. 

Au XIII e siècle, le chirurgien italien Hugues de 
LUCQUES utilisait la jusquiame, l'opium et la man¬ 
dragore pour anesthésier. 

C'est en 1831 que le chimiste allemand Justus 
LIEBIG (celui du potage) découvrit les vertus anes¬ 
thésiques du chloroforme, mais le physiologiste 
français Pierre FLOURENS s'opposa à son emploi 
pour avoir constaté qu'il était toxique chez le chien. 

En 1844, le dentiste Henri WELLS se fit arracher 
une dent sous anesthésie au protoxyde d'azote, 
jusque-là seulement connu comme gaz hilarant sur 
les foires ! 

En 1846, le docteur W. MORTON employa l'éther 
pour pratiquer une laparotomie (ouverture de 
l'abdomen). 

Le médecin August BIER mit au point l'anesthé¬ 
sie spinale en s'injectant dans la moelle épinière 
une solution de cocaïne à 1 % pour mieux en obser¬ 
ver les effets. 

En 1853, devant les souffrances d'un malade 
atteint de névralgie faciale, le docteur Alan WOOD 
lui injecta de la morphine ; ce fut la première anes¬ 
thésie locale. 

Le Suisse Charles LA FONTAINE est né en 1803 
et il fut accusé, à cause du succès de ses traite¬ 
ments, d'imitation impie des miracles de Jésus 
Christ. 

Emprisonné en Italie, c'est le roi Ferdinand de 
Naples qui lui redonne sa liberté, à condition qu'il 
ne rende plus la vue aux aveugles et l'ouïe aux 
sourds, ce qui était une reconnaissance implicite 
des bons effets du magnétisme animal bien 
employé. 
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En sortant de prison, il sera conduit chez le pape 
Pie IX et après une discussion de trois heures environ, 
le pape le renvoie en lui disant : « Monsieur LA FON¬ 
TAINE, nous espérons vivement que pour le bien-être 
de l’humanité le magnétisme sera diffusé partout ». 

Fort de ces encouragements papaux, il file à Man¬ 
chester et traite ses malades sur les scènes des 
théâtres où les résultats font beaucoup de bruit, mais 
le sérieux de sa réputation est quelque peu entaché 
par le côté music-hall que revêtent ses consultations, 
pour le moins surprenantes quant au lieu. 

Au milieu de tout ce battage, de cette contro¬ 
verse, il y a un médecin célèbre en qualité de 
chirurgien ophtalmologiste qui est complètement 
sceptique et même convaincu, de l’imposture de ces 
personnes, c’est James BRAID. 

En 1841, James BRAID vient assister incognito 
à ces séances étranges, il s’y intéresse intensément 
et il est plus particulièrement attentif au phéno¬ 
mène du sommeil magnétique qu’il baptise « som¬ 
meil névrotique ». 

Peu à peu, il modifie les techniques mesmérienne 
et puységurienne qui deviennent « le braidisme » ; 
il renonce au terme péjoratif de sommeil névro¬ 
tique pour le remplacer par « hypnotisme » quand 
il y a sommeil artificiel. 

Hypnotisme vient du grec HYPNOS, dieu et 
démon du Sommeil, frère de THANATOS la Mort, 
et fils de NYX, la Nuit, qui le conçut sans le 
concours d'un dieu. C’est l’ensemble des techniques 
permettant de provoquer l’hypnose. 

Hypnose vient du grec hupnos, endormir ; c’est 
l’état de sommeil provoqué par suggestion, ou bien 
la technique et son utilisation à des fins thérapeu¬ 
tiques ou bien un divertissement de spectacle. 
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Ainsi, James BRAID montre une nouvelle forme 
de pensée pour différencier la pratique simple de 
sa pratique expérimentale, qu'il oriente vers une 
observation scientifique et médicale. 

Il remarque que le magnétisme animal apporte 
une modification dans les fonctions du système 
nerveux, provoquée par des procédés connus et par¬ 
faitement réels : le clignement des paupières et un 
certain calme des sens physiques, au profit des sens 
intellectuels. 

FIG. 48 
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Dès quil est magnétisé, le patient fait part de ce 
qu'il ressent dans son corps : parties douloureuses 
auxquelles il n'avait pas prêté attention, ou bien 
détente de zones continuellement contractées. 

Ses travaux apportent la preuve que le magné¬ 
tisme est observable, qu'il peut être utilisé à des 
fins thérapeutiques, qu'il peut être provoqué ou dis¬ 
sipé, par celui qui en connaît les mécanismes. 

Il communique à l'académie des sciences et à 
l'académie de médecine que le magnétisme animal 
est un phénomène naturel, produit par des procé¬ 
dés précis, qu'il expose en 1843 dans un premier 
ouvrage intitulé « Neurhypnology ». 

Il fait aussi bien part de ses bonnes observations 
que de ses erreurs et ses détracteurs ne retiendront 
que ces dernières. 

Malgré toutes les preuves scientifiques et médi¬ 
cales qu'il avance, malgré son ardeur, il est traité 
de « petit physiologiste » et vers 1855, il retombe 
dans l'anonymat des découvreurs trop en avance... 

James ESDAILLE est un chirurgien écossais, éta¬ 
bli à Calcutta en Inde. Il se passionne pour les tra¬ 
vaux d'ELLIOTSON dont il lit toutes les 
publications. 

Il étudie soigneusement le système et convaincu 
de son efficacité, en 1845 il tente l'« intervention 
d'une hydrocèle ou œdème des bourses », qui est 
une infiltration séreuse du scrotum. Il pratique 
sous sommeil magnétique et c'est la réussite totale : 
le patient n'a pas souffert. 

Définitivement conquis, il réussit plus de deux 
mille interventions sous mesméro-anesthésie et ses 
succès le rendent si célèbre, que le Gouvernement 
du Bengale lui ouvre un Mesmeric Hospital ; il peut 
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continuer à opérer gratuitement les pauvres et les 
paysans, mais il peut aussi recevoir la classe aisée, 
tant indienne qu’européenne, qui paie des hono¬ 
raires. 

Quelle que soit l’intervention, quel que soit le 
patient, il observe que les infections post-opéra¬ 
toires mortelles sont de l’ordre de 8 à 10 %, au lieu 
de 30 à 50 % dans les cas d’interventions classiques 

À l’époque, l’hygiène et la prophylaxie étaient 
méconnues, les chirurgiens se lavaient les mains 
seulement après l’intervention. 

Son contrat en Inde expire et il doit rentrer en 
Angleterre, où il est sûr d’être bien accueilli, mais 
ce n’est pas le cas : ses confrères le condamnent 
d’avoir supprimé la souffrance qui leur semble être 
l’expression de la volonté divine. 

Écœuré, il se retire en Écosse où il meurt à 
51 ans. Son frère fait publier son livre intitulé 
« Mesmerism in India », également édité en France 
sous le titre : « Hypnose en médecine et en chirur¬ 
gie ». 


Vers 1866, le docteur LIEBAULT dirige les tra¬ 
vaux de l’école de Nancy et continue les recherches 
sur le magnétisme animal ; ce médecin modeste, 
surtout préoccupé des soins à prodiguer aux 
pauvres est éloigné des mondanités et passe pour 
un original. 

Le sérieux de ses observations et la logique de 
ses convictions attirent l'attention des docteurs 
CHARCOT, RICHET et LASEGUE en particulier, 
qui décrivent plus précisément les caractères phy¬ 
siques du magnétisme animal. 

Vers 1878, les travaux de la Salpêtrière repren¬ 
nent l’étude du phénomène magnétique. 
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En 1882, Hector DURVILLE, excellent magnéti¬ 
seur et hypnotiseur, ouvre à Paris un cours complet 
de magnétisme curatif ; en 1887, il fonde la Société 
Magnétique de France et fait reconnaître son école 
comme établissement supérieur d'enseignement 
libre. 

Pour Hector DURVILLE, le magnétisme est l'ini¬ 
tiation à des vérités essentielles qui dirigent les 
actes humanitaires ; pour lui, la pratique du 
magnétisme est une doctrine sublime, qui donne 
des joies sublimes. 

Depuis, le magnétisme animal a connu des for¬ 
tunes diverses. 

Dès 1960, le professeur Yves ROCARD étudie le 
phénomène électromagnétique humain et conclut 
que l'homme est sensible à toute modification d'un 
champ magnétique ; il convient que le magnétisme 
ne se voit pas, mais peut s'expérimenter. 

Ce sont là quelques-uns de ceux qui étudièrent 
le magnétisme animal et ses propriétés, mais cette 
liste n'est pas exhaustive et s'allonge des noms de 
tous ceux qui travaillent dans l'anonymat. 

Actuellement, l'affinement de la perception 
magnétique donne au magnétiseur la possibilité de 
s'en servir, mais ne lui confère aucun pouvoir per¬ 
sonnel, sauf celui de faire le Bien. 

Grâce à ses dons innés et à ses compétences 
acquises, le magnétiseur projette en énergie rayon¬ 
nante ses multiplicités d'Amour, de Bienfaisance, 
de Compassion, de Lucidité et de Compétence Thé¬ 
rapeutique, qui trouvent leur source dans son 
« ÊTRE EN ÉTANT » ; il réunit ou dissocie ses mul- 
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tiplicités selon leurs points d applications ou en 
fonction des effets à obtenir. 

Tout a déjà été obtenu, mais continuons... 

FIG. 49 



L’Un, triomphant du multiple. 

Grand Temple d’Abou Simbel. Vers 1300-1230 av. J.C. 



Chapitre 8 

Lois et principes élémentaires 


Chacun devrait savoir que VHonneur est 
comme une île aux flancs si escarpés, qu'on 
n'y peut plus entrer dès quon en est sorti. 

Victor Hugo 

Pour prétendre au titre de magnétiseur, il faut 
en avoir le don, les qualités morales, les qualifica¬ 
tions, et remplir tous les devoirs de la fonction, 
avec Compassion. 

Il faut discipliner l'attention pour se comporter 
en humain tout en se conduisant en magnétiseur 
qui respecte les lois morales et cosmiques. 

Au hasard de cette synthèse, réalisée sans idée 
moralisatrice, chacun découvrira des lacunes et des 
omissions, qui susciteront de fructueuses médita¬ 
tions sur ces quelques lois et maintien : 

• L’éthique et la déontologie, 

• Le pseudo-magnétisme, 

• Les relations avec les autres thérapeutes. 
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L’ÉTHIQUE : ELLE CONCERNE 
LES PRINCIPES DE LA MORALE 1 

Les exigences morales ne sont jamais désuètes 
et leur actualité est permanente pour le magnéti¬ 
seur qui ne prête serment à personne sauf à lui- 
même, 2 d’observer des règles de conduite propres 
à satisfaire une conscience honnête ; il porte une 
réflexion critique sur ses connaissances rarement 
reconnues et non sanctionnées par un diplôme. 

Son savoir n’a pas de valeur universitaire, mais 
une valeur humaine et il n’y a ni promotion ni 
grade. Il s’efforce de garder la lucidité conforme à 
l’éthique qui sied à un magnétiseur conscient et res¬ 
ponsable. 

Le magnétiseur prend conscience d’« ÊTRE », au 
sens du substantif et du verbe et il se sert de lui- 
même pour « ÊTRE » celui qu’il veut devenir et 
« ÊTRE » celui qui existe « EN ÉTANT ». 

Le magnétiseur rejette la simonie, il sait que plus 
il est doué plus il doit travailler; s’il s’appuie sur 
les enseignements des Anciens, il doit s’adonner à 
un travail courageux d’interprétation lucide, pour 
les rendre actuels, applicables et bienfaisants. 

Le magnétiseur échappe aux « pièges du 
convenu » en bravant parfois l’impopularité par des 
comportements qui dérangent parce qu’ils provo¬ 
quent des mouvements de pensée. 

Le magnétiseur est un individualiste modeste et 
sans étiquette, à l’esprit aventureux et complexe. 
Son domaine est méconnu et relève du travail d’un 
pionnier, dans une unité de pensée universaliste. 


1. Cf. Bibliographie : 7. 8. 21.31. 38. 43. 46. 

2. Les adhérents du GNOMA prêtent serment devant leurs pairs à 
l'occasion du Congrès annuel. 
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Son action relance le débat de l’universalité du 
magnétisme, par les variabilités du magnétisme, du 
magnétiseur et du magnétisé. 

Le magnétiseur peut être celui que l’on va voir 
d’abord, ou celui que l’on va voir sans y croire, ou 
en dernier lieu, ou parce qu’on le prend pour un 
thaumaturge. Dans tous les cas, son éthique est 
basée sur ses rapports avec les autres, magnétisés 
ou non et le place devant des problèmes déontolo¬ 
giques. 

LA DÉONTOLOGIE : ELLE TRAITE 
DES DEVOIRS À REMPLIR 

La déontologie est étroitement liée à l'éthique, 
car la notion des devoirs à remplir dépend de la 
qualité des valeurs morales. 

La déontologie est le respect de la conduite 
morale, intellectuelle et professionnelle, face au 
magnétisé. Le respect dû à la fonction de magné¬ 
tiseur repose fondamentalement sur des vertus spi¬ 
rituelles, des qualités humaines, un savoir 
estimable et un dévouement enthousiaste, guidés 
par la Compassion. 

Le magnétiseur aide le magnétisé dans sa globa¬ 
lité, lamène à rétablir sa confiance en lui en le 
réconciliant avec lui-même ; il développe son pou¬ 
voir d'autorégulation de ses mécanismes fonction¬ 
nels et de son système vital, en utilisant ses 
ressources mentales. Il recherche les thérapies 
adaptées sans en dénigrer, ni en rejeter aucune. 

Le magnétiseur aide le magnétisé par le respect 
et sans exploiter sa crédulité, car l'abus de 
confiance est non seulement une action malhon¬ 
nête, mais il est une faute grave. 
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Aider, c est Respecter et Aimer quels que soient 
la race, la couleur, la nationalité, la religion, l'intel¬ 
ligence ou le milieu. 

Le magnétiseur ne pratique pas une charité 
froide et dédaigneuse pour les gens simples et 
n adopte pas une attitude obséquieuse pour les plus 
puissants. 

D autres caractères incitent le magnétiseur au 
courage, comme la volonté de se modeler intérieu¬ 
rement par le travail quotidien en totale indépen¬ 
dance, en recherchant le pouvoir sur lui-même et 
non point sur les autres : il sait que la pensée col¬ 
lective demande du désintéressement, du cran, et 
une mentalité déterminée à faire le Bien. 

Quand le devoir à remplir devient un art de vivre 
dont les fruits sont la paix du cœur, la joie de vivre 
et la liberté de l'esprit, le magnétiseur est authen¬ 
tique. 

LE PSEUDO-MAGNÉTISME. SYNONYMES : 
ABJECTION, IGNOMINIE, SORDIDITÉ... 

La facilité à tromper est une sensation à laquelle 
certains ne résistent pas. 

Le magnétisme est un métier de Don, le pseudo¬ 
magnétisme est un métier de sophisme et la dissi¬ 
militude doit être observée. 

L'objectif majeur du pseudo-magnétiseur est 
d'ordre spécialement financier et/ou trompeur, et 
la préoccupation curative est de genre subalterne. 

Il entretient son ego dans les basses vibrations 
et l'orgueil spirituel, en vantant par publicités tapa¬ 
geuses des compétences qui font de l'ombre à 
ASCLÉPIOS, HIPPOCRATE et la PYTHIE réunis !!! 

Celui qui usurpe le titre et la fonction déploie 
des techniques extravagantes de faiseurs de 
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manières et l’exacerbation des moyens recherchés 
et employés est une tricherie morale. 

Il affirme généralement et péremptoirement : « Je 
sais » et inflige cyniquement un ersatz d’énergie à 
autrui ; il réussit à devenir proliférateur auprès de 
personnes pour qui le dernier qui a parlé a raison. 

Son langage scientifico-médico-ésotérico-magné- 
tique est une sorte de message subliminal ou infra- 
liminaire, qui met la victime en conditionnement 
de soumission à son influence, qui évolue dans un 
« flou artistique » mis au point pour perdre un 
esprit fragilisé ou trop naïf. 

Sa présentation varie : 

1) très décontractée et misérabiliste, les che¬ 
veux longs et sales, les dents en piteux état, les 
ongles mal taillés et sales, les vêtements froissés et 
sales, le décor est à l’avenant, mais les gri-gris sont 
rutilants et expliqués... 

2) très sophistiquée, longue robe ou chasuble 
blanche, chaîne au cou, pendentifs hermétiques... 
longs cheveux sur les épaules, le décorum qui se 
veut riche et cossu explique les tarifs trop élevés... 

H est le double symbole des ignorances et des 
escroqueries, dont le caractère expédient a besoin 
d’un camouflage moral, pour que l’hypocrisie res¬ 
semble à de la gentillesse. 

Sa haine, qui monte du cœur est décuplée et atti¬ 
sée par les magnétiseurs qui énoncent clairement 
des principes de rigueur simple, parce que la Sim¬ 
plicité, l’Humilité, la Générosité et le Savoir-Faire 
sont aussi essentiels que le Courage, la Lucidité et 
la Compassion. 
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Le pseudo-magnétisme se caractérise par le 
mépris de l'éthique et de la déontologie qui sont 
des règles d usage, puisqu'il n y a pas de Code établi 
formellement pour la pratique du magnétisme 
curatif. 

Comme pour beaucoup d'autres disciplines, le 
projet d'une terminologie universelle pourrait voir 
le jour : ainsi, les réalités thérapeutiques issues de 
l'expérience acquise par une longue pratique, pour¬ 
raient être sanctionnées par un certificat de com¬ 
pétence. Le pseudo-magnétiseur serait découvert 
plus sûrement que par la délation du lâche ou la 
dénonciation juste ou vengeresse et les peines 
encourues seraient indiscutablement purgées, 
puisque dans les affaires d'honneur plus personne 
ne boit la ciguë. 

Ces dispositions légales assainiraient la profes¬ 
sion et supprimeraient en partie l'exercice illégal du 
magnétisme. 

Le pseudo-magnétisme est la principale source 
de la mauvaise réputation du magnétisme vrai. 
Faute de bases et de repères sérieux publiés, le 
public est plongé dans la confusion ; il préfère sou¬ 
vent ne pas s'aventurer et baptise presque tous les 
magnétiseurs d'adjectifs qui ressemblent à des 
termes d'injure ou de procédure. 

Pour consulter un magnétiseur, il faut le 
connaître par une relation sérieuse ou un orga¬ 
nisme compétent, 1 sous peine de « tomber » chez 
des charlatans qui représentent un pourcentage 
trop élevé pour être admis. Ils ne doivent pas être 

1. G.N.O.M.A. Groupement National pour l’Organisation des Méde¬ 
cines Alternatives. 

14 Bld de la Bastille, 75012 PARIS. Tél. 01 53 17 00 01. 
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cautionnés par le silence des magnétiseurs qui sont 
moralement tenus de veiller à la pérennité des 
valeurs et des règles de la profession. 

Les magnétiseurs qualifiés sont connus dun 
public sage et raisonnable et ils entretiennent des 
relations professionnelles complémentaires et 
durables avec des thérapeutes de toutes disciplines 
médicales, institutionnelles ou non. 

« Il n'est de véritable savoir que celui qui peut se 
changer en être et en substance d'être, c'est-à-dire 
en acte ». 

F. Nietzsche 

LES RELATIONS AVEC LES AUTRES 
THÉRAPEUTES : UNE COLLABORATION AU 
SERVICE DE TOUS LES ÊTRES VIVANTS 

Les relations avec les autres thérapeutes reposent 
sur deux facteurs essentiels communs : 

- la tradition hippocratique : « Primum non 
nocere », 

- le bien-être rétabli malgré des contextes aléa¬ 
toires. 

Croire ou ne pas croire au magnétisme n est pas 
un concept scientifique ou médical ; c est recon¬ 
naître ou contester un système existant et agissant, 
qui devient de plus en plus scientifique, parce que 
la science admet de plus en plus souvent que tout 
nest pas mesurable dans la conception actuelle de 
la « mesure ». 

La démystification des vertus métaphysiques du 
magnétisme par une explication scientifique issue 
d'expérimentation sans préjugés, est un pas vers la 
reconnaissance du magnétisme comme science. 
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Le clinicien Alfred VELPEAU et le chirurgien 
Paul BROCA publièrent des travaux sur les phéno¬ 
mènes magnétique observés au cours d’interven¬ 
tions diverses à Paris, tandis que le docteur 
LIEBAULT de la faculté de médecine de Strasbourg 
fondait en 1875, l’École de Nancy où Sigmund 
FREUD travailla à parfaire ses techniques magné¬ 
tiques et hypnotiques. 

L’officialisation de la pratique magnétique per¬ 
mettrait de dispenser un enseignement qui facilite¬ 
rait l’association plutôt que la compétition. Grâce 
à la compréhension intellectuelle d’un langage com¬ 
mun, les inégalités psychologiques qui créent des 
antagonismes par la notion de supériorité ou d’infé¬ 
riorité, seraient évitées. 

Chacun conserverait son rôle, et la complémen¬ 
tarité s'exercerait au bénéfice de tous, puisque les 
deux thérapies présentent des effets bienfaisants. 

Leur contribution technique et leurs accords thé¬ 
rapeutiques peuvent sembler opposés, mais ils sont 
le fruit de leur volonté de faire le BIEN, tous deux 
œuvrant dans le respect axiologique réciproque. 

Certains médecins dépassent les idées reçues, 
s’intéressent aux théories intellectuelles qui s’inté¬ 
grent bien dans leur paysage et abandonnent l’idée 
archaïque et hermétique attachée au magnétisme, 
que les découvertes scientifiques ne justifient plus. 

Ils savent qu'adhérer au magnétisme curatif 
n’implique pas de ruptures complètes ni d’adhé¬ 
sions totales, mais représente une complémentarité 
thérapeutique pour leurs patients. 

La collaboration et l’estime médecin-magnétiseur 
et magnétiseur-médecin sans dessein hégémonique 
est une idée ancienne qui prend des allures de 
modernité. Tous les hommes et toutes les femmes 
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de bonne volonté savent que la médecine institu¬ 
tionnelle et les médecines alternatives et complé¬ 
mentaires sont des Sciences de la Vie au service 
de rhomme. 

Puissions-nous chercher et trouver ce qui nous 
unit en relativisant ce qui nous désunit. 

Mais selon le proverbe : « Le lotus pousse long¬ 
temps sous Veau avant de s épanouir ». 

L'interprétation impartiale des phénomènes 
curatifs du magnétisme humain est engagée dans 
une bonne voie et les contradictions, apparentes ou 
réelles, suscitent de la réflexion et des travaux expé¬ 
rimentaux qui seront bientôt une cause de progrès. 

Tout a déjà progressé, mais continuons... 




Chapitre 9 

En matière d'avertissement 
aux futurs magnétiseurs 


Exige beaucoup de toi-même et peu des autres, 
ainsi beaucoup d'ennuis te seront épargnés. 

Confucius 

Le magnétisme curatif est une des méthodes 
de guérissage à mains nues ; il est une initiation à 
la maîtrise de forces si puissantes et bienfaisantes, 
qu'il doit être abordé avec beaucoup de prudence 
surtout de la part des initiateurs. De la part du néo¬ 
phyte, son intérêt doit être guidé par une détermi¬ 
nation à aider et à s'aider à participer à l'Harmonie 
Universelle, tout en sachant que les débuts en 
magnétisme doivent être prudents, précis, attentifs 
et lents. 

La confiance en soi ne doit pas exclure le doute 
sagace, celui qui suscite les points d'interrogation 
et les questions menant à l'étude de sujets mécon¬ 
nus et à la Réflexion, car nul ne peut prétendre 
posséder la Connaissance. 

Le développement du magnétisme et de son uti¬ 
lisation doit être considéré comme une école 
d'énergie, d'action et d'initiative. Une école dure, 
difficile, mais qui apprend à compter sur soi-même. 
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Cette étude téléologique et ses conséquences 
semblent parfois chimériques ; on peut toujours 
nier une réalité axiomatique jusqu'à ce qu'elle 
devienne scientifique, démontrable et prouvée, 
mais ce n'est pas vraiment raisonnable. 

Pour s'orienter dans la mentalité nécessaire à la 
pratique magnétique, il ne faut pas craindre d'avan¬ 
cer lentement, mais redouter de s'arrêter. 

C’est une recherche qui ne prend jamais fin, 
tant persiste l'impression grandissante d'être dans 
quelque chose de plus infini que les dimensions 
humaines. 1 

La qualité doit devenir un besoin manifesté 

par la Conscience et l'Idée qui n'ont pas la nécessité 
de la fonction cérébrale ; elles sont « l'Intelligence 
du Cœur » des Anciens, c'est-à-dire la relation natu¬ 
relle de la Nature qui vit en nous avec la Nature 
qui vit hors de nous-mêmes. 

La qualité se reconnaît aussi à l'Intelligence et à 
la Compréhension qui ne peuvent être confondues : 
pour aller de l'Intelligence à la Compréhension, il 
faut l'Entendement qui peut devenir l'Instinct puis 
l'Intuition s'il est conscient et transposé. 

Cette Intelligence directe, sans coordination ni 
raisonnement est l'Énergie constituante dirigée par 
une autorité personnelle constante, sans caractère 
décisif. 

Ces difficultés sont une nourriture pour l'Esprit 
qui se développe dans son atelier spirituel; il est 
imperméable aux influences extérieures, aux remous 
des ressentiments ou des vanités, et par le pur effort 
de la Pensée, la méthode de réalisation surgit. 

Le magnétiseur est un être sain, clair, il n'est pas 
un marginal au sens secondaire ou social, il ne se 


1. Cf. Bibliographie : 7. 8. 12. 20. 21. 32. 38. 53. 55. 56. 
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sert pas du magnétisé et des résultats obtenus pour 
justifier ses théories ou pour dire « vous voyez, je 
sais » ; ce n est pas lui qui choisit la gestuelle, c est 
l'état du magnétisé qui exige l'orientation du pro¬ 
cédé. 

Il pratique une dissociation sociale sans isole¬ 
ment et évite le piège des sentiments étriqués ; tou¬ 
tefois, il se réjouit et participe à la victoire du 
magnétisé sur lui-même et cette Joie simple est une 
manifestation d'homme sain et un sentiment phy¬ 
siologique primitif bienfaisant. 

Le magnétiseur n'emploie pas les moyens que 
donnent la colère, l'avidité, la jalousie ou la stupi¬ 
dité, dominés par le désir cupide ou mégaloma- 
niaque. 

Il remplit les devoirs d’esprit que sont la bonne 
conduite de l'Honneur, de la Lucidité, du Respect 
et du Courage ; il apprend et développe la Compas¬ 
sion, la Bonté, l'Abnégation et la Joie. 

Le magnétiseur fait ce qu'il y a à faire par 
l'emploi de ses connaissances au service de son 
intuition aimante ; il donne au magnétisé la possi¬ 
bilité de se connaître, de développer en lui des 
potentialités et des qualités qui le rendront fier de 
lui en retrouvant tout son courage pour vivre heu¬ 
reux. 

En retour muet, le magnétisé renvoie au magné¬ 
tiseur une autre forme d'Amour manifesté : il ren¬ 
force sa conscience de l'étude obligatoire du triple 
aspect de son travail : spirituel, intellectuel et 
manuel. 

En retour parfois tonitruant, le magnétisé est un 
antagoniste furieux de s'être révélé fumiste ou bouf¬ 
fon et qui accuse le magnétiseur de toutes sortes 
d'impérities ; cette attitude ne doit pas déclencher 
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de réflexes apeurés ou décérébralisants, mais 
mettre en garde contre d éventuelles représailles. 

Il faut, sans retour, être vigilant devant certaines 
personnes imaginatives, névropathes, hystériques, 
mythomanes ou malades par autosuggestion et qui 
se trouvent tout aussi guéries par une autre auto¬ 
suggestion. Ce sont des proies faciles qui se laissent 
manipuler par le dernier qui a parlé, et à qui elles 
donnent raison... quittent à changer davis l'instant 
d'après par une contre-suggestion, etc. etc. 

Dans tous les cas, il faut continuer à respecter 
l'indépendance du magnétisé et pratiquer sans 
souci de l'indifférence ou de l'ingratitude, mais sous 
l'égide de la Bien-Faisance et de la Vigilance. 

Grâce aux travaux de recherche de celles et ceux 
qui s'intéressent aux phénomènes scientifiques 
mais immatériels, l'originalité fondamentale d'une 
magnétisation strictement et rigoureusement 
menée sera bientôt reconnue comme une aventure 
à l'échelle moléculaire et cosmique, et trouvera sa 
place dans l'enseignement des sciences humaines. 

Faut-il attendre, pour cette reconnaissance, la 
pleine installation de l'Ère ou Civilisation du Ver¬ 
seau dont on dit quelle apportera de profondes 
modifications et que l'Homme sera l'Ami de 
l'homme ? 

Depuis 1900 environ, le Soleil sort de la Constel¬ 
lation des Poissons pour se lever dans la Constel¬ 
lation du Verseau qu'il parcourra pendant 2160 ans 
environ, bref instant de l'Espace et du Temps. 

Le magnétisme n’est pas pressé, il porte en 
lui-même son énergie perpétuelle. 
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Aujourd'hui, le magnétiseur professionnel ou 
non, se reconnaît à certains signes qui ne sont pas 
des signes de convention, mais des attitudes de pro¬ 
fond respect pour tout ce qui existe. 

Cette ligne régit son comportement vis-à-vis de 
lui-même et amplifie son rayonnement. 

Un magnétiseur qui ne reflète pas la joie de vivre 
ne la possède pas, et ne peut pas donner ce quil 
n'a pas. 

Un magnétiseur qui ne reflète pas la santé phy¬ 
sique et morale est atteint par quelque pollution 
qu'il conserve volontairement, puisqu'il peut s'assai¬ 
nir. 

Un magnétiseur vit pleinement toutes les expres¬ 
sions de son corps et de son esprit, et il sait que 
la paix des sens, venant à son heure, nuancera son 
harmonie sans l'atténuer. 

Je suis magnétiseur et je chéris cet état. Je suis 
reconnaissante à toutes celles et ceux qui me font 
confiance pour eux-mêmes ou pour leurs enfants 
ou pour leurs animaux. Je suis émue aux souvenirs 
de leurs efforts pour retrouver le Bien-Être et je 
suis comblée par leur victoire sur eux-mêmes. 

Le magnétiseur peut s'inspirer de cette phrase du 
Cdt EVANS à la mémoire de Robert SCOTT et ses 
compagnons : « Lutter , chercher , trouver et ne 
jamais ployer ». 

Cette pensée vaut aussi pour le magnétisé qui 
doit savoir ce qu'il faut attendre du magnétisme et 
du magnétiseur en qui il doit avoir une confiance 
justifiée. 



Mise en garde à l'usage 
des futurs magnétisés... 


Ceux qui vivent, sont ceux qui luttent. 

Victor Hugo 

L’attrait pour les sciences abstraites et leurs pra¬ 
ticiens ne doit pas faire oublier le sens pratique et 
doit s’accompagner de discernement et de vigilance. 

Le discernement évite les déboires dus à une naï¬ 
veté excessive et la vigilance empêche d’accepter 
des actes insensés, hâtivement admis par une cré¬ 
dulité déraisonnable. 

Si le magnétisme est choisi pour se préparer au 
mieux-être et à la joie de vivre, il faut que ce soit 
en totale indépendance psychique. 

Le magnétisme n’est pas un rituel de conjuration 
quelconque et ne peut être confondu avec d’autres 
thérapies. Il ne drogue pas, ne viole pas, ne trau¬ 
matise pas et doit rendre le magnétisé librement 
apte à faire face aux exigences de la Vie. 

L’homme a la charge de lui-même comme de son 
entourage et cette gestion doit être guidée par 
l’Intelligence, le bon sens et la logique. 

L’homme fort est celui qui obéit le mieux aux 
règles de l’équilibre corps-psyché-esprit, car l’équi¬ 
libre est une condition d’existence. 

Souvent, l’homme dépense plus d’énergie au tra¬ 
vail professionnel que pour lui-même car il craint 
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de perdre son emploi, sans avoir conscience qu'il 
peut aussi perdre sa famille, ses amis, sa santé et 
même sa vie. 

À la question : « Êtes-vous heureux ? », la réponse 
la plus fréquente est : « Je ne suis pas malheu¬ 
reux, ... » et c'est là une réaction qui révèle une dua¬ 
lité dont il faut tenir compte parce qu elle est 
ambiguë, source de conflits intérieurs et de senti¬ 
ments de gêne, sinon de honte cachée ou mécon¬ 
nue : 

- l'homme n'a pas le courage de reconnaître qu'il 
vit mal et pourtant, il connaît ses manquements à 
la vie saine et les remèdes, 

- l'homme n'a pas le courage de se battre contre 
lui-même et pourtant il connaît ses faiblesses et les 
moyens de rétablir ses forces, 

- l'homme n'a pas le courage d'opposer le mau¬ 
vais côté des épreuves qui donne la mesure de sa 
trempe, à leur bon côté, qui est fertilisant pour 
l'esprit de celui qui regarde au-delà de ses difficul¬ 
tés, 

- à toutes ces situations, il trouve des excuses 
fallacieuses mais ne montre aucune longanimité, 

- à toutes ces situations, il possède pourtant les 
solutions : 

• il doit être de bonne foi envers lui-même sans 
les illusions de la vélléité ou de la lâcheté, 

• il sait que ce qui est bénéfique pour lui devrait 
être la condition normale de sa vie dans les 
domaines où il est libre : amitié, amour, alimen¬ 
tation, boisson, sexualité, loisirs, pensées, lec¬ 
tures. .. 

• il sait qu'il doit développer son endurance phy¬ 
sique et morale au nom de la Vie qui existe, qu'il 
a reçue et qu'il côtoie. 
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Vivre librement le BIEN-ÊTRE, c’est : 

- oser la Vie et savoir s’affirmer dans un monde 
qui menace l’esprit en refusant la détérioration 
mentale qui est un fléau favorisant la médiocratie, 

- être capable de mener une existence conviviale, 
de donner de l’Amitié et de l’Amour pour en rece¬ 
voir, 

- fonctionner harmonieusement à tous les 
niveaux en respectant sa physiologie générale parce 
que la Vie est un combat qu’il faut livrer sur tous 
les fronts pour gagner, et ainsi devenir fort pour 
aider ceux qui ont moins de possibilités. 

Enfreindre les Lois Vitales et Cosmiques du 
Bien-Être, c’est donner des armes au mal-être 
au niveau du corps et de l’esprit ; quiconque a 
connu cet esclavage du mal de vivre aspire au 
retour définitif du bien-être en ayant le courage 
de SE SOIGNER 

- SE SOIGNER, implique une participation 
active au processus thérapeutique choisi, entraî¬ 
nant une bonne disposition d’esprit qui est l’un des 
éléments essentiels à la réussite, 

- SE SOIGNER, c’est reprendre contact avec ses 
émotions par une souplesse adaptative et échapper 
au pessimisme par un formidable effort de volonté 
et d’imagination, 

- SE SOIGNER, c’est installer EN SOI la joie 
de vivre, coûte que coûte, en refusant ce qui pour¬ 
rait la ternir : 

• penser que le monde doit s’organiser autour de 

soi au lieu d’aller vers les autres, 

• s’offusquer du bonheur des autres au lieu d’y 

participer, 

1. Cf. Bibliographie : 17. 22. 30. 37. 48. 49. 55. 56. 
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• se complaire dans les pensées subversives dune 
solitude voulue en entretenant ses chagrins au 
lieu de trouver la consolation, 

• s'obstiner dans l'illusion la plus tenace que la 
plus belle image est celle du passé, au lieu de se 
faire de nouveaux souvenirs, 

• participer au misérabilisme contagieux de ceux 
qui ne veulent pas faire d'effort vers le Bonheur 
au lieu de les fuir, 

• entrer dans « la famille d'esprit » des pessi¬ 
mistes qui aiment les aveux de déception, les 
constats d'échecs, les conversations morbides 
et les fausses interprétations, au lieu de recher¬ 
cher les compagnies harmonieuses et toni¬ 
fiantes, 

- SE SOIGNER, c’est aussi rire, car le rire 
contracte les muscles faciaux qui règlent la circu¬ 
lation sanguine dans certaines régions cérébrales et 
sous son impulsion, l’hypothalamus secrète 
l’enképhaline qui agit comme neurotransmetteur et 
antalgique. En commençant par un rire thérapeu¬ 
tique, on finit par rire de bon cœur, et le rire est 
complet quand les yeux rient aussi. 

Tandis que... 

- SE FAIRE SOIGNER, c’est souvent être le 
témoin passif de l’entretien de son corps, 

- SE FAIRE SOIGNER, c’est souvent l’illusion 
de la victoire sur soi-même en se cachant la réalité 
d’une dépendance quelconque, 

- SE FAIRE SOIGNER, c’est souvent tolérer 
une soumission psychique et physique, mais même 
ignorant, il ne faut pas tout accepter. 
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Le magnétisé doit se prémunir contre les excès 
d un pouvoir que le magnétiseur ne possède pas, 
le pouvoir appartient au magnétisme. 

Le magnétisé doit se documenter sur ce que le 
magnétisme peut lui apporter et sur ce que le 
magnétiseur sait faire. 

La méconnaissance, l'ignorance ou la vantardise 
ne peuvent être une excuse pour le magnétiseur qui 
dépasse les limites de ce qu'il sait faire ; il met ainsi 
en périls divers le magnétisé en employant des pro¬ 
cédés bricolés qui peuvent déstabiliser son mouve¬ 
ment vibratoire physiologique et/ou psychique. 

En fait, le magnétisé doit savoir que certaines 
magnétisations ne sont que des déplacements 
d'énergies qu'il ne faut pas confondre avec les 
replacements ou réarrangements guérisseurs qui 
peuvent être constatés par auscultation médicale, 
analyses ou clichés. 

Des effets désastreux peuvent survenir chez des 
sujets d'une suggestibilité morbide et d'une crédu¬ 
lité naïve, tombés entre les mains de pseudoma¬ 
gnétiseurs peu scrupuleux : 

- des troubles nerveux, 

- des hallucinations de la mémoire, 

- une imagination convaincante de faits phy¬ 
siques ou mentaux dont il faut rechercher la réalité, 
la possibilité ou la simulation, 

- des idées fixes, des délires de persécution et 
en particulier des actes impulsifs. 

Le magnétisé ne doit jamais interrompre un trai¬ 
tement médicamenteux sans avis médical et ne 
jamais remettre un examen ou une analyse deman¬ 
dés. 
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C’est le rôle d’un savoir qui incombe au magné¬ 
tisé qui doit refuser les théories douteuses et les 
thérapies coûteuses qui mènent aux espoirs vains, 
car l’attente de miracles assurés conduit aux catas¬ 
trophes. 

Le magnétisé doit être prudent, vigilant et exi¬ 
geant sur la qualité du magnétiseur choisi qu’il vaut 
mieux connaître par relation personnelle ou sur 
recommandation du G.N.O.M.A. 

S’établir dans le BIEN-ÊTRE est un droit et un 
devoir pour l’homme qui doit retrouver ses titres 
d’Homme : courage, lutte et victoire sur lui-même, 
générosité rayonnante et dévouement actif pour les 
autres . 1 

Tout a déjà été établi, mais continuons... 


1. Cf. Bibliographie : 16. 40. 58. 




Chapitre 10 

Le magnétiseur 
doit-il être croyant ? 


Cest par les œuvres que je montrerai ma foi. 

Jacques 2 14-18 

Qui peut connaître la juste réponse ? Pas moi. 

Le sens ésotérique du magnétisme est intrans- 
criptible dans ce chapitre d approche succincte : il 
ri y a ni niveau fixé ni mot déterminatif, pour que 
chacun vibre au plus profond de son infinité. 

Un homme peut-il en désigner un autre comme 
croyant ou incroyant ? 

Croyant ri a pas ici le sens religieux habituel, il 
est à entendre dans toute l'expressivité du Fides 
latin (Foi), qui est l'engagement d'être fidèle à ses 
Idéaux, à ses Pensées, à sa Parole et à ses Actes . 1 

Il n'y a pas de frontière dans les états de la 
croyance et de l'incroyance, les contraires s'alter¬ 
nent et s'impliquent. 


1. Cf. Bibliographie : 5. 6. 7. 7b. 11. 12. 17. 20. 31. 32. 43. 45. 48. 
55. 56. 
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La croyance est toujours fragile, elle mène à la 
Réflexion. 

L’incroyance totale devient une croyance ou une 
fidélité. 

La croyance de l’un est-elle supérieure à 
l’incroyance de l’autre ? 

La croyance, c’est la croyance, et c’est ça la 
Croyance. 

L’incroyance, c’est l’incroyance, et c’est ça la 
Croyance. 

Le magnétiseur peut être croyant ou incroyant, 
mais il ne peut pas être dans le doute, cet ennemi 
pervers et pernicieux qui entrave la marche en 
avant et en montant de l’Homme. Toutefois, il peut 
poser et se poser des questions qui susciteront des 
réflexions, puis des réponses de plus en plus claires. 

Le magnétiseur croit en la Vie qui est l’ensemble 
de toutes les Forces Dynamiques en mouvement et 
il peut croire quelles sont une seule Énergie Infi¬ 
niment Dynamique se générant elle-même. 

Le magnétiseur ne peut croire complètement au 
Matérialisme, trop de phénomènes magnétiques 
sont en dehors du domaine physique et ne corres¬ 
pondent pas aux critères habituels de cette doc¬ 
trine. 

Le magnétiseur peut croire au Plan du Non-Être, 
de la Non-Existence et que la Substance de l’Uni¬ 
vers est la Non-Substantialité. 

Croire dans les vertus humaines et scientifiques 
ne satisfait pas toujours l'esprit et l’homme pos¬ 
sède, parfois à son insu, une profonde aspiration 
spirituelle qui l’amène à croire en Dieu et à adopter 
une religion, ou bien à suivre une religion sans 
dieu, ou bien à honorer des dieux tutélaires, sacrés 
ou profanes. 
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Les relations individuelles avec un Dieu unique 
ou des dieux multiples et les cosmogonies qui s y 
rattachent relèvent de la vie privée de chacun et 
ont droit au respect. 

Sous prétexte de déisme, le magnétiseur n’a 
pas le droit d’imposer ses idées religieuses au 
magnétisé en le menaçant d’inefficacité s’il ne 
récite pas les prières fixées. 

Le magnétiseur théiste pratique en son âme, 
lascèse spirituelle et la prière qui n'est pas une spé¬ 
culation, mais une disposition d'esprit à s'entourer 
d'Énergies Bienfaisantes pour y puiser des forces 
et leur rendre grâce. Celui qui peut prier et qui sait 
prier n'est jamais seul. 

La prière est un conditionnement de la Pensée 
dont la composante inaltérable doit être la 
Lumière, celle de l'Esprit de l'Homme Incorporel, 
et celle de la Matière de l'Homme Corporel qui 
maintient l'alternance du visible et de l'invisible, du 
concret et de l'abstrait, du tangible et de l'intangible 
pour exister pleinement. 

En priant, les pensées positives et négatives sont 
l'équilibre d'un état neutre devenant un État-Cause, 
susceptible d'être suivi d'un Effet-Vital si toutes les 
conditions vibratoires sont réunies. Leurs différents 
points de croisement sont des Nœuds de Vie, tels 
le plexus ombilical et le point végétatif d'une feuille 
ou d'un rameau. 

Par une orientation appropriée de l'esprit du 
magnétiseur, tous ses actes deviennent réalisations 
spirituelles et si le résultat bénéfique est notoire, 
alors s'établit une situation de Plénitude, de Paix 
et de Beauté intérieures ; il évolue dans la familia¬ 
rité des énergies physiques et spirituelles dans une 
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attitude de Conscience élevée, où le flux et le reflux 
de force et d’interaction ne perturbent pas le dérou¬ 
lement du Vivant et de l’Esprit. 

La puissance de la prière ne fait aucun doute 
pour le magnétiseur qui pratique la magnétisation 
spirituelle sous l’égide de Dieu et/ou de Saints 
Patrons et/ou de Guides Spirituels. 

Outre sa constitution anatomique, cellulaire 
et moléculaire, le corps humain comporte trois 
niveaux extrasensoriels de réactivité vibratoire : 

- le niveau supérieur, subtil, situé dans la région 
céphalique, domaine de l’Énergie Spirituelle, 

- le niveau moyen, cosmique, qui correspond à 
la région thoracique, centre de l’Énergie Vitale, 

- le niveau inférieur, terrestre, placé dans la 
région abdominale, plan des êtres vivants et de la 
manifestation de leurs instincts. 

Certains magnétiseurs se tournent vers une 
discipline spirituelle pragmatique dont les 
vibrations spirituelles entrent en résonance 
avec celles de leur substance occulte : 

- exercice de la Concentration de l’Énergie Spi¬ 
rituelle qui raffermit le système nerveux et aug¬ 
mente la Lucidité, 

- exercice de la Respiration Cyclique sans réten¬ 
tion de souffle qui purifie l’organisme et favorise 
la Sérénité, 

- exercice de la Contemplation Méditative qui 
met en harmonie avec le Mouvement Universel et 
prépare le chemin du retour aux Origines, 

- exercice des Sons Spirituels intérieurs sans 
manifestation orale, qui s’accordent aux harmo¬ 
niques cosmiques. 
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L'ascèse spirituelle est une œuvre d'Alchimie 1 
interne, de transduction de l'Énergie Spirituelle en 
Perfectionnement de l'Amour Transcendé et Mani¬ 
festé par des actions lucides et courageuses de 
Compassion. 

Ainsi, croyants et incroyants peuvent magnétiser, 
c'est une égalité pour qui détient le Don, les dis¬ 
positions de l'Esprit, les connaissances intellec¬ 
tuelles requises, les techniques manuelles, la 
Lucidité, le Courage et la Compassion. 

Les trois dernières qualités pratiquées sont en 
union, elles dépendent les unes des autres ; elles 
ouvrent l'Esprit à l'Ascension Spirituelle, en 
sachant de mieux en mieux Aimer. 

Texte de Jean Heymann 


À tous les hommes de bonne volonté 
Je jette ce cri d alarme : 

Oubliez ce qui vous désunit, 

Ne songez qu'à ce qui vous rapproche ! 

Vous, les Chrétiens, les Israélites, les Mahométans, 
Oubliez que vous n'avez pas le même culte, 

Ne songez qua votre Dieu commun ! 

Vous, les peuples d'Asie, 

Vous, les libres penseurs à conscience pure, 
Religieux qui vous ignorez, 

Et vous, tous les hommes ! 

Oubliez que votre Dieu ne s'appelle pas 
comme le Dieu des autres 

1. Chimie d'Allah, chimie divine. 
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Et songez que notre Dieu commun 
s'appelle la Conscience . 

Que tous les hommes qui ont une Conscience 
se lèvent 

Au même temple de VUnivers ! 

Qu'importent les vaines disputes, 
les vaines passions autour de 
Celui qui a ou non, qui doit ou non, faire régner 
La Justice, l'Amour et la Fraternité humaine ! 



Chapitre 11 

Le magnétisme spirituel 


Le signe de l’Esprit, c’est la Loi d’Amour 
écrite sur des tables de chair : 
nos cœurs divinement humains. 

d’après Saint Paul 

N’en point parler serait une incomplétude par¬ 
tiale et une négligence coupable qui révéleraient 
une méconnaissance de la discipline magnétique et 
rendraient ces chroniques magnétiques lacunaires, 
bien que certains magnétiseurs ne l'emploient pas 
et que certaines personnes n’y croient pas. 

Une magnétisation spirituelle est le résultat d’un 
état de conscience personnel élevé au niveau de la 
Conscience Universelle qui donne le Pouvoir Divin 
qui préside lui-même aux Œuvres Divines. 

La magnétisation spirituelle déborde l’hypothèse 
matérialiste qui affirme que seule la matière peut 
agir sur la matière. 

Dans la magnétisation spirituelle, la notion de 
Respect est indispensable car il est Unité grâce à 
ses infinités et fait réagir dans le sens de la Com¬ 
passion, de la Lucidité et du Courage. 

Le respect requiert de ne rien imposer au magné¬ 
tisé mais de « servir » sa cause en lui permettant 
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de réaliser son projet de mieux-être, sans l'influen¬ 
cer pour le forcer à changer sa vie. 

En respectant les autres, nous comprenons que 
c'est la Nature elle-même qui a établi l'inégalité des 
intelligences, des caractères et des facultés, soumet¬ 
tant tout à ses Lois. 

Le respect enseigne que l'intégrité de l'esprit est 
primordiale puisque par la magnétisation spiri¬ 
tuelle, le magnétiseur entre dans la familiarité éthé- 
rée des énergies subtiles du magnétisé, donc dans 
sa Vie Intime profonde. 

Le magnétisme spirituel est une poésie divine qui 
se transmet sans l'écriture, sous l'apparence d'un 
sujet simple, d'âme à âme et dans l'Harmonie du 
Silence ; cette marque suprême du Respect permet 
d'écouter et d'entendre les chuchotements parfois 
déchirants et déchirés de l'âme et de l'esprit du 
magnétisé. 

L'Esprit humain n'a pas de frontière et pour qui 
le sait c'est l'infini possible, mais l'homme craint 
toujours ce qu'il ne connaît pas. 

Reconnaître ce que l'on est, c'est commencer à 
se connaître, et aller vers la connaissance de soi 
procure de la vitalité : il faut maîtriser sa confiance 
en soi pour ne pas tomber dans la ruse et la trom¬ 
perie de soi. 

L'homme doit s'affronter lui-même pour se « ren¬ 
contrer » et gagner son estime personnelle. Même 
en partant du plus bas niveau et même en com¬ 
mençant dans un âge avancé, la Grâce fait qu'il 
n'est jamais trop tard pour élever ses pensées et 
vivre mieux. 
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Pendant son temps d'incorporation humaine, 
lame est soumise à des vicissitudes dont elle peut 
triompher en apportant des modifications compor¬ 
tementales volitives et cognitives, qui lui rendront 
sa dignité, sa lucidité divine et sa radiance. 

Au-dessus de la connaissance humaine, il y a 
quelque chose d'accessible, mais qui semble si 
contraire à la raison, si abstrait et si étrange par 
rapport au mode de pensée habituel, qu'il est bien 
difficile de l'expliquer. 

La magnétisation spirituelle est sur l'âme un 
effleurement de l'Esprit Divin, dont le contact 
l'éveille à la dimension de la Vie Spirituelle qui est 
la réalisation d'une Communion Intime avec l'Infi- 
niment Grand. 

Le magnétiseur spirituel doit soumettre sa vanité 
et son orgueil pour admettre qu'il doit développer 
son Don et prendre l'initiative de bien gérer son 
Destin, d'Aimer la Vie, d'Oser la Vie, mais la Vie à 
l'état pur. Cet Amour de la Vie entretient en lui 
une Force Vitale qui doit lui être naturelle pour 
mieux la transmettre, s'il se veut loyal envers le 
magnétisé. 

Sur le parcours du circuit évolutif terrestre, le 
corps est un véhicule où l'Âme et l'Esprit s'installent 
le temps d'une vie humaine : le corps est la mani¬ 
festation visible et l'Âme reste l'Âme sans manifes¬ 
tation matérielle. 

Les parties du corps sont des images de formes 
sacrées rattachées à la Géométrie sacrée qui doi¬ 
vent s'accorder aux Lois Cosmiques pour être 
« dans VOrdre ». Cependant, elles cachent un secret 
non encore dévoilé, puisque les scientifiques et les 
philosophes de toutes disciplines le recherchent. 
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Chacun est composé d’une nature divine et de 
natures individuelles diverses qui peuvent se 
magnifier au Service des Autres par un état d’équa- 
nimité stable. 

La composition la plus connue de l’homme est 
celle du corps matériel, de l’âme semi-matérielle et 
de l’esprit immatériel par essence. 

Malgré leur apparente opposition et pour que la 
présente chair « serve », la nature physique doit 
rester au contact de l’Esprit pur, selon une Loi 
d’Esprit sans pollution. 

Le magnétiseur spirituel ne peut être sous la 
suprématie du corps, susceptible d’entraîner une 
inconstance mentale aux conséquences précises ; 
toutefois, la continence forcée et l’idéal sacrificiel 
ne sont pas des garanties ou des critères de com¬ 
pétence ou d’efficience curative. 

« Je suis un Corps et j’ai un esprit », c’est rester 
sous l’influence de l’Ignorance Ordinaire. 

« Je suis Esprit et j’ai un corps », c’est se donner 
les moyens de la magnétisation spirituelle. 

Il faut se conserver en plénitude d’Amour et de 
Vérité, cette Vérité Ultime, Absolue, qui ne peut 
être atteinte que par la Simplicité d’abord, pour 
être dépouillée de tout l’inutile. 

Dans la magnétisation spirituelle, l’Amour pro¬ 
jeté est inaltérable parce qu'il échappe à l'influence 
des sens et des organes sensoriels ; il est un état 
de Conscience qui transcende tous les autres états 
et éclaire l’Ombre. 


486 



Une magnétisation spirituelle est une Histoire 
d'Amour qui ne peut être un acte manqué ou 
déguisé. 

L'Amour, cette extrémité de l'Âme, cette pointe 
suprême de l'Esprit est dans le regard et les mains 
du magnétiseur. À ce degré de l'Esprit, tout est un 
Acte de Foi qui agit comme un rayon lumineux. 

La magnétisation spirituelle est positivement 
comme le rayonnement d'un Foyer Ineffable, et 
négativement, elle est un retour de ce Rayon à son 
Foyer : seul l'effet est temporel. 

L'Amour grandit le Courage et multiplie la 
Valeur, il ne craint rien, il est l'Essence de l'envie 
de Vivre et de Faire Vivre, tandis que la Haine est 
l'Essence de la Peur de Vivre et de la Destruction. 

Dans la magnétisation spirituelle, l'Amour est 
l'Ami Divin, le Rayonnement en accord avec la 
Force Invincible de l'Amour Cosmique. 

L’Amour est étrange... et ne peut être 
confondu. Si l'être ou l'objet aimé est symbole de 
sensations satisfaisantes, de plaisirs quelquefois 
volés, alors c'est l'Amour de soi-même. L'Amour 
doit être un Don, car personne n'a autant besoin 
d'Amour que celui qui n'en a pas, soit parce qu'il 
ne l'éveille ni en lui-même ni chez les autres, ou 
bien parce qu'il le nie ou le refuse. 

Il y a ceux qui décident d'être heureux et de 
rendre heureux, sachant qu'ils en ont la capacité 
en dépit des circonstances et des griffures du 
Temps. Le Bonheur n'a aucune valeur marchande 
et ne se mesure pas en termes de succès ou de réus¬ 
site, il ne s'achète ni se vole, il se construit et 
s'entretient avec effort, vigilance, ténacité et Amour. 
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L’Amour est une Force Glorieuse qui part du 
Père qui traverse toute la Création en semant ses 
bienfaits sur chacun, comme dans la Nature, où 
chaque brin d’herbe a sa part de rosée. 

L’homme doit être aimé selon la manière qui lui 
convient et le magnétiseur spirituel saura employer 
la sévérité, la dureté même, si le Chemin du magné¬ 
tisé doit emprunter ces itinéraires difficiles, car le 
magnétiseur est plus attentif à Aimer qu’à être 
aimé. 

Le magnétiseur spirituel qui aime n’est jamais 
perdu dans les procédés à appliquer et le magnétisé 
qui se sait aimé avance avec confiance, sachant que 
c'est difficile aussi pour le magnétiseur : les deux 
volontés d’Amour se confondent et se potentiali¬ 
sent, pour mener le magnétisé vers son but : le 
Bien-Être. 

Le Bien-Être physique et spirituel est une Vic¬ 
toire remportée sur la Dysharmonie qui est un 
échec pour la Nature. 

Bien-Être doit être un état, et pour l’établir et 
s’y maintenir, il faut être courageux et travailleur 
pour ses santés, car cet état résulte d’une stratégie 
qui demande une détermination à vivre une vie 
heureuse, en choisissant des pensées constructrices 
de Vie. Il faut adopter un mode de Vie dont la qua¬ 
lité dépend de la qualité des choix à exister et qui 
fait exulter l’être tout entier, en respectant la 
meilleure hygiène psychologique, interne et rela¬ 
tionnelle propre à chacun, et en préservant la 
Liberté privée. 

Dans la magnétisation spirituelle, le chagrin, la 
déception, la peur, l’illusion, la douleur, le doute 
ou l’échec sont des notions qui n’existent pas ; sa 
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nature véritable est seulement l'Harmonie quelle 
répand sans idée de retour et qui mène vers la 
légère et omnipotente Pure Énergie ou Pur Amour. 

La magnétisation spirituelle rapproche de la 
Pleine Lumière Spirituelle, mais il faut se méfier 
de la tendance humaine à confondre ce qui luit 
avec la Lumière. 

Il est important de savoir qu'au niveau vibratoire, 
la magnétisation spirituelle hisse jusqu'à la 
Lumière qui est un Bouclier Naturel contre les 
attaques, d'où qu'elles viennent, car hélas, la 
magnétisation spirituelle a aussi ses prédateurs. 

L'Aimant, qui est ici transcendé, se rattache posi¬ 
tivement au verbe Aimer, signe d'Expansion, 
d'Attraction et de Bien-Faisance, tandis qu'il se rat¬ 
tache négativement au verbe Haïr, signe de Régres¬ 
sion, de Répulsion et de Destruction. 

La Haine est l'Ennemi et le Rayon dévastateur 
qui ravagent aussi bien le corps que l'esprit des plus 
faibles, quelquefois admirateurs du sophiste qui 
exploite leur niaiserie ou leur crédulité excessive. 

Il faut aussi se garder de la Jalousie, ce sinistre 
sentiment lié à la Haine, qui naît du dépit à consta¬ 
ter les avantages chez les autres, le Bonheur et le 
Plaisir des autres. 

La Jalousie est une inquiétude liée à la Médio¬ 
crité, qui entraîne vers les bas-fonds spirituels et 
qui choisit d'abaisser les autres, plutôt que de s'éle¬ 
ver vers eux. 

La Jalousie s'accompagne souvent de perversion 
qui est une déviation des instincts de nutrition ou 
de reproduction ou d'association ou de jugement. 
Ce sentiment, dû à un trouble psychique, provoque 
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des tendances affectives et morales contraires aux 
tendances bienfaisantes qui doivent présider à une 
magnétisation spirituelle. 

La perversion peut même être liée à de la per¬ 
versité qui est un trouble psychique à caractère 
moral. Elle s'exprime dans le plaisir à faire le mal 
et dans la joie à nuire, à caractère essentiellement 
haineux. L'anorexique mentale y trouve des moyens 
pour détruire assurément. 

La solitude intérieure entretenue, le désir de 
puissance inassouvi et l'ignorance reconnue mais 
inavouée, forment le cercle vicieux des passions 
destructrices et avilissantes. 

S'arrêter à ces états, c'est rester au bord des 
choses, favoriser la peur de quelque chose et 
s'exclure de la magnétisation spirituelle. 

Ces états morbides suscitent un comportement 
ombrageux, soupçonneux, et livrent l'être souffrant, 
qu'il soit magnétiseur ou magnétisé, aux sombres 
chimères d'une imagination malveillante. 

À cette magnétisation dommageable, doit être 
opposée une Force d'Amour supérieure à celle de 
la Haine pour que règne l'Harmonie Vitale. 

Rendons-nous, par la Compassion, les serviteurs 
les uns des autres et persévérons dans l'Amour Fra¬ 
ternel rayonné, pour maintenir la Communauté. 

Quand est accomplie la réalité de l'Omnipotence 
de l'Amour Omniprésent dans l'Esprit du magnéti¬ 
seur, il « EST » un magnétiseur spirituel réalisé en 
« ÉTANT » humainement divin et divinement 
humain. 
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La modulation du Chant de la Lumière se réper¬ 
cute en écho amplifié vers le magnétiseur spirituel. 
Plus il « SAIT » Aimer, plus lui est naturelle sa 
Force d'Amour émanée qui se régénère elle-même 
en se donnant, et il est « SUR » que ce qui est fait 
avec Amour Pur n'est jamais vain. 

Par la Sublime Transmutation de la matière à 
l'Esprit, ce qui commença par une ré-union ter¬ 
naire : Le grand livre du magnétisme et des énergies 
s'est métamorphosé en « Le divin, l'Amour et 
l'homme », c'est-à-dire « UN ». 




Chapitre 12 

Pour ne pas conclure 


Ceci est un livre de bonne foi, Lecteur. 

Montaigne 

Le cycle magnétique ria pas de conclusion. 

Il est un mouvement sans fin qui porte en lui- 
même son invariance perpétuelle. 

Il permet d'« être Compassion », autre mouve¬ 
ment sans fin qui se développe et se génère lui- 
même. 

Ce livre est à peine terminé qu'il est déjà dépassé 
et ses points de repères sont déjà des points d'inter¬ 
rogation et de Réflexion... 

FIG. 50 
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ÉCOLE RECOMMANDÉE 


• ESPÉRANCE 92 enseigne une technique globale 
pour celles et ceux qui sont suceptibles de devenir des 
tradipraticiens-guérisseurs. 

• CONTACT : écrire chez l'Éditeur qui transmettra. 




GLOSSAIRE 


Les mots sont abordés dans le sens des concepts 
de l’ouvrage et des contextes de situation, sans 
connotation métaphysique ou volonté arbitraire. 

1. ACTION 

C est une grandeur physique qui ne peut être séparée 
de la connaissance du sujet à cause de son caractère 
concret et des problèmes posés à résoudre. 

2. AMPLITUDE 

Valeur maximale atteinte pendant la période. 

3. ANABOLISME 

Formation de substances sous forme de protéines de 
graisses et d'hydrates de carbone qui consomme plus 
d'énergie quelle n'en libère. 

4. ANTHROPOSOPHIE 

Doctrine fondée par Rudolph STEINER qui préconise 
le développement des facultés intellectuelles et spiri¬ 
tuelles de l'homme pour entrer en contact avec la réa¬ 
lité suprasensible et aboutir à une science spirituelle. 

5. CANAUX SEMI-CIRCULAIRES 

Ils sont disposés perpendiculairement les uns par rap¬ 
port aux autres de chaque côté de la tête et sont orien¬ 
tés dans les trois plans de l'espace ; ils appartiennent 
au réseau des labyrinthes membraneux et osseux de 
l'oreille. 

6. CATABOLISME 

Processus complexe à plusieurs étapes qui libère 
l'énergie par petites quantités utilisables. 
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7. CATALYSEUR 

Celui qui intervient pour activer lune des forces réac¬ 
tives au cours des collisions moléculaires. 

8. CHAMP ÉLECTRIQUE 

Région de l'espace où une particule porteuse dune 
charge électrique se trouve soumise à une force, 
même lorsqu'elle se trouve au repos. Une charge élec¬ 
trique crée un champ électrique. (G. LOCHAK). 

9. CHAMP MAGNÉTIQUE 

Région de l'espace où une charge électrique en mou¬ 
vement, un courant électrique ou un aimant sont sou¬ 
mis à une force. Ils sont eux-mêmes créateurs de 
champs magnétiques autour d'eux. (G. LOCHAK). 

10. CONCEPT 

Idée abstraite au niveau de l'esprit et de l'intellect. 

11. CONSCIENCE 

Ce que chacun ressent et interprète de son mode 
d'existence et de ses actes. Dans son sens psycholo¬ 
gique, la conscience se développe avec la mémoire et 
le retour sur soi-même. Sens du bien et du mal. 

12. CONSCIENT 

L'un des trois éléments de la personnalité humaine. 

13. EGO 

Serviteur sélectif. L'un des éléments de la personnalité 
humaine, force motrice et énergie dirigée vers les 
centres d'intérêt de l'identité. 

14. ÉLECTROMAGNÉTISME CLASSIQUE 

Dans cette théorie physique, le rôle fondamental est joué 
par l'interaction entre les particules électriquement char¬ 
gées, qui s'exerce à travers les champs électrique et 
magnétique. C'est l'électricité dynamisée. 
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15. EMPATHIE 

Faculté de se projeter dans l'autre pour mieux le com¬ 
prendre, et bienveillance sans réserve, basée sur des 
considérations universelles. 

16. FORCE 

Mesure des actions exercées sur certains éléments de 
la matière ; elle en modifie 1 état de repos ou de mou¬ 
vement. 

17. FORCE CENTRIFUGE 

Elle tend à faire poursuivre en ligne droite un mou¬ 
vement courbe sous l'action de forces centripètes qui 
s'équilibrent par la force d'inertie. 

18. FORCE CENTRIPETE 

Force qui tend à faire décrire une trajectoire courbe 
par la force quelle exerce sur la matière et elle s'équi¬ 
libre par la force centrifuge due à l'inertie. 

19. FRÉQUENCE 

Caractère d'une vibration égale au nombre de retours 
périodiques par unité de temps. 

20. HABITUS 

Apparence générale du corps, considérée comme expres¬ 
sion extérieure de l'état de santé ou de maladie du sujet. 
D'où un habitus physiologique et de nombreux habitus 
morbides. (Dict. des termes techniques de médecine. 
Gamier-Delamare. Ed. Maloine). 

21. IMPULSION 

Variation brusque d'une grandeur physique qui 
accroît le développement ou le dynamisme d'une 
action. 
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22. INCONSCIENT 

Agit sur la conduite mais échappe à la conscience ; 
selon YUNG, cette instance de l'appareil psychique est 
faite de la stratification des expériences millénaires 
de Thumanité et elle est prouvée par la mémoire et 
l'habitude. 

23. ION 

Atome porteur d'une charge électrique par perte ou 
capture d'électrons ou autres particules chargées ; les 
cations (+) se dirigent vers la cathode (-), et les anions 
(-) vers la cathode (+). 

24. IONISATION 

Phénomène de production d'ions par arrachement 
d'électrons à un atome ou à une molécule. 

25. INTERACTION 

Actions mutuelles des particules élémentaires déter¬ 
minant les forces qui les lient, modifient leur état ou 
les transforment. (G. LOCHAK). 

26. LONGUEUR D'ONDE 

C'est la période spatiale de l'onde. C'est la plus petite 
distance entre deux points où les vibrations de l'onde 
se trouvent en phase. 

27. MAGNÉTISME 

Ensemble des phénomènes liés à l'interaction entre 
courants électriques, entre courants électriques et 
aimants et entre les aimants eux-mêmes. Cette inte¬ 
raction s'effectue par l'intermédiaire du champ 
magnétique. Le magnétisme est un phénomène phy¬ 
sico-chimique très général. Le magnétisme de la 
matière macroscopique ordinaire découle des proprié¬ 
tés magnétiques des atomes résultant des états de 
« mouvement » de leurs électrons et de leurs noyaux : 
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magnétisme lié au mouvement orbital et magnétisme 
propre lié au spin. (G. LOCHAK). 

28. MÉTABOLISME 

Série de modifications chimiques des constituants ali¬ 
mentaires qui libèrent de I'énergie. 

29. MÉTABOLISME BASAL 

Sert à maintenir la température vitale. Dépense 
denergie pour entretenir l'activité du cerveau, du 
cœur, des poumons et des glandes dans les conditions 
standard de repos. 

30. ONDE 

Perturbation ou vibration plus ou moins complexe qui 
se propage dans l'espace avec un décalage dans le 
temps, causé par les différentes fréquences et ampli¬ 
tudes selon l'endroit et le moment. 

31. ONDES ALPHA 

Elles sont associées à des niveaux conscients d activité 
mentale. Elles correspondent à la concentration, l'ins¬ 
piration, la créativité, l'apprentissage accéléré et une 
plus grande mémorisation. C est sur cette fréquence 
cérébrale qu on perçoit les sens psychiques, qu on peut 
développer l'intuition et réaliser des expériences extra¬ 
sensorielles. C est la fréquence la plus harmonieuse du 
cerveau. Elle conduit à un état de grande relaxation. 
(L. WAN DER HEYOTEN). 

32. ONDULATION 

Phénomène selon lequel une particule, constituant 
fondamental de la matière, est véhiculée par des 
ondes périodiques. 

33. PERCEPTION CONSCIENTE 

Capacité de percevoir consciemment tel ou tel aspect 
de la réalité ou sa globalité. 
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34. PÉRISTALTISME 

Alternance d une onde de contraction et d une onde 
de décontraction qui se déplacent à l'intérieur d un 
viscère creux ; la propagation d onde varie selon les 
viscères et peut aller de 2 à 25 cm/sec. 

35. PHASE 

Nombre-repère de chaque étape du mouvement d une 
vibration. 

36. RAYONNEMENT 
Processus démission d'onde. 

37. RÉSONANCE 

Augmentation de l'amplitude des vibrations, provo¬ 
quée par une action périodique extérieure quand la 
fréquence de la vibration est proche de la vibration 
propre du système concerné. 

38. S.N.C. ou SYSTÈME NERVEUX CENTRAL 

Le S.N.C. comporte deux parties : la moelle épinière 
logée dans le canal rachidien et l'encéphale, logé dans 
la boîte crânienne. 

39. S.N.P. ou SYSTÈME NERVEUX PÉRIPHÉRIQUE 
Le S.N.P. est formé par les nerfs qui relient le S.N.C. 
aux organes périphériques sensitifs ou moteurs. 

39b. SYNERGIE 

Mise en commun d'énergies qui se développent et 
s'accumulent de façon entropique. 

40. VIBRATION 

Phénomène périodique dans le temps qui se retrouve 
dans la même phase après un intervalle de temps fixe 
appelé période, dont le nombre, exécuté par unité de 
temps est la fréquence. 
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